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"A’#»* ••«•••«• b ram+nv emfir*.
ratn </u vim. 0i dt l'immortel tronc 
frunçat» 9i e'** à Vvbr9 dont uout 
fit mes dHothéê à l'aurore du 17a 
fêcU fü nous faut ampruolor l* 
tête dont noua «tona base n pour 
noua développer intellectuellement dan» 
le ænt d» no» tadUicn» et de no»

SIR LOMER QOVIN
LE SOLEIL

25e Année No 72 Température: Beau et très doux.
COITION QUOTIDIEN NC

QULBEC, MERCREDI 2i MARS 1920

Lf plu» fori tiragê dê tou» !m fr**»
nous publié» d l'eut de il font éaL

45,000
NUMEROS PAR JOUR

T'irai* tupérreur à celui de tou» le* 
jownaui de Québec réuni»

PRIX : DEUX CENTIN

VINGT MILLIONS POUR LA 
MARINE NOUS SONT DEMANDES

14 WBSW «EKjmiEE m 
Québec,prend part.-Gaffe, L'ALLEMAGNE SERAIT ACCORDEE
de M. Reid pour Québec 
et fière réponse de M.
Cannon.

L’HON. M. LEMIEUX EST
REÇU PAR NOTRE SOUVERAIN

ooooooooooooooooooooo
?o PAS D'AUTRE 

EMPRUNT CET 
AUTOMNE ?

QUEL SOUCI LE GOUVERNEMENT
BORDEN A-T-IL POUR QUEBEC?

Ottawa. 2-1.—(D© not ru corr — 
I.© projet du gouvernoniAnt en ma
tière de const ructton naval© a subi 
un ér’h***. aujourd’hui. Le d©
l'opposition est venu des députés d© 
Qu&ec, Thon. Dr Béland. MM. 
l'axent. Cannon. Canjraln, Power 
et outres, ave© 1© concours de plu
sieurs vigoureux debaters de la 
gauche.

Après 1'expAdition des affaires de 
routine, ce qui ne prit pas un quart 
d’heure, le gouvernement proposa 
que la t’haninre so forme en comité 
pour l’étude des subside. \jp> pre
mier item soumis b la rorindéraiion 
«le la démit at ion **st une demande 
«1© 20 millions, de la part di* minis
tre d© la marine, en faveur d« son 
projet de marine marchande 

II

Pans. 24.-—'F. C -vService spé
cial du ’\Soleil”—M. Millerand a 
reçu, c© matin, deux envoyés alle
mands arrivés, hier soir, de Benin, 
et chargés d'expliquer aux alhéa la 
nécessité de permettre à l'armée al
lemande d’entrer ilan» la ion© oc
cupé© atin d'y rétablir l'ordre. Us 
ont déclaré que le gouvernement 
Khert a les forces suffisantes pour 
fa're fa< e à la aituation dans la \ al
lée du Ruhr.

thi n a pas annoncé de décision
Officielle mais on croit savoir que la 
permission sera accordée. Tout re-• 
pose maintenant sur les garanties' 
que peut donner l'Allemagne que ses 
troupes vont se retirer dés que l’or
dre sera rétabli D® cette restaura
tion dépend dan* une large mesure 
la continuation des industries fran
çaises. Si lo combustible cesse de 
venir de cette vallée on en souffrira 
en France et il est probable qu« 
bien des industries devront suspen- 
dr© leurs opération*.

1a vallée de la Sarre tu* produit !
jour la consomma- !

Le bilinguisme

Cette visite est suivie d’une importante réunion à o
laquelle l’ancien collègue de sir Wilfrid Lau-.JîJ •
rier traite de la question bilingue devant de, o Ottawa, j» u . • j - o
très éminents pereor.nages anglais 2 ‘ ' * - le o. rm t ;.;nt Un o

• O «c uu nouvel emprunt popubum O
| ———— ,q i uuiOIIiû<, prochain. A la muiIo Oi

Ixindre*, 24. P. C.i S©rvi spé- un lomiu© «iui a donne le t;.»M!.©ur O ' • la j>r/ . nUt’ .»n de* ««stiMié!, O
I cial du ‘ Soleil’’.--•fia Majesté le roi v* v u» pour la défense- *1 “ i’* ' O a la Oian.lttir, ou fut porté & O
. Ocorge a reçu, hier, en audience, i. » , * . • ... ; < > • * O
l'bon. M Ht'dolph© licrmeux. ancien IjMirier que riaolemciit et ! exoustvi»-1 O eunut né4<«*sjc»ire pour <*oiiii»l«v O 
miuisî,,e du gouvernement du <'ana- ■" u«. s.»nt (»a* une politi'ine mais ' O la différen ^t.qui ©xiete entr»» 1* O

M Canncgx démontre dans vm puissant discours 
à la Chambre des Communes, hier, commun 
Ottawa s’est préoccupé de nos intérêts depui 
l’aviTternttit des bleus au pouvoir, puis de 
ur. ion is tes

VIGOUREUSE REPONSE A M. REID

appuie *a demande d’un din- 
•ours rempli de renseignements» Fur ! du charUm que iw 
l'évolution d© la construction naval* tion de l’Alaae*-Luirai ne. Les rap- 
au pays, le coût d© c<fffstruction et l»<srts de la YVeapthali© indiquent; 
les avantages pour le Canada de ' qu’il n’y a paa beaucoup do change- j 
I>ossé«l©r une véritable marine fnar- ment* dans la situation en Allemft- 
ohande. Il montre les a\Hntago^ au HTUe. L’aigreur des mineurs contre! 
I»oint de vu© des exportations et ; Te»» troup» s du gouvernement e«t 
fait un preussant appel aux manu* j intent©. Vn de leurs chef* a pré- ; 
facturiers du pat*. tendu qu’il* s© If^sjieraient désarmer j

Il est suivi par le Dr (Mark©, qui l'*41, allié.-*, mai» qu’ils *e mour- 
dit qu’il ©at inutile d'avhir une ma- raient plutôt que de se rendre aux 
rine, si nous élevons un mur autour troupe» régulière*. Dan* un ea* d at-j 
d© notre pay*, d’mi nous laissons taque par ces den’iéres les mlocuraj 
sortir wrtains produit* mais que j 'ont fair© sauter les mine*.
nous fermons à l’importation des —....*-------------
produits étrangers. Il fait un près- ; Montréal. 24.—ilYesa© (^anadicn- 
sant appel en faveur du librc-érnan- n‘‘ Baqqu© Royal© du Cana*ia
ge. ja fa,t l’achat d’un i»Até de rnaiM>ua

M. Duff, député de Lunenherg. 'c<eur du distnet commercial, 
tait cqrtaine* ohs'-rv atioiu* en fa'eur de la rue 8t-pi©rr# au Dollard Iaq© 
du commerce maritime par de* com- *' de la ru© St^Jaoquea À la rue 
pagines privées, et montre les dan- ' Notre-Dame. On ignore le pnx d’a- 
gem qui existent pour le* navires - chat.

da, « t Mme I renfawit, à oui la Crebi • fau
militaire gag: ée j>ar leur nls p«'ux sa L'a©s»*tan©e était «•orirndérable et
bravoure t^ur les champs d© batailles, très imposante. On remarquait par-
où il a perdu la vie pour la eau*© m 
de* alié*. a été remise

Dans l'après-midi. Thon. M. Le-

O revenu anticipé ot le* ssthnéH O 
O d»*a dé(>eT)seN i>our la période O 
O 1920-21 O

principaux l»ersoiinage«. avec OP«i _ ___ -
membre* de la <’hambr© des | q pri* à bonus source il apport

D'après d*»s rcnw-ignonients O

tunos et de la C'hambrs des j O qu© 1© gou venieiu©nt ne aoiup* O
mieux était l'héte de la fcmpir© Par- L-'-':' qui étaient nombreux l^e «lue ( O j*a* actuelleae-Tit u fair*-. O
liamentary Association, à Vvestmina- de I >ev«»n*hire. gouverneur général O nouv*«aux emprunt* «1© la i>opM O
ter, où *ir Aucklan*! Oedde* prési- du ( Hnsda. l’arehe-équ© de t an ter-; O lation O
dait. li© distingué visiteur a pari»» bur>. l’ex-premier mmistre Asouith. O O

Burnharn, Lord DI . * lOOOOOOOOOOOOOOOO
“Je parle, non pas comme un parti- Walter I»ng. b* général ^<ely et 
•an. dit M. IjR*micux, mais «*omme Ben Tdlott

spécial du ‘Soleil ^
Fr»*sa© (ana-

Pour Qüébct

"■1 Ottawa 21 Pr»sa© Oeav
j dieiUM» Au eouiv tni :':v*at qui * I • i lieu 1 t« r h la Oharr.bre, lonaii 
J les crédit-» de la construction ruant 

• mr •.té1.' . < - »*n r.^

■— -

L'hon. M. RODOLPHE LEMIEUX

LA PROTECTION GROSSE LUTTE
POUR L’ARMENIE DU COMMERCE

____ » __ __
Sen ice spécial du “Soleil”) Montréal. 24 1* (' vr» t*p.

l'ari*, 24 Agence HaNas)—1>© lu s Ur«- «i«,i« plus gr«•'><•« lutter 
(’onm-il Suprême, à I>»ndres, a, ré*xem-| <'<*mxnerciale auxquelU-s ont a en- 
msnt, décidé d’offrir la protection de -or* assisté dans la métropiU se 
la Ligue de* Nation* à une Arménie in- prépare en c» moment l! s'agit 
dépendant© qui comprendrait l’Ar- l«- >’él«x«r contre l'imposition d© 
inéni© rus*»» ©t certain» des territoire*1 lr-»its de qua agi» décrété© rée. m- 
enlevé* à la Turquie. L'Arménie n’au-1 rnent par le* (\m.mis-'arcs du l'«»rt
rail |»a* d’issue A la m«r, mai* pour
rait s© servir du port international de 
Bat u ni.

D* “Temps”, commentant l’action 
du Conseil, dit qu© la seule objection 
à cette solution e»t la quest ion de l’au
torité dont æra investi© ia Ligue de* 
Nat ions au cas où ell© pourrait être 
appelée à commander I© respect pour 
rind^endance de l'Arméni© Aucune 
dé-laration aatUfaiaant© n’a été faite

I><‘ Boani of Tra»!© représentant les

L’HON. M. DAVID 
A 80 ANS

De notre com-si*in«iant 
Moatréal, 24 —h»omis bous joégnoM 

à 1s famille ©t aux ami» politique* et 
rtersonnel* de l’honorable sénateur 
L.-O. David pour félcuter c© vétéran 
de la politique et d»*» lettres cana
dienne* A l'occasion de ©ou xjuatre- 
vugtième anniversaire «lu'il célèbre 
aujourd'hui au milieu de* sien*

I^e sénateur David est plein d© vi
gueur et tout récemment encor© il 
rappelai! dan» un discours documenté

importateur» et exportateur* <ie!,4,, combien 1 attitude de f©u
Montréal a nommé une délégation 
qui se rendra auprès de M. Ballan- 
tyne, aujourd’hui même A ce sujet.
I>es même délégué» verront aussi
sir Henry Drayton, ministre de 
Finances, au sujet des droit» sur 
les importations au taux de S4.86 
ta livre sterling (Via a trait au 
change, situation dont les imj»or-

Luomu ( an non, d© D«»rch©ster. i 
fait un dia-xir» véhément ©«mtr»1 
'% politique féiéml© d»#s chemtiia d* 
f«*r. Il • ynr'é du Dr U«iii qui a 
déclaré qu il ignorait l’intention du 
gouvcru««n.eut de prendre pose©* 
sioii » ' «L»>i>ér©r la branche de Port
land. du » « T R.. qu'au cour- 
du débat sur la masure conesrnaBi 
i© ( trand-lYonc. i© ministre ait dé- 

( claré qu elle était tria importance 
I i»arce que le port <îe Port land devait 
©n définitive ©n êtr© -.ffeoié.

M. (’annon a dit qu’il eroyaH que 
• a mouvomeut »»rajt plutét A fa 

i vantage d««s Vankees «ja’A ««lui d© 
! Québec, et qu i! ajcierait A *ar«<r 
■an» éouivoqu©, quelle était l’atti
tude du rninistr.- relativement K 
l'opération d« ia branche de Fort- 

t land

LE TERMINUS DE QUEBEC

Fuit M 
nus de* c 

j nement. d 
mim*tT© iI dédaré. «*

B»jn

re, devant d’éminent* per»on-| 
nage* politique* de* deux cham
bre*. la cause du bilinguisme 
•t évoqué la mémoire d* *ir 
Wilfrid Laurier.

—- —gfLü;contrôlés par 1© gouvernement. 
âM. Bristol, intéressé à la Oie (’a-

ææ-Tc i. RINFRET AU |LA SITUATION
Tantvne s’est mis A l'oeuvre.

M. Archambault p»Mi un© question! 
fort embarras sa ut© l»>rsqu’il demande 
au ministre s'il *’e*t conformé A la; 
loi du paya en demandant des aou-j 
mission» i»our les contrats a<*cordéKj 
aux contrée leurs.

nv... jusqu'A présent, sur c© suj«*t, déclare 'a^urs i Ar g!. h
qui a plaidé, hier, en Angleter-, journHj j-néfic, de ceux des EUts-Unus

LES SECOURS 
AUX SOLDATS 

SANS OUVRAGE
NOUVEAU CABINET 

POUR L’ALLEMAGNE

CLUB LAFONTAINE EN IRLANDE
-p. 
•il fil

1 (Service spécial du “KoU-il”)
Montréal. 24.—<D« notre corme-: Cork. Irlande, 24.--(P. C. — De 
mdatit ;.—-Las membres du Club ! nouvelle» troop»** ©t d’autres consta-

*ir Wilfrid I^aurier sur la contvrip- 
tion avait été patriotique, ju*t© et, 
désintéressée

L’hon. David continu© d© travail
ler, comme au début d© «a !*©ll© ©t LUCIEN CANNON, qui a vi- ^

goureuaement dénoncé. hi*r, 
aux Commune*, la politiqusdu 
gouvernement fédéral A l’égard 
da Québec, en réponse A M. (lir, *"
Reid, ministre des chemin* de t 
fer. \?dr ©mrT

ON SElERAÎT ' S,.,
I tant qu© et- gr

féconds carrière, d’où *© déta«*heDt 
<1© magnifique* luttes en faveur du 
Lbéralism© canadien.

Nous nouhaiton* à l’hon. M Da-I 
vid encor© de longues années d© 
santé ©t de bonheur. “Ad multos 
anno*’’.

itirmn p*»r’.a du t©mx1- 
* w t du g nive

la \*ül© d© Québec L© 
chemin* de fer, a-t-i! 
*anté mj© 1© gouvcnie- 
avait né[tei;*é prè* d© 

hOfAJ dans la ville de Québ» 
iparaison A S*! 000.000 Mm le-

LES FOURRURES
A MONTREAL

é* dans la mêms rül - 
ernement laurier. M. 
re qu'un iouf le Dr 

î»agT.»ra A pou*
’ 1 argent a été dépensé 
Qiril^c. ur» magniflqu» 

gram oui ne fonction- 
fonctionnera pa- 

emement rester-»

iSsrvKic spécial du “S»»l©il”T ■
Ottawa, 24.—(Jy©**© ("anadien- 

ne«—La limite de temps pondant 
laquelle d©* secours financiers peu
vent être scoordé© aux «oldats «i© rar<.s c an ad ver. ne*, pour 1*»* deux

Le ministre donne à entendre qu’il, lAfontain© ont fait une ma- hles rov-sux irlandais ont été envoyé* de Berlin, c© marin
n’avait pa* le temps d© passer par n,^0*tA**on ^ p,l,s «ymjiathiquea, | jri ont o©cui>é dos résidence* vj-
Umt©» c©» formalité- ! î1ll<;r f401,r1 rk , Fernand R infret can- ^ sur des point* atratégiqu. - L’or- I â n/U I AU DC

il lui h fallu donner ^'^Ht lierai «lans *ia division Saint-1ganisatton *mn feiuer fait des ob«-* r- LH IIULLHIII/LIl prétend qu'
ur tenir A l'ouvragedes contrat* pour

4r| Répondant A 1 invitation du club, 
aines compagnies. M. Kmfret s'était rendu A la réunion

MM. Cannon, McMaster et Fa- Hj^v.îhih tenu© pour lui donmir l'o^va- 
ainfravèrent la situation ©n ^on f^n^ontrer 1»«« élertqura d# larent

pr,...ant le fouverw-rafli* <U trop pmrti, nord du quanier u, 
prl'H et en - ompartant le projet Uu- a profité d« ta eirronataneo
ner 1 a« tuei. j ur qU, militaisat en
a 'y.1 n o'"d V,<'nt h faveur de sa eandidature dan, la di-
«k M B^lnntyne fwur «ûter eom- vl8i<m 8aintJa.su».. Il a rappelé 
plét.-ment la narite. Il oit qu .1 ét»t touMw aetirit© d. w vio dan. 
absolument n.vs-i«a.ro q.» le gouver-! dlvlsi<)n. ,Sa déelarition h o.
nonient possf.de des vawseaux pour, lui H vWu ,f„ ohaU(U .pplaudue 
oompléter son -err.ee de ehem.n* d- ,.',.nu du 1h p^t de faudlto.re. 
fer nationaux et faire la concurrence i

i valions secrètes et maintient cons
tamment de* garde* pour protéger1 
*©* leader*, dont quelques-un*, dit- 
on, ont reçu d«*s lettre» de njena«^i 
semblable* A celle qui a été •«Ire^sée 
A Th«>mas Mtn*('urtain, l«>rd-mair© 
de «M»tte ville, avant son assassinat, 
la Feniaine dernière.

Hier soir, le* troupes, appuyées ^
»•* A i ,

appuy
par le* constables, étak-nt postée»*

Servie© apécial du “Soleil”
Cop» nhague. 24. - (Pr»«sae ( 

dienne)—La format von d’un 
veau cabinet allemand Ti’©«t qu'ui: 
question d© quelque* heures, ©t I 
^K'ialUte* indépeedant* aont ansur, ,
d’obtenir plusieurs portefeuile* im-iPar 1© fonds fédéral de soi- premiers jour*, ae chiffre A $1,221,- 
portant*. mandent des télégrammes travail a été prolongée

• •* 1 **- Tout d abord o% n© ïw>u
ner c©* secours qu 'ni décembre 
dernier ©t !♦»« nsrts de janv»*‘r. fé
vrier ©t mars d© la présente année 
Maintenant. !a bmiW* «i© temps ira 

* I© cas île* 
aucne fs'rsonn©

J nous leur charge, et juaqu’au 24 avril 
pour ceux qu» en ont.

Ce sont le* officier* du For

rT i pp aiiirr 1 ' rlB,ET LES ALLIES ‘“rr.*'1 10 ‘,'r'1soldats qui n »>nt »« r

pr<iU»ngéi-. 174 Le» vente* d'hier *© ©hiffrent A 
vaif don- $00b,4t»2. L© nombre d© peaux ven

due*. hier, fut d© 130,3&tt di\i»ées 
en 410 lots. Iy©s peaux de loutres 
se sont vendue» A $10f> fee qui ©*t 
un record* pour les meilleure* ©t 
$10 le meilleur marché. I^e plu» 
haut pn\ pour F hermine fut $4 00.

ENTENDU EN
AlIFWAfMF ' 1 V A pè'cr (J« d/’^urnemeti
HLLLi'IHUnL * ^ du corner'.* ©nt au profl

. r.......- I d intérêt» privés, A Léo», argent di»
Service spécial du •^oleil”) d» Bt-\falo, il fut

Bauer a réussi A s’entendre ave© les fl11* a ^ ••‘laré que le* scandale* d’
* mxemerr.ent n avaient n©n à flahr»

________ _____ ____ ________ ^ M
C<
«oeialist© M»ra form* qm ..v... .™ -, „ m „
rétablir l’ordre et de tenir di » éle©-1 **** a,]/r h, fl a^
tioni* générale* Le» troupe» du I fu occasion, depuis, d© parler d

^fserrice spécial du “Soleil”
Montréal. 24.—(lTe**e ('anadiep- . .

»e. Le grand total de» xente* fai- «trémiste». au |»nx de nombre use*, , mnêAiirom du , n, ta
U*» A la vente A I W-an d© four-‘ oon'****,oria un* déoé« he d* > - m proeéd ire* du comité■ r -—-Tl VF • X» . tSA*WIS<|«7 U • aW VI ~ * ” ’ I gX» 1 / • . , -

’openhague. Un « abinet pq , ment j(. annon nF‘î*tA l1* ll tr««ver
ocialiste sera formé qm t©n:«ra de 1 i,a *** „ ***** nombreux •< 
établir l’ordre et de tenir de» éW-1 VU«>©c sans aller \ Léna, fl »%*ai: 

Jonia générales Le» troupe» du j,u ‘ occasion, depuis, d© parler d - 
R©ch*w©hr aeront rappelé©» tmmé- * ^ d*
diatemeot ©t d©* gard«‘S d*oti\Ti©r» «f© ! 1 !'.iri d© termmus au (' N. R
Berlin a-ront formées La g»èr#- gé- *r '> un© d allumette*” »ituè»
r.éral© sera arrêté»», mai* retiris© im- ' ©n-desanu» «1© la Terras*© Fhif-
médaitement «i 1© g«»uv >nt n© ferin,

term mu*.
utre station d«

.S«»r\ ic«i spécial du “Soleil’
Ia Haye, 24 — IYe**© Canadienne*

dff©r» endroit» de la ville, et étaient I fU0mAnd: lw^ de résidence,
munie© de camion* blindé* et de mi- l*1*** croire, ici, que c est IA 1© para* hè-

—1a nouvelle annoncé© par J© premier patriotique qui ont fau IA JOURNEE DE
aujourd hui disant q ommandat

ouvernement hollandais avait conqé- 
é ni© d© Wieringea A l’ex-kronprini

comman ion.

Rappdant toute 1 imnortance de 
cetu« élection d© la aiv

« i Faeifique Canadien
la divisum St- 

Jac<|ue«. M. R infret déclara qu’il 
profitera de ©etu» aawmblée d© fa- 
mil Wi pour dire aux électeur» qu©l- 
quo»-un.* de* argument» qui pour
ront wrvir au cour» de la lutte 
triomphal© du parti libéral dans la 
division. Car il no s'agit pas tant 
do la personnalité du candidat, dit- 
il. qu© du succès du représentant 
officiel du parti libéral dan* cette 
division libérél© sur laquelle k» paye 

i ©n:i«»r a actuellement )--« Ml tOMM>
^ » '«« «*>*• n'TuvKT

CE QU’ILS ONT FAIT
POUR QUEBEC

Il s© vanta que l'administration 
actuelle avait fait plus pour la ville 
d© Ouébec. depuis qn©lqu©f année», 
qu© l'administration iil>érale pendant 
tout le temps qu elle avait été au 
pouvoir.

politique trè* récente pour prouver 
qu© lo gouvernement Borden s'était 
ingénié à nuire, do tout© manière, 
aux intérêt» do Quéheo. Il suffisait

Plusieurs orateur* qui ont parlé 
avant lui ont rappelé les délai d©

de jeter un coup d'oui sur lo» ira- équitable avec laquell
la convention et la manière juste et

trmilleuse». I*»» soldat» ©t le* officiers 
do police, cependant, sont resté* A 
leur» caserne* tout© ia nuit et sont 
tenu» prêt» A tout© éventualité.

UNE OPINION
PESSIMISTE

Servi** spécial du “Soleil”' 
fondre*, 24. 'Press© Cana

dienne; L© correspondant du
’ Ixmdon Time» ” A Dublin décrit 
la situation on Irlande sous les cou
leur* les plus mmhvm. il dit qm 
la perspective est sérieuse. La si
tuation est d’une extrême gravité 
dans l’Ouest et dan» le Sud. Le sen
timent public est enflammé A tel 
puni qu’il peut devenir irraisonna- 
t>le. l^es accusations le» plus outra
geantes contre le gouvernement sont 
considéré©* comme une vérité d© 
l'Evangile.

L© corr«*8pon(iant dit que lo Sinn

'.aux accompli» p>ur constater qu’il 
n avait rien négligé pour indisposer
cette partie de Ta province.

M • Parent d. manda *i U gou
vernement avait pensé A orgBuiser 
un servie»» fluvial. »ur le* ©ôte* et 
plus particulièrement aux 11©*. Il 
montre qu© c© sendee s'impose et 
signale les besoins pre**anta de net
te parti© d© la population oui a 
souffert au eour» d© la récent© froide 
saison faute de communication.

L© député de Quél>ec-oiie»t de
vait plus tard dans la soirée met
tre le ministre «i© la Marin© en 
contradiction avec son collègue des 
chemins de f©r A la suit© d’une 
•érie d© questions posée» par lui et 
qui r'étaient pas en tout conforme 
aux faits.

faite. On a Burei rappelé que 1 élec
tion d© Dorchester, en 19l6, où 1© 
candidat libéral avait été battu, 
avait renforcé la confiance de* adver
saire» et préparé i© triomphe unio
nist© de 191* Ave© sa ooonoription. 
Il en ret do même dan» la présent© 
élection. Il n© faut pas que le» unio
niste* puissent s»» vanter d'avoir 
effrité 1© bloc solid© qui fait la gloire 
d© la province d© Québec.

Parlant de sa candidature dan» la 
division Samt-Jaoque» et du repro
che qu’on a quelquefois fait on cer
tains milieux, qu il n© résidait pas 
dan» la di\iKion, M. Rinfret déclare 
que c© n’est IA qu’un© façon de par
ler. Car qu'est-ot« quo c’©«t quo d©

‘lire*r cL'aDn tin** ffiviaittn ^

il atà Feinor demande au pays d’accepterc ©11© avait été u dAollimtloll qtl# Z lord maire
MacCurtain a été tué par le* agent» 
du gouvernement II décrit les 
émeute* de lundi soir A Dublin com
me un autre signal d© danqer, et dit 
qu’il e*t impoMsihle d’obtenir un rai>- 
port impartial do l’incident, la seule 
version populaire étant qu© les sol
dat* ont provoqué le* civils ©t le* 
ont attaqué*.

1»© correspondant apprend qu© la 
foule a lapidé les nohiat* parc© quel 
ce» dernier» ont chanté, A la ■ortie) 
du théâtre, l’hymne national, vu 
qu© 1 orchestre ne l’avait (ta* joué.

LE FRERE DE
GOMPERS DECEDE

vement d©» mesure» par lesquelle* 1* . 
Hollande cherche A satisfaire le* de
mande* alliée* concernant la surveil-, 
lance d© l’ex-empereur allemand et d© 
son fiston. Un décret par lequel <tud- 
laum© d© Hohen/ollern serait confiné 
A oett© parti© d’Utrecht, y compris

SIMS EST ATTAQUE 
A SON TOUR HIER

Amerongen, a été rendu publie la se- V*T fE* Soloil" I>> contre- )H c
mainedernièr© j amiral Sim* » subi. A son tour de*

On rapporte qu© I© kronprinx a 1 aEtami©*, devant le comité du sénat

I Montréal. 24 notre corr
nrifâUT ir mnavrr ployé* d*‘ tramway* *© »or.«DtVANI LL lUMITE M»ir A 1 Assistance Publique

... . _ “ 1 _ 1a sali** était comble. Le* em-’1 ( '''
compagrii© de» tram wav'» la jour

née de huit heures et noixant*-

HUIT HEURES ET 
UNE AUGMENTATION DES OFFICIERS

ALLEMANDS VONT

l*©ut remplir i**» condition» «tipulé***
<’W IVnlY -H hi.T N, Pannon fu» foi- rap
midi entre h* secrétaire Bauer ot le» , tx , ^ ^ . . x / . *

<1.. UDKiR, induati'iaUM. 1> » LT f,r ±2,,^ pr^,d,nt pou
mdfpendMW ont «céd* I n* tr#. I y .. ^■'^7“' *V
petit© partie d'entre eux a© «ont J Montréal 
joint» aux (’oxurauniste*.

|u© i© trajet d* 
à Quél#*' durait doue»

: • sur 1© < N R tan lis qu 
■ur 1* C. F. R., il ne dur»* que mn»} 
heure*. Ij© président lui dé» lara qu 
la Chambre n© discutait pas la con
currence de» chemins de fer entre 
lo gouvernement ©t le C F. R

AU CONSEIL ALLIE MAL TRAITEE

mandé quo sa résidence «oit établie 
»ur cotte fl©, ©t qu’il a refusé l'oppor
tunité qu’il avait d© demeurer plu* 
près de son père.

TOUT COMME
CHEZ LES RUSSES

I*a

quinze fou» «i© l'heure.qui fait enquête sur accusation* 
contre 1© département de la marine 
de* Etats-Unis. 1© sénateur Fitman, 
démocrate, du Nevada, l’a accusé 
d’avoir voulu subjuger toute la ma
rin© américain© A i Angleterre, «ans 
s© préoccuper de la protection dos 
nétes améneaines. d'avoir favorieé 
l* politique français© et anglaise,
•ftrement fva^ américaine, d'env'oyer 
©n Franco dos troupes insuffisam
ment entraînées Ii«> sénateur pré * * i »•
tend aussi que ^ims s© fiait sur VA- PT****?’ k J* 1 n ,'le la 

élaborer s©S'n‘èr“' ^ Remand*'* a»i

Mo de Quéhe© a été mai 
traité*» par c© gouvernement”, u 
déilaré M. Cannon.

— “Nou» n© somme» f*a* A dia*u- 
U*r 1© traitement donné à Québ»*

tnmp.* ,l!. nwnd** dan, l« ' .l„tnot rr ' r • . tntorroopN

LES EMPLOYEŜ ^ - 1 proj ♦ devnnt la*DE BANQUES,b ',1^'^“ 
*57Herviiv© (Spécial du “fhdeU") 

Montréal 24 I a<wiafwm de* 
eommi» <1© banqu»* affilié»» ave«' la 
fé<lération nmén«w*i:u‘ du Travail

M. Pierre Uasgrain montra que 
le gouvernement favorisait de» amis 
©n mettant ce programme à exécu
tion. le» mêmes ami» qui »© sont 
enrichi» pendant la guerr*-

Il donne A entendre qu’il existe 
fout un petit scandale financier ©n- 
desfloun d© ©ette affair©

demeurtT dans une division ? De
vons-nous nous arrêt»*r. ©n cela. A un 
simple hasard de ré«idence ou bien 
aux activité» d'un homme dan* une 
division ? S'attarder A une question 
d© résidence e»t futile. C”e«t lo tra
vail de l'homme dans la division 
qu’il faut considérer.

“Je suis né A Montréal, continue 
M K infret , dan» la efite de la ru© »St- 
iKnis. ce qui »© trouve la division 

Il cite de» nom» de personnage» Saint-Jacques. J’ai reçu ma première 
qui étaient aux abords de la Cham- <Hluxation dan» la division Haint-Jao- 
br« dernièrement et dit qu* tout | que», au-*i j'habite maintenant sur ia 
«'©la lui paraît louche ri|0 Ontario, A quelques pa* de la di-

U muré© finit sur ce point très vihion Et je me dévoue A «me foule 
important A savoir si le gnavorn©- d'o<‘UVT»>8 dans cette division”. .w
men» est disposé A l’avenir d© de- \| lünfret termine ©n dé«-tarant i o 
man ier de» soumisHions avant d’ac- ! qU i| convaincu que la dRision O 
corder de* contrat», conformément Saint-Jacques saura continuer le man- 
Anx i ' (Tnl de *on député disparu en lui dou-

li© chef d© I (»ppo*ition insist© ©t, p^nt un remplaçant qui parachèvera 
dusieure d© »©* eolRguo» d© même., mn travail

(Service spécial du “Soleil”)
Kottardani, JM. A»oe>é i— | jH,„r ............ . „„

U situation dans I.- provins- rh«- ^ WMW<..tj„IU, ! "o ••onvr.u- n : -, .....  A " l-s
nu»M où |.rwqu<> lodtm Im vfflw sont • nvonimand-.t.. : au d«I>art,n,..„t ' hr*n''tw* - i'-* 1»?'»w»
au, mains dos ouvrir, mt pn-fiuo .m<rieain l- ,uan a üm tr*. v,. ,d,‘ Pnn
doux foi. pir-qu, a.ituatlon-n Hu- isntda.H ... ^ „n„ation. oontro p|»l« • '*•' •'* -•«'•'nt.on par
.m rovKtlqu, «n rapport» qu, I, rtont h •,..,du1!,.. dit-il. là-ba. ' d ‘“f '' ,
promt-r »«(.. qui a aoo mi>acn< la » ;k ph,. ,„i„ u*. cmn» Pour WIU ,ur '1*' 1,‘ -
proclamation des républiques aoviA- ^ ,,rop,„ ft ,ou, w.n»nt Au cours 
tique» A Eawn et A Dortmund, fut ^ *éan(v. d© vtv et P**»o» d’ar-
I ouverture d©» prison» ©t la mis© -n ino* ouren* Iwu entre le hénateur 
liberté do prisonniers politique* et des ! #»: Fs mirai Sim», qui ont fort iuté-

Hervio© spécial du "Boloif")
Faris, 24—'Agence Havas*.—A 

la tuile de la requête <lu gouverne- 
ment allemana A l’effet qu© le <’on- 
»»»il Suprême autorise l'envoi d 

ine»
d© Ruhr. d«** officiers allemands sont 
arrivé» A l'an» pour soumettre 1© 

devant let représentant» al- 
qu’ils demand*»-

, , p>m'l.s,on pour !« p«wr-|w , du (. s
J nement 4e 1 Mat. denvovor ÜlO.noi» ..re ul ministre de 1* marin.. 
■ tuddat. ,< pttlicicr, dan» ^ (..rritoire ; h2 l.i^a pas mettn la main

' sur le» vaisseaux, il» détruiraient le
nsvir*»» tt>ut aussi bien qu’lit out 
détruit I©» chemin» de fer.*’

L'hon. M Ballant vu*

president. *
M. 1 an non dit qu'il avait con- 

fianee au mini«tre de la marin©, 
mais pas au ministre dos chemina d*

• --v 

K et il

-..r" PAS TENDRE POUR
•u* form© <1 ii-l a déclaré

LES ETATS UNIS

prisonnier» commun* r©*sé les auditeur».

(Servie© spécial du “RolaU"
New-York, 24.— Lewis Gompert, 

frère d«* .Samuel Oomptrt, présûlent 
de la Fédération Américain© du Tra
vail, est décédé A *a résidence. A 
Breoklyn, après une longue maladie. 
H était président d© l’Association de» 
Marchands d© Tabac ©n détail.

LES GREVES
oooooooooooooooooooo o

o 
o

AU CANADA S
O------- , o

Ottawa. 24.. (De notre cor- O 
O respondant). — L'hon. M. Mai- O 
O ghen a déposé le rapj*ort du O 
O ministère du travail pour l’an- O 
O né** écoulée. On y lit qu'il y a O

Ad multos annos’

Femme il n ett pas possible d obtenir La réunion était sou» la présidence O eu une perte de 7f>d.:i4l u.utw O 
un© déclaration, il demand© 1 ajour ^ M M moau !Q par suit© de* grève». I* mua- O
nement et I© ministre .st forcé d ac plusieurs orateur» sont venu* prêter O tion ©*t. oej>©ndant, excellente O 

iià JU"te l© concour» de leur parol© A M. K infret. O comparé© A cell© de l'année O
Il *Bt tfir que ce débat va avoir on ren.arrj iait M Irérué© Vautrin, 

ob raaitBBtitttBMAt dans le grand député provincial de la division Saint- 
public, vu les circonutanoe* qui ©n- Jaoqutt M Emile Massicott©, M. Hi- 
t ou rent cette affaire et la nature oard Chacun rappela le passé
de certaines^ déclaration» faïu-s BU [du candidat, ses activité» pour le
cours de la discussion. i parti libéral, »e» Loüibreux écrlu^otc. 1 OOOOOOOOOOOOOOOOOOOOO

O nrécé<lent© soit une perte d© O 
O 1,134.tif0 jo«ir» de grèves. Il O 
O y a ©u IHfi grève*, dont 41 O 
O ont duré moins de trois jours O 
O O

TROIS COMTES
DISPARAISSENT

Winnipeg Man 24 F U.)—S 
1 *pé©ial “^ol©il” D’aprè» I© bill 
[ soumis hier A la lég ^Uture manito- 
! hain©. ia vill© «t© Vt mnip* g »*«»ra r©- 
1 présenté© i>ar dix député** I,©* trois 
; comté* actuel». Nord, < entre • t Sud 
sont aboli* et toute la \il!c forme 
un grand district él**©toral. L’élection 
“e fera sur 1© principe de la repré
sentation proportionnelle

tant qu© Québeo ©»t umeerné. A va© 
- Il© chemin •!© f^r ti (b

Kcmc© spécial <fn “Soleil ’) national oui opérera bientôt, et
VVinni|*cg. 24 —(l*re*8© <'anA<Ii©n-j a\ec dt* plu* grnnd» vBtssaaul qui

-A la réunion du comité du j ■sront pla,*é* sur la rmit© du fft-
qu«tion du tniv.il du noir et *.1 feu de l ^uedu. et de 1. Itimifr.. lA-i-^it. M ».U.ntvn, Mnjn
\r i^»u a— lundi. M nia’re Gray ©t réch©v'n|d..ute que 1 an prochain, il pourralevé© des restriction» imposées
sur le manag**

ON DEMANDE UNE
AUTRE ENQUETE

Jones ont insisté pour que Purg**!!» ! fair© d*s rapport© aaU-*faidant» ri' 
j d*' la ville n’aillent pa«* dan* le* 1«* volume d affaire» pour le port, 
i Rïur*©« de» compagnie» américa.: ♦>* j'b* L'u*'L***c 

! • na re h 44bIbm «in’d ne «voyait 
j t«a« qu© l© conseil aépensera't au- 
1 trats, aux Ftat»-Uni». un pays qui 

a rejeté le traité de paix.
NITTI PLAIDE LA

CAUSE DES VAINCUS
s”rv‘~ LES VETERANS

GREVE TERMINEE
'Servie© *pécial du "Soleir') 

Madrid, 24 Pr< «••*© ('ana*ii©nne 
j—Un projet a été ace«-pté pour t*r- 
; miner la grève générale sur le» «he-
! min» de fer espagnol», grève commen
cée, hier. Il a été annoncé qu'aprè» 
«1© longues conférences entre le mi- 

I nistra au travail ©t U>s représentants 
des compagnie* <1© chemins de fer. 

Ion en est venu A une solution ©n 
i vertu d© laquelle on accédera aux 

L’hon. SENATEUR L -O. DAVID, 1 mande» de* ouvriers. L'entent© 
l'ami fidél» d© »ir Wilfrid pourvoi© au paiement, aut eompa- 
l.surlrr. célèbre, aujourd'hui, gnies, pour une péri.*!© d'un moi», 
U qua'trs-vlnf tièms annévsr- \* 
aalrs d# sa naissance st reçoit 
Us hommages de grand nom 
hre d emis politiques et per 
•onne 
Joignons

Amherst, N -E.. 24.—(I 
nadienn©).— L© verdict rendu p»u 
jury du coroner A Oxford, lundi, 
après avoir entendu les témoigna
ge* au sujet d© l'incendie qui «Vst 
déclaré dan» le pütA d© maison»
Wood-Pat ton. la sam» in© d©rnn r**.
©t dan» lequel King a lier du la \ u*. 
a été “mort suffooué‘r ©t 1© jury 
demande un*» npuyell© enquête 

Lundi après-midi. M. A. IV«©1 » 
rendu témoignage pendant plu» d'u
ne heure, révélant où il s’é'air pro
curé d© la liqueur ©t rappelant quel
ques-uns de* incidents en rapport 
ave© l’incendie de Oxford.

Autêt après son témoignage il • '« • 
fut arrêté sou* l'accusation d avoir' vérérsn» c ,• si-lèrent ©e» pan 
violé I© Chapitre IA. section “A”, m© «riit • um*

**nt A( —
la |>rév©nti*»n des ineendies, H A 
été conduit A la pnaon du ©onté,
Amherst.

ET M CRAWFORD
resr. i**«* spé*'ial du 'Soleil" ) 

Kingston. 24 I*r»*sre ( 'anadi©nn© 
!>©* vétéran» d© l'armé© ©t «1© la 

martn©. de ©ctt© ville, ont «iéciilé d'at
tirer l'attention du mini«»*re d© la Jus
tice sur h** prétendus déelarafions d© 
Lindsay Oaford, journaliste d»* To* 
rent»* A un dîner d© la Rt-Patri©©, 
A New-York.

<»n dit que M Cmford a déclaré 
qu’il y avait un mouvement ©n ê'a 

khi ir une ri.
<v>

'S«*rvtf*© *j>écisl du “Noletl )
Rom© 24 - Fri.... . (’:snad U'imeV-*

!j© premier ministre Niaii. «-n mtrwfii-
«ant son nouveau cabin»*'t è is < ham-
bre. hi*«r. s fait appel A la 'clémeno*'
pmr 1© vameu ' Il « déc!aré qu© l’Ko-
ropa n© iNmrrait r*«gagn**r son équili-
bre que par la réhsbiiuat i«*n de l'AU©-
magne ©t d© la Russie

L»* pretninr ministre a laissé voir
qu© d© nouvel!©*' réforme s d© ’ux*.* sc
rent étaidie», qu© la >l<tmobili^atio:1
d© 1 armée •«■ra complète. qu© le» « har*

liqii© ©t le» !

LE TRAVAIL bES

pmr la «v*n*truetk)ii de* nu* ir»*^ rnar
ehand* ©t qu© 1«© < irons <1© d«iuan©
sur l'iir jH*rtati<»n < lu blé «reont K
duit»

Il a snnoncé qu© le capital ét'sng»
apporté ©n Italie pour a*'«,n*ltr« l
prwluct ion '•'ru «x©mpt d© taxe. Du
rant soin dbeours. il y ©ut quelque
pas**©» «1 arme» lornpi© ire social Ute
ont vouliu l'interroni pre.

«T 't",
<LuUê\

AMBASSADEUR
AU MEXIQUE ^.,, ,UN NOUVEAU

a»>—Handley Pag* ingénieur an-1 
——— | giai» d’awatiun, pariant h un*» aa«f*n ■

Serv ice spécial du ’HoleU”) blé© de la »Société d©** Klectricien» «le I
Washington, 21 Henry Morgan-j New-York ©t du club d’aviation «i A-; 

thau. de N«W-York, ©x-anibaasad«*ur ' mérique, hier soir, a déclaré qu© do- 
©n Turquie, a été nommé, hier, par le! puis »ept©inbre «lernier, le* avion»

TRAITE DE PAD
Servie© hi»é«rial du 

Rie* mond, Vù 24 !«• re
- T** montant qu'il leur ©et néceseaire présidenl Wilam, au r*»st© dam bas- anglais ont par©* uni H2.42H mill**», présentant M<**h1. de * irgtnie a ar
t pour aurmentor le» aalaircs «Ire « m- sadeur au Mexique. Il suerédara A. ont transporté 4,201 pasreger* ©t plu* T1''1' ! . \ 1 ”‘îr ‘ i,r*'
- ployé*. Pendant c© temp*, mi ci)*«r- Henry-H Fletcher, qui a «lémissionné d© 49,(Mlll I1vt©s «1© fret, »an* uu il y ^ la , H,v r ° !ru

r------ -,----- — .— - i ch©ra A Nang^TB «lé qu'il u„ {MNivait, ait ©u r»*rt** «h* \ u* ©t sans qu'il y sit V «» •
la, «uiqusl» nous nou» ' difficultés éc«jn«>miqure de» oompa-1 souffrir la politique d'administration. ©u de dommages causé* aux mare'han- «ier t \\ i n I’r\|;‘7'r nouvea 

.v.c pl...ir Jcn>«*. du V-xiqu,. 1 dl.r, J tr»it4©t»l* «tw 1 Alhnafn*



LE SOLEIL, QUEBEC, MERCREDI 24 MARS 1920

A la Bourse du 
A Beauport 
journaliers

Fr avail A la .salle l mon St-Joseph 
A la saJle Union Commerciale Aux 

I charpentiers-menuisiers

propriMS.
ft Hi Ao rtM où rn4*n(ioo-'

nÂ^m «‘i-haut U- «iiman-
i^ha. Is joamSn <*bol*i* pour »>4-
l^brstum d*vm Mn» psy# '•omm** 
jour ds th\*> .

7. I t4^in(M» •uupl^mantairt* d**^ r» 
^♦mm^ru-ï-r spr^« Luit h»*ur»* d^ trs- 
vsil fsit U jour, •*xn»ption fsi-
U* pour l*si disistirhtui ««t jour» <!«• 
u » ri-haut inntiumnA»'*

H. 1 Equipé de nuit • Tout homm»- 
sppeU à tm\ai!U-r sur un»* #>«juip»- de 
jiuit r^fulierr. U* «niair»* de\r» ftre 
ternjn» et quart «ur l»-* taux rA^uliem 

I n ouvrier sppolé k conduire 
«orr.mc de jrsnf' ■ "«on xitlsir*'

I idevrs ftre de dix centitu de Thrure 
1 «e* (i,. piuii qii#l i».> taux réguliers

ouvriers d»- la confection I ^es employés de maga-1 ,0 Aucune entrave diarrmin*. . c I ' tton ne tiers faite au far* h «fl de
sms l e» maçons-bnquetiers Cnei les ingénieurs L-hantu* steward dûment apj>oint«

Petites notes Nouveaux ^ partie de aenonde part, dan*
■ I • rexeflciœ de ne« fonctionii

salaires I a question SO-, Il I n repré^^nUmt du
l»»cal devra avoir aen^a tur le» chan
tier» pour coftsq!*' r la» gardien»

12 H eet distinct* rnent eompri» 
qu’aucune distinetion r*e doit ^tre 

! faite entre le» unioniste» et non-umo- 
Pour suivre une uruon. contrit» jer j iu»te» j>ar ati'iine de» deux partie»
»a marche en avant, il e«t née»»*- jk
'• q i. '--'i» !• nieinbr»*» aa»Utt«nt, La qU#»tlon autiale 
x a»»«*i()hléfM et «u,ient dévoué».
AiMisler aux aMNeruhléaa. de son 
mn mai» «•'«•î un devoir »*acr* 
ur un uruoniste convamc.u 
l "e»*t [tour C«*l« U le t*„i» l»** rr.em 

«male cathuliqiW 
«»» devraient fee 
qui •-•r» t»’iiue 

H*»ur«*e

i .c» employés du gros 
officiers Une é< belle fie 
ciale 1/induslnt

A la Rour»« d« T ravall

ernlté de

familiale

fie» employe» du gro*

i:\fA 
iiigfri 

nion r
4» du

aie de» tann 
»ri» et patent 

catholique

d» ITi

I a»
Tra-

•all« Union

: 801K Sv

St - J o »• |»
Petite» note*

J/Unlon

Bea u port

DEMAIN soin
maco »r»qt

A la ilia Unifirt C.oirt mmrcimt»

• K KOI K
c harpon tier »-nieti
\ o 7:i0

Au» journalier*

I ♦>*> men 
lent lovH 
lu» haute 
u tour

ara de ! Union na 
hollque do» joiirnaiiery aura 

ir à ai Itourne du Travail 
nil»r*Mi «ont. tou» et c*»r'liaie 

h ear «te» qiieaiion» de la 
tmportant" »ont A l'ordre

l.ea < harpantier» menulaiar*

lo» rnemlirc» de la Fraternité unie 
♦»« charf)entiet>-nienul»i»«r» d'Amé

rique No 7d0 Mint to in* inv il fia A l’aa- 
•« niblée qui aiira lieu, ce aoir, au No 
110 m« du (hint. Il eet urg*«rit que 
t4m» Jea membre* Mitant présenta A 
cette assemblée car ha quest toit» qui 
aaront aouml*»*» à leur tNinmdérat ion 
son» très imixirtant*'»

La» ouvriar* da la ronfactian

f**e«t ce M»lr. A la üotiraa du Travail, 
que doit avoir lieu, l'asMiinhlA»» régu- 
11< r»* d«« 1*1 nion nat ionaie tvath«»liq'i»« 
de» ouvrier» de la oonfentlon

Ton» l»« m«'inl>n*» h«itnm<w et 
femme», doivent *e faire un «lavoir 
d’étre préænta «var plusieur» linja»r- 
tantaa <|u*atiorui auront A I’ordn* du 
jour II «stt leV'iSMaire au progrès de 
I union qu«* chaque rnciuhn* 
p ré went.

t4»riiAtionale 'le» roi leur» 
et régleur» No l.r*2 a préænté aux pa-I 
tron» une nouvelle é*-heiie de aalatra

tinUiulNle» ♦•n achetant de* j 
i»roduit» qui ru» «ont pa* revêtu» de' 
l'étiquette de l’union quand il» peu
vent i**' obtenir, renient leur prin- 
ctp»« «le «oli.iarip' Quelle inilifféroiuwi 
malheureuse.

Il y a utie grande faute qui est 
sou vent «Mini mise et répétée cher, 
l’union taie, «.«’est quand i) entre dan» 
un magasin pour acheter <i«*s mar- j 
chain! i***«. ►! ne «'intéflgMe pa* «i cel- 
!♦»► . i mmt offertes en vente par un 
unioniste ou *1 eliesportent l'étiquette 
«le l’union

L'égoïsme e*t une sorte de vam-1 
pire «pii «eut nourrir son exiateru'o de 
i'«-xlatence «le» autres

MALLAN’UHK
I*h* ■■(ioclicr* de Lille »e »<int mi»' 

••n gri'vn dorn«êrement ftour protester' 
contre l'emploi «le* gru«»s au dé*'hiw- ! 
gement du charbon, i»our la raiHon quej 
fa grue e»t trop expéditive

l)«* pl u n lonqu’ila travaillent » la! 
grue. I» ur Halair*» est «i»* f7 (Ml pour ! 
H h. tan<bn «pie lorsqu'il» déchar
gent au («atocr il* vaguent jusqu'A, 
912 (NI |*jvr jour

!*>•* «rtivTten» non uiii**ni»tea qui 
font profexsum «1»* toujours demeu- ; 
r»»r dan» flette »phêr«\ récoltent «lea ' 
• vantag*** provenant de sat'rtHf’e» i 
que le» autres ouvriers f«*nt C'e n‘»*»t 
pas juste

Nouveau» off»* i*r»

I jt quiwtiou M/ciai.- «lie jnSsKS upe 
1 b.ij* Ih« «sijirit» sérieux A l’heure ac- 
'î iell** f'hai'un cherch**. parmi »•*»

(♦niM'ipe», s**» doctrine», mm système», 
e remède qui guérira l* uni ver x de» 

maux didit il *uffr« part i«‘ili«',re- 
! ment <*n «M*tu. (>ériode d’apren-guefre. 
I K^vonofuiate», MM'ioiogtiMi. chefs d’E- 
| tula m* fM«n«*h*nit Uiur A tour »ur l’hu- 
j maifM* détr»*s»e dan» l'eu {sur de lui 

senir en aide *t de la »oulag««r «juel- 
| que peu. Mai» le mal «sit profond 
et Me» causes complexe*

('«•(«••tcianl, pour noua, catholique», 
le remède ««st tout trouvé et j»ar- 
f ai lament A notre portée II con- 

t A »uivn» l'ensei-

gnemeot de» pontife* de Rome, et 
en («arlftcuber. r»duurai*le ••fwyci»- 
que “Rerum Noéfcruin’' de uéon 
XIII. ('"eet là qu» noua trouve
rons. flairai,eut exp«»»é*. le» priruu- 
|»e* «ie f«rt ehrétienne, «le «’hanté, de 
justice et d «Mpnt MM-iai qui rtmou- 
v » ii»*roni la «urfaoe de la terre. 
le capiataliaW» appreieiru A ne plu» 
dînai gérer son employé comme un 
♦••clave ou une mammie. U. l'artisan 
apprendra à ne piu» voir en son pa
tron un opprtwiHour ou un tyran. 
Ft au moment que «m* vérité» au
ront pénétré le ‘•erv»*au et le ca*ur 
<Ui capitaliste et <ie rouvn«*r. la 
«ju«**t lofi »<Muale sera aussitôt ré
solue

L'industrie familial»

III 'suite et fin Et Vous, peli- 
*»i» honigeoiNe* de pmvmc»**. ffmime» 

! «t ouvrien* et d'employé*, petit» ren- 
' ter» qui po»*éd»*/, un potag»‘r ou un 

j \*crg»*r. reprenez la liAene. la brouette 
i et le rateau, semer pimme» de terre, 
i haricots, carotte* et navet», rame* 
le» petit» pois, bines les liettermve». 
11**7. le* «alad»*' faites blanchir dan» 

| la ««ave le» cAien», le» choux d'hiver 
I et U*» cardon»; faite* »é«»lu»r dan» 

le grenier le* plante» médicinales, or
ganise/ votre fruitier pour y recevoir 
sur de» lit» de paille fratohe, les pom
me*. le» poires et le raisin

Reconstituez auosi la luansc-cour, 
I \'ou« élèverez do» poules, de» canard» 
idea oies et «le» dindons; vou» COtiaar 
verex dan» la chaux vive lea v»«uf» 
ama»»é» daru* Tniver

la haut, sur le clocheton de la 
niansm, vou» ui^Toeherer «le nouveau 
U* pigeonni<*r di»|>ani. vou» ooBaplèto-

raz votre hamc-ceur en hAiisaant un 
.!apier a lapin» et une '-aliane pour 
le cochon, que vou» ferex tuer et sa
ler au printemps

Et tout en vou» passant de l in
duit ne rnod»*me voua profiterez de 
-e« leçons Pour l'hiver, voua conaer- 

■ erez. «le» tomatea. des a«|»erfes, dea
, fond» d’artichauia, de» haricot» verts, 
de* petit» poi*. en le» faisant bouillir 
daii« de» liotte» de fer-hlam» que 
vou» souderez voua-méme» Voua 
confectlunnero* aussi de» conbts d oi« 
et «le» p&lé» de lapin. En un mot. 
.ou* fer»*/ chez vou* le principal «le 

,la o«*umture d»* toute votre famille.
Nous n’a von» certe» pas la préten

tion d’affirmer que la renaissance de 
l'industrie familiale résoudra le grave 
problème actuel Mal» elle est. «‘n 
tout «’a», un palliatif qui pourrait en 
rendre la wolution plu» facile et plus 

, rapide
Iles siècles entier» n'ont connu que 

j celui imlusihe-lA ; nous pourrions 
1 bien en vivre pendant quelque* an

née*

liste A écouter el

L’Ur ion InU-rnat 4>iiai. de». lU-
\r1er» ’r« ail ant à la fabru at mu ies !
pu4IW»». A Montréal local N«> 14. j
a fait. l’él. «'tkiti d# H4*K noiiMaux ;

Icier* Voici la rèwultai i’résid» ut. i
M A Reftilar Yio«ê-l»rési dent M i
A 1 >« «qatie . »ec. arDhiviNt ♦ M G. !
Ti»r iif ace. titian«i«T M V Mar m. !
«y ndlK t«*ur M E 1 Z4UXOU ganlmn. !
\ Mia ilia-tar. syndic* M I •épine et

* I U. Craig. ( “c*t M 
*td«*nt «lu Conseil

(iagrion, pré- 
Dtfltrtct de*

Le» employé» <ie mafasin*
I Charpentier* et Menuisier* qui 
tfait l'installation de ce* nouvea

('tml aflnii» par t«m» une unioti 
ouvrière rie prognswm qu'«n propor- 
fkhi «le la régularité <i«*« m««mbr»«* A 
a*iii»t«ir aux aHnciiiblé»*

Iam n>««mhrH» du Hvndu'ai nat io>

officier»
Un* é< belle d< •alaire*

nal ««al lui 
magaama «tui 
de leur «»rgan 
a»*Ht««r A l aM 
rw M»ir, A la

que i oin(>i«> 
t Iavan 
devra ici 
qui aui 

d« IT ru
M‘t» 

M •

aux
effe
pal.

I
Le» m»von»*éiriqo»tier*

m
Domain «mr. 

Ii»*au(*irt. aura 
gulièr»' «le l'Un 
m*<;on>»-bri>picti»*r*‘ et 

Tou» le* membre* 
>■ ar d’intéressante» q»
«il.M'utée*

t be* le* in(»r*t*ur»

u»» mue <ies cnarpeuitierv- 
ui-nr» «l’Amérique No 7.10 a pré- 
é une nouvelle échelle «le salaire j 
patroitH, !.»quclU* devra pTondre 

: le premier mai prochain, 
ou- publions ci-aprè* 1»»* princi- 
m ctauMc»

4m heur» -* «Minatitueront une «e- 
ne «le travail et la tournée «le 

otnmencer de H hr» a. 
ie 1 h. p. ni A â h.-u-

»IA t.i i No I 
invité* 
*»T«*nl

travail devra 
m . à midi et 
na p n

2 Is» taux mmimum de» i;agaa 
H»-ra de kutante ««entins «i*« l’heure. I 
l>«mr l»** heure* ci-haut met) tton nées. J 

.1 Temp* et demi *«ra l*ayé «le 5[
ir* p A un

Travail, qui a«*ra 
r«hpilièr»* de i’Uiu.i 
iivgoim'urM. A «M-ftr 
h»* membre* M«nt ni'

Houra»« «lu 
I asMUiblée

!ionaU« «le*

ar le», «pieu- 
leur MTOlit 
idltuirw at-

I Temp* double sera payé demi- 
nuit. A 7 heure» » m , *'t ausai U»» fê- i 
e* suivant»»* Dimanche. Jour «le i 

Vu N.».; \ ••• irv^li Mamt, Fête de!
l'Eiupir»'. Fêle de ta ruiHsaitee, Fête 
civil J«mr «l’Action «le htA.*»*. Fête 
du Travail et toutes U«* fêUt» r»‘li- 
gicu-« « •{ obhguiioii « t le* fête* na
tional» «».

•'*. Aucun travail le dimanche ou le
jour «le la Fête du Travail, excepté1 
|M>ur la pré'e-rv ation d»« la vie ou la i

La 
toux 
qui
“colle”
( m uni *a»c«nie 

qui VOU» UTlt« 

la g'irs* n vou» 

donne mal * la

t#t* «r traire »n 

m I • u i en pro b» •n«r m#>* 
C H* m bar lain

Rcmcde 
(humbcrlain 
contre la toux

« e remMir o'*«« [>«•* «lu *<*Ul U
mime • h«*r <iur I*m *uw*m mMr^-lnr« 
r<»ni>r la i<>ui pou' la l.*»nn^ raiaon 
qu il ne ■•alrrif pu» *t rnpIvni-Mit mm* 
iiu'tl «ai remetUktit 1«« |»artl«ui
afferio* .-n Ikjo *tat d« a&nU

Hour votre Monté
—grand mère ( hamhe.dam

ON ENTAILLE
LES ERABLES A

TROIS-RIVIERES

De notre «MirreepoDdant 
Trois-Rivière». 24 -On a commen- 

! cé i» entailler le« érable» «iau* no» 
eavjron*. On esja’re que la réc«)lte 
«i«i wijcre sera bonne cette année. 

1 s: la température nous eat favorable.

i Un record d’altitude vient d'être 
I d»- nouveau établi w N .-Rolland 

Hohlfs sir un aéroplane Cornas. Il 
| «. i -i élevé a 34.600 pieds ou plus de 
1 six milles

fie “NEW WAV

MARCHE
ET MARCHE BIEH

Appelé à bon titre 
l'Engin de 36b 

jours

Engins -Neve Wav’’ conauman* l’huile de charbon, ^elle vous 
donne dans cet engin autant «le rC-ultat* que la ga/obne. l^e >f.» 
WAY” est muni d un système de refroidiwiement A 1 air air cooi ne 
demaudaiit pa» d'eau

Combustion parfaite et son système de vaporisation élimine le 
surplus de fumée occasionnée par **xplosion

PAQUETAGES POUR ENGINS DE TOUTES SORTES 

Tuyaux Valves Accessoires généraux pour engins

Adolphe Huot Enr.
Québec, P. Q63 Dalhousie

■
J

Dans la Convalescence de la

GRIPPE
ESPAGNOLE

Le Médecin Prescrit

m
«lit I/t^flxlr T«aaftqur du Dr M>*ni4»*r 
i-rt up Uwilqvw mrpv**lll«.u* rl Je n he»l 
tr i'** 4 W»rf*Mwnina«Mtcr au» iwn» un.» 
•«•ulîrtuit «1«* i«*u»rrt» i|«* Mvntt 
in- rwrwM.M'> • (Uhit* I>A*la
prr-milrr U-*»n» «'«arlcbtt lap 
pftlt auciiwtitr )««• f»»r» »w *-»r»t>riUr« 
rt mum ulalrv* n'ierenncnt toute l» «ir 
v«»«u*vir tYorurrS • n UIM1 hou 
U-Il U* tout «le *uiU ê* »#*«» »<»*• (<•««*< l#«

C’EST LE TOIT
QUI COMPTE

Impossible d’avoir %une très . bonne maison 
«i le toit ji en est pas très bon. Le toit ne doit 
jamais faire eau. Il faut qu’il soit durable. Il 
faut qu’il soit protégé contre le feu du voisinage. 
Et U ne doit pas coûter trop cher.

La Toiture Fitch-Phillips possède toutes les 
qualifications que possèdent les autres toitures 
de qualité supérieure et si on tient compte de 
sa qualité, les prix en sont moins élevés. A ven
dre en gros ou en détail. Nous fournissons à titre 
gracieux des estimations pour toute sorte de 
constructions

PITCH, PHILLIPS
LIMITED

148 rue St-Vallier
Impossible de se tromper si on fait usage des 

l oitoires Fitcho ou Philoïd

“Sirop de Figues ” 
Laxatif de l’Enfant

Voir lo langue t Chasser le» poi
son» de l’estomac, du foie et

de l’in*e»tm.

Hôtes inattendus
(juend le papa amine un ami pour ami per cher vous «t que vou- 
irwilaa avoir un «lnaarrt parti* uiiAn ment appropria- ænrea-I'ii un 
Pouding Prompt Pure liokl. Il r*t aûr <•«• Jouir de *a rlrheaae et de 
xin eso-Iimœ

Il n'r a qw une settle (-b«M»r ««nitre le» Pouding* Pur»- Gold il» «on1 
•i bon» qu*' la famille veut en avoir Bout le tenit>» Kt et-peod aol ilfc 
m- prlpar.-nt *1 far 11. ment quelque* minute* lufnoK'nt pour «•'in «,ue 
r eet r^ llem. r.' 14 Un avantage il* vous exemptent tant de temp» et 
de traea*
«larde/ quelques paquets «le Pouding* Prompta Pur*
Gold 4 U commodité loua 1»** tr«Miv<‘rex tré» util«««
«luand 11 vouh faut un d.-^^eri a i» hà’e Tapioca, flau 
et chocolat I V le p«qUet C’hex tous lea épicier».

Desserts Pure Gold
POUDRES A GELEE

Pure Gold Manufacturing Co., Ltd, Toronto
QlicK

CHOCOLATE

PUDDING

En ri’a^f’pfAnt «jue le Simp d» 
Figue» “Californie''—en eberchant 
le nom Californie !*tir U b«>ut»‘ille, 
vous êtes alors «fire quo votre en
fant a le meilleur laxatif nu pur
gatif et le plu* in«>ff*‘ri*if pour l'es
tomac, le foie et l’intestin du petit. 
I^es « nfants en aiment *on délicieux 
g«*ût de fruit, instruction au long 
*ur chaque bouteille pour la d«**e 
A donner aux enfant*. Faiteadeur-en 
prendre *ans crainte.

Mère ! II faut «lire “Califomig”.

Avis Important
Hlmtéirre hrt finance * dcnunitn hu Canafca

Impôt sur le Revenu
Faites votre déclaration san$ retard

Toutes les personnes domiciliées, employées ou faisant des affaires au 
Canada, sont sujettes à un impôt^ur le revenu, comme suit:

Toutes personnes non menées, 
et les veufs ou veuves sons dépen 
dents eu sens de le Loi, fut, durant 
l’année avile 1919, ont touché ou 
gagné $1/100 ou plus

1ère Catégorie
Form u lea à cm plover pour pre 
parer le» rapport* requit le ou 
avant le 31 mart I9J0

. en fiduciaire*, exécuteur», 
administrateur*, agent * ou cura 
teur*. et «yadH:» doivent lairr 
usage de la formule T 3-

I «a patrôna, pour la déclara 
tion dea nom* de tou» le* direc
teur», fonctionnaire*, agent* ou 
autre» employé a, et de» montant» 
qui leur ont été payé*, doivent 
faire usage de la formule T 4.

I «a Corporation» et lea rom 
pagn-e* par actions, pour la dé
claration de tou* le* dtviderulea 
et boni» payé* aux actionnaire» 
et membre* durant 1V19, «l«>ivent 
iairc usage de la formule T 5.

Î40TB—L** vrmtnnm «aiMurt 
m •nciat# «iuiewnt latr* •-.ppurt d* imu 
-•%»*>» irxiiear U* tormu- 
1m T 1 o* T IA.

PÉNALITÉ

Toute pernonne tenue de 
faire déclaration et qui man-

2ue de le faire dan» le temp* 
taLli pour cette fin est pas

sible d’une amende de fié 00 
pour chaque jour de défaut— 
et toute» ce» amendes seront 
impoaéea et perçue» de la

r sonne qui doit aouacrire 
déclaration, de la même 

façon que le* taxe* sont im- 
poeee» et perçues.

Toutes autres personnes 
qui, durant Vannée civile 
1919, ont touché ou gagné 
$2.000 ou plus

Le temps est limité
Toute* les F*T*onnes de la 
1ère catégorie doivent pro
duire leur rapport le ou
avant le 31 mars 192#.
Toute*» les personnes de la
2èmc catégorie ci-dessus 
doivent produire leur rap
port le ou avant le 30 avril 
1920.

Les corporations et com - 
j| pagntes par actions dont les 

profits ont défasse $2,000 
|| durant Vexercice financier 

terminé en 1919.

Instrochons Générales
Procurez-vous les for
mules nécessaires chez
les inspecteurs ou sous- 
inspecteure de l'impôt ou 
maîtres de poste.
Lisez attentivement tou
tes les instructions portées 
sur chaque formule avant 
de la remplir. 
Affranchissez les lettres 
et documents que vous en
voyez par la poste aux 
inspecteurs de l'impôt.

Faites vos rapports 
promptement et 

évitez
les amendes

ièsne Catégorie
Formate* à employer pour faire 
le* rapport» requi* W* ou avant 
le 3S avril 1930

Tou» le» Individu» autre»

3ne le* cultivateurs et éleveur» 
oivent faire usage de 1» for

mule T 1
I ea cultivateur» et éleveurs

doivent (aire uHagr de la for
mule T IA.

Lea Corporation» et compa 
grue* par ai t ion» doivent faire
usage «Je la formule T 3.

PÉNALITÉ
Toute personne requise de 

faire déclaration qui m.inque 
de le faire dan» le délai établi 
A cette fin e»t passible d’une 
amende de vingt-cinq pour 
cent du montant de la taxe 
payable

Toute peraonne, sujette ou 
non à l'impôt, qui néglige de 
faire rapport ou de fournir 
lea renseignements dûment 
requis d’après le» dispositions 
de la Toi. est passible, sur 
conviction sommaire, d’une 
amende de $IUQ pour chaque 
Jour durant lequel elle est 
reatéeen défaut. Au»t»i. toute 
personne faisant une fausse 
déclaration dans un rapp«>rt 
ou dans tout renseignement 
requis par le ministre, est 
passible, sur conviction som
maire, d’une pénalité n’excé
dant pas $10.000, ou de six 
mois de prison, ou A la fols 
de l’amende et de l'empri
sonnement.

Adressez-vous à l’Inspecteur de Fimpôt pour votre district

QUÉBEC, QUÊ.

R. W. BREADNER, Commissaire de Vimpôt.

r i réfl«

Feuilleton du **SOLEIL"

! La Pitié Suprême !
. flitim* or BOISfOXJET

Soua boi». *euu*. «Nile alla 
««hir, prendra une résolution

11 le fallait.
las situation effroyable d 

Laquelle elle ae déliai tait, avait a/ 
duré.

Il n’était pas admissible qu? 
monaong» qui. A la minute où 
l'avait pn>n«*neé. avait revêtu un 
raotère presque sacré, pût hn«n 
jamais -a « m.

I,e serment fait A Kogri *’> 
pou>ait pas l» tenir '

Non '■«•la jsmai» '
Phi tôt

Il ne disait nen. ma»» il était visi- ! pour 
hi*, pour 1»«H yeux de Gisèle, quej Due 
Jacquwi souffrait d’une attitude pour j Quell

I vain
Dès qu’**ll« aurait <mnfe»^é la vé-| Elle ham»

1 nté A K >irwr «lès qu’elle ** ««erait dé- , nam* 
barras WW» d.*» lien» par lesquel*, ma-; Oh' |T<*t

«» ral«»tm«nl. elle «*e sentait engagée, elle j ver 1mm que 
retiendrait pour Ja«wjua* telle qu elle fait d* î*»«um*

«n voua d été 
m* ai-je fait 
peine ? Je me

piu» la 
Quel

même 
mal '

Que «liKait-ell») ? 
Cette réserve.

le demande en i quelque temps enoore.

fw veux, toute friaaon-
1 observer.

i«•••••« •*
a* *a«

L
i*rb

>um«. 
d’au-

dad«>«ei«. grisante, 
tait d»' la plaïue 
uniuait rien 
. d'un |>a» maehuuü. 
indifférente au pay -

folie, ph

F.fle a 
avait mr 
tait par 
confaaaio 
ne re»s»*i 

Olin qu’e 
que» ’

('’était ' ei 
***» aeerMee 
foute la \er\, 
haiaor» A se» 

t hii. «'eia el 
(V n était 

elle ne l’aur 
elle avait t»»

i porte piutdt

vout'mit n Kog»r qu elle fui 
*nti File lui «lirait que « 'é- 
pitié qu'elle lui a\aK fait la 
n d'un amour que non eomir 
ttait pas __________

■tatf ■AC

était par le j«assê
Elle n'étoufferait plu*, près 

î«*?s battement» «ie son «v>eur. 
refoulerait plu* A se» lèvre* 
role* de tendresse éperdue 
«N»tte heure, «ùie n’avait plu- 
de prvtnoaoar!

Elle marchait lentement dan 
|é*« étroite, foulant sous se- p 
fouiUea morte* qui par plai
saient déjA A la terre un tapo 
fauve.

Tout A «H»up «le s'arrêta et \ 
s tVbappa de se* léstea.

d«‘ lui,
elle ne 
le* j*a- 
qua. A 

1«« droit

m» rai
ls le* 

fai- 
d ot

«lan» v«. 
-Je

que»
U —
Klle

Vn
se août

n ai pa«

naît U 
jouta, 
ex-vous, 
produit»

sem qu a.iaien 
•n». n»m rêve» 
i ffeurisaatt er

entendu ►r

l'a.*
|»»»»e

A elle, si 
d’amour. «
affection fra-

pre uère.
e fit. «Nintre son 
qu'un très eourt

ten

Tl t
ire

SlT
H« «g»-1

DiiAXntnu
iB.iüüt xers

w>\\lf*rnr pluspjMia

•ntaef de la souffran •, «ie* 
’angt'is».- qui la tenaillait et 
tveent, n* «ni laissait phi* 
»n«l# de réi*it. er'lb angoisa»' 
s'atténuerait j et* t être 
InuU'* plu» tard, elle s arhe- 

U \ uiag» dont qn ai'er-

F.lle t»énéira «lan» piuaieurs «ha 
i •'r»-- mit «iaiis de» main* «ie 

]« . femnie». «ian» «vile» «ie petit» en- 
fani» (llHülqO— pièce» fi argent, pu - 
apres de» pan'lê» «ie c*i»ns«»laii«*n • ■ 
«i mi regiment. A l’ironie de la
destinée qui lui assignait ta rêle «le 
eonstdatrieé A «’Ile que rien ne pou
vait «Htneofor. elle se re» ira.

Pourtant elle n'o»nten»lait pa* en 
irer immèdiateiTieni au «'hAt«»4u 

Non. elle avait la tempa aile y re- 
tuaMvirait U>ujours a»»e« UH

Au lieu «i* »onvre la rente qui r» 
liait <lire«*tem«nt la i*mpriété du maftr»> 
de forge» au Billage, allv a'engag 
dans un sentier qui «^HiUionisit 
pare.

lui
cert

lirait au 
va faut 

{«a.» 
t une 
ement
it de <on serment 
•••n h»*nun une au- 

donn«’rait ie bon- 
e ne méritait da- 
eeu. dan* son Ame. 
i s* feranml

-on
ex-

T

Elle avait 
derrière elle

Effrayée, elle se retourna 
\1 or» elle devint toute pà*»

Jacques, balbutia-t-vile.
Pourtant elle voulut dominer 

émoi, «i«»nne*- A aon visage un? 
(«reeaum de imrpnsa joueuse.

D'une v«>tx que 1 émoüon f ai «ait 
trembler légèrement, il dit

-Gisèle, je vou* ai fait peur, je 
demande pardon.

Klle répéta
—Vous. Jarqme km i>ar 

hasard ?
>i,i «wtos, elle devait, sans! —Ol n'e*t pa» le hasard qm 
r«b*r. mettre cette décision A ; placé sur votre chemin. Gisèle

( pais le vilhqr* J è1 «»lvi vo» pa*’ 
j»« H»ur reniiai’. la situation, —Vous!
'xtHbabie. - haque ÿiur aug-} -Oui. moi. J* n «»«ais pas

aborder, car j ignorai' quel ar 
vous me réservene* Et puis, je 

! gnats «ie vous importuner
Pour ïûger pour i aequo*, aussi. I 11 j avait dan» la faç«*n dont U prrv 
Kt* n'avait pas été «ans s’apnre»*-! nonçait <*ette dernière phrase une 

‘ <ir que la réserve <»b»er\ ée par elle j uuanre d'amsvVume 
ilepui- qui il ipw temj*» envers lui ét*M»-| Klle dit vivement 
naît «ioul 'ureuseroeol le jeune tué- —Ç'eet unrepronhe. Jaeqae»
dn<.m -Oui. Gisèle, c e»t un reproche.

A quoi devait-il l’attribuer ? » I>epuis quelques jour», je sens que

ment frappée.
-de le comprend

pendan'
Il acheva tout ba 

parlait A lui-même 
—Je «ut* inquiet 
KUe n* réjiondit 

ment Elle 
trouble. Ur

téi»' incrédule 
ne *a«'hant que «lire

événements qui 
ut douloureuae-

< 1 isèle. et

j ai po ur
p** immediate- 

ait ea pnu»« A un gran.l
»areil têii-A-tête. A cotte

kit le malentendu
'allait qu’d cessât

Pourquoi r
I ("était »*Ue qui parlai’ ainsi, cllej 

t • M vous *»-, qui. il 3 a quelque» instants A peine, 
amsis vous ne m avez ' protestait que ses sentiment» n’a-’ 

ivaient pas «arié !..
rqu-.i «e ' hangenuMit Kt combien puénls. combien faux' 

|iid»> ’’ étaient le* prétexte» dont «Ile »»> ser-
hangé. Mes senti-|iaif pour donner de sa conduite sin- 

l**^ mêmes. Jao- gulière une explication qui parfit) 
plau*ible!...

Après l’acte d’héroïque dévoue- J 
ment accompli par K«*ger, qu’elle; 
éprou\At A savoir le jeune homme i 
en ;>énl un»* douleur aincère. c’était l 
naturel. Lui. Jacques, n’en ressen
tait aiKume jalousie. Non. Un toi* 

I sentiment *<P été indigne de lui. j 
mme s'il se Mai» en quoi le» événements inal- 

I heureux qui «’étaient déroulé» |>ou- 
vaient-U* obliger Gisèle A mtxlifier 
envers lui so*s tmçaùM d’agir ’

Il la r»*ganiait a\*ec tri»teAse.
11 ne devinait pa> «ju'elle souffrait 

atrocement. Il ne l'oyait point 1 effort , 
qu elle faisait pour ne pas lui tendre 
la main, pour ne pas »e jeWr dans 
se» bra». lui dire, frémissante et 
passionnée

—Jacques Jacques pardon 
Tu souffres par moi. . Je ne suis pa< 
coupable . Je ne savais pas... J ai 
voulu, que. en quittant ce monde le 
dernier en «l'un malheureux A qui 
je suis rxslevable de tant, ne fût pas 

est étendu sur un lit de douleur, qui. • un cri «ie désespérance.. Mais c e»t 
:n a ' ,|emain, pour lui. sera peut-être un ' toi que j'aime., toutes me» penséei 
lb*-1 lit de m«>rt, qu’il m'ret permis A ; t appartiennent.. Jacqiiea. Jac- 

moi q«n lui d«»i* de posséder «n- i qu«*s. regard»* m«ss yeux, eux ne 
! core mon père — de prendre un w ni»*ntent pa», tu y bras tout l'amour 

'«»«**• 'Age de fête même pour vou», hé-i de mon Ame
j las’ • U en était trop aussi !
1 Elle ajouta après a«oir hésité de; !«»» force» humaine» ont une li
no u veau ' mite

, Maintenant elle n’avait plus 
-Cette ré»erv* qui voua «»t « pé- i d’bénutioa. Auasitêt rentrée au châ- 

ruble qui me coûte tant, A moi i teau elle ** rendrait auprès de Ro- 
ausst il nous faudra pourtant, quel- ger. elle lui dirait tout: son saenîi- 
que temps encore, coatiouer A rob-1 ««e. a«m menaong» A elle. Il n'était 
»»»n»*r. Jacques. ua» possible quYlle «vmtmuAt A ri-

II tressaillit.

minute, lui était pénible Elle souf- i 
frail d être seule ai-ec Jacques, «die 
qui. en d’autres ctreonstanre*. en 
aurait éprouvé un bonheur mexpn-1 
mable

Après une hésitâtioi^ oie prono»
1 (•

rtHlij Jacques je devine «»e qui »e pas-
en v«wis. Ma réserve* vous affe«'t«* 

l’ouriant, puis-je a^pr autrement ’ 
quel, o n'est j»a» lorsqu un malheureux

rai-

• son csj»nirs. A s«» débattre dans un J 
nous faudra! épouvante grandissante 
continuer Al Elle s était remtsc A manher Al 

côté d’elle le Jeune homme disait | 
—OL»èle. il ' ne fut pas comme i 

vous i’ êtes dispoHée. voua exa- i 
gérer les faits 1U eussent pu J 
avoir de» «vmséquenee» plus terri- i 
bl**«. L'éeat de M «le Hat*» «>ch«i, x-u | 
la gra\ i é de sa blessure. e>t aussi sa
tisfaisant que p<»*-*ible.

Elle inU’TTogea tout lias, presque 1 
dans un souffle

Vou* croyez toujours A sa gué- > 
nson ?

- En tou te sincérité, oui. j'y croia ' 
Mais beaucoup de soins seront en
core né©e*»nire«. Ruix, \ou* 1*' saiez 
une opération extrêmement «Irticat* 
de«ra avoir lieu. Tout ce qu’il est 
en le Pouvoir d’un médecin de faire i 
pour nisputer un mal Leur eux A la 
mort, je le ferai. Gisèle, je vous- 
le jure «

fille ne répondit i** directement i 
A ce qu'il disait Elle insista «dom
ine si elle poursuivait une idée fixe.!

Alors vous «lit**» que Roger \a 
tout à fait bien ^

Tout .» fait bien, n'est |»aH 1 
exact. Aussi bien que possible, ai-je 
déclaré, ce qui n’est pas la méni«' 
«h-*»- Malgré le» apparences, M. d<- 
Hauteroche est loiti d’être d«»té 
d'une constitution rebuste. J’ai cons
taté chez lui de* lésions organique* 
du cmir

"En temps ordinaire, il n’y aurait 
pas lieu «ic s'en inquiéter outre me-i 
sur-, mai* .ian* La situation <»û se 
treuie le bleasé, c'<*st diffèrent 

"Un** «motion «quelconque, une 
contrariété, même légère. Un seraient I 
fatale», j’en ai l absolue oonvMtkm 

Ah! murmura-t-elle simTdement.
. KUe sentait son front s*« couirtr 
il'une sueur glacée, et elle regardait 

; 1«‘ jeune homme arec de» prunelles 
soudainemant élargies par la ter- 

. rexir.
Mai» afor* si Jacques disait vrai 

J et eUe n’en doutait pas le projet

're amei, | |Kirter la deuil de tous

Parler à Roger, ainsi qu'elle v 
était résolu»', lui fair* ««mnaître la 
vé.rité. l'arracher au mirage d aiaiur 
où il puisait maintenant la force «jni 
ce fauuiit vivre, c’était 1«‘ tuer san 
oup férir. s

Jacques venait de le déclarer ca 
tégonquem en t.

l’ifi* éraotiou uii«« contrariété
même légère, lui s« n4lent fatale.

—Alors que faire, que fur*
ô mon Dieu! .
Klle ne pouvait j>ap être l'a*aaMÛr 
de Roger!

< ar Avouer à celui-ci qu’elle lui 
aiait menti, quelle ne I’simait pas. 
que c'était la pen*é« «l'un autre qui 
fainait battre s«in cœur à elle, o’était. 
A cette heure. e<*nimettre un meur
tre'

Alors alors, il allait don»- falloir 
quelle continuât d«- jou»*r. auprès 
«lu mAlheureux. la comédie odteu.*»- 
contre Iquelle tout son être A elle 
s’insurgeait

Mais Jacques
Que lui «tirait-elb* ixmr motiver 

une attitude singulière dont son 
Ame dé ; A prenait ombrage?

Oui. quelle explication p«»urra’’,- 
elle lui f«»urnir’>

Oh! I» situation dan» laquelle 
elle ne treu^ait était atP>ce Et rien 
pour s'en évader, aucune i»vu»,‘* 
L'étau dan» lequel elle était iinse 
re«*errait son étreint»'.

Klle ports les m»in* H se* tempe* 
Il lui fcmblait que la folle prenait dé 
finit iveraent possession de son <*er- 
v eau.

Mai* .Ia«que«« «’approcha d'elle 
et doucement, d’une voix presque 
humble, il mnrmuara

—Gisèle jusqu'& prérent «ou* 
m'aves entretenu de monsieur de 
Hauteroche Farler-moi un peu d« 
vous. J'ai si rarement l’oecaffon 
d’être seul en v«»tre présence. Vous 
rapjielez-vou* no* serments, no» •« 
p«»ir». Ire cher» projet» qu ensemble 
en dre mimites bénies. n«iu» Avons 
échafaudés ?

A suivra
4
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**mk>U* plutôt un comim» hamj’i* | *p.*r»4f «iu Sokil
ho v»r*ri.*«> qu'un U*jumr <‘nrpunti^r ilsiuiuul.

«t'unAnt. d’utu. ***>16 <U* U»n aiui Khhh .. génuit d» IP,: .
ias «*t *est tie 176 lbs

Kirt#, lui permit (le »t rendre jus
qu'eux buts *1 verve* pour 'V'orar 
sens balayer la glace à !*»n paMaga. 
On a remarqué que Ovoar. sans 
ex«r**ù*e. pouvait donner tlew “ body 
f-lieoke ” formidable*, mais légaux. 
Shs mont/W»* sensationnelle*, ne fu
rent jvdinirées que par lui . Henri- 
Paul et Armand firent tour à tour 

montée* et du l»eau jeu den-
■ • | r * fa • « j • « il I j sembla, œ qui contribua beaucoupbien—Les frères Drouin sont adroits—Une longue

Pierre furent le* étoile* et firent de 
l»eaux «*oup*« d'adress*'. mais sans 
vuceta, car ils etavn’ annulé* [>ar
leur* adversaire* H dit que son pot

f>u côté de* gagnants Lé* six seulement 
frér»'s Drouin’' liustave t-t Lucien • H*n épouse e*t d* petite tailla et
qui surs ni lièrent le* but* succewive-]’ré* jolie 
ment firent un travail d»* géant*
Sylvie, mou haleine quoique tré*

déjà

peut «*unsid*rer U 
ioat avant d être

Us joutes au Parc de l’Exposition de Québec vont s’or
ganiser sans retard—Le club C. B. va de l’avant— 
Carpentier cause une bonne impression—Valgar est 
défait—Stecber gagne de nouveau—Caille mot va £?

LA RAQUETTE

dit que <'eitii-<‘i ue 
question d’un rooil 
exonéré d* l'accusation d'avoir uré- 
guliérefneQt évité de «e cenfoTtner * 
la loi du conscription.

1 ue éipiipv d'emniové* de l>an- 
ue* d* Tf»r»mto a (Wait par 3-2, 

la Vilb^Kenie. celle ’*
“Royal Hauk ' de M^mtréa’

DISPARITION D’UN 
VIEIL EMPLOYE

DU C. P. R. >n(«om«* iuap, it
«n Aaar le terre 
ans II vint à

que*
dans

UN AVIS OFFICIEL

coarse de chevaux est contremandée.

Pntxburg, J*«mn 24 [>♦ club
w J Winnipeg a défait i équipe olympi

M 1m présNlent J.-H Lapoinl*. de que américaine, par 6-2, hier nur 
rUm^n de raquetteur^ Québeo A pwfc », , ~ "T.
liévi'. conv'OQue une Assemblée très * L/tL^ ALLLMAI^DS 
important* t'ette réunion doit avoir 
lieu dans la noirée d’aujourd'hui, à H 
heures. Elle sera tenue hey. l’Union 
Commerciale. 110, rue du Pont. • rvi< ^ sp^-utl au ‘ Soleil

I IwtmdrtM. 2 4 1» <’ La premie
re réception du roi George au bt-Ja-

PRESENTES AU ROI

BASEBALL

LA LIGUE DE QUEBEC

monde.
Le* Belge* ont déjà brillamment 

figuré dans cett** grande course m- 
tenuitiouaie. lorsque Josef Chria- 
tia**nst dans une machmi" Exwlwior 
en 1014. par m«« exploits mervaü-

-------- j leux MTM la s*; stance. A eau w
Lee elub* Napoléon. C. H, ht-j d un a*vuient 4 Ha inachm*) on <*l

Patrick et Standard étaient repré- souvient qu il ne put finir la course 
«eutéfc hier noir, à la réunion tenue, qu'il avait de bonnes chanc** de
au Victoria On s'e*t *p«tcialement ! remporter. Il démontra facilement,
occupé de la question du terrain de alors que a machine avait un«* 
jeu plus grande capacité de vite See que

M. A.-A. Dubé. qui ‘eera prtibû- celle de n'-mporte lequel de ses ad- 
.blement l'orsaniaateur de* oounwe ver*a:rm.
au I*arc d% lTEr posit ion do Québec [>e retour de concurrents belges,
encore cetté année, y était au**». | <ian* celte course nH>ud aie scra:t

L»** délégués présents apprirent on no jieut ülus popula’re et un

3ue 1 on Do pourrait avoir l'usage j vainqueur belge soulèverai autant) 
u champ habituel de jeu aussi sou-‘ d'entnous:a«jne sur la p’fto qu’un ‘J,eux. - - •

>ent que de coutume II semble I América*n qu: prendrait la mercierl assistance qui est allée les
que d«e coiir*M*s auront lieu tous l«»s m ère place oette année encourager et Murtout ceux qui ont
«leux dimanches, h partir du 30 J:nimy Murrhy le chauffeur aîné- > c°mme officier;*
de mai. La ligue de la cité et du ream qu* \»ent de se «réer une très -........ ...

• distrfbt de Québec doit être eu opé- grande popularté on gagnant flMfit- JOUTE SEMI-MNALL
ration toute* le* *»>maine*. Plusieurs ment la course ci*»naugurat'on de la o« i
idtSe* à ce *uj« t furent donc discu- p»*tc de Los Angel*.s vent d* Toronto, 21 U»

NOTES me* PalacH. depuis Idll. a été nn 
! événement grande***, lundi 
j I n grand nombre de représen- 
ftants de Mou eaux K^ats, y (H»nipn*

Les six frères Dr.»um ont dû. a\ec 
la i>cnniKsion d«» leurs ad versai ni*, 
emprunter deux joueur* dan» la per
sonne de A. Gaucher et P.-H. 1a- 
«’■oiequi le* second ère nt beaucoup.
Maurice Drouin agmsait o«mime gérant ■

Fernand comme entraîneur J M H .^^^H^^MMMIMIIMP^ WtKJR
Ijhh arbitre* «’.-K. Martel ci Sam Ce matin, on a dû contremander i la Finlande, la Pologne «hs. nou 

Drolet surveillèrent le jeu de* deux une <s»urw* de St-Joarhira à Québec, I veil** république* t>a!Wankiue*. ont 
I équipe*. Kudor* liaillargeon. mar- Qui devait avoir lieu entre le cheval j été présenté* au r«M Le Dr "dhamer.
n chand d« bois, fut le chronométreur j “Jews Binon de M O. Dumas, et [chargé d'affaires allemand ici, * été [

Voici la j*»sitK.n d«* joueur* celui de M. Lavoie. L*»* concurrents pre^-nté j»ar lord < urxon. s^crétai»v
Drouin McCall Shehyn A Son ! étaient rendu* à l'endroit du départ, angia, , affaxmi étrangère*, et à 

Buts R Townsley i au moment fixé Mais on jug^a bon wn ti.ur h introduit !, j^rormel
Défense L. B<*uré 4» oau- de *«.u ; .r« a .

Défense Sam Drolet i ** du mauvais état du chsnun U»»
Centro Kd. Maeaon j concurrent* revinrent donc sur un

t Instar*
Nylvio 
( htmr 
Henri-Paul 
Armand 
Lucien 
A. Gaucher 
P.-H. Lavoi*

Martin»-! te 
Boucher

équipe* tiennent à re-

Aile dr G. Gaudreau train ordinaire, pour éviter de hW- 
Aile g K. St-Pierre ^urs chevaux
Subatita^M P.-IÎ.Boivin I 1^ eomtté spécual de l'A. A. A 

Denis Feuille d'Erable chut tenir uoe as- 
‘ semblée ce soir, à 8 heure», au lieu 
habituel, K4. rue la vigueur.

- la gia**** est couverte d’eau ..
1‘Arena d Ou**» Ceat une condi , 
tion enibarrasmante. pour la deuxiè-1 
me mie de la séné conc«*mant le’ 
trophée Stanley, qui est fixée ft ©c ' 
soir.

Dimanche prochain, à 10 heu-1 
Toronto Caxw» !T*** du matin, le club St-J**n-Ama-

téew s inspire ir oaii* de .SiKI mille»pou
Il fut question de jouer lest même», d lndinapolis. 

dimanches que de» course» auraient Pratiquement inconnu avant U 
lieu, ou sur un autre terrain au ; course de 250 milles à I»s Angeles,!0®1^ }out* d hier soir. La «eeotide
Parc de l’Exposition même, en cons- Murphy a prouvé qu’il est digne de P*ft*o d* cette séné décisive d<»it!^>ofi'** »
truis&nt de* gradins pour le* spec-1 figiirer jiarini le* enauffeurs les plus •v?,r demain soir
tateurs. Tous U»* points de vue ima- célèbre* en gagnant cette course avec I Le Helkirk est de \\inni|ieg. il ne
tri tables furent oonsidéré*. Le mieux, f,mV“ P0- aus'' fort Ql,on *« disait.:-------------

Club" a battu le Selkirk, champion teur tiendra une assemblée, chez, 
junior amateur de l’oueet. i M L Dell*le 1 ne question im-

U résulUt fut de 10 h 1. dan* ! P*ôtante sera discutée.
Un promoteur de New-York J 

offrir une bourse de mille j 
Hector Decahe, pour exé- i

Brmt-

girablcs furent oonsuléréw. Le mieux 
apprécié «Mit celui dt* jouer un«i par
ti»* le samedi quan^ le terrain d» 
coutume ne serait pas di*pi 
le lendemain.

Un comité fut nommé pour »>n-j 
tendre avec celui formé r**»-eminent ’ 
par la Commission de l’Exposition.! 
Il ««t composé de MM J. Pru
neau, F.-X. Giguère, KormV* I^é- 
pine et Ant. Picard. Ri des succès: 
•ont obtenus ass«<7. t/>t dans cette| 
voie, rassemblée annuelle de ladite 
ligue *era tenue lundi soir prochain, ' 
à l'hôtel Victoria.

Une demande d’admission du club 
B«dl Telephone ’, champion de la 

ligue intermédiaire de Quéliec, full 
lue 4 la réunion d’hier soir, la oonsi- ; 
dération de o«*tte requête fut forcé- j 
ment remise

L'assemblée vota de* réméré le
nient* 4 M. Henri Fontaine, pour son ! 
hospitalité, et au rédacteur sportif j 
du ‘Soleil” i>our son concours.

CONVOCATION OFFICIELLE I_ - }
L assemblée généruio amuielie du! 

club C. B est convoquée, pour ven-1 
dredi soir prochain, h 8 h. 30, chexl 
M. VV liawey. angle de* rue* St-j 
Ambroise et do Jumonville. Ia*b| 
membre*, les joueur* ancic^» et an-, 
tuels v sont cordialement invités.

PARTIES D'ENTRAINEMENT *

"TT
'été

U, v

pa*
La Toronto < 
battu.

la aisément

ATHLETISME

UN BON•EXERCICE
Un journal de Pari» donne cet en- i 

; entrefilet, à propos d’une pratique ! 
j du généralisai nu* des armée» allié»-- | 

"Si le maréchal Fooh peut main- j 
; tenir sa vigueur, c'est dû en juirtio A 
j sa coutume de sauter A la corde J 
Tou* h* matin* avant le déjeu-; 

I ner, il saute à la oordo comme un»- 
j fillette C’est, «lisent, le* médecin- 
J l'un des m«*ül«urs moyens «le maint»*- 
nir souple* b** muscles du corp*. S au- 1 

j ter à la corde e*t aussi un «-xceüeut i 
remède pour maigrir et il stimule l'in 

i taàhgence aussi en activant la circula- ; 
lion.

LE JEU D’ANNEAUX

nn

la mort de M liarr. « t*iK»n 
survenue la m naine demu<r« à 
Montréal où il avait sa résidence 
met fin à laéearra re d'un de* pi ut 
ancien* en même tetnja qu'un des 
plu* estimés emnloyéN du i*» itVuu- 
i 'anadieti Pen d honuit»*» en '» t 
}oiii**ai«4it d'une consideration plu-

Srard* «iaus le monde de* 
e fer au Canada et les emplové* «lu 

C P K et» particulier «ie T'\ tlan»i- 
que au Pacifique. dApkireroot sa du 
pan lion »*>uda-n*

Au cours de» nomt»reu*«* anné»*» 
qu'il a [mmum * * au serv W des - «xnpa-

K lies <ie voie* ferrée*, feu Si ( He 
jsu»* a f-»rnié dans les usine* dont 

il avait la charge, de* génCraïuuis 
d employes habile*, qui ont dû uu* ' 
partie de leur» succès au solide •’!>- 
traînement r»*çu s«»u* sa direction 
Associé aux, destine-- du l*a»Mft«ju» 
C'anadiou, pratiqusment depuis 
l'origine d«- la tmis-anre orfaniaatiw>u 
de transport , défunt avail a»Njuis
une prsci**uHe expénence et di** cot»- 
uai-sancee techrmue* d'une >ai«*ir 
mcaU-ulable dan« le •l»»mairc de la 
mvauique f»TToviair»- 11 prit uiu- 
ji»j-t active à l'érection d»-* usit«»-s 
Augu» de VLmtréal et surveilla 
durant sa rie la <'<J*»truciion d» 
rndlisru de k>»v>iXiOtire* «t <i« aag<>f'N 
de tout»** le* catégor1»»* tiérant de* 
usine* Ai gus durant la guerr»-, il mit 
*ou « xpénence à ‘*omrmuiKui » di- 
rtg«-a la fabrication de quantité*, «-on- 
aidérabie* de matériel de guerre, ft 
une époque où ce» usine* étaient 
parmi le» très rares au Canada, 
capables de produire ce matériel 
ai «-suent io! au gouven ement pour 
la i»*ursuit^ de» opératiora militaire* 
en Lur«*pe Dan.*- les cercles ouxru-r» 
il s éfait fait une réputation d’équité 
qui sou rent le fit choisir •omnie ar-

| bitre |»our régler d* » dtifiealNl
! venuea »uUv «iuapk>yè» et patr<

Feu M. Harry O»riorne 
4 Revsti • >ak*- Kent.A j a soixante • ’ un 
Montréal en isun et »r>ra au «er

| \ ice du Grand-Tronc, au\ usine* 
de la Point» SM harles Quelque 
temps après 1 •jrgaj»iAata>i» du IV»- 
tique l aiiad'eii, il j>a»Ha A 1 emploi 

lde c#»!»*• compagnie «t en j>e«i dan- 
, fié«». il » *le\a aux \hu* haut,» 
dan» U conatruet-.n du tix’ r .1 r«M»- 
iaïu. 11 deNÀiit gérant d« « utone* An- 

; gua à la mort du colonel L -R. 
Johnson, il y a quoique- année* et 

j lorsqu'il »«* retira du service I an 
dernier, ceux dont il avait la direc. 

j turn lui prouvèrent leur comidéra- 
twm en lui présentant une bour-«> de

CAFE HYGIENIQUE
Dan» 1 intérêt de votre 

santé, prohtez du système 
VORTLX: en usage à i hô
tel \1ol)tcalm; où vous êtes 
servis dans un verre blanc; 
en papier paraffiné, qui ne 
sert qu une fois à une seule 
personne.

laatfeWf, S qm pu- 
'•*« abaolna, m

48 HEURCS
lei #» > •, t qu‘
«a>faMr* ,
d»* »»r j •*»» d« (-• •
••»•?!? la cw^aF-ii
> cvbrh*. la« cpiait 

la* Iryaoi jr -

Louis Graveure et la 
Musique des Grenadiers

Dru* magmfiqu** proara mr*>«a ••>
modi à l’Auditorium

Loû** OraviMjrc. Féru mart î»ar>tog« 
et la musiqu' 'te* Grenadier* ont
préoar* de «upart»*»* prenframm* pmar
W» 1 -'ux , d»* arti» >1 losjUHts
*or<n» «4c irv» br i’an*' . vôn.-mcnu 
arti»tique* Y »i : le pr gramme de la 
matinée

L—Oa'crtur** Undkkumc TrlT . ,
Koastni

Mu*.que d«s GrciiadiAr*
J » su»réitjui»> d’un* nuit d’été

Albéttis
b DivcffUsat-msttt I bi-

n«»i*c" J J G*gnj»r
\Iu*mju# d»* Gtvnjtdior*

3— a S'«>ctnrr.* l>*wt
b .f ai dit a ix éPtiksi Uaiaiiilh* 
c \ un «u L ugitive Hén»iiadc)

VIkmu net..
L<K lüfrRAV Kl K>

4 Bailci * l*nar%- lg<»r K- ►rod n 
Mu*iquo d*>« Grenadier* 

ô — a la Vatralx>n«ie Bioch
> 1-c Tbé K i «wchbn

<• Ma- .. Sami-ssusns
UGI IH GRAVEURE 

ti. Ka {«Modlc N«irv égicnuc Laio
Musique do* Or or s (Ben*

7 — * l'toading t igar
b My mcnagvrm Fa» 1 ost* 

(c) Cosak. . 'Troham*»
d Fim-and-* » *atl«>rmcn

Tayk»r
LOUIS GRAVEURE 

K Faataisie ‘'Samson **? Dahls".
■Samt-Saam*

9 Poème *ytnphoniqu# ' FiaAia u Ua'*-
Ri r«olnj«

la Musique d«!>* *»rcn»kh«Krs
L* programme de la «oiré*- -«ra 

entièrement «tifférent \on» U» po- 
blicrou* demain. Na ta* »*jbber qu- 
!c* billet* » cniè\»*nt an U»4âtr<- t»cir 
le» d#«n -oucerts

La Confection Semi ready
possède ra*c«lience voulue

*' Haliburton 99
i n modèle ' Semi-raaù^

P. CANTIN, de l» réserve du club 
Loyola, de Québec.

A T arnpa. 
Cincinnati (Nat 
Washington Amér.

une moyenne ds 103 2 milieu à I’h«nire 
j nn* une course «au* arrêt 

li.H.E. ' Jinuny Murphy est un élève de 
fi 12 0 Tommy Milton avec qui i! a *ou-
4 11 31 vent couru comme simple ménan

Une ligue de ee genr«» de sport 
vient d être formée. A Québec, com-

^ r'tJ^,ur^ptfeV«h:
l* cr.utu.Dt. O «ont N.rromJ. .Canadien, CariUon. ocrcle Ibrmine * intermediaire de Quebec.

Cstte rouvalls t>rganisaüon est ap- — 
pelée .‘ Ligue amateur d’amu^aix de!
QuéUv'’ et elle **>ra enregistré»

M ERN. CHEVALIER, le pré.i 
dent et admir letrateur du club 

ion de 
Québec.

•r^o hl«L rut4Sr ^ qui consiste a mettre à.ÜTTrfîb «sœ rw in;',-

UN COM PL.ET que* vous 
choisissez pour vivre 

avec doit avoir le style 
pour vous plaire afin quei 
plus vous le porterez plus! 
vous ifaimerez

Un Complet Semweady durera 
lougtt-mp*; aussi, pour cette raison, ; 
le tissu et la façon doivent-ils suivre! 
ls* Ligne» de l’art véritable--toute* j 
le* courbe* taillée* de la façon i 
voulue.

I.uau*
-on, üiacliarv Picinich. à Indianap«4is. «»*t une Due** tilierg 

spécialement rcconstmita sou» sa 
A Birmingham R H L. “’meillancc Ce «»cra l’un de» con-

Philadelphie (Nat.).................. 7 90 ••urrent» les plus sérieux pour les
Birmingham Sont. A** .128 ‘"‘Q ancien* champions qui pren-

Rhey. M««ulfiws, Betts et Wheat ‘b’ont part à la course du 31 août 
Sigman. Glasner. Mcek«*r, Hender-1 prochain 
M>n et Peter*. Oooch.

A Columbus 
lyétroit (Amer. 
Boston (Nat.

RHF,
.064

3 4 3
LES QUILLES

sall«*«» __ . _
I>es délégué» étaient MM

no6 vetement* poasè«le
toial de 276 livres. U- mémo hoov | les cinq puànU^e**eotiels da SCTAic^

brecque, Jule* Eerland. J. Nolet du1 T ^ fi^ngag^r 1». a

rntfÆ^r 't#vf i v°

^ Ayres, Jottrman et Ktaruige; Oeech- 
ger. McQtiillan et Oowdy.

A Jacksonville
Brooklyn Nat......  I ô 1

v New-York Amé 0 1 2
Mitchell Maman*. Afohart et El

liott ; Miller. Kancger. Shawkey, 
Collins et Hannah.

A Mc All«*n, Tex. Philadelphie 
Amé. 14 vs St-LouD Nat 13. 

Batterim — Koksrt. Bkrbee «*t Sty
les D<»ak et Clemons, Dimoefer.

UN CHOIX D’OFFICIERS

l>e club National, d'H ad low. f*»ra 
encore pâme de In ligue de Lé via. 
t'est l’une de* décision» qu’il a nn- 

au cour* «le sa récente assemblée. 
L’élection «le* officiers h donné le* 
ésultats suivants

IStron — M. !« maire KJsljr, de 
fit-Romuald,

Président honoraire — M. Aîf.
Gravel.

Vice-président honoraire — M.
B iwiène. re«ia»'teur hport-.f du 

fi«il*’!1 "
MM. Jo*. Gagné, président et tré- 

-«*rHir; Jo*. Bernier, gérant (pro
priétaire dudit club); A. Tttrgaon, 
«eerétair*: Edg Dubé. capitaine.

LA LUTTE

JOUTES DE CHAMPIONNAT

L'Excelsior a gagné trois d«v« cinq 
partite joué ehei les pirates, hier 
soir. I>> résultat fut é|r*l dan* la 
deuxième, mais la lutte supplémen
taire lui donna 41 contre 37. I^e-
clero, «le l’Excelsior, fit le r««e0rd 
l«K*al de la sai*on de la ligue de p«*- 
tite» quille* de Québec, en jouant 
une psürt n» de 167 points.

I>-s Athenians, en recevant le 
iVtit Joffre, a gagné 4 parties

Kxcelklar .3)
LerleiT 100 116 1*7 112 »l~ 5*6
AlUlre P 106 M H3 121 1*4— M7
! lionne VJ «2 Mi 127 112— 410

Emood, A. 0*0vu». o^i„ H,rmit>eIlaUTmma'*L
Voie» lee réeufietf de l'électiou des ^ ij, 

officier* d« cette ligue I La deuxième
Patron M Art Paquet. M P.P.
f*réaid<Mit honorram* M. Jos Buh- 

si/re«, rédacteur sportif du “.Silell".
Président actif-\|. Ernest Cheva- 

li«-r
Vice-président—M Jos. Labrco

que.
fieorétaire-trésorier — M. Orner Che

val wr, &4, ni«* .St-Main.
Directeur* MNT Félix 8a\*ard. du 

club National: A Renaud. ('Villon 
O. Kmond. ocrcle Hermine; F. La-j 
pointa. Canadien.

1». i ajustage parfait, le tissu »iurable, | 
a bonn** mam-d’<»»uvre, le style agrè 
«ble-—et le msucimum de valeur que 
vous assure 1»» prix dan* la po«die.

Pouvons-nous faire plu» ?
partie de Dames 

entre l^afmrvce et Beauregard a été 
nulle. Elle a duré trois heure- et 
demie.

- Notre confrère du 'Montreal;
Herald" est un grand admirateur r*---- --------- «—*-----
de Bmsseiii». mai* il dit que Al

On îJf “dtà d* fond.r nn* M»nSS<ttf ^ G»DVlB

ligue de hockey sur de •*>lid<'* ba » RUI 4T-ICAN Itl ru* 
ses, à Québec. L« concours du r«i- Angi* 4*v*m«ui« s«-a*ch

Nou* V ajoutent le service expert 
en vou» a:<iant à voua procurer 
«•xaetement c«- que vou» auneret le 

| mieux aujourd'hui et par la suité.
Deux magasins Semi-re*d>

FORT CONCURRENT

Pari«. 24.—Marcel Guillemot, qui]
sera l'un de* représentant* de la 
France aux jeux olympique*, vient 
de gagner une course d'environ 10 
nulle*, en une heun». une minute et 
quarante et une secondes

Pirates ;2> <;ign.v 
Ylaliuk 
K irkwood

Petit Joffre 
Tslbm 
Amie* L 
B»iry

2W 301 36* ;«JO 317—1653

in- m 67 99 92— AO*
I0«J KH 1*1 l 10 lai— 316 
103 W» 119 M 106 600

314 301 296 • '93 32U^ ri3

LA BOXE

F*»>-nt**#t/rs d*
5e Majmfé

i!À 107 107 95 94
124 *9 132 130 103
92 lit H* «5 106

A then .ans 
‘Jtelllo*. . . 
Ptt« her . . . 
Chikt*.

1564321 311 327 320 305
'4'

96 90 111 109 116— 530
lit 92 106 103 lO* 
120 144 122 106 106 516

000

UNE NOUVELLE VICTOIRE

VJbaQT N.-Y., 24 Joe fifecher a 
encore été vainqueur, hier *ofr. Le 
champion universel noiiis lourd au 
genre libre a battu Mort H«*ndsnon.

Deux pretmw suffirent pour en- 
-egistrer ce succès. Temps 37 m. 38 

> -ce. et 14 m., re*j>ectivement.
Une prise en ciseau à la ceinture et 

me au bras furent effectives pour 
!* premier engagement Un ciseau A la 
♦été et un double assujettissement du 

i poignet mirent fin à la seconde épreu-

Frontenac.
Joffre................

i A t hen lan*.
] Olympia 
j Petit Joffre ..
‘ F xœisKjr..........

T«d«'graph........
! Royal..............

In»h-4Janadian 
Pirate»...........

9 SIS X30 1646

W Pae. Pc.
31 9 775
29 11 725
28 12 700
22 18 MO•>1 19 525
19 21 475
14 2fi 350
13 27 325
M 27 325
9 31 225

LE HOCKEY

VICTOIRE SCIENTIFIQUE

Atlanta Geo . 24 —L'arbitre d’une 
rencontre de dix rondes, hier soir 
a proclamé Jack La»dur. d'Omaha 
t ainquetir do Benny \ algar. le pu 
giliste fraaro-italien Ces deux ad- 
^«>r»air**H »*üDt de ta class» poids- 
plume. luswlor eut ! avantage dans 
*ix rondes «'t le* honneurs furent éga
lement partagé* dans le* autre*.

AUTOMOBILISME

ASSEMBLEE IMPORTANTE

|y«* officier* dirigeants de FF. U. 
A H. A. doivent se réunir, samedi 

i noir pr*»chain, k l'bAtel Windsor, de 
Montréal, reiatj\ement au protêt du 

i club Loyola, de Qiiéb«»e, contre le 
S* Patrick, de Hherbrooke

JOUTE EXCEPTIONNELLE

NOUVEAUX CONCURRENTS

Le drapeau rouge, jaune et noir 
de la Belgique *era aussi hissé sur la 
grande estrade de l'astodrome d'în- 
uianapoli*. le 31 mai prochain, au 
moment du déj»art de* concurrent* 
«lan* la grande course Internai ktnale 
da fiOO mille*, si Gustave D'Aoust. 
nv riche snorteman beige, peut me
ner se» effort» ü bonne fin 11 ont 
a«rtu«djemen* à préparer une série 
de voiture* de oourse jour tenter 

MU décrocher le championnat du

Nou» avons déjà donné «uœint**- 
ment le résultat de* parti»** que le* 
frère* Drouin ont gagné»* Mai» un 
•pe<dateur enthousiaste de oett* jou
te exceptionnelle, en fournit le rap
port suivant: «

lies équipier» de chez .Met al!, avec 
flhehyn A Son Ltd. furent définit* 
par un poor* de 10 à 7. Les gagnant 
•nient l'ax-antage pendant toute la 
parts* lie jeu fut san* aucune bru
talité

UNE BONNE IMPRESSION

arpent
tuw'ité beaticoup d’intérêt, hier, lorv 
de son arrivée j»ar le paqUelNit "Ls 
Savoie". Il a déclaré aux journalistes, 
par l'entremise d’uu interprète, que 
o’est *a volonté de rencontrer Demp
sey, en Amérique ou en Europe, à d«w 
conditions satisfaisant**.

On ne peut prévoir dan« quel temp« 
tel combat Peut s'entre prend r»* ( ar 
p«»ntt*r a de* engag« rnent* pour quel- 

j que* moi* avec d«*« comj>agnies de 
| vue* animée*. Se* compagnon* pour 
le* "films" seront Jules l^ancnur* 

j Chs I^wiouiet Geo. Lapin.
Uarf*entier a refuaé «ic donner une 

opinion de ^e que serait K» rencontre 
avec Dempsey.

I>e promoteur anglais Cochran a 
are out ion sur le* affair** «le pugilat 
du champion lourd eur«*péou .‘*k>n 
contrat doit prendre fin le 31 décem
bre prochain. F/e gérant Deeoamp» 
l a de.*Ia'é encor»' hier

Parmi ceux qui ont reçu Carpen
tier. on remarquait MM. A Jacque
mart. X -K Narbonne et M. Sirs? 
her. de l'Cuion Nationale française 
d«* Montréal, qui *e (nropoee de 
l'amener dans la province d«< Québec, 

«l«epour y donner 
rnent* j
«ohran, à ce sujet.

exhibiuoiM. De*
ngr'rnent* pourraient *e rondure 
1 ('o

Le champion européen a oausé une 
bonne impression II a été fort bien 
accueilli.

L# Ret F

CETTE SEMAINE SPECIALE 
POUR LA TAUPE

continue d être appréciée par les» femmes de goût. 
Nous sommes particulièrement flattés des .compli
ments reçus de nos visiteurs et croyons qu’en effet 
il ne s est jamais vu une aussi riche collection
d articles en Taupe.

Et ce qui est particulier aux fourrures Holt 
Renfrew, c’est qu’il n’y en a pas deux semblables 
toujours un petit détail fait \aricr l une de l’autre; 
ici un papillon aux couleurs éblouissantes, là des 
petites poches originales habilement placée*

Larges étoles droites, étoles courtes et larges et 
larges collerettes sont sortirs de notre atelier du
rant 1rs dernières semaines

Durant cet étalage spécial, un escompte de !0' 
vous est offert.

Taupe sera plus dispendieuse plus tard

Nous avons de gentils petits sacs à 
mains en Taupe que vous n’avez pae 
encore vus a\ec un cadre rigide ou gar
nis de soie exquise.

idé U»rp*nt»*r «**t d ur* pr»*«6no* qui’
Du «été d** Tardant*. Edouard plaît à tous. Hoo air distingué U* n»n i * 

M**od, Gérard Gaudrj *t A. **-lrès «y inpathMlM». C« jaicÛiiW '

JLimUitc?

Columbia
Records

f or*|t*^rés cp*

Louis Graveure
BARYTON

Don i l« concert aura iieo • u

Théâtre Auditorium
le samocii 27 mars

OiaCCTION A.-J. GAUVIM
Un chantre de Beigiqo# qui «iarvu un* saison,

quoique inooBDii jusqu telors, remporta un »u<vNês » isjti 
éclatant que 1««* pin* grand» barytoru'. ronnu* <i»n» le 
nonde enfwr

Une v«»ix phetioménaio, av«*r nuane*». dietioa. mt^rpr*- 
•atlon, en tout point au»*! «lws*'te qu« paut le vouloi ie 
coût artistique

UOî UMBM CîR APHOPHON f «OMPWA TORONTO*

t'«w* tes marchand» drî CoImte 
bW peuvent voua faire «ntendr* le* 
disque* de Loua* Graveur», '’iireri* 
vré* *périal*»fnent pour la Ci* O- 
■ ambia Entt'ndez-les, et con»t*ta» 
la qualité supérieur* d* •* voix »w* 
produit» sur le disque Coin en ht»
Nouveaux disques Columbia et» 

venta la lé et le Ji de
chaque mol*

(.«tlombt* Orsfonela*M < -mb«a#* Jetan t
IS60 00

(Pæ-a
/jyffûA ithtï

\ . % i

A—

r\Tii Y*4f
\ ■ ,iâ

EDWlN CAftfWt PPODUCTlOHSJiC

V P***enis \

Dolores
CassineH)

irv

Web
OF DECEIT

Dolores Cassinclli au Mctoria
Aussi Al. St-Jcan clans “Speed"

Demain, le théâtre Victoria offre Dolores C assinelh dam Un Tt^su «le 
Fraudes”, grande production spéciale avec une grande comédie, "Speed , dont le 
rôle principal est joué j>ar Al. St-Jean. beau-frère de "Fatty’ Arbucklc Le 9c 
épisode des Aventures de Ruth est aussi sur le programme.
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FAIS Cf QUE DOIS »

LE SOLEIL
Organe du Parti libéral.

QUEBEC. 24 MARS 1920

I î*» Huhventionnl frraiia*m*Qt pour qu'elle accomplit son ctuvr*
' infime fi* d^affréKation nationai^ ^»n œuvTa de haine et det 
d^eunioij.

< 'ett tout de rr>me un fait «mgulier que ce poit par la de*-, 
|numon que le parti d’union ait rluaM À se fomi»*r et à ae ruaiii 
tenir rW la consécration du vieux pnneipe qu’il faut ditUer 
pour rèqntr

I’m autre élection se prépare. M. Meichen parle bien. 
_ comme ça d attendre apn h le prochain recensement; maie ce 

n est pas l’idée qu’il a danM le derrière de sa petite tête, si 
jrroiiAe de mauvais denaeinn. Une élection [»eut venir plus tôt 

—“ qu’on rie le f#ens< st <iéjA le jouvernement a’y prépare, d’at»ord» 
en cherchant À diviser le peuple sur la question de tarif; puis en, 
élaborant tout un nouveau aystème électoral rappelant la loi 
injuate et j»er>er»e de 1885.

IV» million» vont être encore dépensé» par le» gros intérêt»!
qui ont A corur de voir perpétuer dan» notre pav» un régime; o„ ... trarté ^ PM* : h(K.Hj prt,hlbltlf on recourra aux pires méthode» d’intimidation 
de fraude» et de corruption; puis pour aider les groa intérêts la 
nouvelle loi électorale sera Mûrement votée et son application en 
outre qu elle sera cause de nombreuses irrégularités nécessitera) 
encore des milliers de fonctionnaire».

Comme on le voit une élection coûte cher au gouvernement | 
d’union et le peuple peut «’attendre à un gros montant à payer 
lors du prochain appel électoral.

Impossible de surmonter leur

répugnanance
L sénat américain virn

qui est retourné tout pénaud revoir M. Wilson et dont M 
Wilson m1 saura vraiment que faire, puisqu'il ne veut pas qu’on 
le modifie

Kt tous les effort* du président et de son paru n’ont pu 
surmonter la répugnance de la majorité parlementaire répu
gnance qui paraît être aussi celle du peuple américain

Il répugne aux Ktata-lnis d’êtro liés par un j»acp- qui le»
a défendre le territoire d’un auti»* pays et il leur répugne ______________ _

re aaeup
pugne de no faire dicter leur ligne de conduite par le conseil de Ils entrevoient le danger
i l m i# i) leur répugne que la Société des Nation» leur indqu» , —..... ■——         ........... kl,....

la législation À adopter pour réglementer le travail, l’immigra- jj n*v u patl qüf; noull a qui 
:ion et une foule d’autre» question»; il leur répugne encore
our(i# ttre »u conaed ou A 1 assemblée de» Nation» toute que» ! anglaise et qui ne »en'ent pas !»* même parti viennent de faireIira privé» d« la diatinctk» qu’il* ont 

’ion qui reiê\e de »a Doctrine Monrrp, et dan» quatorxe pf0P°') p»rt de leur appréhension .glorieusement conquise, tandis» qu’il*
iti .n» comme pour répondre au quatorie pinnies de leur prési CV»t d’abord le Standard de Montréal, dont le» aympathies j rencontrent certain* jeune*» gwis,

i» at Utata-Uni* extiosent ainsi le- répugnances qu’il» <’nt j umonlHteH ftont t>jen Conilueg; «i c’est r.4dt>erfi«€T de London Parfait**m*nt ‘lui l’ont ga-

1 national
. . . , projet (il modifier ia constl-; Qu'on n’intlig" pa« plus longtemps |

1 tutmn fait peur deux grands organes de l’opinion publique , g invalide* la douleur d>-

Vaseline

[ypuU

^ppU(tlhl•

Imitation

NOUVELLE EMISSION

DE LA

GITC DE QUEBEG

6%
10 ANS, ECHEANT LE 1er AVRIL 1930 

PAYABLES A QUEBEC, MONTREAL ET TORONTO 
PRIX : LE PAIR ET INTERET

VERSAILLES, VIDRICAIRE, BOULAIS LTEE
A QUEBEC :

a C K A Y
: TELEPHONE 445588 RUE SAINT-JEAN

J n o

ÉPHÉMÉRIDES

24 MARS 1910

» s’astreindre A de» obligations que, seul. M Wilson n as«umée»jquI ,.Ht i unlqije journal franchement libéral d’Ontario.
Au Standard nou» empruntons l’opinion qui suit

It is nom proi»o»ed to amend the British North 
America Act mo that Parliament in it» larger field can do 
what is permissible for a Provincial Legislature w ith respect 
to the provincial constitution.

There are. however, grave différence» between the 
tmo cases. The legislature of a Province ha» jurisdiction 
only over the people of that Province; but the Federal 
Parliament ha» jurisdiction over the people of all the 
Provinces, and an enlargement of the power» of Parlia
ment such a« would rearrange federal and provincial juris
diction with respect to any important matter, might give 
rise to contention.

“The danger of that is the difficulty ; and before a chan 
ge can be safely made »oine plan will have to be worked 
out whereby agreement respecting alteration» in the cons
titution ran l>e reached among the Provinces and between 
the Provinces as a whole and the Federal Government.”

Le journal A tendance» unionistes reconnaît donc bien qu il y 
a danger, et il ne manque pas de faire remarquer que la jurisdic
tion que les gouvernement» provinciaux exercent sur le peuple de 
chacune de» provinces n’est p>a» de la nature de celle qu’ont veut 
attribuer au gouvernement central, et que ce serait amener un 
conflit si on manquait de prudence et »i on ne respectait pas les 
désirs de chacune de» province».

Ut de son côté Y Advertiser disait samedi ‘J0 mars

Of course, the greatest care will have to be exercised m 
making change», as the act amount to being Canada s consti
tution. It ha» been considered a sacred document, a compact 
that must not be profaned nor injured

gnée parfoi* à 1 arrière ou dans le* 
états-major*

Le* relation* a'et le Vatican

*n mur nom.
A peine la nouvelle du rejet du traité de paix avait-elle été | 

répandue que la près** du monde a pris A partie le» Ktata-Vni*
< t le» a dénoncé» violemment. * •

San» doute que le» Américains méritent pa« ma! h* reproche i 
qu'on leur fait d’hésiter A prendre les n/mes engagements aux- 
quel» de» nation» plu* faible», moins riche» que la leur, »e sont)
• mpr» sé»?* de souMcrire; ean» doute quo le* Etat»-Uni» ont profité
• le la guerre et qu’il désappointent l’univer»; mai» il ne fallait 
pa» trop M’Illusionner sur leur» sentiments fin n’a pas asseï 
compter avec lour répugnance, quoi.

Dans ma lettre au Time» de Londres, en date du 31 janvier 
Lord Grey de Fallodon avait averti l’opinion publique anglaise 
Il écrivait alors pour justifier les atermoiement» du sénat amé
ricain "qu'il y a aux Etate-l mie un réel *rntim*nt ron**rvfitcvr\ 
pour 1rs tradition* rt qu’uns de ce* tradition*, crmtncTé* par l’ant 
de Wa*Htritfton, r*t de e'oksfrntr ds toute immixtion dan* le* affaire* 
sxtéruure*, eurtout européenne*. Même pour /re nation* familta- 
‘i*é* arec le* alliance* la Lxqus tir» Salton* eut comme quelque 
ctioee de uitutenu. Ceci est encore plus irai pour les Etats-U ni* qui 
*e sont toujours tenu* d l’écart des alliance* étrangères. Pour eux 
la Inique de* \allons n’ert pa* seulement un plonqeon dan* l'in
connu, mais un plonqeon dans quelque rhosr qu'un arertiserment 
Aiafortçrti* et la tradition réprouvaient positivement"

\ ce moment-là lx>rd Grey ne désespérait pu* du sort qui 
attendait le traité de paix au sénat américain et pour rassurer 
i opinion anglaise il disait: “U» ne disent j>a* qu’il ne consenti
ront pa» A ce précédent. Us reconnaissent quo le» conditions) 
dan*4 le monde ont changé mai» il» désirent avoir le temps dej 
trouver leur voie et d’agir avec prudence D’où ce désir de sei 
qualifier et de se tenir sur la réserve.”

Et les Etats-Uni* viennent encore de rejeter le traité dej 
Bai»; il leur h été impossible de surmonter leur répugnance.
Faut-il le» en blâmer?

'» ; «*»*«•*• l* ’-•'ntiMion- qui le« iMpiiw il faut *tn, prud«nt. ne pu aller K la lé^re. ________________________
1 'l :l »»»ueoup de < «Mdwna A .....  «••••;> * Canadien Qn peut eonhaher un. plue large Amm rule, une plus rom-!n ,, ,, ,
"•P"*'- ' " PO». «*MS dan* cetteI pj^ tuton«|nie pour notre pam mai. il faut regarder A >110 ClllC , AC I elegance,

'• ‘**ucouP •l'- Canadien* fl r4pu*ne > chacune dea parSe* m pacte les priviMge* et prérugutrices ; J t , j
faire U plongeon dan* l inconnu, selon 1 expression de L.ord Grey qy’jj jf.ur a»»ure üvoU cl UU IIUil

' ■ . - entaod poor dommndtr la modtfionünn ë» la eoB-l
titution »i le projet rallie l'unaniinité; il faudra faire inclure Voilà ce que vous

M parmi i qui il répugne • voir |m> ‘ qu’une fois le droit de changer la constitution accordé, le pou- voyez à notre exposition
. . t Tig igeinent* qu d » pris, en devenant membn* de la v0jr r«.ntral ne imurra l’exercer hhti» l'assentiment unanime de de modes qui se poursuit

eux.

De* ‘ Dêhat*” M. AQgu*te (»*u- 
\ »)n :

Enfin, M. SoulW a • rAnemcnt 
abordé de frt>nt la question de la 
reprise de* relation* diploni»tiqu**>. 
aven le Vatican.

En termtw RaipissantH il a montré 
que la >Yance ne wxait pa«“un pay* 
SOU* le régime laïque, tant qu’il na’u- 
ra pas. san* aller contre la sépara
tion, mi* fin à cet état qui blesse 
leu oonscience* catholiques de Fran
çais que n’importe lequel d’entre 
noua". M. Clémenceau, qui pourtant 
avait mis beaucoup d’eau dans son 
vieux vin anticlérical, n’était pas 
encor»* parvenu à cette conception 
de l’intérét français. On aime & 
croire que M. Millerand partage les 
vue* de M. Smher. Ia reprise des 
ridatious diplomatique» avec le Vati
can ne se présente point sou* la 
forme d’une concession au Saint- 
Hiége. d’une manifestation de r»»pen- 
tir, ou d’amabilité apériale envers 

! Henolt XV'. (."’est exclusivement pour 
j défendre nos intérêts, le» généraux et 
1 les particuliers, qu il est urgent que 
j non» ayons un représentant au Va

tican

i
I*e ' Mahone", petit vapeur dej 

m» pied*, est arrivé dans le |*ort de ' 
Québec, ("est le premier de la sal- ; 
son. •

M , abbé 1. Caron, missionnaire 
«v>lotiiaateur, annonce que le» Fran- 
eo-Aménoain» en grand nombre, re
vendront au pays dan» le courant
de l’été.

1a "C edart Kapids Cov” demande 
R4i gouvernement l'abandon de* 
dr«*it^ de la province sur un ter
rain de 195 arpents de superficie.

Nuxated
IRON

**J* fit 
**v«lr *r«.

■ êtt Vf i
N h ■ • • é (te* 

■r*te*« ««tlvlt* phyai**.*”, 
dit res<x>nuxxl*- . 

•aire «l‘h>irl*nr Wm-R 
<le «'htcago. I) *prA* j

I qu* J en *1 f«Jte, !
)*■ >tvil* qu* la F*t Nusai» •■•t i 
une prAparatlon tellement I 
« «l'etlente pour reconstituer

------ "ZS ,r •an» ^ 1 «*rf*nl«me qu’il
devrait être employ* cia:»* 
tou* le* hôpltaui et prescrit i 

par fou* Ira mtdecln* du pay-*" le Fer 
\i-xet4 contribue à faire de# femmee en • 
meilleure aanu et de# homme* plu* fort* ! 
plu* robuate» satisfaction garantie ou ar i 
«eut r* ml* ('hex tou* le* bon* pharmacien*

Les facteur* de Québec deinan- 
dent au gouvernement fédéral une I 

I pension, |tour le* employés ayant
De* l avis même; de deux grand journaux ue langue uiglain©. f^*1* 25 de sertie^

lev N»t - U s>n trouve pour Uuu, r le* EUte-Uw*,Iej^un, proyinete. actuellement.
','11 1 ^u,,rJn‘ K ,;Ult l’r ,|f ‘ qui l»*vt*nu» le |>eut paraître un pléonasme que de parler de l’asaenti-j Le* modèle» de costu-

• plu» » he i i Tiumtli" et qui » MMiU nt pas partager aver mont unHnimo (1e chacune de» provinces, parce que pour être mantf*aux ^, t me», muni eaux, rooe» et
, unanime cet assentiment doit rallier tout**» le» provinces mais

>mu ave. Ia chère petite p, giqu, qui fut lu première àjon ru. .K.ut Janiai» être trop précis, au risque de contrarier ittitnaP^aux 8onï exacte- 
flrlcndre I honneur outragé, it - n-j'or *. kbb-nbilité.s t|ue la Ligucij^j t, ment ce que vous aviez
!” Notions leur imp^ . l\ n\ a rien comme d’étre bien compris: il s’en trouve tou-* ^ de vous procurer ce

\ la I ranci . qu» les a R.dcx i ..nquénr •> ir indépendance le 1 jour, pour ne pas vouloir comprendre printemp*. ^
___________________ ___ Nou* spécialisons dan»

• rt ; roche rl oublier ce que h\ France \ far j*>ur eux rt ils r<^ “I__________________________ , , ^ style* exclusif*. |
l«nt qu'il •’ont mn épwgM dorant U gMm et qu'il pra- DrawA»**. *hte ond Stehte^.

mettent d* courir au premier appel, mai» on rente sceptique» j 
quant aux promenne»; car il en t*m de» nations comme de» indi
vidu*: il *’»n trouve pour ne pas toujours remplir les pronicbsr» 
faite».

PuMsioo» nous ne pa» trouver le» Etais-l'nis de ce nombre: 
leur renom et leur pr»*stige y perdraient, c’e»t déjà asms qu'il 
n aient pas pu surmonter leur répugnance.

Ct- qur leur coûte une élection
M. 1*101 re

LA GRANDE PRESSE Vemqui groupe le» producteur» de fer T cxlConstatez par 
et d *4’ter. je dtiai* a quoi av^t vou»-mêmet la plu* cor- 
vou» d»>n<* pen«é. lorsque, iwodant diale bienvenue vous at-
ce* quinte dernière» année*, rou» tend. 
a\ et étlifié t-an» arrêt de* u»me* #t *

Kram • encore et toujour* de» u»ine«? l*a- 
redle puv*»ance de prtxluction ne 
Correspondait vraiment à aucun» 

■ puHwance- raixonnable de -on-omma-
I tion.

Commsat douter q'je l'Allemagne II ov refartia, étonne, et je croi», 
n’ait qu’un» pen**.. **c »ouirtratre | Un peu déda»in«cux Mai* *i. Pour
«l’une manière détournée A l'exéru- les bee«»m« mondiaux ce n'ePT même

La mauvai*e foi allemand#

L)u ' M avin

MARCEAU & CIE 
155 rue St-Jo*eph

La garantie 
la meilleure
I -UJ le* r>«t la terre eL
cneulte le* bfttlaa** y *r\*éct 

Voilà qvl fait <j»ir lee obil*a- 
tion» première h\ pothé^u# kut 
» ien»-fondr conatitueat un si 
et'-elient yi^ement

l'n t»on etemnle ee «ont le» obii- 
tfxtlon* or «U1 KdrieH première hy- 
l^>Ui*que rloee » 4 de U 
Maienn de Kapport UnJxnniond 
Montréal. obUcatious que nou* 
offrons aux cliente pour rap

porter » 1% ** •
Coupure* de »oOO et $1.000 

haltee rotre .lemaiid** de bonne 
heure Noua non* arten«f«me à 
voir vite abtexher cette émlmion

PLACEMENTS

; Royal Securities
,„P r

I 3S ^
CORPORATION 
lr I M I T B D 

MOMTWffAL 
NeMta» t*w<*te. Cn*.

Obligations Municipaies
Allemandes

Hâtez-vous d’acheter 
N’attendez plus 
La chance n’attend pas

4
Ne manques pas I'oooaaion de devenir indépendant da for

tune d'ici quelque* année*, en achetant pour quelques mille pias
tres de crm OBLIGATIONS.

Chaque $1.00, placée aujourd'hui »ur ces valeurs, vous raj* 
portera $12.00 lorsque l’échange de l'AUemagm» sera normal.

$ 100 00 
1,000 00 

10,000 00

rapportera $ 1,200 00 
“ 12,000 00 

120,000 00««

Cee perspectives valent la peine d’être considérées, et nous 
croyons que les risques sont minimes lorsqu’il s’agit des OBLI
GATIONS de* plus grande* ville* d'.Allemagne, qui n’ont direc
tement aucunement souffert de la guerre.

Nous pouvons vous fournir les meilleurs renseignements, et
vous coter les plus bas prix.

BARRY & McMANAMY
Banquiers A Agent* de Change

m débtntiirM ANflLAISES. FRANÇAISES, 
ALLEMARBES, ITALIENNES. ETC.

18-20 ROE ST-JACQUES QUEBEC
TELEPHONES 7007-7008-7009

4 m. J IV O-

L.-G. BEAUBIEN & CIE
BANQUIERS ET AGENTS DE CHANGE

Membres de la Bourse de Montréal 
Bureau de Québec: 70 rue St-Pierre

-T. dee RIVIERES Gt

DANGER DES GAZ
DANS L’ESTOMAC

Few SHemelM* ém «teeéelee sa * U 
•er «te#teteNl*« éw bel ellmentalr* •« 
è Fl«a4***tlen a*ie* en reeeme»#*» • 
é* F »**••• eeettélen Se le mas**»!*.

km fex et lea rart* dan* l'eetovner *c- 
roœuegaé* âm cette *enaatU« de lourdeur 
et de trop

a«gmm a pose une quretion au gouvernement tion \OT+\+ du traité «te paix quand pa» *uftl*ant!’' 
qu’ noua a valu un» vraie révélation. on voit ce qui se pa*** en matière, Telle* «ont • parfaitement résu-

Iié député de Montmorency-< harlevoix m commit lintiiacr»^ commerciale * méea, les intention» toujours nva-
11 on—q Lie ic peuple lin panlonner* bien d’aillrun» de demander I l>e traité de pau lui interdit de •«w. du commerce allemand II voti- 
b i minitlrc «i4>e finanoa* ce qu'avait voûte l’élection de 1H96 et s<»Ura*t,r«'i lait hier, il veut aujourd'hui, con- 
i elle de 1917. 1 ver* l’un des F.tat* alliés fc des droit*k quérir le monde

A contrr) r<aur, on le pense bien le ministre «le» finance» ou *'v c°nipn« le» impôt»
lt ■'■rtwmr te r4p, , Drayton d« BMI te nra «--CM* .................... .
«»dra que l’éWuon ^ l*M avait r„m* 1197,13ft ,-t rvllo .i,- M ,ndr. ,

MM.r DMmi ..H bira «Ile » eo4^ 978,130.-1* «u. teu-i oTw. (JrZ^L.t rr»CM. . < <l,*»
'mnat ' tuellcment entre lee mains one rtr- Que le mmûtre de la guarre, de’

fT\jn*etre pour atténuer io mauxai» effet que oette révA- .'ulaire cf»nfi«ienttelle du gouverne-f «on oété, *e montre large et expé-1 
‘tien » <*et h$t*s d’ajouter tjue ce coût comprentl aus<n l'en régi»-1 ment allemand où on li* taxtnelle- dittf dam* l’attribution dee réoom
remgnt du vote tins soldat» 'men* penses aux serviteurs 1*» plu* éprou-

tl,67S,13# mai» c’eat payer bien cher le gouvernement ... _v,___ _ a __ ' é» du pay»- Gu d cépar»*. au plus;

trop-pleta epr«* «voir mengA. kodi 
quMit preaque uei)«*ur» de rwlatiw
le pr*aror* d‘un -ir#* d'erkie rSUorh y «tri
que den* 1 reutruer. cm qui ««us» I* «ul-dk 
mu« tndt*«stk»n erid* "

le* mumuktm mrUSm «ont d^cereu» per
ce que trop d‘aride Irrite le d4lrete paroi 
de reatuenar ce qui dAsAiiAre •ouveni en

Seauite aex-umpaen*^ de *r%em ulcère* 
«stotnar L# hM ailmentelre fermen»* et 

; *ur1t. I) *r déreloppe de* *es faUffant* qui
Le. exhibits de meu- j 

-ibles chez Julien c’^t !
re -iédition ou d# I* (relier 4 l’ai

S50.000.00
c’e*t! épatait, 

chose 
grandiose et instructif. 
De plu» l’on voua remet

Cl lira Ici «ira V»*» ^«dltior ou de le (refter à i eide quelque 2m edjutrant* ordlnelre* de le dfeertiua 
SI
:SiMean

aide* qui n'eut eucue «STat p»*ir neutreiiawde splendide' b# mrUSm d* I eetomer Au deu d* cele

d’admission aux grandes
soirée» dramatiques et i rwnttr» plu* ni eigreur ai do* 
musicales que donnera W-a^Wa^
l’Union Dramatique de 

'Québec, les 7 et 8 avril 
prochain.

Ne manquez pas cela.J

1. éf ablu*rn
*mi», ne vaut plu* rien et qui devrait *’cna lier f**tur*» êtr# fan pnx et ,le»jtftt 4 r€l point «le toutes !»•

• r. pnnçipe »n | omj|—^OBg Jn voient aire», qui lui
aleur étrangère la taxe fl’mpheL nt tf*. aident -mnaléee. par son i

<v>nf*>n »e à 1 A.l>!ig«te'n de ne frapper 
ni de tax® ni de surtaxe le* objet»

pu« C» fut l>nr^^rrm-ntr' ;: r^u tmiplrawnt k _

» o» ci aoacHi aao ai usaicia
ANTÏ-KAMNIA

qui, au «lire de 
au plu» tôt.

"n - <«.Ti.n.ier, ■••«..ment I- r>uvernrm«nt <l'un...n «rt j „por..«* n'^p^Ur. „i d. ^ roacl
parvenu A faire aepieiiiier un» .*r»mme *u*»i considérable pour se la facture, ni dan* le» contrat» Ilj 
faire élire ? M ais • est bien simple, il a inventé tout tin orga-l Wpp^tiendra au vsadrer d’é** r
ii»me particulier pour assurer sa t b élection» | àv prix corrsspoadaata."________________________ 1

en temps de guerre vu moyen «le laquelle il donnait droit. *nn» e« i \v»iU comnrmt i Allemagne a*
;»ére «le contrôle. A le» millier» «le femme» parente» de* soldat» et dci 
marin», il dé«pialifiait «le» milliers et de» millier* d’électeurs sup 
p«ieé» originaires deti pays ennemi»
du vote «le» aol 1st et d#-* marin» surtout où il *>n est trouvé i ç*nt# • t'amoufie« la taxe’* 
et qui a donné lieu à la plu» scandaleuse fraude Otte etreuaUre aUemaade c’fuit un

Vont cela a néreeaiié la mobilisation d’une armée d’éaumé- symbole, 
rmteurs a':s»i bien en Europe qu’au t'ana«ia et on comprend!
• ^ to ite fetti' fc m. «ère a pas travaillé pour !«•» beaux vcix L'ama*ti«»w germant^u* tOV) billet ?
d# no» ministre*, si beaux puissent-il» être

Du '‘Journal" M Lucien Cha*-

4t TABLETS
80» ALL PAIN

AN- too A*VAt%ltTS

D’Obligations do la'®titre *racieux ^ bi,,*t
- ville de -

Grand’Mère
6%

«tieant de 1921 à 1928 
Coupure, :

*100 - *500
* 1,000

S'adresser à

Provincial Securities

procures-vuua cite* 1* phsrm 
I4rt* Htaur»

•rrue-te* >r e»q. ei'i ■*
[Mnrûiud

MeeT.eaAa ri pree— *o un* c aliter é* A : 
U)4 oen* le queer d*un verre d'reu uiut ' 
de eiite a pré* seoir men* 4 C* ueitement 
chinie m le dUant Wo get. le» vmt* 
qui font gnefler le onrp» ü edo«*rlr» i ee 

neutreUpr» l'yar** d «ode et U en 
ire le formetvm S Men ou nn ne 

al douleur le
•uu* forme de poudre ou de cemprfm** 

'Jemale liquide ou iare*e est innfTeualve 
pour r«otoxne- d emptot bon merché «t 
r e*t !* meilleure forme de m**n**ip pour 
le rreltement de . e*tnme«'. Dee minier*

irtvtendr*

d» peremne* .nn prennent elle* > 
de leur rex»e* et ■ de* n* redoutent
phe 'lnd!*e*t*oa.

PUCEZ VOS 
ECONOMIES 

SUREMENT
SUR LES OBLIGATIONS

MUNICIPALES
A » /O

Noua offron» «*t reromman«i«iUT 
obligations auivante*

CITE DE MONTREAL 
VILiE DE MONT.ROY AL 
CITE DE FOKT-WILLIAMS 
CITE DE MEDECINr-HAT 
DOMINION OF CANADA

• Great Northern Railway

les

Bons fis Is Victoire sshstés 
•t rendus tu prix du mtrehé
Prix et circulaire *ur demande

LE PRET MUNICIPAL Unité*
S3 rue St-PIERRE

TM « We« - QVUKC
J..A. FOURNIER, Gérant

___________Sm In o

M ti» quand M Drayton pari* du $1.67* 139, qu a . ûté«« 
traction d* 1917. il ns mentionna qiw» la part que l’Ftat a eu 
• iléboursép «' était énorme il wt vrai mai» il faut Sunni compter 
ic qui a été dépensé j»ar re fameux comité de publicité unionio- 
le rt par tous h** agent» de re parti bétard. Durant «in» semaine*
.t> parti a «u A sa solda A pru pré» tout* la pressa du pa>% d |*UB uaa ilingruinn ia

T’a*-tu procuré un billet pour 
»»>ffT» . laa grande* • «virée* dramatique*

l. XHecnAgn» peu t-aile ac*M psxar ' ! du 7 *t • aerll. qui «eront don- 
Jc n’hémte plu». p»*ur m» part nie» P«r l’t nlon Dram.tlqu* de

ama* evnn- va 4 répondre | ^. denc visiter le.

' ment oui *'ent
-end*N a donc visiter te* eri 

eahibit* de meuble* che* Julian
tu «as en aeetr gratuitement*

IIS COTE H U M0MTA6NE °
QUEBEC

ÎIltFHOat *177

J.-M. MacKay, Prértdon'
H en Ad. T urge en.

V ide-PréMdeu'
J.-H Boiavert.

Lhrécteur4iér»n »
I -a -«>-

Vin St Thomas, Vin Médical Tonique, à base de Vieux Vin de Calüomie
Le <4Sirop Rose"

pour les

PERSONNES PALES
Contient le* principes actifs 
qui entrent dans la composi
tion de* Globu* Rouges, du 
sang, des nerfs, des o*

Mon Fue-Nerf
guérit le mal de dent» en 
quelque» minutes.

Mon Blanchisseur des Dents
cat ce qu’il veu* faut peur l’Hy- 
gitn# de la boucha

L’At-choum! At-choum!
avert* un rhuma de 
quelque* heure*

Mon Cold Cream Cocorico
eat una déliciauae préparation 
pour le* livre*, la peau et I 
muQueuae*.

V

tte *ete«* •« «re* •« •*» *»«•!« * mmm laSeraOelre, é___
fr*te«e pa* I* mal la «e* r*c**|iae *w pria a* ve«He. Priai Vio «t-TI ai*«*« »!«•#«*. T e* -•••*♦. •«•.. lie I* aaqoat ao I paaoaé» aee* it.»» »i 

•te* r*c**«ian a* M M e*e* t*«tea laa aapl*«aMaee. Paeei 
*»•**« a*e* n'I«•«#**» quelle otalaON*.

Rayai t>»«* et «Set f». Srenet S C4e mm 
Se*e il.oa la baeOeNBei 

••et* #• fteenSO* aartewt.
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OPPORTUNITE DES SEMAINES SOCIALES

;s

At n <1. prépaivr la Htm*)** »ooial« l,.ur vio privAo ot publiquo. lour pen- 
qui aura li«*u h Montrai, du 21 au ’ mô** ot lour» aA't*** quotidioriA. ««t dotu1 
2.> juin prtM*hain. l'Ecol* Social* {v»ur dos «•athuhqu»*», le premier dos 
populaire do publier uro bro- devoirs.
ehtiro intitulo* left S*main*» So- (’’est. on m^me tempt, le plut sfir 
clairs contenant diff^ntes articles moyen de remettre dans l'ordre les 
aur o** sujet. I>e suivant montre | choses sociales, en détruisant à leur 
combien cette œuvre eat opportune source véritable,—dans le cœur hu-! 
chez »u>u* main, les abus et le» vices qui en-

l’ne bonne nartie de la société »<■ travont l'essor des sociétés v^ers la; 
trouve aujourd'hui surprise par les fraternité et la justice.

Le» “Semaines Sociales" ont été 
une des f«»rmes heureus**'* de ce tra
vail par lequel des catholiques ont 
essayé de rendre témoignage à leur 
foi

Toute l’œuvre des Semaines Socia
les se résume en effet à étudier, à la
lumière des principes chrétiens et 
des eiseignouients de l'Eglise, les 
problèmes sociaux de l'heure présen
te. Parmi c«.* problèmes sociaux, il en 
est qui révèlent de l'activité jwTHon- 
nelle, parce qu’ils sont nés d’une mé- 

t connaissance dos devoirs individuels, 
mait, des temps nouveaux sont ve-)**.*4^ est aussi qui relèvent do l’aeti- 
Bus. vité coleetive, |>ar.*e qu ils provien-|

Spectacle suggestif, en vérité, et ' rient de l’oubli d’une fonction qui 
combien pour beaucoup inattendu !1 doit être exercée jw les institutions 

longtemps on avait cru que l’in- eociales elles-mêmes 
différence, le sourire sceptique, l'ou-j (' est sur ce champ immen* 
bli paresseux constituaient une at- 
ituae tenable devant la vie. laisser

i de tout âge et de toute condition.
' L'élite ainsi é*dairée et unie re- 
présento pour U* travail qui commen
ce un apiMAint de force# peu négli
geable. Mêlée h toutes les entre|>ri- 
ses d'éducation et d'orgamsanon,

cliaque aniié*» plu* nombreuse et plus 
iristruit*-. elle hAtera i'éelosion «le la 
vie nouvelle après laquelle aspire le 
pays.

REMY. ;
* Semaine Social# de France’*.

\rj

aujourci hui surprise j>ar les 
événements

Comme il arrive au dormeur trop 
longtemps assoupi, elle a senti tout 
d’un coup sur scs yeux la lumière 
crue du grand jour.

Autour dVll. tout un monde, 
qu’elle ne reconnaît plus, t'agi te. 
plein de fièvre, de désirs €»t de ru
meur*.

Inquiète, elle r. garde, elle inter- 
roce. Fourouoi f,e bruit, ce» ap
prêts, cette hflte .

Et pendant qu'on la bouscule 
elle voit que. durant qu’elle dor-

nous
8L1-

et

EC

V

ant

dire, laiaser faire, compter sur le 
tempe, ce grand arrangeur des cho
ses. et puis, tout simplement pour
suivre son jeu soi. faire sa for
tune. vivoter sur ses petites idées: 
c’était là, semble-t-il, conduite de
sage».

Mais voici qu’en un rien de temps, 
le» événements se précipitent. On est 
au bout de* expériences, on a fait le 
î‘>ur «le* séduisant* systèmes, on a 
dépensé une somme énorme d'effort*. ^ 
et i’«>n n’a rien résolu d««* question*, 3 
vitales, et le «iang«r grandit, certain, ^ 
Indéniable. S

Sous les apparences «l'une civilisa- ^ 
tion raffinée, les pires faiblesses s'éta- 5 
lent et les pires aé^héarves se prépa- 3 
rent. Envahie par l’égoïsme, réglée par 5 
le souci du lucre ou de la jouissance, la O 
v ie sociale perd tous J«vs jours do sa 3 
douceur et de sa sécurité. Démoral i- S 
»«é««s, oublieuses do leurs fonctions, les 3 
classes sociales s'opposent et se heur- 5 
tent en d'incessant* conflits. Et pour «j 
finir le tableau, sur tout ce monde oui 5 
s agite et discute, plane l’obsession aes 5 
vides creusés par les maux terribles de «j 
la dépopulation, de l’alcoolisme, de la 
tuberculose et do la pornographie.

Qui donc disait que les hommes 
pourraient se posser de croyance et de 
rmjrale, vivre en foule policée sans que 
rien d’autre que l'intérêt no les unisse ?

Qui donc s’était imaginé que l’es
prit humain s'aooomnuxierait du dé
senchantement et du vide proposé* 
par les philosophes sceptiqu«*s et anar
ch i<t es ?

Ia protestation contre ces illusions 
néfastes s'est élevée d'elle-même, lo
giquement, irrésistiblement, à son 
heure. Elle s'inscrit, dan.* Ic désarroi 
des institutions et dans le désordre dos 
moeurs, visible pour tous.

Contre cette anarchie générale, un * 
Irrésistible sentiment do réprobation 1 
grandit. Avec uro passion do bon [ 
alol. l’on a fait mine d« signifier leur j 
congé aux subtils jeux de l'esprit, aux ] 
diluantes maximes humanitaires, aux 1 
vieilles terreur* qu'inspiraient la loi et 
la morale traditionnelles

Mai* le moment n'est-il pas venu, 
pour chacun de rentrer en soi-même, 
et d’exminer longuement, froidement, 
ea con8ok*a«Ne ?...

Tl ne suffit par en effet de pro
tester contre un mal dont la vue 
effraye ou répugne. L'arrêt brusque 
qui vous tend, au moyen de la 
«‘hute imminente, et qui vous pousse 
à vous raccrocher à quelque chose 
«le solide, ne vous garantit que-pro
visoirement ; il demande à être com
plété par des série* de mouvements 
raisonné* qui assureront un définitif 
équilibre.

Beaucoup le sentent aujourd’hui 
confusément. Dans un état social 
qui finit par ressembler à une so: 
ciété anonyme, ils discernent que 
chacun doit connaître l'étendue de 
ses responsabilités. Et pour le faire 
avec fruit, ils aspirent à remonter à 
la source de leurs devoirs et à pren
dre. sur le terrain des principes et de 
la pratique, leurs positions.

que
renseignement <i**8 Semaines sociales 
essaye d«> porter la lumière en faisant 
appel aux principe»-chrétiens €»t aux 
données de la réalité.

Depuis dix an» déjà, cet enseigne
ment s est répandu à travers le* pro
vince** françaises, groupant par mil
lers de» h «/mine# de bonne volonté.

Ü’ABORD, UN VILAIN RHUME
Puis— Tlnfluenza.

Ne baissez pas votre rhume tlégèréref 
eu une attaque d'infiuenza et de pu» a- 
raonie, ou vous affliger d'une toux écor
chante, irritante, qui pourrait durer 
tout l'hiver.

Au premier éternuement, ou frisfoe, 
ouvre* la boîte rouge et prenez une 
•'DOMINION C D Q.” Prenez réguli
èrement ces tabler..* au caacara, bro
mure et quinine, jusqu'à ce que tout# 
traie de rhume soit dojarue Vous 
u'aurez pas à en prendre beaucoup.

"DOMINION C.I1 Q.” guérissent un 
rhume en quelque# heures—souvent ra 
une nuit—allègent la tête, guérissent le* 
maux de tête et la névralgie—eiiassect 
cette senaatiou de "grippé .

Gardes tou Jour* À a tnainor <1«a “DOM JNIOM 
r.ll-VZ’*, l'rx- .re* vous la botta aujour
d’hui, ehe* v.'tr* uTiannarlen, afin d et: arolr 
au laaoln. PrVparon jiar 1 he NaUuoal lm.f a 
; bexnloAl Co. of Canada. Uiultad.

Pour Guérir un Rhume
•n quelque# heures, prenez 

LES TABLETTES
DOMINION C.B.Q.

25#. ‘dan* la boite r«-uge'

^ûïWiY. kVfV.NV.V*., ii««, iVifViifd i. «f«r.«

POUR VOTRE TOILETTE DE PAOÜES

. h S X (t R S■•■rit«

fCCRCT DE LA SANTE 
••t •• tenir la tyttema an parlait

arëra par la non fenctiannament 
da* Intastln* at da« rein»

CONNAISSEZ-VOUS

célèbre"' potion
ANTILAITEUSE

DU

Dr N.-Alph. Sirois
deSte Anne-de la Pocatière. P.Q.
La plu» grand nattnyaur at puriNca- 
taur du carp» at du «ang connu.

DEMANDEZ-LA 
EN VENTE PARTOUT
S2.00 le paquet

DOCTE ru SIROIS 
Monsieur.

VmlUnz * v. p m envoyer un antre
r* i. «'.To POTION ANTILAI 
TCU&L. ruia tr»‘s bien à présent. 
gri< <• à votes remuée, et m«-a plaies 
•ont fuln««

\ otre dévouée,
Mme I F. T.AL1BERTR.

N otm-1 »iune-<l«>-1 ^>urd m

REMEDE
pour

ET LA
FEhME

Nettoyer et débarrasser 
le con»» «'t le *ang d<* tou* 
le» poison* et impuretés v 
causant toute» sortes «le 
désordres.

INDICATIONS — Hrvra**. 
Mer l« lait dan» le* ns*m 
lin* et le «ang, jamb<-» de 
lait. roaltuiU'a partlruber«< au» 
femme*, duruit le t«mps «te i* 
nossssse et pour éviter l * 
fa'i**!» «x»u«‘he». retour de I kter 
hydroplaie nia! de relna rh:i- 
niatiume, /«’Aampaie. imp<iret*a 
du »snx «le tou»*-* «w>rte«, le 
trop d‘«^mborjiolnr la paraly
sie !«*» li*m«'r- «<Tt u conati- 
ttation et n J va <)i^e»tion

Remede t, olu .-nt inofTen- 
sif U agit n nettoyant ],« 
rein», le» uitcauua et le «ariK

FORMES DE CHAPEAUX 
NON GARNIES

Nous vous offrons un magnifique assortiment des formes 
nouvelles, dans une variété infinie de jolis styles. Faites 
maintenant afin d'être prêtes pour Pâques.

les plus 
votre choix

Petite forme Napoléon 
en paille lustrée noire.
Prix. ....

FORME moyenne pour 
lustrée noire.
Prix

pour dames,

$3.00
dames, paille

$3.50

v.

r

Petite FORME toque, haute, pour da
mes. en paille lustrée. Coloris 
noir, marine et brun. 4 nn
Prix.................. q4 OU

FORME turban pour dames, en paille 
tagal noire, marine, brune, grise 
et violette /t* o r\r\
Prix............ ÎPÙ.UU

FORME tricorne en 
pour dames : noir.
Prix . .

Petite forme tricorne 
pour dames, en noir, 
marine et belge.
Prix. . ___

Grande FORME canotier 
tagal pour dames.
Pi ii

paille lustrée

$4.00
tegalen paille 

brun.

en

FORME bonnet en paille taga 
demoiselles, en noir, rouge 
marine et brun. Prix. .

$3.50
paille

$3.50
pour

$4.00
Au Premier

►NS

m» les

ande

imitfc
BtC

Snr ce chemin oh bint d’e»prit» 
dé*Abii»és s’engagent, d'autres mar- 
ohaient depuis longtemps, qu’ils 
finiront par rencontrer un jour.

Catholiques convaincus, fiers de 
leur rattachement à cette Eglise1 
qui demeure, à travers les siècle», U 
grande pourvoyeuse de vie et 1s 
grande éducatrice d’énergies; sachant1 
par une intime expérience, tout ce 
que le Catholicism** contient de force 
édificatrice, ceux-là ont conçu le gé
néreux dessein de réintégrer dans la 
vie, les institutions et les mœurs dej 
leur temps, les principes et l’esprit, 
qu’ils tiennent, par 1 Eglise, del’E-l 
vangile.

A leurs yeux, les affirmations chré- J 
tiennes sur l'origtne et le but «le la ] 
vie, sur la paternité divine. Mtr la ( 
rédemption, sur la fraternité en 
Dieu, ont un sens clair qui implique 
une direction de pensé»** et d'eff«»rt*. 
qui prescrit un respect de la liberté 
et de la «Lignité humaines^qui exig«* 
un souci de la moralité n*** fin* à 
noursuivre et des movens à employer 

^ aont aucune autre doctrine ne don
ne l’exemple.

Par s« » dogme», sa morale et sa 
discipline, le catholicisme possède 
une vertu unificatrice, un*, valeur or
ganisatrice dont l’efficacité est de 
tous les temps, et qui opère au sem 
des sociétés comme « lie opère dan» J 
l'intimité des conscience».

C n vay •> - mol deui #U«tr«« av*c tou» lo« itétoll» do vo» maladie» et |o vou» enverrai gratuitement le traite
ment qui confient dan» chaque cas. Consultation» verbales ou écrite» gratuite». Agent» solliciteur» de
mandés partout

àWMMWWWMW* WMWWlWfflR WW, WW» WMq

LES trois espèces sont envel-
oppees hermétiquement dans des 

paquets cachetés—mais 
voyez si le mot

WRKSLEY;

y est parce que c’est votre 
protection contre des imi
tations inférieures, tout 
comme le paquet cacheté 

est une protec
tion contre les 

impuretés.

Avez-vous Acheté votre Costume ?
Vous trouverez sûrement ce que vous désirez parmi la superbe col

lection que nous exposons des modèles les plus élégants et de la plus hau
te nouveauté.
COSTUMES de DAMES. * 'ri •. i:.* f. • . 

•tire tailleur, coupé» à la taille et garni* 
ou d«* H»ic doublure «m &«iie Bulg« 

du eostiRM fini avec iil or.

g,*,
loi!

1*1 ix $68.50

i** .g, COSTUMES da SERGE p . r dam*-. 1
',l Ka* de soie bleu Kovai, corde de goie e
i*»ton . , , ,

«einture, douitlure en soie «'harmeu**: 
bleu Royal. Pru.

îl.i
t gland t

$68.50
T- A-

A

\ \

A

v

V ’ i-i,

rt_:

COSTUMES de SERGE bl. , ,
a\«*** fri»*>fi agrémenté de galon. *an» «N/llct 
ment garni* de galon et bouton*: veston 
« t flos» rose et bleue. c«-iiiture. doublure *1 
son? Bulgare. l*rix

COSTUMES en TRICOTINE :
♦*t noir, plis lnrg«** dan» le do*, fini* avec fl« 
\e*t«m gri* pèle ornementé avec ffos* ros«« « 
» hâl«*. ave# parem«*nt fliu avec flo»». «vintur*- 
doubKir#«n noie charmeuse ITiv .

COSTUMES en TRICOTINE . an *ur :
et t au j**' grand collet cfaile et petit «*oll.- « 
*>i# blanche. agr*»nientés d** bouton». gal(*n 
tailleur, languette» «-t ceinture.
I*rix

COSTUMES en TRICOTINE do lam«* bl. .
im«*. «•olh t châle, veston en soie «*arr*>auté 
pour «i m**-. collet, poigiii't». jH^’h*'' *•* 
aiec galon marine et beige doublure « n **«> 
«•harrn**uye Prix

COSTUMES en TRICOTINE de .u ta f.
grar:*l coImu cliàie, tout orni*menîé av*** f 
garni* «!«• boutons; ceinture étroit**. «l«*n 
blur»* en soi**charmeuse. Prix

fll

$68.50

$75 00
•n U*

*«.ie. jHH’he»

$7950

115.00
pour dame-.

$125.00

11

Au p

r

TISSUS
NOUVEAUX

Deu* ligne» d'ETOFFES
g**nre h -n «* spun, trè* 
p»»ur manteau de print 
g**ur .V» pouce*. IVix
S3 75.

>r »r»rie.

$450

Travailler mettre en harmonie

nts
Hy

ICO

la mm 
•II»#»

PUS M CATARRHtI ItTt tT 
NARINLS SOI N HIM

On dit qu’un# crème appliquée 
aux narine* «oulage tout 

d* suit# le rhume 
de cerveau.

Hermétiquement
cachetée

Se conserve bien

Hi "••-.us avez le» narine» bouchée» 
Ta têt# grosse et ne pouvez respir#r 
à l’ai.se à cause du rhume ou '-ar ( 
tarrhe. procure*-vous simplement \ ' 
la pharmacie une petite boutelle 
Baume Crème Ely. Appliquez-vous! 
dan» le» narines un peu de cette i 
odoriférante crème antiseptique, et 
laissez-)a-vou* pénétrer «lans toate»! 
le» voies respiratoires de la tête, où 
elle xa calmer et guérir la mem
brane muqueuse enflammée, gonflée, 
et vous êtes soulagé à l'instant même.

Ah' comme ça vous fait du bien 
Vous avez, le" narines ouverte», la 
têt# libre phi* grail Ion nem#ott éter
nuement, hahMement; plus de mal 
de tête, aridité ru effort pour res
pirer. I# Baume Crème Ely est jus
tement ce qu'il faut aux 'victimes 
du rhume «le cerveau et du catar
rhe. ("est uu délice.

La
Saveur
Est
Durable

*WRIGLEY5.i.lfEZZESzzrife,'
Jy

m
WlflOLE. v s

JUICY FRUIT
ttONGON A MÀCHf H-----

^DOUBLEMINT^i
mkjy.: I

Màchez- 
la Après 
Chaque 
Repas

Vente Spéciale
de Lotions Pivert - Paris

y
A

Au comptoir» de» PARFT MS et SAVONS

LOTIONS à TOILETTE L T l iv. r’ Tr* fl.
Vivit/., Flnramy*-. et Safranor. lYi\ ’

Incarnr 
ial. la \h $1 39

S XV V O IM
SAVON < i > crtne I.ittle r

De
ou .T barre* 1 A
tHuir i vC
la «1<» . ami* «le l*arres "î Q
px»ur «/•/€

SAVON Butt«*rmUk tr«.i* barr.w

\s, pour l L>C
SAVON <*a«tillc blanc l.ittlc Fai

ry S«*é< ial, fi barre* or 
piiur il D C

la x

ir«l.

Savon vénitien
r »e l’hélûitr itw 
d’Es* ug- e <»il1et la barr 
la Iv it# d 3 ba"res. \a!«* 
3> T «>u 

SAVON B.
temont j a fumé, d bai 
pour

SAVON ••arlH ’it|u« . s* 
ranti coaUmir .» p * «1
bolique. ITix »i>é*ual 
barr*.*, pour. .

35c 

25 c

GANTS DE DAMES
GANTS «1« ehnnint* lavable* p<#ur 

d me*, deux boutons pression, en 
blanc et naturel. Pointures .r» 3-4 
et fi seulement. Valeur*
jusqu'à $2 00 . Prix

GANTS <!«■ «‘h**\ r*>a ,
mes, piqûres le soie noire

1-1

79c
Pointure» ." .'t-4 F. fi ,M 7 « 
seulement. Valeur réy; . ■ 
;«>urd'hiii, la pair.« t qa
Pour lesé^oul.T. la pn: «;) I.D»/

Un vér t iblc TWEED . .
gai très p«tpulatre jxmr manf 
négligé pour printemps o 
été, largeur .V» poti'm* Pri

l ne SOIE japor )-• :
m* en satin et en coulei 
blanc, ece qu’il y a «le pl 
blouse*. (V- soies sont 
blés. largeur poucè*
1*rix

Une ligne complète de 
CHINE tout »<»i<\ .*, 
robes ou blouse*. (’ e*ti 
valeur exoept tonnelle. I1

$300
ir fond

$300
► CREPE de
pouce*. j>*»ur

$2.25

nie et

Le» SATINS *ont «*n tr**> granil 
mand«* <*«• printemps, i»«iur cost 
Comme derrière nouveauté 
avons un sat m Liberté, tout 
trè* iwxaiti. le tissu magnifique et

r njy du
Un CREPE METEOR pour 

toilette* «le ré**eption ou 
blouse*, dan* toute* le* 
meilleure* teint»**. Ce crêj» 
wM grant 1 pour laver «lan* un 
eau chauffé** à 113 degré* 
Fahrenheit. Ixugeur 40 
pouce».
IMx

II

$600
y Rez.-de-c haussée

Té!.
6900

Tél.
6900

DIVISION DU DETAIL
il a a 'ïtiedc.

157-173 RUE ST-JOSEPH

.lia. S/

40
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OFFICE
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Quelques notes 
d’actualité agricole

PREMIERE EXPOSITION AVICOLE
DU BAS DE QUEBEC

bis VA NA SI TES 1 M BV LASTS

- On pari»* tie grippe «vpannole, "maladies Qui courent1

Vao<ir®.li, le l'J rnar^, avait li<m. i paroi♦ nvironnant***. entr’autmi 
•otas U‘ l')»*n'*«illant fiatrona^H <1*« !«♦ notaire J«>ar, de Nt-Jean-Port-Jol 
rhonorai.!.. J-FM. Caron. mmUtr© « t M. ( ari^nan, agronome dan*- 
d»* l'agHeulturw à SainU*-Ar»t»«*-<ie-la- Nfontmagny.
l>«**,aU«'T»* la preno>r** expoaition a\i- J^*« dan.ea et «lemoim>Ues vinrent 
•ni» du ba« d* autontf* asser nombreuara t^moign**r de leur

Exploitation
forestière

PROPOS AGRICOLE

AU CONSEIL DE COMTE. . . . . . M.
L’AGRONOME

(Suite)
9. LE CAM PE MES T OU CH AST 1ER

• I n’y a jwuf-^tre pa»» un Hiau plu* contagieux que ceJui <iea d^ Ironie d»» l'agri dtun. toujrjur-» mtAnt à l'autre genre porto-plmnea 
^irippc-sou* ’ uni '‘courent” no» campagne*. diapœAee1 1 1 vateum et

11. iv,nt l^cion. à l'heure lu-Uirllr. W. Heum»uni ou In* r*vi.- nwurMivnu .............. .me u «.t oon qu,*. j v i , voulu mettn» à la di*(>oMti<A d**« tAreeHent
^•eurs d«*i modique» economies oes nabitanu ^le no» campagnes 1 organiaaotum. quelque* salles du rar 

es filous K j 'ittc de vclotir* montrent vite leurs griffes K leurs *H>us-lia«^*in*«iit de l'iw*<4e bons

I J'ai A peu près tous /« dé-\df ma paroisse améliorent encor>
\ fauts qui ne m'empêchent pas ’ leur système de culture. Pou 

t d'être maire pouc la paroisse de cela nous ai'ons besoin d'ur 
I ne fois que le site du campement est choisi, on doit s’oc-j disait Pierre en soliloquant agronome, r.-d d. d'un homme

qui sent toujours d notre dispo- 
position qui me'sition pour nous faire avance?

^innocentes vietmies
Ces microbes, rongeurs des bas de lame, ces parasites tie 

l'humanité à la façon des autres parasites se <Jévelop!>ent mieux 
a l’ombre, et redoutent lu lumière. VoilÀ généralement la caracté
ristique de «es dévaliseurs pacifiques dont les paroles ne corre* 
pondent en rien aux écrit*

C’est le sort U» * bons mouvement*, des sal itaire* initiativ 
de susciter <les imitateurs malhonnêtes. l u vraie coopération

a r* i»<lr** s. r « HUX qm i.-ur fournit un aliment dont eQe* cuper de faire le défrichement du terrain et de le niveler là lnen ga'ment
.* ZZ"-trm '■ ["Z «-“t »•«•'«'> ►' b.» P^M ™- la choae «-rt n^saa.r*- pour la circulation Tous les hois prove-1 r'„t

vw.» à lé U* V lue- de U volailW- nant (iu défrichement seront employés pour la construction, ou ; rfn<^ ^ ^ fion droit j'en con-1 dans la vote du progrès. Vous
ell*** > obtenir de très débités pour être utilisé* comme boi» de chauffage. Si le chantier j rléfM< T^t \e mon<i9 m peut allez me dire peut-être, que c'est

résultat*. Plusieurs, en effet nC (jült He^ÏT quç pour un hiver, il est inutile d’apporter l»eau-(pa# ftrf maire dans une pa-}un homme qui a trop étudié.Plu»ieum élèvee pr«-tèrcnt leur con- eurent la K«ti-if^. rion de 
e«,ur*4 aux organiKateurs et prirent H„jeU primes \ l’exposition. Dail- couP fle ao‘n ^anfl lp choix des matériaux de construction; au ' roi’tsf Moi je le suis par le dans les litres. Détrompez-vous
mi *u me part iw-ti\«. a mfttaliation j i#.uni un jH.,, partout Mir 1#** fermes contraire, on ne doit alors employer que les bois de qualité' 
Uï&S’X % I °bLr.r. T ~mme le sapin ou le'tremble; mais, si l’on doit

; , > t-n général de développer, exploiter pendant plusieurs années au même endroit, on se sert

(unanime) de

profiter de '•ette nouvelle «H-Nasion
rc*- de s iriuituT h la praiiqu»- m imiïor- outl>f moHur. oet éU-wigc. il eet ce-( bois plus durables, comme l’épinotte et le pin

^A^uî^bcX^/'nationale et qui ‘ {rou^u d^1 ohoïx.PüM^t,r Un Ordinairement, le cadre du chantier est fait avec des gru-
'•es. | roîiv» rmit bi-n aux “Ujeu de r* x u* («■ rn|f le pn»eéxb*r aux jufpinenU mes. c'est-à^lire avec des bois ronds recouverts de leur écorce, 
i aipoMOnn. <ir** . . tur - arm* o nt ^.lAlt arrivé « t on » organise à cette mil Kont À demi éouarries et Hsscmblées aux extrémitésêau *

vceu d la lime 
mes administrés.

J'at juré de servir les intérêts 
les plus sacrés de ma muniti

on ne fréquente jamais trop le* 
bons litres.

ltLes médecins, les curés, b 
avocats ont nue aussi étudié

palité, je veux être un homme de dans les livres et vous savez bien

_____ »_____ rganue
été imitée par do faux coopérateurs comme ceux qu’on vient I ^ntJT^rTéleveuri^maîgré fin' h y eut concours d«* ^unes juge»

progrès, je suis pour les bonnes Ravoir recours à eux dans les cir-

de mettre en prison. I,es campagnes d éducation populaire parité *ont rendu* en 
le livre ou la parole ont entraîné des imitateurs peu scrupuleux, ià * •W*

•hex les cultivateur» ce concours
qui «ont à demi équarries et assemblées aux extrémitéséau]r<m^4 p<mr lamélioration des constances difficiles 

f*t moyen de fiches; les interstices entre les grumes étant comblés * ponts déchaussés (pont efcàau*-! “Lf* agronomes ont fou ill*

On vous vend pour des prix fabuleux de 33 à «5 piastres des j qJi dca oie*, .-anaid» ou lapin**

rfi.-.u. en r. ..Tf>p. in p'^nt j (<ir;^ pHr îri„u«i# ur Hogcr Oagnon et avec de la terre glaise puis avec de la mousse. Le toit est généle-l^) paur fa expositions agri- dans bien des litres mats ils ont 
I de-- v?.Uiih*"k q'.Vi 'd,:V,,‘;;i- Pur • nieni fait avec de" P,anchei et du PaPier ROudronné; ons j coles, en un mot pour tous les1 surtout étudié dans le grand

livres que tous pouvei obtehir gratuitement ou pour la dixiémel D* visiteur* ne tardèrent j-a» 
Voulez vou> une écolo 'in «nir? ( harunA1 arnv«,r <*t «h* fut pendant U.itc laparti** des prix pavés Voulez-vous une école du soir? Chacune - , . ... . . un<f * . ’ - . journée un« activité »-t uu entrain •

de nos parfuss»-» possed»* <1ch hommes compétents qui T>**uv#‘uf »'*ut
vous instruire autant que ces i**tits colporteurs de science qui 
ne vous ont jamais montré leurs diplôme* et qui surtout n’ont 
Jaina.s fourni la preuve de leur autorisation officielle ou de leurs
-f#corn mandations

Si ces cours soi-disant pratiques sont si fameux qu’on n’y 
ironvie l’élite de nos hommes instruits pour avoir des apprécia
tions.

Pourquoi, masaieurs les prétendus éducateurs du j>euplc,
si vous êtes sincères ne vous assures*vous pas le concours des

I,a réception dm •nj'-ts do 1 »-.v po
sition, leur elamement, et leur m*- 
t«dUtion dans do jolie* nag***< fotlf- 
n>M par h» minbtèrn de i'agrj'*uliuro 
de t^uél*o<- «e firent rapid* mont. I.e 
|H*r»or.r f-l était uombn-ux et le mmi- 
xement dirigé |>ar des g'-na conqs^- 
Unit* (^u'il me «uftÎMx do nomni'V 
messieurs Du mai ne. ot in*-
tmcUnira aviixolea, monsieur Kogor 
CîagTion, sgroLonn* du i-onité do 
3'émi»'v,uata et messieurs Ka*»ul 

11 iotm*compétences de nos régions? Répondes, smon nous trouverons j iy'X î^nii-tivArnont1 'ui p-u ^ 
quelqu’un qui répondra en voir»' nom- la F«*rmo fexpérimentalo et do IY<

•nt ompn-s,-

1 On1** oniitata* VjôrC^que 'iM^poules > lui donne une inclinaison de 15 à 30 degrés, afin de faciliter le [ 'progrès ruraux les plus désira-1 livre de la nature toujours ouvert 
sans doute dan* le but d** ménager glissement de la neige et l'écoulement de la pluie De nos Jours. ! \fon r^ne êfra marqué par d ictil attentif d'un amant des
l..uM »H.un... rrv*. .vJnt*'^ *ert'*s IV™?1 ^ ,‘UK” ^ d’h+iemenU bintfai-Uamp,.

/-une d’ocuD Mal fèd^ H ue Ion obtenait en fendant des fronces de ces bois en • ,an/, ^ auronf leur retentisse-] L agronome c'est lame de 
l.fin-u^ T!.nt leurs TUMX fut déjouée ot deux, puis en les déerrurant. On laisse habituellement un espace Trl#nf dan* Us siècles futur*.\*ous les bons mouvements agri-

d^U‘li vlde L"tr* le to« '} 1’lafond duj;h»ntk?r: «t Mpare Mt plu> { Uaù. M dU-Ü encore, une que*-} cole*, e’eetle facteur U plu* né-
ujfts redoublèrent N-urs efforî-» afin J °U moins rempli de fourrage ou d autres substances isolantes. j.q é/rc posée, au conseil qui ccssairc de tous les succès.

d-" i em|M,rter *ur leurs v.»hins Ccr- pour rendre la construction moins froide. l/cs pans sont percés
'.. . .,<1 Ith *'!. I :in«i -inhlait parti-; cn différents points ijour recevoir les cadres des fenêtres et les
.•iiii.'r«-nt'mt H*-r de ce que du *ang u*-, * , v

<..ime.,*.,ule flans ses veme* Ht ceux portes, mai* ces ouverture* sont généralement très exigues
qui allaient poser leur main» à la'Aussi règne-t-il à l'intérieur du chantier, mémo dans les plus
‘• ''oup* ne tardèrent pa» à i j)ej|es journées, une demi-obscurité; il faut allumer à bonne 

^ 'n ' hv*-3 le ani'fr ud et le »é-i I » un* les lampes à pétrole ou les fanaux dont on se sert géné-
neux qui eonvenait à leur» foivtum* râlement en forêt.

ne r alite pas toutes les opinions.
“D&it-on voter un bonus pour 

avoir un agronome" ?

"L'agronome est notre plus 
sûr défenseur contre les " empli- 
seurs publics", les rôtisseurs pa-

Yoici mon discours tout prêt \ tifiques de nos économies, Us

(m* mirent à l'oeuvre. I/a t/l^he était ar
due car le* Dm* sujet* étaient uoni- Lorsque la construction est longue, on soutient le toit au

là-dessus pour demain :
"M U préfet, M. Us maires, 

\je représente ici la paroisse de

Ki les cultivateurs ne veulent plus être les sempiternels ^ rMit'ri^ut^o^nïïwiri^'ni- moyen de poutres ou de cloisons intermédiaires. Le plancher
tondus qu ils aient recours dans ces cas perplexes aux lunnèr's j n,oUslf,ur Hourhani **t nu u» . .dignèrrnt'urle» 'sgesot oafut J est rarement en terre battue; le plus souvent, il est formé par
de leur curé, agronome, notaire, médenn, etc. Surtout ne signez
Jamais un papier sans lo lire. 

PPACTEURS

N’acheter pas un tracteur si vous naves pas d at it u des 
pour la mécanique, si vous faites un élevage de chevaux rému
nérateur, st vous devez le confier à un engagé inhabile, si vous 
ave« une terre couverte de grosses pierres, si vous n’avei 
vrag»’ que pour deux chevaux.

Acheter un tracteur si votre ma i n-d o» livre est rare si vous

™t, nvec la bisn.'ilUm-. qu’on leur U» tour dm éleveur» d’ètre fier» <i<*. e rangAp de petits billots de sapin, mais dans les grandes’ 
connaît. U uni connamaanre» ei l«nr If ir» »uj«‘t - I . • ~ ^ , I
'xpérienc* h U disposition <1. s .*ul- D* trois rat'e* Plymouth Ibs’k bar- exploitations on recouvre ce plancher de pièces sciée* ou de)
ti\ r**urs ! ré Rhode Island R"uv Wyandotte rave ton s équarris sommairement. Dans la région de la rivière

lU-t.M à. cwàtorcr i - -• fb'f»"--w ‘ ^ « , Ktaw». on rmploie rlp, bois scié* pour la construction du cam-
p. u attenuv«mient tou» ors aeimnix nv :» 1’ qu un • . .1 !<> ;-* rlv mou tu » . . rTV. , ‘ ,
de la ba*«MXMir. D’alsinl un jh u <ié- r.hU »>lam*lM» qu. qu»- Leghorn et pement, utilisant, pour faire le débitage des billots, la force
'•oncerté* et ngourdi.» {Hir la teiiifH - un *'*»upe de Hantani» » - ’ dm-qu'il rnotrice produite jiar ce type de bateaux plats appelé* "alhga-
rat un* ralativsmsni bas.......lap.......  ‘M »>»*»“ pt qui «.rVo„, au toupet, au mmorquar- des bom flottés. I

D s jiigr^c ut* t«*rmiti« - on »r rvndit Les campements construits par les compagnies, soit pour
de no * *u à l'ainidiith*-Viro où mon-1 peXpl0itation forestière, soit pour servir de maisons de relais' 
■ieur Raoul Dumaine • J" “

Ste-Barbe-Longue. remarqvabU 
par ses beaux produits agricoles. 
Je veux U progrès comme vous 
saies, je veux que les habitants

vendeurs de litres et de science 
Il est la sentinelle vigilante, 
placée aux avant-postes de nos 
intérêts ruraux

Applaudissements prolongés'. 
Bonus substantiel "d la lime"'. 

UN MAIRE RURAL

., j montrèrent une contenance un i**u 
' i étonnée; cependant 1»** chant* d'abord 

> incertain* s'affermirent rapidement

INDUSTRIE ANIMALE
SOIN DES VACHES AU PRINTEMPS

i et devinrent bientôt un cri de guerr* des remar
. . , à me

de deux ou trois le nombre de vos chevaux, si roqs comme bien l'on pense ne furrpouvez réduire
vous ave* des notions de mécanique, si vous 4 

mojwn miKmcntcr vo* culture., cl fair,' voa laboura A temps i
Cs sont tout autant de questions qu'un bot» agronome pout ! rhe» quelques'un» on devinait dwré«ls

v.rjv uder à rf
décision «ans avoir réfléchiNe prenez pas une 

sérieuse ment
Il y aura dan* la semaine du 29 mars au 3 avril d 

spéciaux et tic» démonstrations sur la traction mécaniqw 
à l’école d'agriculture <lr* Samt-Annc-dc-la-Pocatièr»

consulté harmonieux nu

i cours 
donné»

hlmont pas *H>uronnA* < 
le* chant* continuaient ; 
m*r *«n autant de défit h érv 

N** tMiule» avaient un

uuf*. touu-p!* in.*s de bons renneigne-j popping place ou de base d'exploitation (dépM) sont toujours! Beaucoup de cultivateur* n« nem- 
. h,* ■ r* ix .rag^tcf-it»! faits avec méthode et dans le but d’héberger les hommes dans ; hWint p*^ T° 

imptH nui* |...ur le*./■•!«.%. nr> fît pa-t <1* < s mipn**- j( nicilloures condition* possible». Voici un exemple d'un cam-
..................... qu. «-n-a.* à «O ouvrier,: .1 y avait; !.. Une bAti*.

t: nt le orgam* it« ur **t le» éiew ir* | servant do bureau, de logement au contremaître et à l’employé
«lu w • r»*u p«r* «•* u. i ta s.jr J un- cb}lrgé des écritures que l’on appelle aussi “commis de chantier”;
portance Qu’il v a «le i»ten .sélectionner I _ ., • •. __ , .. „n ,,. i j f ar . r un r* * J- 2o [ n° cul’4lIlf*- ™ m* me temps de réfectoire, mesu-
tat ui-fiiis.tnt « t . n .njr .i fis culti-1 nuit 24 par 32 pieds. A U suite, il y avait le logement du cuisi-

fT«>rt* ne sen» 
de *uooès *• 
à «’entrecroi 

lergiquo*. 
contenan*»

% .’ i -x à fontinuer b-ur ravail a.ir. nU.r (j0 8on anie. Le cuisinier i»orte le nom poétique de "cook"
.’------- *s~" «iérf rr.bro «oit un1 r- r i

plut mteleete et contentai nt d's'’ 
•agner en quelque norte tie n«*te:

niHva.nl >a * • <r.urf >,„( •*“ i ^ parfois de "cookce", tandis que celui qui est chargé d'éplucher
à homme « rit que. il indique Us j les patates et de l’assister d’une manière générale est désigné 

Tous le» cultivateurs le la région sont invités A particijwr i dom1 ury i lut-i r». ( i. iroupcaux <!«• qualité qa il a \isit. goUH j0 n0m de "chorêboy'', dont nos Canadiens ont fait "show- 
à ce» cours gratuits qui promettent detre tres intérim ints uu aulrf, muyf.u i,. rr.,u%cr i«*ur* qu» de très bons *ujeU d'ébxaff.* ] boy Où 1 on voit que le premier terme qui sert à désigner la

Quel est le cultivateur qui |>eut »«• p »-*« r A l'heure actuelle. | hté* et «h* «nir. . 1 ounc* gr:' • t»u aura t ami. ù «ntcn.ir. plu*! routine des travaux sur une ferme est devenu l’équivalent d’un
d*une certaine eonnai-snnco du- moteur» à pétrole ’ .de*jug*.« u/temps ru.n*n ir Dumamc. ma*Ai terme de cirque. Cette modification est assez justifiée, car. sou-

éparè conccieiit* «1 « tr. , gr.»* \t | , u.ir* **«• montra lui a>»*«i vent le pauvre hère qui remplit le» fonctions d aide-cuisinter .. Ie
CONTROLE LAITIER j pour être vus r»i-Hf r mom «le p-j trè* satisfait de l’exposition et 'Wnna devient le bouffon des ouvriers, lorsqu’il est trop naïf. lavant au’il n*i»«e

clame et «’efforcaifui |*ar . ,x éleveur* de* convult très prati- », _ i. ____ ■ _ ^ H«b. cri comub.f ♦••i!pr»-mt d.* . que* sur l’alimentatiDn. 1 Vngra'*M*-' , 1 U1S nous avons le dortoir des ouvriers, pompeusement
ne où «’échappait leur ère ir«*p!M*rnt «le la volaille et sur U *élee-1ajtclé bunkrom se servant ainsi du nom par lequel on désigne

L’industrie laitière ne progrc •' pas aussi rapidement qu’on le longtemps c,.nr. n i d«« i r o *?* r ti« r au moyen «1*» m«j trap^H < • «< 1 log cases où les ouvriers se reposant de leurs fatigues. Cette , ,, . . 1 . , . 4 i 1 contre I arrogance de leur*. ’onfr«r» * t,n moven indi*p<*n*abte «i on ''-ut.

C’est un de» besoms le» plus urgents sur nos fermes.

du vêlage le* bon* cleveur* de bes
tiaux. Beaucoup «ont loin d« croire 
que la grrxuie t»éte qu’««t la vache

pourra «épârer le veau comme on le 
fait oniirjxirement. Mai* on devra 
lui dor or troi» foi* par jour au 
moi a. un peu de lait de «a mère, un 
peu plu» d'une pinte par repa^. pour 
un nouveau né pesant au moins *oi-

demande bien de» attention* et de*
soins... délicat*.

C’eet pourtant le ea»
Or, voici ce que l'on fait là où 

l'on réussit
l>remièr» ment. lor«que le* bète* 

laitière* arrivent à l’époque du vêla
ge. elle* dont rc|*osé»»*. Toutefois, il 
ne faut pa« croire qu’on peut apj»e- 
ler "reposée” une vache qui n a v u 
que de la |»aille. avec un petit de»- 
«ert de foin de temps en temps. Cet
te pauvre béte a du abandonner «le

vante livre*. Il e»t inutile *e sur
charger. inutilement l’estomac du 
jeune animal.

C’est aiitant de lait perdu pour 
«'es porc* ou le* autre* animaux, dont 
le veau ne profitera pa* d'ailleur* 
C’est autant une mesure de pru 
«lenne que d'économie.

Après une semaine, on peut com
mencer à remplacer le lait entier 
par une partie de lait écrémé. Ce
lui-ci devra, autant que possible 
être donné, lorsqu’il sort de l'éoré-

gramxne .1** la journée. I,’exposition 
»\a;t été d*;ci«lé«‘ à l’instigation de 
M Du main* et ««rue usé par M 
Ucorgf* lioiu'hard avec le coneour* 
de M Raoal pionne. On (irofite 
«lore de l’occasion pour dét«rmin

le «iésirc para que trop de cultivateur* s’obetinent à garder W | da la Imasa^iir. I arriver'à un r si.U*. «lan*
bandeau qui le* emiWVhe de connaître loora mauvaivcs vaches : Les canard* et le* oie« y allaient eux r(xploitation du poulailler

contrôle laitier c’est le baromètre de la production lai-,. \\ Ot» paasa au dernier article au pm- 
tière. c est 1 mdlcatetir le plus sûr «les profit» nets. tou’ et grignotaient tranquillement

contrôle laitier est à la base de l’amélioration d un trou- quelque* brins «l«* fourrage dêt**«sés
«ian*> leur holts songeant à la vie dou< H 

^ Jet paisible «ie leurs souterrain» s*'-
I>os cultivateur» »e doivent à eux-même et doivent à leur | jour* et rêvant de eour*e* matmah**

fila de développer judieieuaement leur industrie en applicant 1 P*rTni 1° thym ei l* r«»eé«*
i . . , —. . . • _ • « « et examen fini on pouvait suivretoutes le» méthodes les plus efficace, le cultivateur qui verni ><( donnée ...

non lait à 2 ou 4 sous la livre si ce lait lui coûte trois sous ou Hall*** avoisinantes sur le mirage de* 
cinq sous (suivant l’aptitude laitière de chaque sujet) fait l ° ”** M*r la couveuse et I élnvuse 
preuve du même illogisme qu un marchand «pu vendrait a i-,on ,,n.Hiut «lexant le bureau «1 
éous par livre du sucre qui lui coûte 15 sous mation* où l’on pouvait *<• prt»«*urer

On a beau dtp' et beau faire il n’y a rien comme une ha-'‘h** programme* 
lance et un

fabriquer du lait **s«* de bonne menue II n a pas eu le temps de 
heure peut-être par nére**ité pour j opter trop de microbes, et d ailleurs 

qu’elle alimentait > ceux-ci n ont pa» eu le temps de se 
! développer

Pomme cependant la crème auraUne vache reposée peut donc être 
une vache avant donné du lait per,- été extraite de ce lait, nous devrons 
dant dix mois, mai» avec la nourri-1 y mettre quelqu autre chose dà peu 
ture suffisante et les soins hygiém- près la même valeur, puisque le riche

construction tie forme rectanguluire présente le long d.* chacun nues n^ewaire^ftes 5X lÎTl^ïrviohe iTseile fin*^
de se» principaux côtés, une série de lits à deux étages, formé» T™ moi-^ pAn«lant lesquel* nous y faire goûter

et

par un fond en planches ou en petites jicrchcs nettoyées des 
branche», et recouvertes par une couche de paille ou de mousse 
sur laquelle l’ouvrier étale sa couverture. Assez souvent, les 
cans servent à deux ouvriers à la fois. Pour plusieurs raisons, 

i*, ,r aeiermim r > ^ M'ra,t préférable que chaque ouvrier bénéficiât seul de l’espace 
h* règlement» «le VA*»ociation et restreint qui lui est alloué, ear il ne connaît guère le tempéra- 

..uir le* directeur» aprè» lu- *\«»ir mf.nt de son compagnon de fortune. L’ameublement consiste en 
«ittimé «• nom d saociaUon - u, dhtÊ pîan« he». assemtilêes hâtivement U y a

quelque* banes grossièrement taillés à la bâche puis, on trouve 
les inévitables cordes ou fils de fer tendus à travers l’espace libre 
entre les deux rangées de lits et qui servent à faire sécher le!

<1# m.îè» d»* Kammiraska et I’Islet.

renseignement*
, , néetSsairH** au sujet -i'-

Hab«'o« k pour apprécier la valeur «i une vache | ^faire isxrtic de
laitière

L’œil est victime de b en «les illusions
GEOlUîKS BOUGH \HD. Prof 

Ecole d Agriculture. Sainte-Anne -de-la-Pocatière.

! A«so*'iation A wool* qu'on silsit or-

M Bouchard remercia avec beau
coup d'* délicate**»* le» Autorités d» 
l’école «b* leur précieux erc«*iirag»' 
ment, a'Vtsi que tous ceux qui* 
axaient t*ri.* i*art à l’exposition U* 
termina »‘n «Irmandant aux cultiva- 
U urs de ne rien négliger i*Mir a*»u-

deux moi» de rep««s pen»lant lesquel- 
elle aura pu se refaire un i>eu d« Parmi le* succédané- recommanda- 
chair et de forces h]9m Pour ]rm rsmux d élevage, il y a

\ l'époaue toujour, un pou ori«i-1 P*»” <>« ü,n <lunî™ *'*> •
nue du v*1h^. i» vaohr do>r»it ro- pr#<-»ution et «»r* » I* d.*rrM<- 1» 
revoir mU, deux repe. de bon flfe de r»m« de Im. le (frueu 
foin, et rnfme uu peu de .on. do I* f»rjne fine dnvo.ne On peut 
moulée, ou antre produit eonoentr*. «*• do-wr un de «n eee eux 
pam d; lin, ou de coton, etc. P**»* v™u*- I»"*» ,l* *»«*»« *»«-

f»*mAlle qui aura ainsi été bien ^uss semaine*. . tr.iT«c “ rtout ii elle e pe-e« l'hiver j Quant au x vache. Wre,. ,1 e.t 
daw une bonne * table, devra ,.ro- '»en imp..rUnt de le. nourrir lue
■ ahiemeut avoir une parturition a.- eu pnntemp,. afin <iu eU.« purent

V» • ’donner, un peu plus tar»l, au p^tu-
I nSTps* nécessaire, immédiat^ ^ U'uiJ° rendement dont *1U

» f.lr, sont capable», et cela immédiatement a,»rM a T^untion. apra2eur remise à l'herbe.■ m - -• - ___ m l VJ i z w svaa t xa* ica*'* j . > i
linge «le** ouvriers. Un ou deux poêles en fonte réchauffent la | chauffe/ au fourneau un mêlanirejmen al,rM JT’
bntLN.se et chassent l'humidité qui se dégage forcément de c»» composite st sourat cabalistique de: Les vatîhes m»,ins chanceti*e« et ne
milieu. Heureux, quand la ventilation est suffisante pour faire

earner pouvaient y «ièp.,*er ieftr «x>n-i r» r le »uccè* de l a pro«-ham»> expo- évaru<*r rRp1(if.mt*nt les parfum.» malodorants qui s’élèvent de cet 
. tribution ,sition nui doit avoir lieu en «técem-1 , , r - * ... 1. I brr ensemble confua d hommes et de choses

f>n pouvait aussi s’y procurer «h*»
, bulletin» »i.r réh vsge de la xolaille Si l'on considère l’attenfioii sou Nous filon» ensuite vers la boutique du forgeron à laquelle

Dialogue du colon de l'Abitibi

et du lapin, «le même que quelque* / f^f.^»mv**011^^1? stT ' 0*st ^tenante celle du charron et du sellier; ces trois ouvriers ont
numéro* -h 1 * ?M.une terre ’ ' ‘ v. „Tl ,M.ut augurer b«**jc,. «n de| beaucoup à faire tK>ur tenir en bon ordre les harnais, les véhi-
revue mensuelle ré«iigée jvxr le» élève* • ^ - • r s !
«b* l'école et »\cc {*qu»,lle plunicur» 
ne *«»nt montré» heureux de fuire

l»eii t augurer rteaucoun ac
:’i'*gT»w «Un» l élevag»* de U voladle| culrfl rt le* fers des animaux, car dans ces mauvais chemins.

démonstration »ur ! abattage de li
t viseras; 
her rapidement 
ftrpt erbf en fil '

tier ta tfyre en le garderas, 
fimsrrver rt n humus indéfiniment, 
ne. tori sol tu laboureras.
er u henné heu « au printemps, 
aim ns et de V*rçe tu sfmeraj»

<i alimenter les an’maux coni enablement, 
lyrthires tu élèveras, 
que fa région prtigresse rapidement, 
ons fu visiteras, 
oser un sain enseignement, 
soin de tes animaux veilleras, 
tant ton abatis m**iéremment.
*J agricoles tu liras, 
oint intelligemment.

h* / ceux aui voudront mettre à per- ,
f • 1h» renseignements «pi W leur était dan?* fondrières, tout se bri5e. se casse, sans compter que les

. n — ” - ouvriers sont peu soigneux et ont la main généralement dure.
Dans le» petits campements où l'on n'a pas les moyens d’avoir 
des ouv

. . t. » V n***s«»»»* ^ f • * le J f) (1 O
nuurhè *Çtant «t .né le- ,mg♦: «'•« «-t | ' '^^îîù^vait^’att' Non.* trouvons ensuite le» écuries et l’étable où sont logé» 
le» condition» actudlc* «tu marehé.i nxx)9,t% rj. rr.<„,ntAn|

coanaiHsan»# , # Jfacilc de •«Ijeoeurer. D ailleurs Tsx
Q«,an.î toute* Wu Ç»rèe« fujsn ,t(on m qu’il ^ a beau-

tecminée*. ,1 y eût à I amphithéâtre ^ ^ ^ lM>n, PUJf>l* ^n* la
, HP ^ _uu’on peut songer à faire — —

'«tail* !• phimMtv » pui* ' timii » ir.mi»r*

i r/gion
du Poe

Ls d* C. Fortin, B.S.A 
Prof est

Ste-Anne ds la INxïatière

- « he*qu indiqué*, sont dune importaace » t t dr rholx |„s rxponUuoH
oapiudt. *1 «*n \eut obtenir de* I>riJ,j1lont une oeuvre d'éduoatkm et m on 
rénumérateur* j à la perfection du jr.-mier

Ihn» M. Dumaine »c M*r\ant d* 1 coup, ce ne •*cr*it |«a» |a peine «le se 
deux sujets choisi» à dessein, imliqua donner tant «le trouM» de paît et
!e* sign»'* extérieurs par lesquel* ont «l’autre |H»ur les ‘ ' ‘n,*. ». », »
peut reconnaftru une bonne |»«»ule' \\DRF l'VRlS. F F A
pondeuse, et le* tirmripaux défauts à SWAnne-di^ia-r ^atière.p>ndeu*e, er ie* 5>rinripaux 
éviter, pri>curant ainsi aux elexeur» 
de* données de nature à le* guider

** I n,»,ri,mi à » b,
(>m. ébs IlirtaBt où ja vous vis.

a. SLTmv ‘uTÆ ...................................... ...
IrT lV^uT .V»,« M bfa njl «n.,ar ,u « *>-yu* ^ pn,. 
empb>vée. il re*t*it encore beaucoup. ■ «1 ■ 1a A*AAé«a mt «ata

point u’eût fallu que j«* vou* \ v**e'■—

/ agronome tu visiteras
A tout U moins une fois Lan.

ALEX J RlOl X. B 5 Agr
10 niars

vou* vous aperçûtes
à f»,r. Os .br*]|M I* «—• ■
n-Mn, .1, U,nnv h»urv .MX . -..ux Qil inr+m,„,.
- I>xpo4lM- r”1'"' 1 o - • . ilxl ixv.m, tuwiM?
\ wilrurx . ^•na ,*nm W^ssto y, ^ *n j. v„„,
remarquait Mgr Boulai, supérieur du ^ J.. . * , 1 .,» s  o,je vou* tne dé**s*|ïéra»n»c’eolUgc. MM le* curé, ds Me-Anm* ^>n ^ IM :,pimàt^
et «te st-4>néuime. pu,».eur» ^tre*, j-.;

eo • psrsao-1 - F
ds la paroi»** de Ste-Anne

du collège et plusieurs^ au t r» « vou, 7

le» chevaux et Ica berufs <lont on se sert parfois pour le char 
riage. Depuis rs années, on amène en forêt un certain
nombre d animaux «le boucherie vivants pour les abattre au 
K-, m; de cette façon, on a, de temps à autres, de la viande 
fraîche, ce qui repose l'estomac du régime des viandes salées 
et «le» conserve- ( omme le» animaux employés pour les travaux 
de l exploitation sont très lourds, il s’ensuit qu’ils consomment 
de grandes quantités de fourrage, et ceci constitue une des par
ties importantes du ravitaillement- C’est pour obvier aux frai» 

Voi'i Ji d un *Tmw' ! énormes qu’occasionnne U nourriture des chevaux, et des autres
animaux, que les compagnies exploient des ferme» A proximité 
ou au rentre de ’curs territoires forestiers, afin d’y récolter le 
foin et le» grains dont elles ont ainsi liesoin.

De plus, on trouve généralement dans les camps un peu 
importants, une sorte de magasin décoré du nom de "ran” où 
les ouvrier» trouvent A acheter les quelques menues choses dont 
ils ont l»osoin couramment, tel que tabac et articles de fumeur, 
remède» patentés (le pain-killer est un succédané trêg en usage 

j pour ceux adonnés aux boissons alcooliques alors que d’autres 
J préfèrent l’Eau de Floride qui gratterait un peu plu» le gosier),

PENSEES CHOISIES

\j* doolsfnr nnrifl* notre qtns 00m 
ms une sorte de communion spirituel

Si l'espace n’est qae restreint, on Luct-Féllx Fsurs-Csysu

Loraqu'il arrête de travailler, on le paie d’après le travail qu 
a moins les fait dépenses effectuées durant ton séjour en forêt

G.-C. FICHE

«t

toutes sortes <i« produits l ne csu . recevant qu’une pitance assez étroi- 
un peu tiédié dans laquelle on aura’ tement mesuré*' au printemps, ne 
mis un peu de farine fine sera suffi-] pourront pa» faire autre chose qu*' 
santé si tout va bien d'employer leur premier temps de

U sera mieux d'éTiter les courarî» pâturage pour se refaire un peu d** 
d’airs qui ne sont jamais favorableschair Csat autant de perdu pour 
soit pour la parturition, soit pour la ja paie" de la fin du mois, 
délivrance I _ . . . .

Si la vache est très bonne «altière. I Dfm«*. ayons bien soin de nos v» 
il pourra être avantageux de ne la] <&•• et de nos future* vaches, le* 
pa* traire à fond, dans les premiers petits vaatix 
temps Un excellent moyen qui favo-l 
nscrait et la mère et le veéu «ians c* '

VPI cas-là. serait de les isoler tous deux!
Tiers spèciaux, on emploie un artisan avisé qui s'appelle * dans un. b°x **s»*z clair et bien pre- 
j .* 1 r ' pre. et les laisser ensemble.

I>e veau prendra la nourriture dont 
il aura be*oin. “ans cependant tout 
ou tirer le lait du ni de la vache,!

Ce qui est une bonne chose 
moins pour les bonnes laitières. .,

i.a ration devra être diminuée
Cette «liète. qui se prolongera en«v>rej C est touj<»ur» notre vie intérieure 
une couple de jours après la partira-1 qUj donne sa mesure à notre rie ex- 
tion, évite bien des maladie». Ai<rè«. tirôujr*' quels que soient le* cireon*- 
«e temps, il s**re bon d’apprendre au tances et les événement*, 
veau à boire dan» un seau et de le
séparer de la vache qu’on traira à) Soyons hospitalier* à l’amour de 
fond et à qui on donnera une pleine Dieu qui veut de»e*.ndre à l'amour de* 
ration > hommes qui veut monter.

divers objets do bonneterie, etc En outre, les compugnic* 
ou le grand entreprenour ont un magasin considérable établi à 
la banc do l’exploitation, ce qui permet aux ouvriers de faire 
apporter par la* porfaveur* tous les objets nécessaire* ou super-

A*

* 1

b i j

< I è

a «

flus qu’ils requièrent. Chaque homme a un compte courant
V ■ ■ » 1 ^ A S a Ja a a . ^ ^ 1 • a J * a ^ la* A«»»m**taï e^si ||

C2C
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CHEMINS DE 
FER DANS LA 

GASPESIE
I «a commission des che

mins de fer siégera à 
New-Carlisle, le 7 avril 
prochain, au sujet de la 
rareté de I accommoda
tion ferroviaire pour les 
industries gaspésiennes

au “iSoleii”)
N«** ( .tri ihJ»- Bona venture. 24 — 

]<a oofmni>M.»u chemina d«* f«*r va 
ici i«- 7 avril prochain, pour en- 

fondre 1« plainte* et 1«*« Mi^kr**tioMS 
«leu inter**»* quant au sers je*» de 
trains dont di-pose la vallée de la Ma- 
tai)ê«iie aussi les comtés de Bona ven
ture. (îaapl et Matanc.

On sait que nombre d'industries 
prétendent qu'elle* souffrent du mau
vais s«*r\ iœde transport par chemin de 
fer et c’est l*our rem 4Ü»t à <*ette si
tuât i<*n que l'on va tenir enquête ici. le 
7 avril prochain.

i'armi ceux qui se sont *K*«*ui>és de 
faire fatro cotte enquête, on men
tionne l’hon. ('harlcs MarciJ. M.P., 
l’hon. John-H&U Kelly, conseiller lé
gislatif, !«♦* députés des comtés inté
ressés, de même que le« chefs des di
verses industrie de la région.

On attend ln*aucoup de bien de cet 
délibérations.

LES SOCIALISTES
S’AGITENT ENCORE

(Kerv ice spécial du “Soleil ’
Dusseldorff. J4. lYease Ass«K*ié*- 

-Quelques cs* ouad* ' de So«*iaJ ist*-* 
Indépendants, portant «les brassard* 
rouges et munis de fusil* de Farinée 
qu’ils porta’* .$ sur leurs épaules, arri
vent ici pour aider le* troupes qui y 
•ont déjà et qui s** corni>oaent de plu
sieurs millier* de soldats qui gardent! 
la ville en attendant une attaque immi- i 
nente des troupes du gouvernement. 
L’Armée Bouge dan* laquelle plu
sieurs Communiste* m> sont enrAlés, 
fait de l'exercice actuellement, prés 
de la ville. J*** forces socialistes pa
trouillent les rues, mais no molestent 
pas le public. On ne rapporte encore 
aucun désordre. l«a population de 
Dusseldorff s’attendent à <*e que le* 
forces du gouvernement qui ont été 
forcées de retraiter à Wosel, à 32 mil
le* au nord-est d’ici, seront as s**/, 
puissantes pour s’emparer de la ville.

LE CONTROLE
DU CHARBON

Service spécial du “Soleil") 
Washington. 24. lYesse ('ana- 

dienne contrôle du g*»uv'eme-
ment sur le prix maximum du char
bon bitumineux sera aboli à partir 
du 1er avril, d’après un ordre du 
président Wilson, nier

MORT TRAGIQUE 
D’UN FERMIER 

EN BEAUCE
Zéphirin Tardif, marié et 

âgé de 45 ans, est tué 
raide sous une charge de 
billots à Saint-Jude. près 
de Saint-Joseph

Spécial au **'**»lci. 
SainWoaeph-de-Ueauc* J» . 24 

— Zéphirin Tardif, cultivateur Agé 
de 4«» ans, et marié, s’est fait tuer 
raide lundi, quand une charge <!••' 

.billot» qu’il conduisait au moulin! 
j roula sur lui.

H fut broyé affreusement et mou-! 
j rut presque sur-le-cliantp.

A S(-R0C;l
Pour les pauvres

I.*** membres <1*- 1% Conférence St- 
Boiuiventure sont tou* invités à la r;u - j 
nion de ce soir

exemplaire les exercices de leur m*) consacrée au paiement de la rente 
traite annuelle. Idee banc* <it* ta nef «le l’église pa

Le* sermons pr«»dui*ent le* meilleu roissiaie. 
ree uffets sur les retraitants A vis aux parnisiens

Vente des bancs

C'eut dimanche prochain, âpre** la 
grand'messe, qu’aura Iwu la vente de* 
banc* de léglise paroissiale

Les trottoirs

!>** gens ** «KV'ui>ent de «• temps-ci 
à déblayer leur* trottoirs, o* qui va 
être un soulagement pour les piétons 

avis de la |s>lice ont eu pour ef
fet de faire hAter !«•*• gens.

A JAGOUtS-CARTIER

La retraita

exercices *ie la retraite de* 
homme* mariés tie ta paroisse sont 
suivis avec assiduité et recueillement 
pur plusieurs centaines <i« retrai
tant* !*♦« sermons du K I*. 1 sortie 
H M F , produisent le plu* salutaire 
effet.

La* matin. Fexeroice a lieu à 5 h 
15 et le soir, à 7 h 30.

Une répétition

!>** membres du Cercle Dramati
que Champlain sont invités A la répé-1 
tition qui aura lieu, à la salle de la 
Garde Champlain, dimanche matin, 
& 10 heure*.

F un éra i lies

Ce matin ont eu lieu les funérail- 
le* de M I- IV Fortier, époux de 
dame A. Bertrand.

De nombreux parents et amis ont 
a*sj*té aux funérailles.

Première communion

C’est demain matin. A la messe de 
7 heures qu’aura lieu la première 
communion d’un nouveau groupe 
d’enfants. A cette messe, les enfants 
qui n’ont pas leur œrtifhvat d'ins
truction religieuse feront leur com
munion solennelle.
Kent* des bancs

Demain est la dernière journée

NOTRE ALBUM
• -------
j U y a autant de vices qui \ lennont 
j «le ce qu’on ne «'estime pas assez que 
j de fxv qu'on n’êHtimo trop

\ I ShT> t    «IW.it

A LIMOILOU
Organisation Blanche!

Pour !e« dames et derti«*is« ilc* seu
le* î A la réunion du comité «lu 22
mar* pour le concours de popularité 
organisation Hlanchet. au profit de 
notzv église , il a été décidé à l’hu 
nanimité. que les dames «t de aA- 
eclleü de* employé* de de f«*r
s..lent coiivoqquées A une nV.mion

Barbe, bain et
shampoo avec un aeul

savon-Cuticura

«•he/ M <>seer Trepamer. IA# Sme but de la réunion nion jeudi le 2f> au No LM Kme axa-
s •♦* «candidat, M II O. Blan- Ch» compte done «pi» « nue. à trois heurs»

peuvent m* feront un «i. I> «*on.ité J 4T> Lemebn,
aront préæuta et exrdiquemni *

Feu J.-O. Parent

C'est vendredi matin, à 1 église piv- 
rm«siale qu'auront lieu les fànérailles 
du regretté J.-O. Parent

La (iar*le < 'hamplain t«*ra d«*s fuué- 
raillss militaires au défunt qui était 
major insjiecteur de la Garde.

La retraite

lies jeunes gens suivent de façon

CASTOR IA
Pour Bébés et Enfants

En Usage Depuis Au Delà De 30 Ans
Porte Tou- -
Cat-de

DODDS
jKIDNEY 
& PILLS. J

THE P1:

PILULES DODD contra 
toutes les maladies du rein, 
rhumatisme, maladie de 
Bright, diabète, mal de dos.

(garanti duana» aatlafartlon

LE. BAUME CAUSTIQUE DE
Combattit

A Dks IMITATKURS MAIS PAS 
I)k RIVAUX

KamAdc *ûr rapid* si poaitif pour 
I«n jardon» le aur-<*a, les molettes. U* 
.'apelet ioa entorasa i aha'teroent. le 
vesslgon. et toutes lea leflrmltéa pro«e 
uant de l éparvlo. le bourrelet et d su 
tre* tumetir* **wi«e* Otiéiit imite* le- 
Sftwtlon» OUtanSea et tus la* t»ara«itoa 
guérit Is fourchette échauffée et la dipb 
térie Fait <lUi»araltre tous le* bourre 
ie«* euflA* parmi ie« chevaux et Is bétail 
en général

Comme remMe numa;n U e»t d un* 
valeur lnra.rulab.e pour le rhumaUra* 
les enturam. le mal de Rorge. etc

Chaque bouteille do Baume f'auatl 
que qui ae vend e*t «srantle donner aa 
tl«facti**n Prix *1 “S la Invutetlle Kn 
«ente cher le* pharmacien» ou envoyé 
par exprea*. fraaco. avec dire«tlon« 
. ompié*e* lieiuandez de« clr<-«Ualrea 
«learrlptivea. téiniMf nagea etc A dresse s 
THE I AWRINf:* WILLIAMS CO.

Toronto Ont. 24

Marchands! Machinistes! Foigeions!

Nous avons en mains pour li
vraison immédiate mais sujet à 
vente préalable, 50 tonnes d’acier 
à machine de première qualité, as
sortis d’après les dimensions indi
quées plus bas, savoir :

3 16 rond 15 à 16 pds *>n longueur.
916 x 7-16 plat 9 16 x 3-8 pial.
3-8 x 5-16 plat 13-16 x 7 16 pial.
15 16 x 5 16 pial en longueurs de 20 à 24 pds

Ê
Chance exceptionnelle pour un 

rompt acheteur de se procurer du 
eau matériel tant qu’il y en aura.

r»*ndr«« rvi>nibr* i, %•-« A e#*tt« réu

POUR DONNER A VOTRE AUTO 
UN LUSTRE BRILLANT

F Rit RK/, VOIS votre auto rooune la pr« 
miérv fol* qu* roui law* vu avec 
éclat eNouianant vo’.là comme il paral- 

r* mi fol* n.'ltoyé et p*>l à la mode O-C'cdar

tl-CVdar «-«t le prdt «jul enjolive et pr**•*-* « 
le* plan- her* le. *. ri*-* et nv-ubU-* H < *t ««ai** 
«tnnt recomrrutiKiable conma* t*>li •atwbk' <J 
prolonger la durée du verni* 
inobikE aitr-e-e-n cl abord di*i*ara'vre ia boue et I 

gn» * * • en !• lavant av*«s de I eau HunoM-t*/ 
rn* itc un more* a>i de ootoo à frt«nxag> t«.r*1. / 
en l>‘ «urplua d ••au. et vene *-> autant d «»< *'«1ar que U linge < • «tenait d ««au II *e form 
le la aorte une rnounHe lnofT« n*lv«

Pu|i O-t 'e«ia............. ..........................................,,
arw «t, * El U-'t t- 0t> rt E.I CK), rbrx v«,tre quln 

Ittier ou épicier

r :nal*'tn« Tit I gufT' le muter un p»-u pour 
Ir un /ciat *•*«• et hr liant qui «turent- I>e peu 
l<njaaler»- qui pourrait * > fléjwavr e*t facile 

i O

\ adroullu à Poli O-Cedar. aan* man<'be 

rent* «Je plu*it «-ni» ver avec un Torchot . adai

CHANNELL CHEMICAL COMPANY, LIMITED
TORONTO

T.-G. GAUDRY & CIE
BUREAUX ET ENTREPOTS

76 RUE SAINT-PIERRE - TELEPHONE 6103
<a

^3-J4-fc‘ô-2tè J', ru y Polish

I
i

%

DE VIRGINIE

" 7 INdlLLBANK. LONDON. ENGLAND

D'un Arôme doux- lOpour 15 sous
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ÜSSEUR FIEUX ARRETEE a 
i RECUIT DE ENCE’ 
LM «TEMPS

Stitniftlaft Brouleau, un 
chasseur du Lac Àsua- 
nipi* dans le Nord, 
avait rencontré un 
prospecteur qui lui 
avait laissé du Tanlac 
— Il a recouvré la santé 
fit a pu reprendre ses 
excursions de chasse et 
de pèche

A «iffiit nulls mill»»* au nord-**! 
d* M<mtrAaJ **t d» Vu^»«*** «or I*» 
tordii du la/' A*uanipi, te
trouvent ta <'aliari«» »»t le* tamôli*» 
da d« StanmlaK lirrml^au
un famwix «*haan»iir »*t trai»i*»*ur il 
Mt bi»Tj connu d«i tout le moiuit* 
du fprand NoPfl-K>«t. <'mr il demeure 
rirpsift d'un quart de
dans le «ativa#» »«tuA flan* le*

de Sa»Qi»«iia> et d’A^UaniiH. 
fa'«a/.' «la U cha***' et d*» la p4khe 
avec le* IrulniiH Montagnai- Torn 
l>«r ma lad a dan» un paya *einl*lable. 
aiiasi ALtifnA /je la «diriUaatnm. loin 
de tout scKsoum d’un mA«l**‘'in ewt 
nas situation au**i pou >>ar!.a'* qu’at- 
trajraet"' •* iiourtant e’ivit bien e» 
qui eat arrije h Ktaniftlaa Hnnib-au 
l'hHer dernier. aUir« qu’il était 
•ur la rivière Hamilton- Il *e tmu- 
Valt récemment fc la pharrrm» ie du 
t>r Le<tnc eur 1* >nrrfi < balMiilb >
K Morttréal. et fit la reiiiarquat>l> 
dAclarafion qui miM.

*'l/hiver ^ d«»mier, je t»>niliai m* 
lad* Le fait de manger ' ontinuell' 
ment du |H»i*won «alé et de la viand* 
pèche, avait mk mon ««ton.a*’ k 
l’enver» Aprè* avoir mana'A. j 
rie« nauftéeti. et tré» hou veut j«- rn 
p»-tjvai«- gard«T ce <iue j» mangeai 
Mon appétit me lai-^a enty-remeni
c# qui était «îbone nouvelle |»iur iri«»i 
«oufeut. au«»i , il rn'arruan d’ètr* 
r«>natii>é pemiant de quatre à cinq 
}«eim à la foi*. Je def&i* être • 
tré« mauvaUe oondithm, «*ar 
Aon* tant ment de la iiévralirie à I ar 
nérc «1« ma tête et «lan« le cé#té du 
«**»». et lorsque )'avaU cette névral 
iie je ne^ iHKivaih que me <H»u«*h*r 
• ur mon Ht de camp, '’ar au tuoimir* 
mouvement je «ouffrai» le martyre.
Plu* tant, j’eu* le rhumati*rne Jaii* 
le* dtmx genoux et, lomque le temp* 
était huntide. je ne ixiuvai* «jn* m* [A 
trahi'r, ©t j’étak obligé de 
l*ré» de mon feu ju»q'à qe que cela

POUR MEURTRE
i femme Rooney savait 
que le vieil hôtelier Moo
re. assassiné à Green
ville Junction. Me., pos 
sédait de largent dans 
une malle qu'elle avait 

cherché un jour à déva
liser

(Servie© *péeiai du “H*»l©il” j 
lawreme «M Mme Sadie ftoo- 

‘ »u*y, figée d© .'iH an» connue ici «ou» 
!«♦ nom «le Mme Wilitam iNnneroy, 
fut arrêtée hk^r *oir, pour eomidicité 

[dan* rae*a«ftmjtt «le i<«»bert-t' M<»o- 
rw, à Oreenvilie Junction, Maine, «a- 
medi d«*rriier

Klie fut qmxttKjnnéo «Jurant un»- 
«•oupl»* d’heure» au pocU* «l*» police, el 
le fM»r»i»ta à «Jtre qu elle ne «vmnaia- 
»ait rien «le ««©tte «Je meurtre
»auf ne qu'elle en avait lu dan* I»* 
journaux.

Mm «» Kooney, ou Fomeroy, i»a»*ait 
pour ré(M>uNe «1»» l’un de* ae*a*Nin* »«up- 

«le l’hôtel 1er Moor©. KUe révéla 
à la police qu'elle n'avait jamai* été 
marlétf A Pumcroy et <ju hUm avait 
un véritabU» mari quelqui* part

1a prlaoumèr» avoua avoir été à 
l’emploi d«* M et Mue* M«M»r*». 
(JreamvUle. il y a un»* couple d’année» 
* V-t A rot te éj»K|u«t qu'fdiM fit la c«*n 
ruti»*anco «l»- l'orneroy, avec* qui ««lU* 
alla d««meurer «lan* la Nouvelle JCco'- 
*e conun»- mari «»t femm»* c<jupl« 
a pré» avoir vénj dan* différ»*nt«*i» l«j»»a- 
lité» vint » é« h«*uer A J-a«r» iic»* le Î1 
janvier dernier

Foin»Toy portait le 24 janvier {N»ur 
rev»»n«r I»* H malr», »*t une couple île 
jour» plu» tard Ü «en allait définiti
vement

UNE BATAI1LE 
| EN PERSPECTIVE

Service *périaJ du “Soleil") 
I>»ndre». 24 F- f*-r «ier-

mem rap|e>rt* d’Albunagne indwjuent 
«lue le* tr«>ujM© «1» l’Ktat et du g»Aii- 

j vemeonent »© ©oncentront pré» «1«*
J Weaai, pour •© diriger 
! trieta actuellement occupé* par U 
| f ^oatnitiniatM, mande une fléjg-cKe 

«le Kott»«rdam au “Ix»ndon Time»’
I r>'un autre eéité. le* Comjmunùte 
j mobiliaent en toute LA»» , «i’aprê» la 
, méthode «le» HtiKMe*, et il «**t imp«>»- 
*ibl© «le prophétiaer «^uel «a-ra 1». ré- 
•ultat de la pr«a*Uaiiie l»ataili«> entr»*

| c©« «leux gr«»up©«, ni quand elle aura 
l‘eu Ia* Communiite* manquent d*- 

j vivre*, et un rapport va juaqu’à «lire 
; qu’il* n’ont <ie* vivre* que pcwr troi» 
i jour*.

K**©q e*t mauitenant menacée d« 
la famine, «lit 1© correwytonoant.

LES PENSIONNAIRES 
DE L’INTERCOLONIAL

Ottawa, 24 I>e notre corr. 1 
Kn réponae à M. Oauvr«<au. K la 
chambre, lundi, le nni.i-tre «I*»» die ! 
mina <ie fer dit «ju’aucun*' augnntn 
fat ion ne p»»ut être a«'«-or<iéH aux 
«tonnaire* *J«* ITntercolomal avant 
qu’un ayatème de j» tisiou* uniforme 
ait été a«iopté jmiut ttnia I»* »*mployé» 
«Je ebemm* d»» f»*r nationaux I>e 
giïuvernement ne (*eut pa* H«'«aord©r 
non plua à «•«'» «•nipJo>é«- !♦«» mêinea 
boni qu’aux #mplo>és «•ivil».

UN REEL SUCCES

FUNERAILLES
A ST-MICHEL. BELL.

J* udi iJ**riu«*r au rnituui d’un grand
t.re damn 

Man»*
ont eu 

Hlarv'he 
rie Mon

le i'ar» niH • 
lieu le« funéraiilc* »l 
HrtM'hu enfant bleu 
Mieur Adciard linM'hu 

la» croix était p«»rt 
I situ* li© corbillar>i <
! M < («î'irg»*». Kmgui t 
funte. I><> (Aortcur»

I Itoy J. Moroua t Ei (
| 1 «criain teuar»*nf I» 
j Mlle» Al«*\iua et AJl*ertm«
I Catherin»* iireton t J)uma«.

ti» uil était «conduit j*ar son jM ni 
reiit«*r | yj ^ Mrochn J<tHeph Krnüe se* h*é- 

r»**, A<‘hil«» Hr ■ 1 i O <'hatnherUun

par M K VV 
ut ivmdult par 
«main de la «lé- 
tai»*nt; MM A. 
{non A. t hain- 
«Muna du «Jrap 

Ungnoii

" rendant que j'étal» «lana la cor«- 
ditkm que j*- % icn» de <lé«Ttr»-. je 
rencontrai un pfotoccteur et traiv 
t'cur mur la riviE*rc HamtlWm. «jui m» 
iaiaaa qm lque* l«out* iUca «!** Tau < 
la©. ïïaris très i»«‘u de t»m|m, m©* 
organe* «l'assimilai i«m furent »l< 
nouveau en parfait été d»' fonction- i 
n« m« nt, et j» «'omim ngai h niang* r 
av«*e un© voracité digne d’un loup 
affamé, «ar,* en être b motna duf. 
rfucide iu«*ommodé. J© n’étaia plu*] 
wmntipé. »>t j«* n’ai jaiitai* eu h me j 
plaindra de douleur* névralgique* 
men qu© mea «oteuraion© de «'lias»» | 
ne mènent h Ira ver* le* rut**«*aux 
situé *ur «le* montagne*, au «si bi» r> j 
(pi»» dan» b*» «avarie», marcluuit dan*
I ««an jUMiu'aux genoux, j© n'ai ja 
mal» eu «le nouveau l«» rhuinatism»' ; 
Mon «*a* *eul ©*t suftUant i*«»ur 
démontrer le* m*Tv©lll©u*©* qual)t«-»j 
tnMhdnal» s du Tan la©.’’

L© Tanlac 4.*t en v«mte A (Juél>e»- 
à la phartna*’i« Jolicreur. et «’h©» M ; 
'*lart»l A Dion. t>h*rmitci«>n», et à 
l év»» ch. / M \fauricH Dion, aou* 
la «lireetmn pera»m»\elle d’un repr»*- 
». ntant xp»»’ lal du Tanta©, tann. »

UN NAUFRAGE

j «apt- J. VéMrui .1 Huard I»i»< tjué- 
Imh' *©* oncle*; J. UHgnon J«»s 

' *©hu L- Hiugtiei A IhtMiipré V.
| ll«>> E! (taunuui'l li J »»rgii*'
I «*011*10*; X (toupil H H«-rnn*r F

Rr»«u>n A. Hret«>n I I ^montagne 1
J Fouliot S. ( Vite L Breton I. V al 
lièn» J t’oté L. Br««ton li. Bélanger 
D. Koy A Breton D (lagnon /. |
Breton Ant. Breton A ilagnon, L.

j I.Amontagne, Ad»»l tlagnon. J La-, 
«•n u, H. famontagne, Ei B« langer. 
Eld Huelland, A Fouliot, I* Mon..-et. J 
N Morrisset , N. Mori**at, A li©tclU»Ar, J 

I E" L©v«*iqu«. A. lamoitlagne ©t un 
| grand nombre dont on a pu s© procu- . 
j r» r le» n m*.

I*» »<-rvi«,»« fut «'hanté t«ar M l’ablH' i 
N Jn« he>»u«, uré. V l'ogue, le» *oli 

I suivant* furent rendu» ‘ Mis»»remini 
mil"'. |<ar M A I^amontagne. “O. 
('hrkt© par A. (iagnon, maltre-chaii- j 
tr»v, “J© m© voyais au milieu de ma 
oour*e’’ par M. Jim. Uosaalin. d«« Uué- 
l*ac; "Dum \«*ncn»” t»ar M. Aloert 
M«*rct©r.

No© «ympathu** à la famill

gui^mdée organisée par l‘C’- 
nion Mu*t«ab de québ»»*. a été di
manche derni««r. une riche et ahon- 

! dan te moi-son
Far tout l'on a accueilli le* solli

citeur* avec un air de fran'die ami- 
I lié, et «♦*©»! ave© une gaivé mani- 
• f»»*t© qu»« l’on a remis aux moisnon- 
! i « ur* «lu jour, la récompense due à 
leur mérite. 1.»** port« * notée s elo- 

j h«'h furent «t peu iiombrettne*. qu'il 
1 serait facile de le* «*«*mpt«T sur la 
main, ni c< la en v alait la petn©.

Bravo! FacoÎMi^n* de St-Jean- 
; Baptiste, votre g«'*U d'hier est ma- 
I gnifique. Un© fois de plu* vou*
| ave/, teivu à prouver ^ l’Union Mu
sical© comEiien vou» appréciez s«»n 

j aèle pour la «‘hose pubiHjue et j»a- 
| roi*sial»*

Atiasi nous n’en doutons pas. cette 
*up©rbe association, encouragé*' i»ar 
votre chaud»» sympathie, saura e«m-j 

, ttTui«*r *'t mener h Ixnine tin. avec ! 
j l’ardeur inlassable »jui la «mracté- 
ri*e, IVmivn* déjà hi bien élalmréc,

[pour voulor.» «lire la TOMBOLA i 
’de» 5, ti, 7. et H avril prochain.
| Le* per-wmnes qui aurtih-nt quel- aukMird’hui. 

artiel. » ft fa're parvenir fiour ( Y- framhi 
T«*mU)lji. |*>um»nt le faire ©r sortT « xpédo 

ii«lr<^s** de M. être déposée 
St-Olivier. Kaiser”.

LES AVANTAGES DE 
LA PASTEURISATION^ i.. »

!>*» notre corro» pondant ) 
Montréal, <Jué , 24—L© doetaur 

fioueh»*’, nhij du MsrvitM* «MiygièB© de 
Montréal veut fair© di4i»arbitre tout 
dout© à propos d© Is pasteurisation du 
lait. A cette fin, voici e© qu'il disait, ; 
jeudi w>ir: ”11 me fait y avoir aucune 
«onfunion dan* l’eepnt du publû*, en-! 
tr© la pa*t©un*ation et la ntérilisation 
du lait U m* tieut que la stérilisation • 

•*t c’e#t là i'opinion de cerUJiui au- ! 
teur-, détruis© h© vitamin»*» qui ©xi*-, 
lent «iKii»* le lait, pan «• qu’il e»t alor- 
ix>rt«' à un*' très haute température 

le lait Rtérili-é, en eff»*t. »»*t le lait i 
«mi a été chauffé à une température 
«l’aii moins 2)2 far. «Jurant 30 minute», 
mai» la pasteurisation ooruu.il© à port««r 
le lait ti utte t«inj*^rHture variant d«> 
MJ à 14Ô far, durant 30 minutes et à 

cett© Utinjiérature, c ««»t 1 Opinion d*»» 
a ut«-ur que l«*s via mines ne .sont pa 
détruit»*», et j»' ne sache [ta» qu'au un . 
auteur <Ji*o que le» b bé* aouffriraient 
au manque d.* vitain ino* quand ils sont 
nourri» avec du lait pasUririaé.

“La |ia*teiiniatJon a Meub^ment 
•’effet de détruire «Je» gerrn»*» path«- 
gèn« rendant la consommation du , 
tait indemne de tout «langer pour 1<** i 
jeun*-- enfant», les malade» et le 
public en général 1! n’y a iTa» d© j 
cJuM'gem»rv; dan» le goût ou la cou
leur du lait, comme «lan» le lait 
stériii-«*. " Il n’y a i«as d’autorité J 

• ri«u-« «pii « ' iiicni'* qu’il y a du 
'■ l.i.o/ m« ■ dan» <i« ©oDHtituaiits( 
du lait, lorsqu'il «**t chauffé à 1 
température d«- la pasteurisatk>

L»‘ public doit être ev.act©i 
renseigné h ce »uj«,t.’’ noua »a 
«iu'iI **xi*t»- un {s>ur**er.tagc <*onsi- 
«lérable d«* va«*.h«*s lanière» atteinte» 
«!•■ tuE»c.rcul<#»« »*t U «’oiiHommation 
d»* leur lait expn>‘ I»*© enfant» à 
développer la maladie

Le seul moyeu de sauvegarder ces 
•■nfarit» est la pa»t»ujrt»atHrn du laü 
«lui leur est donné, à moins qu’il» 
ne reçoivent «pie du lait c**rtillé. 
'•cst-à-dir© du lait provenant «te 
\ache» non tulwr» uleu»es.

L« niov.n d« «I « ouiTir les vaches 
rrii ne sont |>as tub* rculeuses, cV»t 
«le le» Houmettre à l’« preuve à la 
; uberculin©.’ '

UNE NOMINATION
Ix)nd«»n, Ont.. 24-—«P. 

spécial du "Holail ”-—Oa rapport© la 
nomination à Montréal du »urinten- 
dant A. Williams, de la division de 
London du ( F. It. 11 »©raii rem
placé ici par K. McKillop, d© To
ronto.

les futures
MERES

Devraient lire U lettre de Mme 
Monyhan, publiée avec 

ta permission.

grosse**©, que je le 
rer om ma n«

Mitchell. Ino.—“L© Compoaé Végé
tal de Lydia K. Piakhaui m'a tellement 

secourue durant ms 
(, qu
n«le à tou

tes le* mères futu
res. Avant den 
pren«§-e, quelque
fois je s«.*uffrai* de 
névralgie si forte
ment que je croyais 
en mourir, m*!» 
après avoir pris 
trois bouteilles du 
Composé Végétal 
de Lydia K. Fink- 
ham, je fus parfai
tement guérie «Je 
ma névralgie. J'é
tais renforcée et . . 
pahle de vaquer i 
me»occupation s ;o 
mestique*. Monbé- 

’ é pesait 19 livres à sept mois, et je n.<' 
sen-, mieux que jamais. Jamais aucun 
remède ne m a fait autant de bien 
M: ie Pkamx, Monvman. Mitchell. In !

T’ne bonne santé durant la yrossease 
est un détail important pour Ta mère « « 
l’enfant, et ’a Lydia li. Pinkham Mcdi- 
c neCo , de Lynn. Maas.. s reçu plu- 
s:eur* lettres racontant que leur aanté e. 
été rétablie su cours de cette période 

osé V<

-rM™'

La twwaW est 
m saws la vol© 

Ce •‘«»t pas 
Is —«rrp CMrat

La vola faciUte 
l’ouvraee —-

L© Maa*érv
CWtrK LorscpieLbuvra^eGmimencp 

a Six Heures

•h**-

Tract*r a Irrpt.n. 
60S Ldihc* Dr

1920 

t Ca.. Ltd.

À M. F. A. Boyar,
Cdraat Général

New* anminM teftvmwat Mtie- 
faita de notre premier tracteur 
que noua en avons commandé 
unaecund. livrable de suite, al 
d noue feit plaisir de déclarer 
que nr.ua obtenons les meilleurs 
résultats possibles.

Vos dévoués.

L© ( ©liège St-Laurent, 
Pa/ Rév. Pè/u J. E. G/ougr-xj,C’EST au printemps, quand l’ouvrage 

presse, que vous apprécierez tout 
l’avantage du Clétrac. Le matin, il voüs épar

gnera une heure d’ouvrage à l’étable à soigner les 
chevaux. A midi, il vous épargnera le temps nécessaire aux chevaux 
pour manger, et les corvées du soir à l’écurie.

MTRE GUILLAUME 
FAIT BONNE CHERE
*©rvi©e spécial du ”Sol» il” 

Toronto, 24 F. (' l’n "AVdo- 
grmmme en\oyé oar U* ‘ .Mail nud 
l’mpuv” et daté a© Bruxelles, B»-lgi- 
que. dit

cr- tique, par 1 ussge du Conpo 
tal de I,vdi& K. Finkbam.

’ég«f-

L alcali dans 1rs shampoos est 
mauvais pour laver 1rs cheveux

-r . , ,, , \ rmpk>>« a pM «le idMiniuto*
Fanais que tl««» millit'r» «le se» ©n- ; ou sutrr* cu/w* *i>mhUbi<-* «iui

ei©n» sujet* sont 
n*eés «b* mourir 
magu«‘. ( hiillaum»: 
ge de* frarnlvii»»*

désespérément m« - 
de faim, « u Al!» - 
Holienzollern man- 

; «pu «viûtent $1.25

l«répar**
<x»ntit?n-

naeum en Hand» a-t-on appro

que* 
cett«
envoyant le tout 
Henri Dugal. 21t»

ke* sont achetées ici »*t 
» à Am» r«»ugen pour 
sur la table do Vex-

Kntrv nous mvmuhx qu»» II f^t un 
tri»t«* individu ?

Mon l'imr, il ne faut jamais dira 
«lu mal d*1 son *©mblaHto

DERNIERE CHANCE
CliTTIi SliM AINE

m-n» trop ft'*lf*il, r+ ^ut «nt rrA* nuiiiibb 
j a*** h-- ir cuir chertdu et nnd !«•» cfifwux i 
('•MSIIt*

L« infiilrur artUUf A rmplnjt'r eut tout 1 
la mujstflcd «xx»«anut «•rdlrialr«*. fur ' 

■ *-n«-rl « %t pure « t n»* «»>nti»*nf pas *tr I 
j jü'a'iM- du tout KUf »*st tiy* bon marché j 
j et bat en brèche toute autre ch«>«ie Vmi» 1 
Jpouvtz «<n avoir chez n imiairtf phar.
macmn t «luelqiK'* onri» «turensit • 
mois ii toute la famille

ll'uufv tf/ voua »mpiement le» «rhevetix 
a\«s- d»‘ liMPi «‘t frot tez-voua-en avec

j l'tiuilo environ «me miller©- k thé e »t tout 
l c<» <iu‘il fau» Kilo fait une abondance de 
i nrh** iivnisv rrénMMue eil- nettoie k la 
I perfection i-t ne rinc*« fsrib-ment la*a ch«- 
l vent aé«-h«-Tit vit© et égaleomnt ih sont 

<1 • « paral*»enr frai» léfrrr* Itwiré» 
ondilAs *t facile* k arrange Fn outre 
«^•tte préparation détache et extir^N» toute 
particule d*; pooMière. de aaleté et de pel-' 
Utnile»

Le Cletrac est d t*©s ordres. Il travaille toute 
la journée, n’est jamais fatigué, est aussi dispos 
à la fin qu’au commencement de la journée.

Le Oetrac, U Tracteur mod/le de Tank, circule 
sur sa propre voie. Son poid* est également 
distribué sur cette voie, il est maître du sol. 
Après le labourage, U remorque la charrue à 
disques, il sème, herv charroie ou fait le travail 
d'un engin stationnaire.

Le Clerrac est robuste, simple de construc
tion. trèa facile à conduire. D tourne dans un 
rayon très étroit et peut servir dans les coins et 
sur le* terrains étroits. U brûle le pétrole à la 
perfection.

Le Cletrac tous économisera du tempe et 
vous fera des quantités d’ouvrage pendant la 
presse du printemps. Tl facilitera votre ouvrage 
et le rendra plus agréable toute l’année.

Employez la charme à tracteur Oliver avec le 
Cletrac ; c’est l’outillage idéal. La charme 
Oliver représente cinquante ans d'expérience 
dans la construction. Ses socs sont adaptés au 
sol canadien. Achetez du même coup votre 
Cletrac et votre Charrue à Tracteur Oliver.

De plut amples informations et de la littéra
ture au «'’jet du Cletrac et de la Charrue à 
Tracteur Oliver seront «Jonnée» avec plaisir.

BANQUIERS : LA BANQUE NATIONALE, qui est si bien connue dons toute 
la Province pour l intérêt et la sdUtude qu’elle porte au bien-être de la classe agri
cole. on vertu d'un plan dûment approuvé de paiements différés, escomptera a 
n’imparte laquelle de ses 272 succursales et agences, les billets de n’importe quels 
cultivateurs ou fermiers responsables, donnés en paiement de leur matériel de traction.

Tmmt Trig el
Cmrtéittmn* é* V«nr«, êerire mtt

Départeseot de I’Agriculture
QUEBEC. P.Q.

Tour torvico ou Ttèct* 
do Bochongo Scriro à

Tractor k Implement Company, Limited
604-5 Edifice Drummond, MONTREAL, P.Q.

DE VOLS PROCUER

A BON MARCHE
D’un Fonds de Banqueroute
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SRÂNDES SOIREES
Dramatiques et Musicales

ÛRATIS!! GRATIS!!!
Le 7 avril, à la Salle des Chevaliers de Colomb 
Le 8 avril, Académie des Frères de Jacques-Cartier

Données par l’Union Dramatique de Québec qui interprétera

“LES BOULINARDS”
Procurez-vous Immédiatement vos Billets Gratuitement !

En Visitant cette Semaine les Grands Exhibits de Meubles

EUG. JULIEN & CIE LIEE
■ • c o

« M. I M*.

AUX NUMEROS

1228-1232 RUE ST-VALLIER QUEBEC

Lorsque 
La Joie

les Cloches Sonnent 
Envahit le Coeur de

les Joyeux 
Tous nos

Hyménés
Employés

C’est parc© qu© chacun voudra bénéficior de leur eapéri«nce. Nous attirons l’at- 
t«nlion des nouveaux mariés et de tous ceux qui, dans un avenir prochain, seront des 
nouveaux mariés, sur l’importance de venir nous voir. Nous sommes parfaitement 
bien organisés pour leur fournir tout es dont Ils auront besoin pour leur nouveau 
foysr st nous tenons à leur rappeler que nous sommes en meilleure position que ja
mais pour les satisfaire. Nous avons l’assortiment le plus grand, le plus considérable 
et le plus varié qu’il soit possible de voir; meubles, «apis, poêles, suspensions électri
ques, graphophones, pianos, etc. Vsnes aujourd’hui causer de estte question, nous 
vous donnerons un aperçu de l’ensemble «t le coût vous surprendra et vous fers plaisir.

Nous Avons Pensé A Vous !
Nous voulons msubler votre nid et, si vous nous accordez 

votre confiance, nous la ferons A un prix raisonnable et nous le 
ferons bien. Notre magasin est rempli de belles st bonnes cho
ses Venez examiner ce que nous avons pour un gentil boudoir, 
la salis A manger, les chambres à coucher, la cuisina, etc. Tout 
est aussi attrayant et désirabl© qu’un joli matin ds Mai ©t à des 
prix que vous serex content de payer.

Cette semaine, nous faisons des réductions spéciales sur 
tous les ameublements de chambres à coucher 11 faut que vous 
visitiez notre magasin pour avoir une conception juste de ces 
réductions.
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UNE PROMENADE SUR LA
CHAUDIERE, LE SOIR

(Emmü litt^rairw i»our 1« “RoUil”
('éUkit aotro nahttuilt*. I#» m»ir 

Kpr** aoiiper d» pt—tr d*n» le jar
din. (V j«»li <v>in de («‘rre. heureti'M^ 
ment Mtué sur une rive élevée de la 
Chaudière, prendrait A*i»lontierK le 
nom de parr, *v»«e m* Ih«ux arbr- s 
et •urtout son beau gro» (taule, où 
lum» allions douh anaeoir à 
Après quelques moments < 
nous deareodioa» allègrement la 
pente sévère, et tandis que sur le 
bord, on nous recommandait de faire 
attention, de ne jia* jouer dans la 
chaloupe,—vous «avez le oa*ur des 
mères, n’eat-oe pas? -nous quittions, 
répondant d'un mot, agitant la 
main, encoreteollpar lironie, invitant 
te u ue o lortMpi'il n'y avait plus 
de j>la< e.

Nous aimions a {xisser à tour de 
rAle sur la nlaache du «*entro et K 
faire voler l'eau sur ceux do l’ar
rière.

l-a chaleur du jour avait été éera 
de

où elles se sont mirées un moment 
Nous oontinuAme* notre route, 

sans plus nous «’tarder I>«• la rive, 
on aurait pu se figurer un iuaAN;*Te 
de missionnaire par les sauvages 
un Jogues brûlé à petit feu, un Hré- 
lH*uf déchiré par des mains cruelles: 
ear de loin, l'aspect de ce singulier 

l'ombre. | amusement devenait de plus en plus 
♦ repos, ; férique.

!** dernmr oiseau av’ait gagi^é son 
nid. la dernière voix dans les chamns 
s'était tue. le vent lut-méme dan» le 
feuillage avait cédé sa placent la bri
se nocturne.

Qua dir»* alors de notre rêverie ’
Il nous semblait, que nous avions 

beaucoup à dire et pa» une paroi* ne 
venait sur nos lèvres. Avne la l'iarté 
de la lune, notr*imagination vaga
bonde allait se jouer uau* les bois de 
l'horizon, dans l*»a champs verts en
dormis, dans les cl&irièr«*s mystérieu
ses où coule un joli ruünsoau. ("est 
elle qui dans un .gros pin solitaire, 
vovait un géant immobile, danssanté, de sorte que, après avoir lu • voyait un géant immomie, dans un 

toute l’après-midi, |s*ut-étre avion»* bosquet mal dessiné, un châtenufort 
nous dormi? nous u'avions pas cet'où combattaient les sjiectrcs avec 
entrain ni cette gaîté bruyante de ; de preux chevalier*. Une grosse roche 

heures. Je nu- rapp»*l comme on en voit plu*

nous dirions-nous mais ce n'était
qu.- ré ve.

1 n vieux pécheur assis sur un* 
roche de la |{Tèvf‘ fumait tranquille
ment sa fril*.

Bieti du poisson, j»ère Morency 
risqua mou cousin".

“Pas bcaufifjiip reprit le vieillard 
r*gar«lant sa ligne lean est trop

a
s au lieu u u bruiner, 

il ne restait que de» cendre»: plus 
de feu, plus ne fumée, plus r»en. la

filace était dés»rte. C'est là qu'une 
teure auj aravant n<»us av uni» vu un 

si beau spectacle.
“C'est auiHi que s'en vont les plai-i 

sirs. »e disait 1 un des promsneurs. ! 
et il M*rait torrd>é dam une noire 
mélancolie, si Nau»te-Marie, le villa
ge. ne se fut montré h s«s yeux à 
ce moment.

LA comme ailleurs la scène avait 
changé. Les toits blancs et luisants 
avaient une légère teinte bleue 
Comme de» perles de nacre sur un 
•'ouHsin. ils Remblaient un immense, 
chapelet dont les derniers grains se 
perdaient au loin en forme» indéci
ses.

Le monotone clapoti» de l'eau 
fut soudain brisé par un choc 
brusque; la chaloupe 'grinça sur le 
sable du rivage, notre promenade 
avait pris fin.

D. LIARD

Le» Chasseurs Seleberry

II y aura, ce soir, exercice é*m 
Ch»—imr» Salaberry

L'autel-»ou venir

L*» ouvrier» travaillent avec en
train à l'autel-eouvenir qui, ne sera 
cependant |mui prêt pour l'&que» 
comme rhaeun l'usait «»»r»éré

On ne sait pa» quand aura IWm 
rmaugundiou de o»* chef-d’»i»u\Ts.

Quelqu«e-un» disent à la fét«» du 
hmrst-i 'teur de Jésus, le 1er v»m- i”' 
drodi du moi» de juin.

UN ACCIDENT AUX
T ROIS-RIVIERES

ouvrier nu de M. Landry a 
miracle à la m< 
.dry était emoh

bi d u.

intieriatiorud Pajjer to., 
ir un é« liafau ii<e, à pimer d<

rdit l'équlli^irs et tom-l l’Hépital On nou» inf-.mm «• matin 
ur de 40 pieds sur le que mjd * tat n* * 
agnon» de travail, le jet on *-|»re, 

rs»rt<rent »on
à moins de

u ver la vie.
Dr

upiica-

; il faut vaincre h* rna! uar 
AxnM

Un ouvrier du nom de Landry 
tombe d'un é hafeud»t» On 
espère le sauver

Troia-Rivièree. ‘J4 l'n malheureux

ramas ce soir-là, ce 

éloi-

avoir refusé 
fut le seul.

< 'est ainsi, que nou» nou» 
gtuona, remontant le courant.

Que dire du Bp«*ctAcle de la natu
re. à cette heur»* du jour ?

Par-delà les replis do la vallée, 
par «ielà I»*» hiois sombres qui *‘n- 
touront le» champs, par-delà l*-s 
montagne» bleue» et lointain**», par- i 
delà tout ce qui o»t entre nous et i 
les cieux, un vaste incendie s'allume. I 
Cne boule de f**u en e«t l’immense | 
brasier, une fumé»» rose s’en dégage 
à profusion; de» ombres légères s’a-j 
gitent autour du foyer. La boule | 
mcandcseanU1* <*st tôml»ée du ciel i 
€*t sembl. tout brûler sur son pas-1 
»ago : elle descend lentement. I n 
moment on croirait que l’incendie i 
va s'éteindre, on ne voit que de la 
fumée, mai» quelque vent chassant j 
ces nuages, l’astre revit de nouveau, 
et lance jusqu’à nous se» rayon» | 
mourant». Il les fait miroiter dans 
l’eau calme qui nous entoure, il «ni 
m« t des plaque» sur les toits de f 
tôle qui échelonné» le long de la rive, 
sortent discrètement entre les cime» 
des arbres et de» autres Verdun*». 
Nous regardons tout**» ee» choses 
puis [>eu à peu l'incendie s'éteint.

"Regarde, me dit, tout à coup
mon coatin'*.

“Est-ce un feu de maison, Emi
lieu ?"

Non, ce sont les enfant» du rang 
je suppose qui ont allumé des bran
che»".

Tout en causant nou» avancions 
plu» rapides. Notre frêle embarca
tion verrait de changer de direction 
nous aperçûmes au milieu de la ri- 
vièrt un groupe d'enfants* 
d'un feu de joie.

Chose incroyable, du feu dans 
l'eau d«*s enfants autour ju»te au 
milieu de la rivière à cent pas de 
nou».

Qu’e»t-ee donc ? Cela parait d’abord 
mystérieux, mais l'explication en est 
facile, »i l'on sait qu'à cet endroit un 
galet »e trouve à fleurs d'eau.

L'n amas de branche» sèches servait

dan» cet te partie d»* la Beaie-c, 
gissait-elie soudainement pour dispa
raître aussitôt, il n’y avait pa» à s’y! 
tromper, c’était une “Fée des grè-1 
ves" ou une "Belle de nuit”. Nou»; 
nous serions eru» en Bretagne, per
dus dans les landes, vivant presque 
«•«•s romans qui nous enlèvent et nous 
étonnent.

1a chaloupe glissait toujours mol
lement emportée par le courant. De 
temps en temps un coup de rame 
nous «-cariait «lu rivage, et toujours 
rêveurs nous allions paisibleni*nt.

C'était l’heure aes confidences 
l'heure des impressions!

Si cel* pouvait toujours durer-

FEMMES MAI
GRES, NERVEUSES 

ETJHALADIVES
Vinol vous enrichira le 

sftng, écartera la ner
vosité, vous donnera 

force et santé

A ST-SAUVEUR
Au» paroissien»

D*» pères «nbmirottt 1*»» confes
sions, tous les soirs à 7 h. 30.

I Une toux rebelle se détaclr 
en le disant

■ C* rcm4d« fait i la maltan •*« 
marvcttUui paur la promptl-
tud* d* i»« ,*SMltatft. 

clla S fair* *t bon 
marché.

Le» médecin* recommandent Vi
nol et le* pharmaciens le ga

ranti aent

Le» f«*mm**» p&lc», nerveuses, ma
ladives, toujours fatigué**» et Rou
lent acariâtre», rend«*ht leur foyer 

autour j p^u attrayant et peu heureux
Vous jKmvez changer facilement 

cette sensation de fatigue, de tirail
lement, de langueur en une santé 
florissante à l'aide du VINOL pour 
vous régénérer le sang, le» tissus d«*s 
nerfs et <ies muscles.

VINOL fait de» corpuscules rouge» 
et enrichit le sang, active la circu
lation, crée un appétit de fer, 
favorise un sommeil profond, ron-

V' Irl un sirop fait à la maison que «1*s
mllli-T» «ir (mtsiii [ms <•< r ski*r»MH cooims l«* 
m**jll»t:r ino><*<> «l»* ’ ««a. r l«s t«iux rebel Us 
Il •»< l>- ;i man'll* »*t alntpli-. mai» u*s 
pri mot <iar.a son action Sou» *>n lultueu- 
C. .Min ant. • • i la d'.ulrur i la P<*1-
U4n«* .«a». !«■ ptilcKin* s*- «létachp. la respi
ration dt*vient plu» f.u-iU. 1«* < ba’oullU- 
nw>ut dai « U »or»c dls(>Hratt et vous pas- 
a* r. uw txwfit* nuit de soauasM r* |xsant 
Il lui «.iffu de '.4 heures et (.aif<>i* moins 
pour tnomi lier des rhuir** onltnalres «le 
f<>rge ou d'.a’omar Hi«-ti de meilleur coo- 
ire la bronchite, l'ewrousment. U* croup, le 
rtisUvullletnent «lans la K‘>r*<\ laathroe 
bronchk.u»* ou Us tour de l'hiver.

Pour fain- «•. «(.l* ndld«‘ sirop contre la 
toux n*rs»'X 2 ‘-j «le Pii.et valant 60 oenta) 
dat a une bout»lll<> de Kl «kmvs. reinplkss>*a 
la bouselil» de slr«*|t de sucre srantilé or- 
dinaire et aRite/ comme il faut .**1 vous 
le préférer.. k d«- mêlasse clari
fié* de nil* l «»u de *1: «>p de blé d'Inde à 
la |<la«e du sirop de aut re I> une manière 
ou i 'un* .i : re. v aver, alors 16 on» *s 
- une provision de famille--<!*- sirop metl- 
k*ur ««.ntre la toux que celui «jue vous 
pourriez a«'h«*ter préparé d'avan«^* su prix 
de f ’•>) il »• carde à i t perfection el les 
er fai « en aiment l«- soûl asréahle

Le Pine* est un r«.mp. ** spécial forte
ment lon.vntr* de l'extrait ou véxilable 
pin de Norvège, «onau du nM»r.de entier 
l«> ir la proniptituds avec laquelle il aoula- 
r«- I»a rm ir t .< i

it d/sapiw*ln-
t«m«*nt. d. marniez à votre pharmarles 
"if . ones «le Pmex" aver InaTructions au 
Iih.v et n'acceptes rk-u autre chose. Ga
ranti donner aa< Isfaction aba 'lue. alnon 
on vous ren.b'arse votre arseui aai.s délai. 
La ('U- Pinex. Toronto, out.

à alimenter 1© fo>«tr. Chacun voulait forcit le» nerf» et communique à toux i 
jeter »«)n morceau d© bois, chacun v«»u- . le» organe» du corps un re:iouvdU«- 
iait remuer le» braiser, mai» le plus i ment a© vitalité, d’énergie et de vi- 
grand d’entre ©ux muni d’un© longue , gii«*ur. dérnarch© <3« vicnt plu»!
I>erche voyait à la manoeuvre. souple, I**» veux plus vifs et unj

“Bar ici. . . Venez voir.. . Tiens. {teint clair plein de santé reinplao«-nt
\vano«* donc, quand on te parle........... i cette pAl© et jaunâtr** couleur.
Dépêche-toi Pit-Pur!... Deè bran- Si ces femmes voulaient rimph*-

! mr ü! r* n*lr- compt»
Sa voix s’élevait claire et nette au- 

«lossus de» cris e? des ricanement». 
Vu l’eau pou profonde, nou» dûmes 
renoncer au parti «le débarquer près 
«h* la bande joyeuse.

Envoie, donc, I*it, c’est le temos!.....
Oui. n*pr©nd un second, ça, brûle.

"On le sait qu«* ça brûle, réplique un 
de mes compagnons; cependant U n© le 
savait pas".

( "«.st qu'au milieu du brasier »e 
tr«>uvait un beau gfo* sapin et d’a- 
près leur manière «le s'amuser lorque 
1*. tronc prenait feu. le chef donnant le 
signal, d© tou» cété» on lançait de» 
charbons dan» le» branche».

IM donne enfin ce signal. Tout aus
sitôt, «*•■ jeune» soldats tombent à l’at- 
taqu«* du prisonnier et nou* le» voyons 
«■n chemises de flanelle, en blouses «ie 
batiste noire, échevelé», gaillards aux 
fiieds nu*. lan«*er à qui mieux mieux, 
leur» projectile» enflammée».

("est un vrai feu «l’artifice. Le* 
plu» belle* piè**e», charlmnt qui se 
heurtent au vol, voient leur» nom
breuse» étincelles mourir «Uns l’eau.

ment que VINOL produira dans 
leur apparence, en r«>*taurant la 
force et la santé, elle» m* tard«- 
raient pas d’èn commencer l’u-l

T,our toute» les femme» épuisée*, 
nerveuse», anémique», faible*, 1* 
hommes surmenés, le» vieille* per
sonnes débiles et les enfanta «iéîi- 
ca»*, il n'y ti pas d© r«»mède «vimpa- 
rable au VINOL. Votre pharma
cien vous remboursera votre argent 
*i VINOL manque de vous faire du 
bien.

As-tu ton billet?
T'es-tu procuré un billet pour 

les grandes soirées dramatiques 
du 7 et 8 avril, qui seront don
nées par l’Union Dramatique de 
Québec?

Va donc visiter les grands 
exhibits de meubles chez Julien* 
tu vas en avoir gratuitement.

üu pays aux cerisiers en fleur
La Japonaise donne le bon exemple

IONIQUE REMIT U AN! OE GRANDE 
VALEUR ALIMENTAIRE

Des savants prouvent que la Lather 
John’s Medicine est cinq fois plu 
nourrissante que bien des aliment 
communs que nous mangeons.

De» épreuves scicntiflqu** récente» établissent 
que la Father John’s Medicine «v.ntiont u ne vaste ré- 
M*rve «ie valeur alimentaire et d'éléments créateur» d«* 
fore© et jwtxiuctHur* d'énergie Cotte riche nourri
ture »© trouve •ou.» un© forme qui ««t plu* facilement 
absorbée i>ar le système que le* nourriture» ordinaire 
que nou* mange*aussi a-t-elle une voleur alimen
taire plusieurs fois plu» grande.

Quand un savant parle de la valeur alim««ntair.- 
«l’un produit, il emploie h* mot "oaUiris" au’il défini* 

la quantité <1«» chaleur requise f*our élever d’un <i«<gré la tempérât ure d'un gram 
nie «i eau. Une cuillerée à thé de Father John'» Med ici n© «v>nti«*nt 2ô.71ô.7fi 
c.*il«>ries. !a même quantité de “steak" n en rxintient qu*1* iO.714. Fur «••• 
épreuve» il a aussi été prouvé que la Father John’s M«nil*-inc est cinq f<»i> ph.- 
aourrisAanU* qu’une égale quaritité de morue, »»»pt fois et «ienii plu* nourri- »r u* 
qu'un© quantité égale d'huîtres ©t presque six fols plu» nourrùtcante que I«* lait 
pur.

Farce qu’elle fournit la nourriture que vous n’obtenez pas d«* vos aliment 
et vous la fournit sou» la f«»rm© que le système absorbe 1© plus f.t©ilein**::t r- "ir 
la changer ©n ti*»u, muscle, chair et force, la Father John * M«*dictn« ren ; •■*rte 
depuis plu* de soixante ans de» succès comme tonique alimentaire pour « «-ux 
qui sont faiblet» et épuisés.

Il est garanti quo la Father John’s MMicine no contient positivement pa» 
un© goutte d'alcool ou drogue dangerous* ', auxqmill*»» on s'a©«»>utuTn«* ou 
opiats. ( “««t un aliment tonique pur, e «‘©lient, nourrissant - la proscription 
d un médecin, et non unemédeciae brevetée. Commencez d'en prendre d* au
jourd’hui

Dominion Carriage Co. Limited
Ou Sont Fabriquées les Meilleures Voilures

Les Tombereaux ne sont pas faits pour la 
promenade. La construction doit être forts, 
pour résister à toutes les charyes Les contrac- 
teurs. marchands «la charbon, da matériaux de 
const, uction et les cultivateurs, trouveront ici, 
le modèle qui leur convient, à des prix et ter
mes très avantageux. N'importe quelle quan
tité, pour livraison immédiats.

273 rue St Paul — 273
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tiTùÏcestion

S EN VA, PARTIE !
‘ Diapepsine Pape " corrige 
tout de suite aigreur, gaz, 

acidité d’estomac.

I/aridité d'estomac cause l'indi- 
gest ion !

Alinientsqui surissent, gaz. ma’als*'! 
Vous vous demande» ce oui vous 
met l’estoma*- à l’envers? Eh bien, 
u© vous en fait«>* pas! Dès mie vous 
mange/ une tablette ou «leux d© 
Diapepsine Fape toutes les masses 
•>au*é» par l’indigestion, la douleur, 
i’aigreur, !a gastralgie et l’éructa
tion «1© gaz. due à 1 acidité » éva
nouissent ou© c© n’est réellement 
rnerv ©dieux ’

Des million» d© personnes savent 
qu’il «*»t inutile «le s© laisser torturer 
;>ar l’indigestion, la dyspepsie «ni le 
«l«*ordre d’estomac- Quelques ta- 
blettes de Diapepsine Fape suffisent 
pour neutraliser l’acidité «'t procu
rer du eoulagement tout d© suite 
»ans attendre’ Achetez sur-»©-© h amp 
une Imite de I)iapei»»ine l’apc! Ne 
r« ste* i»a» en ce mauvais état! K**- 
-ayez <i© v«mj» régler l'estinna** pour 
1**1 voir manger <1© vos met» favo
ris sans malaise. Il en r*oûte si peu 
« her I>a chose vous est si avanta
geuse.

Gratis ! Gratis ! Gratis !
Jeudi, vendredi, same

di, Palme* Royale*, pour 
le dimanche de* Ra
meaux. Pharmacie de la 
Croix Malte, J.-Ed. Dubé, 
152 rue St-Jean, prè* de 
l’Auditorium.

Bon pour
les Chevaux

Vous devriez toujours avoir à portée de 
la main un b«»Ti Uniment traiter
1rs chevaux «lan» 1«* cas où Ua •«•rali-nt 
a't- Inte d énarvms. d endur.« des [>ait*-s 
d«< foulure «h* l'épaulr ou du boulet, fal- 
hlciMe «iu fract*ire du zmoux. d** «r«>n- 
« raclions du sabot ou d«' fourbure.

L’Huile d’Eturgeon
du Dr DOW

donne des r Maltais étonnants dans les 
cas qui précédent et aussi dans l«*s cas 
de raideurs de boiterie. d’é«'orcnure. 
pour h-s «'impures, h* 4rratiffnur«-* et 
dans la msiadh-. I>*s mérleclns vétéri- 
nairea le re«x>mtnandeat fortenw nt.

CT roua LIS NOMS*CS
c’«*t un excellent remède i«our les en
torses. 1© rhumatism*- la n*vraltcie le 
tumbaffO. I«*s engelures, 1rs brûlures et
les hU-sssir«si

Cn vsnts partaMt—Ile.

The Brayley Drug Co.
LIMITED

tT-JOHN, N.-B.

V?' -

I I;

La grande question du jour
C’est d* se procurer sans re

tard des billets pour Iss grandes 
soirées dramatiques et musica
les que l’Union Dramatiqua don
nera les 7 et ft avril. Ces billats 
sont donnés gratuitement à tou
tes les personnes qui visitent les 
grands exhibits de Meublas chez 
Julien à St-Malo.

Au pay* de* 
cerisiers en 
fleur un pr»>- 

* ' i ' erbe dit que
la beauté du 
visage et des 
formes tié- 
pend de la 
santé de !a 
femme. 
Pourauol no» 
Canarlienne» 
ont-elle s sou
vent le visage 
îrfileet blême, 
le* yeux cer
né*. et trè» 
«ouvert l'air 
vieux \ qua- 
rarite-einq an» 
al«*rs qu'elles 
devraient en
core être à la

fleur <!«' l'age ?
Dan* la j*>un©»«© le» femme* souf

frent de mal de do*, de l'épine dorsa
le et «ie t«‘te. suivi d’irrégularité* et 
corn n»© résultat le© maladie» de» 
organe© féminins sont plu* communes 
qu© n© le pourrait supposer tout 
autre qu‘un iné<i««oiu pratiquant acti
vement

Après une longue «xpérienee «lans 
le traitement <l«*s mala<lie» d© fem- 
mea, le Dr Fierce a préj»ré un to- 
îiique et «»>m*ctif \«'‘gétal «lu’il a ap- 
pelé I*n««Tiption Favoru© du iV 
Fier©©. (“e*t là une ^réparation 
purement végétale, sans ie moindre 
soupçon «l’aleooL

<Juan«i un© femme se plaint d© 
mal dans 1© do». étourdiKscment ou 
douleur—qu© tout lui j'araît noir 
devant le* yeux —qu’eila ressent de» 
tiraillement* et de la nervosité, elle 
d«‘vmit avoir recours K «»« tonique 
d’herbage» «le “tempérait©©", qu’elle 
peut s© procurer «ian* presque n’irn- 

ort© quelle pharmacie du pays, et 
dont le» ingrédient» sont indiqué* on 
bon anglais sur l’enveloppe. Sou* 
forme «le tablette «m liquùle. Pour 
dix sous h* Dr Fierce, de l'Hôtel de* 
Invalid*©. Buffalo, N -Y., ©n envoi© 
un© boit© d'eesai de tablettes.

ARRETE LA.TPUX
, ^7 C’est

J le Meilleur \
so^©ttix>o\

Le* exhibit* de meu
ble* chez Julien c'est 
épatant, c’e*t quelque 
chose de splendide, 
grandiose et instructif 
De plu» Ton vous remet 
à titre gracieux un billet 
d'admission aux grandes 
soirées dramatiques et 
tnusicales que donnera 
FUnion Dramatique de> 
Québec, les 7 et 8 avril, 
prochain.

Ne manquez pas cela.

! i

I !

f

m

il

Æ!®»
^Mjrxa. x axuxkz^ vuutf/xv

Scelle pour la sûreté—Sterilise pour la pureUi A T'a x ^ a x t •.* t* i • ♦ t * . • . ▲ _! _ 1 ! 1 a . 1 ! ' J . —. J .
LAIT frais, “complet

L© déjeuner est un meilleur r«"paa 
quard vous avez «lu Carnation pour 
la céréal© et 1© café.

U

Four 1© bol de pain et lait d© Tête 
Prisé**---toute* les f«>i* qu’il '•n veut,— 
le Carnation ©at pur et nourrissant.

Line de 100 recette GRATIS
Le Carnation est plus rirhe que 

le lait ordinairemsnt employé pour 
l’ordinaire. Communique uns fins 
saveur. Ménage la beurre. 100 re
cettes Carnation dans ce livra, 
plusieurs nouvelles. Écrivez pour 
en avoir un exemplaire.

CARNATION c’est du lait “complet” 
une partie d’eau enlevée.

Ajoutez égale partie d’eau au Lait 
Carnation et vous avez du lait de consis
tance naturelle—PAS du lait séparé ou 
écrémé, mais du lait de vache riche, “com
plet”. Voilà pourquoi le Carnation st

—si bon pour la table. 11 sert à la fois 
de lait et de crème.

—si l>on pour le boire des enfants, à 
cause de sa richesse alimentaire.

—si bon pour l’ordinaire. Ajoute de la 
saveur. Ménage le 1 >eurre.

—si !>on pour nourrir les enfants. De 
richesse uniforme.

Et le Carnation est absolument pur.
(V lait puj* est recueilli tous les matins sur 
des belles fermes d’Ontario.
Une partie de l’eau en est évaporée.

I rais et riche, il est scellé dans des réci
pients neufs et propres.
Son absolue pureté en est assurée par la 
stérilisation.
Sous cette forme commode il se rend en 
sûreté jusque chez vous; vous le gardez sur 
les tablettes de votre garde-manger et vous 
l’ouvrez seulement - quand il vous faut du 
lait frais.

Ajoutcz-y de l’eau égale partie et c’est 
du lait de consistance naturelle -PAS du 
lait séparé- mais du lait “complet”, uni
formément riche, doux et pur.

Rien n’est ajouté au Lait Carnation—pas 
même de sucre. 11 “se garde” parce qu’il 
est scellé et stérilisé.

Si vous employez du Carnation vous 
n’avez pas besoin d’autre provision de lait— 
et vous n’en voudrez pa d’autre

Téléphonez à votre épicier c’est le Lait 
Carnation.

*

Carnation Milk Products Co., Limited-Aylmer, Ont.
Con4cn*cne$ à Alym^r et Springfield, Ont.

arnation Mük
Servez-vous du Lait 

Carnation pour
LAIT CARNATION “De vaches bien soignées"

Céréales Cul* on
Bonbons Soupe à la rrème 
Poudings Légumes à la erè- 
Mans ma

NOURRITUItt or* INFANT*

On trouvera Sons la ©rachurott# Carnation, la 
formule d'un •eèriol««tr d«* mo'»uo pour lo tel*»- 
ron Su feèfc*. Co lolt ««t afesolumrnt sur pour tai
ra boira a l'antant *arvoz-vow« Su Carnation «vi
vant la« Instruction* d» votrv madatln da tamilla-
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DEUX COMITES 
ONT SIEGE 

HIER SOIR

tmà i-nnnU*» a^rau-i t fondra 
1^* ]>r Moffet, bu-[) f[U** 1*

*«#• Soit ]>.*• COmilMl offtf-lelWuMmt 
Mimt étf «•otàifédié. iu H**r
tr»nd du rcKuit^. » «Oit
pri* «ur lui d^ fair# 1»
|i*r Uf I>r K#-rduia..d fiéda/d »'ui- 
pwdtmr vltémukiiv du déf>ar 
a'hygtatif», • êtr»
U- rr.Kir^. «a qui a éié du ro»t« ap
prouvé par la comité, Lier auir

ACHUTER A DES CHEVAUXj
IiC8 con»tablcs de la ville 

demandent d'être aug- ON
mentéa de aaJaire- Ilh |>»* départemant du feu a

f#.n* ..r»#* ft *•*> ri/»u\eaci)i <bc\au* 1-e non >r*soumettent une échelle et riJi(wvift)i rt, . H((t ,. ;..a.
veulent la claaslncation , luMr . n m ra»« ;.î n.i« au ra: < d*'» 

#>nv I VntrA#» ‘invalid*»" aujourd'huiparmi eux l. entree a s 0n aid«èura «u cor ,•*» - * et 
enfanta en bas de 14 an»,!*, vm h«nrai i pr/o -d qu* !• *
auv tcopl fl maison» ^iurr» ^ ' N'r A '
de la rue St-Yaliier à
vendre

qu* dalla L> |*acaé

LA DEMANDE DES POMPIERS

UN CAUCUS 
AU BUREAU 

DU MAIRE
Le maire Samson réunit les 

éc he vins en cabinet par 
ticulier. hier soir, après les 
séances de comité» -On 
croit qu’il s agit de la 
rue des Prairies l^e pro
jet sera discuté ce soir 
au comité des travaux pu
blics où I on s attend à 
une grosse bataille

M. COCKSHLTT EST 
POUR LA MARINE

iKarv*’*- spécial du "HofoiT

l‘»i«rtioro. Ont. 24- P 
K Corluhutt. député d* Braotfnrd

J Tout roinm* la poli*?*. iK*fn- 
! j»»*ni vaal*«ot atix au»»i. « etu* année 
juiw» autre augnieutalion d* ealair»* 
J de pour cent

lia en ont. du reete, e*|mfné le 
I déair dan* une lettre qui a déjà été 
I lue au conaeil et qui •,at revenue 

demande devant le comité du feu. hier aoir. 
d augmentât loti faite {*ar le* '•on» Mai*, lia d*• v'T**n 1 att.-r.iir*- 
tables le de police n e eu >mité n'a ri* • fait. !,ier «»ir. *n
h éluda r que des affaires pratique-i r*PP«.rt avw nette demand, qui -

Deux eomitéa se eont réunie, hier 
aoir. k ThAvel de villa nelui de r^i- 
Jiee d ah*»r»i présidé [Skr Péobcn in 
Merei.-r et eneuite ealui du feu.

l'éehevm It*ir

A l'exception d«* I

ment de routine.

CE QU ILS VEULENT

j é»é taiiwée 
d'étude.

sur la table pour plu» ^

l/M ootistabl*s par l'entremise d« 
P>ur asaviation. oui d'abord soumis 
un projet de elaeei fl ■nation, e'eet-à ‘ 
dir* qu on le» diviee en trois «•la*m * 
l»m hommes de police de lér*- armé* 
ferahuit tiarta. ne la <'te Haaee. c*mx 
de *îe année. 2e ciaese et ceux qui 
ont plu* de 'leux atm de ser%'i<,e de 
la pn*iniéT»* claaea 1

Ils ««Himettent ensuite une 
de salaire qui ost la suivante 
Pétectivaa
Nergents...................
<'onstables do lér** ‘ lasee
< 'onstablra «le Je • iassi*
< «. i^nibUs de .te classe 

H«r un*» proposition de
(Abrw*qiia lasim <l**man«ies 
référé*n au «*mm'é des flnanoax. avec 
un* auto» propoattkin fait*, par i** 
mémo éohoviri. savoir que la vil!* 
devrait accorder au» hommes «le la 
jsdice montée, fi IM» de plus par 
semaine.

Une belle oeuvre littéraire
Es *cc«é* d* la ‘Revo* Moderns’ 

sat sua«i juste qus grsnd

érlM»ll«

tLffno
91 nm 
II.ÜOO 
t> 200 
tt ’'Ml

l'éch* vin 
rmr été

LE CHEF IGNORE?

I.’ét hevin Final n'airne pas la ma- 
niérc «le iir»K-é«ler «1**« c<»nstabl*-s qui 
auraient commis un manque nérioux 
a In di^ciplirie en ne faisant pas sui 
• re leur rsajuéte i»sr l'entremise 
e hef

L’on discuta qucl.iue f»eu «'ette 
question et l’A'hevtn léibrecque s>jjf 
géra qu’à l’avenir toutes l«- «leman- 
dês qui ser«mt faite* par le* MH 
labiés, soient présentées |»ar le chef 
Trudel.

I ES ENFANTS AUX SCOPES

L'éc bovin Mercier, président du 
»*«.mité, a ensuite soulevé laou«etion 
oonrernant l’admission dans le» sro- 
pe- de» enfant» «|ui n'ont pa» atte»nt 
l'fejjfe «le 14 an*

Le réglement défen«l l'entrée au 
théâtre de ce» derniers, à moins 
qu'ils ne Soient accomfiagli»'» de 
leur» i»arrt» au d une personne r**s- 
por»at»le.

Des ordres serrm* donnés «‘«»m- 
fonnément à ce qu’a décidé le «v»- 
Wiité. hier s<*!r fanir que la police 
fa »e le gu**t plus sévèrement encore 
«t \.»e fi «■• que le réglement Mit 
respecté

LES MAISONS DE LA
RUE ST-VALLIER

Comme résultat de la campagne 
ri treprise, il y a quelque temp* «léiâ 
l«ar les citoyens demeurant sur «a 
ru* St-\ allier, entre les rue» St 
Rt**h et St Nicolas, le» mai»ori« d«»nt 
on æ f»latgT »it et qui faisaient par-1 
lie de la ««ne c«mnue nous le nom j 
d*. “red light district'' sont mam 
tenai t fermées. la plupart ont ét* 
évacué**» et attpmrd'hut elle» sont! 
off. rte» en Verte à qui voudra le« , 
a«*heter

Cette information a été f.mrnu I 
au «'«»n»ilé. hier »4*ir. par I* chef d* | 
police, en réyiopae à une lettre, «léjà 
vieille, v.nant de la prt d’un citoyen 
qui en demaniiait la dtsftantion

ON VA REVISER LES LICENCES 
DES l OC Ml K S

R F VL K MODERNK qu j 
[fut fondée .ri moembr** 1910, fuir 
; madame MiMleleuu*. mtnp»»rte un 
! » accès «fu»- justtft*- pleinement la 
1 l*»auté et. l’élégance de la revue, la;

%»l«*ur dos eollaliorateur», «-t la «M»n-1 
i natHsAnce pr«»f»inde qu’a d*- l’âme 

. iinadienne frarii.aiiw *!«• w.r: goût, > 
i «lu M»ti esprit, la f««miiie de lettres 
iqui l a foiuiée

Dan» Quéliec et tout le distri«‘t. | 
( juH,|Uf dans le* ■ oins les plu» reculés 

1 . !.i de Qu h. la Rsvue Mo- 
«ierne, e»t entré.* a»*** un aouhre 

I non f>«ir« ** qu'elle le aolludtait, mai» 
parce qu'on l'y apfielait. T«»ut le 
m»in«ie lui fit fête Elle méritait «’et i 
accueil. Ce suct'è* de la pr(»mière I 
heure, loin de diminuer, ne fait que 
grandir EH «*e n’*«et que justice put*-' 
que r<ouvre m* petfectiiMine tous le» 
mois, avec un miu»’! d«* donner à I 
millier» de U»‘*eur». beaucoup plu» | 
qu'elle n'a |»r«.nii*. Ic Revue Nlo- 

»nvue dana l«* plu» »p].Ti 
<'ana.|ien. Son motto 

lent S’unir pour grandir”, et elle 
ajoute ‘'Toujour» plu* haut, «m réa
lisant lolinirableuuuit son ’'excel* 
su *r''.

Nous »a\..n» quel succès remporte 
|n revu»' «laii* notre vieux Québec, 
*i féru «U* («iule» !«*» hell»*- et (Minnee 
choH«.*, ai attaché à l’esprit frarn.uis- 
• iMiadi**n Ce succès, il faut le con
tinuer «le le grandir encore *i c'eut 
possible

1^ représentant général <1*. la 
Revue M.xWnc à Québ«»» «**t M J - 
H. Charuest. Ml', nie ht-Vallier, et 
fw»ur t«»u* détail», l'on |H*ut »'a<lrea- 
ser également à Montréal, à l’a- 

* lire*»*- |K»stale ( ’asier Hô, Stat ion N.

fminédia terrien t apr*« les seanc*.*
; des comités «le polir»* et feu. hier 
i soir, â l'hAto! de ville. Je main» 
Somson a réuni le« ér hevins dans 
son bureaq

Im raiMin «le r*. .aueu» n'est 
«mnniM «l** s«»uroe certaine, mai» 

• ' 1*00 croit qu'il » hg sMStit du projet
^ d'extension de la rue d*«s IVatries, 

en prévision «le la séan<*e du «v*mité 
d»«» travaux publics qui a lieu c* 

et où la quest u*n fora le «uj* » 
<1 un** ViatAtlie intére*.Mante. oroit-on, 
si l'on prend pour aoqui» que plu
sieurs échevins s«jnt déc idé*, de s'op- 
)s*M»r à la chose.

On sai’ que •ertaimi d'entre eux 
ont déclaré déjà qu'ils n étaient pn» 
encore convaincus «le la néoemvité 
«le faire «*#*tt«. défMtiLe** et que «!«• 
plus l'un d’eux nous déclarait pas 

•srd «iu'à la titi do la « 
«lerniérs «*n va fou jour* m battre 
av ant «juo <»ela »e fasse !”

D'autre part, le maire Kamson. 
f.arram du projet oui a fait d«* f»ett« 

«iu«*»tMm son cheval de bataille lors 
d»* la dernière campagne électorale 
*s»t t«»uj»Mir»« d‘ofiim«>Ti «jue c'eut 
uru» amé! Miration qui t'impose et 
qui «loit être faite san» retard, si 
l’on ru* veut fat* que 1«« travaux 
i'o<‘i*4-nt qiulqtie ehoei* comme $10.- 

(MM) de plus.

ippuie »a prétention sur 
le prolongement «le la

J Derme ••»» *• 
Iule e»f*rit

I/H première démonstration «le la 
lumière électrique qui obtint «lu »u«*- 

I «’ès fut fan* par sir Humphrey I>a- 
v>. en 1810. il ex|>érim(*nta une lu
mière à ar«* de trois |s>uces de lon
gueur

l e maire 
1«> fait que 
rue des !*nurM«* de la rue Ht-Rooh 
à la ru* St-Nicolas aura fvmr ré- 
sultat d'augmetiter oonsidérablement 
la valeur «le la propriété dans le 
quartier du Calais.

Fn tous ea». on s'attend. «♦* s«»ir. 
au <x>mité «les travaux public», à 

! un gr<*» débat autour de nette qu««a- 
tion qui r.e manquera pas de susciter 
un grand intérêt.

LE REGNE DES BONBONS

I<a vente de* bonbons a plu» que 
«luadniplé au «’ours d»** «b-nuers mois 
ir»**qiie tout le monde «lemande di»s 

i sucreries «iaii* l«*s restaurants et l'on 
'en (V>nsomme à tous les repas, même 
au déjeuner

I<e chocolat, le» b«»nhon» et autre» 
»u«*reru*s ont été ajoutée» aux me
nus «le» grand» hAtels.

< 'est là 1’ un des « ffets. et non «le» 
moindres de la prohibition »ur le 
sucre «nie l’on nous fait payer si cher
actuellement.

On se <*omge quelqucffu* mieux 
par la vue du mal «^ue fiar l'exemple 
du bien. Cascal.

O o o
1a force du carra.'t ère ^.rimn celle

de 1 intelligence. .me mon.

Sur proposition de l’éehevm J«»s j 
Mercier. t«»uu^ le* liceruo» «le» <*o- ] 
tfller» vont être unnie«ltnteuient revu! 
«ée* Il af*|»er» que lilu*U«Mim e<*,her» 
seraient en iMmirmii. tion aws* ce | 
qo'édmtent le» règler.ient* «le la ville I 
•«t l'on vomirait au**i éliminer «le la I 
liai»* ceux qui sont «XMisidéré» «Munme J 
uo». «lémiratvle** non »eiilefnent pour 
la »»“• unté du publie, mai* au»»i i 
Itauir le bon (i«»m «le I as»<iciation «les 
«nicher*

Cette révision »«r;« faite p»r un) 
•*«mité spécial «fut *•• «^imposera du 
itiair» du préeideni du «xmn’é de! 
! L * H du fh«f d« fn.b e

AU COMITE DU ELU

\jf Comité du feu a siégé uumétlia- i 
lenient après «*elui «le la pidice.

L’on * ♦*«t «lalK.nl «sv'iiiié d’unc i
• i» ::.»»» •).* U- M Duv'al, • unntendant 
«lu telégrapha d'alarme M Duvalj 
et tin* l att^uition «le n«.» édiles «>»r le. 
mauv aie état de l'aulo «lont on s«> ! 
►•rt su 'téïKitenient

Lé» hevln Rcrtraml. disrulaut la j 
chose, a fait r«*manjuer que L-.ri 
tK.urrait mettre 1 auto du tous-cUet 
«tèlanger au servir* du télégraphe 

* a * . % q'. .» . ••
té il o’v a pas très longtemps, s* 
ran tn>uvé tn*p léger p»*ur le a rvi*'. 
«Se* incendie* quant au sou»-*hef ! 
Itélanger. «vn lut achèterait un autre 
rh*r mats plus tard

Rien n'a été déridé cependant.

LA GUILLOTINE. 1

l»c comité a été saisi d'un* let”'** 
du médecin vétérinaire de la vil!» 
pour le dépsrten.ant du feu et de U 
police U Dr Moff*t, «pu aurait été 
retm rrie de se* s»*r\ ice» après 24 an 
née* ‘le æn tee

Dar* sa U'ttre. le Dr M«»ffet de-,
• lare qu'il a r*aa.n «ta croire qu on
veut le remplacer, ch »as qui serait 
trouvée injuste, mais il appert que

La grande question du jour
C est de s# procurer sans re

tard des billets pour les grandes
•cirées dramatiques et musica
les que rUtvien Dramatique don
nera les 7 et • errtl C es Mll#«s 
•ont donnés gratuitement à tou
tes le» personne» qui ei«itent le» 
grand» exhibât» de meublee chas

Records Populaires 
Français

--------------PAR------- ------ -

PELLERIN
N ou* . . im tous les r*- »r»l» «le* chansons populaire» françaises 

enregistrée» par Hector iVllerin.

I .u* f.‘ .».*•'*'•»‘Un» d* phonographes «loivent avoir œ» r*cor«i* 
fHtpulaire* dans leur ('ollwt.ion*.

Voici «fiitdques exemples pris dans le (xatjxliigue

• leux sélections pour fl 00'>

A demain **1
Autour du Lusembourg ........................................ 243019

Viuvsse* et
l'ens* aux Msmans............................................................ .. 243002

Ce n’est qu’un bébé et
KL* praui l l»oulvard .............. .. ••• 243012

iMmièr»» lettre «'t
U M i.leUi d«* ta Victoire ..................... 243021

J'oitmai» pa» l'anvuir et
IT» ;* tlar«l» aux Veux Bleus .......................................... 243023

Jamais et Colère et
Fetit* » Femmes d iel ■..••••••••••••••••... 243010

l»a J««ll* Ax'entnre et
La Jolie Louchetiae ........................................................ 243023

! a l « gende «le» not* Bleus et
Nous W Fonts de Fans.............  214023

le Petit Conscrit et
lettre d’un petit tamlamr .............    243004

M am'telle Muguet te et
Tout en causant • • •• . .................. .......... 243009

N ou* a v ona t«>u» fait ça et
Toat petit.........................  214032

Reviens et
Tu partis........... ..............   243000

Souvenir Tendre et
Poupée «l’amour       243004

et un gram! nombre d’autre* N’rmbUes pas Records VICTOR 
en vente swlemeul chai

Gauvin & Courchesne
AUDITORIUM et

252 RUT ST-JOSEPH

au fédéra* ••arW.t au Cai»adisux 
Club, ici, lundi aoir, a exprimé son 
f«r<ifund regret de voir que le g«Mj- 
ws’ut-menl ai*a- ilonnad la manne 
«•anadle» 'ie. et a déclax» qi»e les metu- 
br*e '.« la mariu* »croot bien traités. 
:.f ( «rf*. »hutt a dit qu’il aNait peu 
i'espoir dan» la IJgue des Nations

comme moyen d’amener une naix per- 
mauent, dans le txu.nde il a ap
prouvé l'améliora?ion des conditions 
ouvrières et «lésapprouv 6 la présente 
échelle de pensums de guerre. Il dit 
qu U fera tout en «on possible pour 
les faire augmenter.

Il doit vraiment faire bon de vivr** 
en*3 'hir4* * quand le vent souffle dan* 
la ramure” «omroe il a soufflé un**

LE CHARBON A SOc LA TONNE

D'aprè* une «léféohe de Pékin, re- ____
eue e» publ'r»» à Ssa-York, le char- parti* de l’hiver à SMienri et qu» 
bon m* ve d eraison de .%0 enta la le cLuuTioii se \ endait à f 14 la loom- 
n„.„e «B t Un* •« le bU 30 fWitu,» NUi> b ^ ouvrier ^

«^ri’p.r. d. ! )«« U pour f..rv Iboo «iu tru.t.H-

iftit Brand
(Clothes

Habits pour jeunes hommes et hommes qui restent jeunes
F AB 41 CAT ICM CANADIKNMI

<W. ——*

w‘V.

t

*Nva

«

11

nui représente l’esprit du jour, la jeunesse et le soleil, 
[ rayant pour le père comme pour le fils, est celui qui 

distingue les complets “Society Brand”. Une exécution 
aborieuse et des idées choisies vous donnent un fini 
élégant et un style distinctif dans un complet “Society 
îr. nd ”. Un tissu tout laine et des garnitures tout soie 

n’en sont donc pas le seul attrait.
PARMI LFS DIFFERE n * ' » < Fr "TES R ,r CWPCHTZ T.’rTTQlTFTTE QUI VOUS GUIDERA

•OCIITT MA WD CU>mXt. LuaM. CumAb AiTW^D ngCKXt ACORN. UtXH Dm

M mtTt al New Vork Chicago

• A.Zà*ft

QLAkl LlKS C1LT'«i-U «ALA. LA iviC/AJi-
ou l’on vend le* vêtements “Society Brand*’
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LA FAILLITE DE L’OBLIGATION
SCOLAIRE EN FRANCE

(Un témoignage officiel français)
D'aprt* un impecUur <U |*Ent«ivn«mant Primair.

Tira d'un livra racammanl publié à Pari»

plus d’fcAchac*. plus da aon- J raifi.stre des moindres fesles de cha- 
eulaa. quelques va- cun'’

I>aos la IhTaiaon da “I’Knueiipu- 
ni**nt i'riinairw,‘, de mars l'CQ, M 
C.-J. Magnas sq^nide la publica
tion d'un ouvra*:» imp«)rtant qui 
vient d'etre publié à Paris par un 
inspecteur officiel du Kouternement 
fran«;ais. Monsieur \!a*man elle de

quelle impressionnant# mise en scène 
ii’avait-elle pas entouré son fon^tion-

l’obligation soolaire dressée d<m- 
Me expédition mr le maire et U 
commission scolaire, cl remise au 
directeur de l'école et U finspecteur)

de commissions scolaires, plus de ' ceux qui donnent des coups *- leurs 
«'omi^arulions at de rappels au da- \oisids Wt-clle. pour cela, tenir 
voir, plus d’affichage, plus 
traveutions 1 Seu

res écoles privées s'otistlrieTit aaeore - “(.’epoiuiant. en Suisso. au* pays 
envoyer à ('inspecteur primaire Scandinaves, dans l'Ptat de Ma»sa- 

leurs feuilles mensuelles d'ah«aaoe. j ohuaatts
Il n'y a ^as un élève qui y a»it par Uépétons-le. ? ou sommes
l'eff#*t do la loi d'obligation, il n'y en IYanc»<. 1^. pranvai sa : -uverne sur 
aurai* pas un de m<uns si elle était ! son intérit. ou il un < très bien 
tout d'un coup abrogée. La loi du quanti il ne s'agit pas d'un intérêt 
28 mars IftRS, est l'une des meilleure» r.,p éloigné dans le temps et dans 
mystifications du siècle dernier, qui i'c*pa<**, et par les m<i*urs. Faites 
en connut de rudes. que. de plu* en plus, il apparaisse

“Oui, Il est du dexoir du père utile d'aller à l'école, faites aussi que 
d'envoyer son enfant à l'école, s’il 'cela soit convenable, et commode
n est pas 
lui-même.

“Tout le

en mesura de l'instruire

monde est d’aooord IA-
re livre intéressant un chapitre fort jirimaire. Hegistr»' d’appel journalier | dessus Ce n’est pas IA une opinion 
Instruotif sur 1 obligation scolaire en ' «'«immuniqué « Iumi
I rants*.

Nous croyons devoir reprotluire.
tituteur A

baqut mois ;>ar l’ins- J *ur Uujuelle on puisse différer d’avis 
ce» diverses autorités, i Si la famille est misérable, la eora-

. U'oireepondaroe prévue des parents | m unau té doit l’assister. Si le père
ici. en entier. 1 article de "l’Ensei avec le maire et avec l'instituteur est cupide et abuse du tra\ail de son
griament Primair»* ' qui vers*» ainsi pour avertir des changements d« i enfant, il faut l’on dégoûter par une 
au dossier scolaire une pièce de pre- résidence et de» motifs d'abaenre. I amende et dégoûter J»* même celui
"" ' —----- txréooeupa-1 puis après l’énumération stncteiqu,, 1>ar cupidité également, l'em-

illeurs, on «b*a seuls motifs réputés légitime*
liuèrw valeur, et ce, sans 
tion de jH»lémique. D'ai ploie dans
A*»rra que l’iasjM rieur français, cité tabU an de l'éclieU»- des peine* ; qU’l sait qu 
par M. Magnan, soutient la thèse convocation du i»ère devant la com-: “S’il y a mauvais 
que le gouvernement Oouin met en mission scolair*. “dan* la salle d» «, dente et persistante, la sêulè

depui, quina. an», .avoir: d« la mairi#’', lyw y «twltlofi. «onwpona»»'t «ffiiy»._«ui| |» bonnV Mueal.on

jKiur tous, et \ou» aurez uiu- bonne 
fréquentation wiolatre ‘L#0, progrès

3ne l’on cherche, il faut l'attendre 
e la civilisation, des lumières, du 
concours du clergé et de l’au ton té 

municipal**, du bien-être qui s'accroît 
tous les lour*, du rèle de» institu
teurs et des bienfaits de l’éducation, 
qui sont de .jour en jour mieux envi
sagés et mie ux nourris.’’ 11 y a peu 

Dans les pages lumineuse* qui pré- 
, . 4. , , cèdent, il n’y a rien A ajouter, nen

»>n exploitation, alors ^ retrancher aussi. Ecrites pour le 
il devrait être A I éoole. j-y^ncais de Franc»*, elles c*onviennent 

volonté é\'i- parfaitement aux èYançai* du f'ana- 
da qui ont le même tempérament, le

que le* écoles soient nombreuses, admonesté. En oaa .le récidive dan^ puisse usurer les droits de l’enfant lHuri enfa, ts Ce *.*rait r»our eux 
agréables. A .a portée des parents I année qui suit la première inftai»-j et Hauv.gar.l»*r l intérét de la collée - ; Va parents français

tivité, est la déchéance paternelle .*UIM, erTi%lTt ure sottise et une inju-*t que le* maître» noient compétents, tion. nffi»-liage infamant. p<‘iulant 
vous aurez u tie bonne fréquentation quinze j Rira ou un moi* A la porte 
tcolaira. de la mairie, du iu»m du père indi-

V’oici, maintenant, en entier, le avec indication de »<*n méfait
chapitre que M. Dufranne, insi>ec- Knfiti, ‘ en cas d'une nouvelle réci- 
teur primaire en France, consacre dive, la oommivsnin scolaire, ou A 
A l’obligation acolaire: >w>n defaut, l'inspecteur primaire

Il est paru récemment A Paria, un ! ,1**\th adresser un» plainte au jug

prononcé** ay. o h« formes et nous les re** qu^ de décréter une loi qui d'a- 
garantie» onliuaire*. \anoe déclarerait que tous l»** pères

«*\f.{_ , , ^ „ , t Inères de famille sont de* cnmi-Mala or erUnd que nous ne re- i a-
courions à cctic extrémité que dan» ne ,uPPï#f' "•
des cas tout A fuit e\<*cpt’<«unds. Nous avons souligné n •: - rriCrne. 
c'est-A-dire bien rurement. Kn fait lU cour* de la < itation, 1» pa^u^i-

tion. qui sont de jour en jour mieux j 
envisagé! «t mieux compris ’. (2)

< "e»*t bèan IA la thé»ie que nou* avons 
■out«*uue l’année dernière, c’est celle 
de* éducateurs Um plu* en renom de la 
France.

Nous avons cm le temps propice de 
vsrser au dossier de l’InstrucUon obli
gatoire (^»tte forte pif«*»* que nous four- J 
nit un inspecteur officiel de l'enseï- ! 
gnement en France. 1J uns le calme j 
de la réflexion et sans préoccupa- 
ti'»n de iK>léîtii<|ue, au moment oh 
l'obligation scolaire est hors du champ 
de la jMtlitique, il (convient que h«s 
ami* de l'école cana l ••une **• reout‘il- 
i«it, étudient et réfléchissent aux con
séquences néfaste» d'une loi de con
trainte dont l'objection serait ia fa
mille **t le* victimes l»*i parents qui 
ne relèvent que de Dieu et de leur 
conscience, sauf négligence gronnière, 
dan* l'arcnmplissement de leurs de
voir* vis-A-vit de leur* enfants.

•

(2 Dufr»»nne, Ia Héforme de l’Ecole 
primaire, p. 190.

U “D4NMRWr U U
Bt41 It DfS emuu

Jeunes filles ! Une masse de 
longs cheveux épais 

et lustrés

HOTEL MODERNE 
POUR SYDNEY, N.-E.

Sydney. N.-E., 24.— T. O.)—On 
annonce définitivement que Sydney 
aura un h A tel moderne de première

11 y a on/e im*i« moins une 
semaine aujourd’hui, l'hêtel Sydney 
était réduit en cetidre.

M. H -J. McCann. wi président 
de la Dominion >t«ol Corporation, 
revenu rér**»oment d** Montréal, a 
annoncé qu’il avait réu-*i A intéres
ser ses officiem Kupér;» un» dan» le

projet d’un hAl*»l mtalf^rne pour erti* 
mUe. M.Mei'ann s'est assuré la (••><»- 
I>ération de K. Wankley, un dirac- 
’eur de la Kte*.*l C<Ar’n. L<« diinutnvri 

.
a i montant de AHMlOft), et il i*»c 
sera pas n^oossaire (l'avoir recour» 
au capital au dehors.

—

li.re très intéressant et fort instructif de paix’’, et c«* crime moral «l»* pri-lla majorité, rirmnenae majorité de* (lu^ suivent 11 n y a
1 ’auteur, M l’iorre Dufrenne. ins-| v*»r »»»n enfant de toute lumière d* - part nt^ connaît >*♦•» devoirs via-A-' pas un élève dans no»* (•(•llfge** qu» y

• ne* enfant*, et les remplit * *oit par 1 *-fTet de la loi d obligation, 
ju’on 1\ oblige. I.’emur du ü n’y en aurait i>a»i un de nKima^w

‘ *’ n_co 
1W2

pecteur de l'Enseignement primaire | viendra teuez-xou* bien une'vis d(
est an éducateur français de longue j contravention!—et ixiurra «tiiiratner ; sans qu on l y ................... ................ .
f vpérienc»». Dan» son ouvrage I •. «-otulatnnation aux peine* de pol’.'». législateur d«* lsS2 fut de *up|X»«i die était tout d u recoup abrt»gée. I
M. Dufrenue, dit, au début de conformément aux article» 479. 4s»(>j*Kj de paraître sappoacr. que. dans loi du '2S mars est l’une des
l'Avant-Propos du volume : "Cet ou- #.t suivant* du ('ode péi.al", dit pu- leur ensembl. le* familles étaient meilleures mystifications du siècle
' rage est une contribution aux étu- «1 i iuement la loi *ur l’instniction mal intentionné» k A «•♦•t égard, qu’eî- dernier, qui en connut de rud»*
des poursuivi.» en vue de la réorga-à obligatoire. Et je ne pui* mVmp»'- les allaient rési-.r, qu’efie» avaient Faites qu.*, de plu» en plu*, il appa
ïusation des choies françaises après^oher rf4. mt> eou'enir ici de ce joli t.uit. M 1 .soin d'être eontr<Mé« s rais»*» utile d’aller A l’école, faite* que
la guerre mot de l inspecteur d'Académie d'Ku- “('’était ut.<* err» ur. une sottise, cela soit convenait!»* «»t «*orTui;od»* {>our

Après avoir exprimé 1** v.eu que la re-et-D»ire. rapporté au cours de la et une injure pour les parent* fran-t tous, et vous aurez une lx»nne fréquen-
t-ri—-'*■ • — * k-----x• * ----- -, au contraire. I talion scolaire '

bonne approxi-J Et nous faisons bien ndtre aussi 
tout le monde cette paroi»* du rapjMjrteur «le 18tt3,

,M. .. ___________!,________,____r HL. |........... .. ... ____ son devoir, et ' cité par M Dufreane: “Ijb progrès
ef déclare que dans son livTo il dé-jj^ plus spirituel de la terre fût cor- aider A Je remplir ceux qui y ren- qu«* l’on cherche, il faut l'attendre
ure consigner ’ le résultat de M»n ex- trairt par une ot d’aller A l’école.’’ 1 «•outrent des difficulté», enfin, n'in-
lérience et de aes réflexions sur l'éco-; . t rtll- tervemr qu'en cas de délit constaté,

et «ur l’enseignement prim.air» »“ J e pendant.est le résulta^ quijTd , <t pnDcipo de llotre proptt„_uv H.•u..-..*» • i. _ ■ . „ i *i^i te» csi «e priDcii»** a** noire proposi-Mab il a soin de rappeler oue le plan ' importe. Souffrons 1** ndicule , de | tion touchant lj4 surveillance de la 
«i.i'îi zi.Q..,.i... r, •-.-» ,,«a « «ukIa cette contrairte. si e!!** sert. Mais,.  ................ t » • . .

do la civilisation, de* lumière»*, du 
«•qncotirs du « lergé, et d»* l'autorité 
municipale, du oien-étre qui s'a»*-

------   -     -• —r,------  -*—H t----- ... n „ st.i» ' * *''»• «wuvnauv II» «ur*viiutiire ue tn croît tous le» jour*, du «Me de» lOS-
qu il ébauche n’est pas valable pour <*ontramte, si el e s**rt^ Mai. | fn^u<>nUiU<m i0j plimt tituteur» et dos bienfaits de l’éduca-
toua lea temps et tou» le. pays, qu’il '/•-» <l"(' justement, . lie ne sort nas ___ * __________________

■ pas définitif E«*outons cet aveu ’ jn^lgri tout aon attirail, •** b *'t i " — 
lapréaentant officu l de l'ensei-l pour enfenner nos ouaillo

gnement français, ens« ignement que maille» lâches. Cette liMe.
l« s tenants de l’absolu en Franco ont dressée par le maire, de» enfant» s*»u 
voulu immobiliser dans la triple for- mis A l'obligation acolaire. oîï en 
mule : 'gratuit, laïque, obligatoire”, prend-il les élément»'’ bur les re- 
‘ Us Français ont fait, de dures éoo-i P*tre* d’état civil? Sur l.»s tables 
le» dans i»‘ur poursuite de 1 absolu. ‘ju recensement quinquennal? Que 
et il» commencent A moins croire aux;”»' changements survenus dan» la 
solutions définitives. Nous nous som- l*»Pulation d une ville, d un quartier 
me» proposé de rechercher et bien «u» quelques année» ! Et oue de- 
déflnir l»*s conditions auxquelles, dans '’••r.n.-nt les enfants qui chaînent 
U Franc» d’aujourd’hui, l’école pn- de résidence en cour* d'année .’ Rien 
maire devra de répondre A son objet ^ **} prévu pour le» faire suivTe 
(1)# l'arlerona-nous des commiesion» sco-

Âinsi dégagé de l'absolutisme d«‘ lores'’ Choisis parmi le» conseillers 
théories révolutionnaires. M. Du municipaux, leurs membre* sont des 
f renne étudie «*a toute lo'auté le pro-!*’11* Qui songent A ne pa* mécon-! 
blême de l’école primaire «*n France tenter leur* électeurs, désignés j>ar 
Il traite «uoc<‘ssivementde r“écol© uni,préf«*t, il» ont toute» chance* de 
que", des diver* ’ ordres et degré* manquer d aucune des qualité»
«'enseignement, de» ‘‘pnigrarames de ; du politicien au petit pied 
l'école primaire", de D'organisation ; Aussi bien, calmons n*notre poul».

début d'une période critique. 
Il faut que les forces soient 
soutenues, que le corps soit 
bien nourri.

L’Emulsion Scott

de renseignement primaire, etc., etc.' * ° n ^ I*4* au pr«V«»nt qu il con- 
Au cour» de ce dernier chapitre, il vient ci énoncer ce* propositions n.é- 
parie de l 'obligation scolaire” en, logiquement enchaînée*: c',*st 
homme d’expérience, en observateur ■ a»1 conditionnel. !>•» chose* scrai»*nt , 
impartial ainsi, si elle» étaient. Mais elles ne |

Comme la question do l’oblifation
scolaire »o p<*»era probablement do, r —
nouveau chez nous dar.» un avenir*
j>lu» ou moins rapproché, nous ^ | I IU
croyons , dan* F intérêt public, deviûr ( L F^WIKâ* Ivlwlu
reproduire ici «n entier l’opinion
d»* M. Dufmine «ur la valour pra- A quarante ans les hommes
tique d»* la loi d’instruction obliga- l j femme»; ae trouvent an i« .ire qui exi t»* en France depuis *^5 femmes SC iroUYCm au
1882. ‘ “ ‘

Citons d'abord, d'après M. Du- 
frenne, le texte do la loi française 
«ur l’obligation scolaire:

a) De l’obligalion scolaire 
‘‘Tout enfant doit recevoir, de six 

A treize an» au moins, l’instruction 
primaire, m»it dan* «i famille, »<»it 
«lans um» classe primaire de Ivcée ou 
do Collège, soit dans une école com
munale ou dans uno école privée . • *j -i
N'u* jK»in« d’amende prononcé»* j*ar est un tonique qui aidera mervcil-
le juge de paix contre les parents. Jeusement le* personne* à Page 
tuteur» ™ iir'“j;r',nr-r" h"'ior Ell« nourrit, fortifie et corn-
h claire, notamment en employant bat perte journalière des 
ÎX.^r d.lorce*. L’emultion Scott
v .Tonté r»*<'onnue, sou- p#*ine d.* d»- vous aider à rester robuste. ' J; 
chéanec pronon.'é*» contre 1» ' parent' s«a» a To«r>»«to. o»t, it-i;
ou tut» 1rs dans le» formes légal.*»
D*s mair*-. préft t^ »'t av nts d» 
la force publique, les administrateur* | 
de ren*»*ienem»*nt primaire, les ins
pecteur* du travail peuvent intenter J 
de* actions au sujet de la non fré-' 
quentatiou Polaire (2l.**

Ainsi muni du flambeau de 1 obli
gation scolaire. M. Dufrenue pro
jette une vive lumière sur la loi «le 
contraint© que réclament certains 
des nAtre». Suivons l'auteur français 
dans sa course réfléchie à travers le 
dédale compliqué de la loi d obli
gati» >n scolaire, et faisons notre pro
fit de se» constatations honnêtes et 
franehe* et d«» ses sage* avis:

“I ne loi n'est ;ia» un recueil d'o
bligation» morales, et lorsqu'elle 
]rl inscrit, elle pose les prémisses 
dont elle tirera comme conséquence* 
un exposé des peines qui attendent 
les délinquant*. Nou* ne trouvons 
pa» mauvais que la loi du 2S mare 
1882 ait entendu rappeler au père 
de famille *«>n 'devoir ' d’envoyer 
scs enfants » l'école, mat» nous ne 
jouvons nous empêcher de consta
ter qu’elle n a pas réussi A l'y obli
ger. Et pourtant, «le quelle redouta
ble paperas»«rte. de quelles solen
nelles séances de commissions, de

GUERISON RAPIDE 
DU CATARRHE

PAR L’ANTISEPSIE COMPLETE DES VOIES 

RESPIRATOIRES AU MOYEN DES

CRESOBENE
Capsules

Pour guérir votre catarrhe, brisez deux Cap
sules Crésobène dans votre mouchoir, trois fois 
par jour, et respirez de temps en temps durant la 
journée.

Les CRESOBENE, composées de produits 
balsamiques, antiseptiques, volatils, imprègnent 
de leurs bienfaisantes vapeurs tout l'appareil res
piratoire et. prises à l'intérieur, elles guérissent
les LARYNGITES, BRONCHITES AIGUES ou 
CHRONIQUES, enfin toutes les TOUX quelque 
rebelles qu elles soient et toutes les affections des 
voies respiratoires.

Pour prévenir et guérir la grippe, elles sont 
sans égales.

F.n vente chez ton* 1**» marchands d© remède* ou envoyée* 
par la poste, sur réception du prix, 50* la Ixiît©, S2.50 six boîte».

('«impagrie des CAPSULES CRESOBENE. 272 rue St-Denis. 
Montréal.

Faite* en fort© que la "Dande- 
rine” vous saine le* cheveux et en 
double la beauté. Il von* e»t ftossi- 
ble d'avoir un lot de long* cheveux 
épais fort* et lustrés. Ne vous le* 
gardez pas sans \ i©, ran *, en filasse . 
et flétris Hendez-l.Mir D ur couh ur, | 
leur vigiteur et leur vitalité 

Procurez-vou» à la pharmacie ou 
au coi!)f loir d'artioh * de toilette 
une Inuit* ill© «le A5 sou* de déli- 
eieus»* “Danderine” pour vous ra- 
fraVhir 1«* cuir eh<*\« lu. fair» <** w-r 
le* pelliealfF et la chut© de* che-. 
veux. Vos ©.beveux ont lM‘*oin de ©e 1 
t»»nique stimulant pour reprendre 
leur > le, leur couleur, leur splen
deur et leur abondance — Dêfê- 
chez-vou*!

LES CORS LEVENT
AVEC LES DOIGTS

San* une rosée de mal et au prix 
de quelque* sou*.

n

i

m

Vous ail» z rire 
Applique/ quel
que* goutt»»» « t 
enlevez tout de 
suite !«■* core dou- 
loureux et »»»nsi- 
ble*. l'a» d»* mal. 
Oui. c'est magi
que!

Q)

1 ) Pierre Dufrenne. inspecteur de
rEnreignement primaire. La Ré
forme dcl’Kcole iTimaire Nouvelle 
Librairie nationale. 3 Place du Pan
théon, Paris, octobre 1919.

(1 La Réforma de U Ecole Pri
maire, p. M.

(2) La Réforme de VEcole Pri
maire. p. 186.

’arôme odoriférante 
et de qualité 

suprême est le

Il suffit do quelque» sous pour 
acheter chez !«• pharmacu*n un»* mi
nuscule bouteille de Frectone magi
que. Appliques quelqu»*» gou tto* de 
Freezoru* sur un cor tendre, doulou
reux ou sur une callosité. A l’instant 
(«e cor ou callosité nuisible e»***© de 
faire mal. ©t il ne tarde guère avant 
que vous l’enleviez, racin»' et tout, 
sans la moindre douleur, •■©nsihilité 
ou irritation. Ce* petite» bouteille» 

j «le Freer.OIM en contiennent juste 
i aneez pour vous débarrasser le* 

pie<i* ou tou* le» cor* dure, cors 
' mou», core entre le* orteils et les cal- j 
| Imité* A la plant© de* pied*. Si faej- 
I le! Si simple! Pourquoi attendre ? 1 
Pas de camouflage!

UNE JOURNEE
d e

CHAUSSURES
Ceux-là qui choisiront la journée de jeudi le 25 mars pour 

acheter leurs chaussures, auront lfavan tage d’un échelle de prix, en 
dehors de la conception des détailleurs, des marchands de gros ou 
des manufacturiers eux-mêmes.

Pourquoi ne pas profiter d’une occasion aussi propice ?
Voyez notre liste et faites votre choix.

Le 25 mars, jeudi est une journée bienfaisante

SOULIERS en K id noir,
la«é>. talon D*uis AV. 
forme pointue. d»»r- 
ni©r modèle pour da
rn**». Vente régulière, 
$7.UU pour......

5.49
BOTTINES . n \ .*a : tan

tige haute, talon haut, 
g»x>d-y©ar *»lt, pour 
damo», $10 00,
pour .

7.98

SOULIERS en kid gris.
talon haut ou ha» {xmr 
dames, d«imi»*r mo- 
dèl«* Prix régulier, 
$tj 00 pour............

4.65
ESCARPINS en kid 

gris sable, uni. talon 
haut p»»ur dame» , 
90.01) pour.

4.49
Soldes de lignes de Soldes de ligne* de 

BOTTINES 2, 2 1-2,
3, jiour «lame» talon 
haut ou bas. A dé- 
barrasser . . .

2.99
BOTTINES i b,x kit

solid©» en cuir, S. 9, 
Î0. 10 1-2. ix»ur gar
çons Rpé'’i;il

2.19
BOTTINES en xoau. 

K»x calf, solide. 8. 9. 
10 et 10 1-2 pour gar
çon*. Spécial

2.69
BOTTINES brun*-» 

(blucher aolldes en 
cuu- 8 A 10 1-2 pour 
hommes. spé
cial...........

3.29

BOTTINES
sen»eil»*» Neolin. talon 
militaire pour dame», 
S-'* ts) p«>ur......

5.98
BOTTINES . \ n

box « alf -olide en cui 
II, 12, 13. p.»ur gar 
çon». $3.50 pour

2.99
BOTTINES ©n

m«lle» huiié**^. talon 
caoutchouc à l’éprvli
ve d» l'eau. |M»intur«* 
jKiur h«mim« '. 910.00 
IX'ur..............

8.99
BOTTINES en kid noir, 

forme classique, trè* 
chic 3 à 7. pour en
fant» Spécial ..

1.98

SOULIERS en kid noir
“escarpin»” avec cour
roie», talon militaire 
|iour dame». Régul ier 
9t> OOpour....................

3.19
SOULIERS lacé . n kid

gri» sable, talon haut, 
forme pointue, tous l«*s 
p.’int* pour dames, 
iT.OOpoiir .: .

5.49
BOTTINES -n veau dé

poli. tige haute, talon 
ba- 11, 12, 13. 1. 2. 
pour fillettes, $! 00, 
pour................

4.49
BOTTINES ©n v.

box oalf. S .ü,!.*» 1 à 5 
pour garçons. Si»é*

3.29
BOTTINES brui - se

melle» huilé*-, riod- 
year wait, pour hom- 
iu< . A'» tê) pour

8.98
BOTTINES brune- la

cé©» ou lioutonnées, 
4 A 7 p<»ur enfants. 
Spécial

1.19

SOLDES de LION ES
en fcuèdo gri* ou kid 
gris, quelque* pointu
re* }>our dames» 910-(AI 
à 912.00 pour .........

6.98
BOTTINES en veau.

noir, tige haut©, talon

pour 0<i

5.98
BOTTINES en veau

brun, tige haute, talon 
bas, 11. 12. 13. i, 2,
pour fillette . A', 5Q.
pour............ . .........

3.89
BOTTINES pour hom

me», solde- de ligne* 
kx»-’ ou Kan» setljellM* 
N.-oîin. pour flair. 
Spécial. . .. ........ ..

5.29
BOTTINES ©n xeou

velours, formes poin
tu»*» good-year watt, 
7 à 10 jKiur homme», 
90 (K) pour...... ..............

6.98
Sold** de ligne*, 

BOTTINES lacée* ,u
houPumées noir < *u 
br: :e 3 A 7. pour en
fant. Spécial...............

1.49
4tee

ST-ROCH

BRIER à cordes à semelle unie

Le* exhibits de meu
bles chez Jelien c’est 
épatant* c’est quelque 
chose de splendide 
grandiose et instructif. 
De plus l’on vous remet 
à titre gracieux un billet 
d’admission aux grandes 
soirées dramatiques et 
musicales que donnera 
l’Union Dramatique de 
Québec, les 7 et 8 avril 
prochain*

Ne manquez pas cela.

MACDONALD
nrp^ I

d|lllullllllliilmi!iiiik,.,ll/Üilbikk;MET ZOC
millMIÜIÜÜIdilIlIlflilK

H.-C. FORTIER Agent Vendeur, Montreal

A la
ha»r eur

THE MAPLE LEAF RUBBER CO..
LIMITED. MONTRi AL

antidérapants
Le* Pn*u* Maple Leaf r» pondent à tou* le* besoin* : il* résistant 
à un dur usaffe, il* permettent A la voiture de rouler confortable
ment. Le prix auquel on le* vend représente le prix de revient 
auquel s'ajoutent les frai* d'emmagasinage et un modeste profit.

e succès du Pneu Maple Leaf est remarquable sa vogue résulte 
de ses qualités, de «a fabrication aoignée, dea matières premières 
de tout premier ordre qui entrent dans sa fabrication et du bon 
uaage qu'il fait à qui l'achète.

La cordiale réception faite aux pneus de tissu le* Pneus Maple 
Leaf à semelle unie et les antidérapant* qui se vendent au même 
pria noua encourafe è lancer sur le marché le Pneu Maple Leaf 
k cordes qui constitue le dernier m >t en fait de pneu*.

depq5Æbai£es A EUO. JULIEN & CIE LiniTEE '20° r¥1lst™lli,:r

35996362
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LA LIGUE DES 
LOCATAIRES 

SE DEVELOPPE
Une nouvelle section d<* cette 

ligue est formée dans le 
quartier Montcalm Bel
le assemblée hier soir

ion lywatii-»»** <!»•
« tmui Uur u-i hu t rr

la t.ll». dit ‘‘Quflw** 
L'urlinif Club" nu- F’rjtm-r A eutlu 

Qui fut d#«« |»!u>- mtAthnhuq- 
tr* et «i*» plu«* anf»-, un**
aow *ll« a tt A forint . <
fu r|uart,#*r -, .
i*«g..uU r h ||4.. ,1. • h ,i#.
»S-.iuu\«-ur. #n f<irmation

LVa^tubl^r fut pr* -id»'-. i,ur .\! 
A. ^uxiiian. et i*>- priocipaux <»ra- 

qui \ |M>r*«/«n» 1h imwo1«< fu-
«ut fi Dr N i.i. au **i NI M* . 
teuf, lea<|tieiH furent teur A tour 
r*

l*i Dr \<i< ■ iu, m [fnr; t *'M ;»r, 
likr lieu. trapu «!«• U quation <!♦«•

< ■ ! i ipiuiral. .i <
K»rrnn»' o«tt«- id* , avait fit 6 hlén
Ui< llk vAr 1H 1 f!*»Mil»f4 < "mri:#.;- 
te, «h couxlt/* «lu I*n»ur»' « rivi.m»* «*t ’ 
tuiruA «>rifutiiAat|onA •{<< rett* vjlU- II]
lt tlt«n oonn**rrt v,, a , l,. k\ «» ( rnt
te# air»-mente ‘l ••fini «!«■# Ii*i,ni'. «. 
out«•«, et il «lit qu'il n« \<>yait j»n« 
Xourquoi le itom v erm-rnent r« avait 
>»- approu* 1*1 <i«* la n/'m« munière i* 

«le# It«4f«'Trient# «•♦•lui
le* bonm#« rout« # Dana «on o|Hnkrn 
a qoe#t «in «le# lotc^men (.« »>>i «i‘une 
»! * grande i iq ..’•f an-vitale pour 
a ramé et le N«<*n /1 n- «i»* la oommu-

nantd qua eelU «1**# honnea route- 
Il parla auiMrt «le r**inprunt par le 

ffOUvan»mM|t fAtléral p«»ur la «#na- 
tnictUm d«- maiams, et la forinati<»n 

j d'un ««oiuité «i#* ioifernatita ou un» 
I r«»iniuia«ion, pour «•ntr**pr»*ndre la 
«•onstmation de mai*H/n« et loge
ment# #alul»re# en eouformitS avec la

i !>4.
Kn ternnuant, le I rr Nail«-au ap

puya on \kgoureux. rur la né
> e^ité de faire de» toi# p«»ur ta o<m*- 
truetum de rnai«oi « a*l^<4uaU'# et #a 

' lubre# dar « U >||U< «b* Quét»ee. U 
.a/*uta «^u'il l'expliquai diftn-ileriietit 
itourquoi ehaqu»' Ue'aiaire r«e «’onrd- 

1 lirait pa« immAdiaU'inent dan# l'Ae- 
' Mjriation. alter .lu que char un |»eut 
«n r«‘tir«r l« « («lu# giaïui# a\ari’iqf»*# 

M l{«'a«le, qui fut le nooond ««râleur 
| étudiant le# rond i turn# prétterito# pa 

t«»ut le l>«»minion. dit que ce# r#iH.,n* 
i ju#tiflaioiif ainpieu,«tit rexiMtcnce d*u- 

ne toile .«rganiMat ion. et que l'on «Je- 
1 ait fair»* tout «»e qui était en notre poa- 
I nid# |««>ur travailler à la t«orm* entente

LA RECHERCHE 
DES CRIMINELS

Sou* dev on*
ppetnei
dit-il, |»our r»*le\».r 1% #i-

' luatum ici à Qiiél»ec, hâtir «I»*# maison*
! plu# «Je ma («on# encore plu# «Je niai- 

xin# f n de# prerrii<*r# plaît# de n««tr<* 
prograinme <‘on>i#te, tout «Tabor.!. & 
augmenter «le jour en jour le nombre 
d»-* membre# dan# l'AtMM'iatum.

t’e qu«« iiou# vouloii». et ce «lui 
I c«,rTe*<t»«.u«l aux vomix «le f«»u* !♦•# 
in* inbre# do I A!*.#«»«• iat om «''««at 1
Itéuiudre la question «!*•# l*»g«-m**rit- 

Mettre en 'ig»*ur I*- statut# d* 
l'A»N4«4'iation d«*# l-«c«taire# d 1(A- 
dutr» la taxe per capita 4 Réduire 
|a dette civique (*er «-apita. T> A*- 
Kur«r une aflmm^itrat ion civique 
«aine « t Juinnéte.

M Read termina par qu* lqu« * 
rn«>t# «liaant l'espoir qu'ii avait de 
\ oif rA«t#oeiation «le» locataire# #♦• 
<levelo|>I>ar et prendre «Je jour en
J ««U r de nouvelle# force*

l'Iuxieur# autr*s orateur# a«irc##é- 
r*nt la par*-'*. MM McQuatie 
Ue««rgf. t raig et < K ('legg Apre#

Du forreapondant du '‘Soleil" 
Ran#, l'n «*rime \ «#«et d’étre «'««m- 

mi« I**# v «» i * i n# «mt ««liter «du |»*n 
«lant la nuit «I*#» cri», la «‘.bute «l'un 
©orpa la» police, appelée, découvre 
la victim#» au milieu de i'apj<arte- 
meui aa<'<agé. Nul n'a vu le coupa
ble l’«u«]uéte ne fournit aucune in- 
dicatûm. H«ir «pielle pt«te partir? 
Mai#, sur 1«» aol, on «lie*«emo '<« tra- 
oe« «Je la lutte : aux paa de la vio 
time ##» mêk'nt ©eus «lu meurtrier. 
Sur la fracturé**, r empreinte a*«
v«»Jt «le# prenaiona qui l'ont arraché 
«l«* #«*«. gond# l'n meuble a gardé 
un»* marque *anglante où ne déchif
fre la précieuae #ig7iafur*« «1##» lign#e 
«ligitab*# Dan# I»* foyer, un papier 
calciné #e retmuxe. Sou» un ««ngb* du 
mort, on découvre un cheveu arra
ché; #ur sa main, la morsure de l a- 
gren*Mir Dan# la f»*»u##i«r« d'une
«•«mimode. un coude #'e»«t appuyé, et 
le «b-Hein «rune ét<iffe #i’y retrouve. 
VoiIA l«*# témoin# sûrs et muets, «htux 
«pu ne meutt-nt ni ne trom|*«<nt em- 
preintf-N .lignai**# t mrt-r «i«* |*h*. inor- 
•ur»*a de «lents, <i«M‘umeTits car lion i- 
•#•# «jiji se lisent, form»?# «IVeitiis »*f- 
fraz-teurs, débris «le vé* men ta «m «Je 
chevelure. 11 n'<iit pas lM*#oin d'au-

l'ssM«mblée le# éb*'tion» eurent b*u. 
et Ips offieMaN pour la nouvelle h»*» 
twjn «lu quartier Montcalm, furent 

i n«*mmé«. «•«* nont M McOuadei 
l>réKi<l»*nt, MM J-A- (’u^auit, A

i M«»nt mignj', .1 Walker **t < '-K
!<'1«VK* membre* «lu comité d’orga 
m#at ion.

M J.-A- (luilbert, necrétaire, I) 
Nadeau et M. tJeorge < Yaig. délA* 
gué# généraux.

*res ténioumac*e> b* meurtrier a si- 
vné mm crune la voie est ouverte. 
Vienne l'ammlat ion imminente, le 
coupable #era confondu.

I>- principe e#t «velui-oi il est im-

rMsible à un homme d agir avec 
nt#*n#ité que sup(>ose l'actfasn cri
minelle, #an» lai«»«r de* trace# de 

*on passage Ij# que#! ion est «Je 
’r«»uv**r le# tra«*e# et *1# navoir le# 
utiliaer K1W a>nt multiples et le 
côié paiMU^imant de «*ette chaa#** 
à l’hom/ne est précisément la varié
té d « découverte# et 1*obligation 
d'avoir l'eaprii toujours en éveil 
|i«.:ir #ai#ir en toute occasnm b? 
point utile qu'oB ne pouvait pré
voir.

la trace la plu# ordinaire, la meil
leure aussi, c,#*#t l'empreinte digi
tale fin m* («eut toucher un objet 
li**c, même a\««c de# mains qui 
viennent d être aiigneusernent la- 
vée«, sans y lai#aer la trace de* de#- 
*in# «jue fM»rte la face nalmairc Or, 
«•e# des«in» immuable# chez un même 
sujet, depuis la riai»*ance jusqu à la 
mort, #«• < t iff ère ru* lent plu# entre eux 
que ne différent !«*# visage# Il y a 
«l«a homme#, a«" ,>utiimés à ce# #or- 
te» de rc-herche#, qui d«kx>uvrant 
sur un objet une trace digital»', di- 
***nt h «*oup HÛr: ‘‘(’est un tel', 
comme en voyant une photographie, 
on nomme une («ereinue reconnue. 
1#*# arrestations opéré#*# grft.'e aux 
empreintM ne *e comptent plu#. Kn 
vain, h-* malfaiteur* cherchent à, 
parer .«* danger Mettre «le* gant# 
» *t une protection |#*u efficace. Pour 
«b g«*n* mal a«‘««oulumé* h ce lux«-, 
uu t.<l vf-Ument est une terrible 
gêne, lorsqu'il faut opérer #an# lu- 
micre, dans «le* lieux mal connus, 
où la flne*«e «lu tact doit (suppléer 
aux yeux, sans eompter «jue la ru«le

fymnaHtitjue d«* l'effraction ou «le 
escalade met h nmi 1<*m tissus le* 
plus résistant#. Que «Je crime» com

mencés a\«*c «b*# gants s'achèvent 
avec <h«# mitaines!

Kt o'est au moment délient où il

faut agir centre un coffre-f.irt r»Vi#- 
tant ou lutter avee une ***rrure diffi- 
ci!#*. que !*■ gant déchiré «»u rejeté. 
I»** trac»«« vont se multipliant sur le 
inégal «mi le bois jsdi Knhn. et e'est 
la pim diigrAc*. lea gant* !«** plus 
• 11*1» ne »*«nt i»as un emp*chern«»nt 
à l'appantiou «le la dangereu*. ^rn- 
prsînte la» lab«>rat<qre «le prdic* 
compte à #«»n actif la («rise d'un 
voleur «le bouteille* qui opéra 
ganté «lans un café et «iont Im em- 
|*mint«»# furent—non #an» [Hime. je 
le reconna.1»- révélée# et id*«nnfié*-s 
Kt le cas e»t loin «l'étre unique 

Parfois l'euifreinte est ni mnue 
qu’on ne saurait l'utibscr Quel«ii.ei> 
lign««* br«Hiillée# î»ar de» #ur«'liarge>«. 
apparaiasent difficilement, malgré l«»a 
colorants et le# artihce# d'é**h«iriige 
Il r***te la reas«»ur«*e d’un examen au 
microscope, qui fait découvre l’»m- 
|tt»rccpt ible trace «le# ix*<r«««, eux- 
fiiême* »i variable# «le forme et #i 

I caractéristiques, uu’avee J «,u 3 mi- 
lunètras carrés d’empreinte, il e#t 

! («ossjble de reconnaître un criminel
S'il n'y a pas de trace digit nie*, il 

I ne faut pas cr«»ire que l'enquêteur 
,*oit pris au dépourvu. I>«*# source* 
. I»*# plu* imprévues peut lui venir 
lia lumière, tin trouve un mort 
|dans la campagn»*. un «mut««au planté 

«lari* 1« c«eur. Ceux qui le «lécou- 
j vrent, plus soucieux «le porter #e- 
i c«»ur* «|ue «le ménager le# indu****
. piétinant #i bien le terrain que nulle 
I trace de pa.» ne lient plus #© lire 
■ I>es rt#*hercho#. «l'autre («art, n'a- 
j Imutisnent à rien. Quivlque# jour# 
.plu» tar«1. dan* un lot «le \aga- 
I bond# rAdés par une ronde, un «Tio- 
mineau arrive au lalM»ratoir«*. I ne 

’rnaculature sanglante «le #a veste 
attire 1 att«*ntion. Sur sa ruan'*h«* on 

j voit un de «•«♦* grains ail*V< o«»mme 
• en ont le# j*i*s**nlits. Mai* <*e n'c#t 

(M»iut une graine aussi banale. L’exa- 
m«*n micfyvsoopinue fait reconnaître 
line o«»m(»o*ée relativement rare dont 
une touffe était à «leux pa# du ca
davre et d«>nt le fruit porté par le

vent e*t venu •«’accrocber au vête
ment <!• ! agr*e«eur (am«iant la lutta.
< e détail, d'apparence infime, ré
sout 1» problème; 1 assassin est
pu#

Moins «ju'un «lébri# végétal («eut 
suffire la (M>us«lèr» Qu «St-ce que 
la x>ou*«'ière. sinon les trace# accu- 
mulé*.* «le tout c# que nous frMon*,| 
de tout ce qui nous entoure. LM| 
poussière dont noua sommet por
teur», c'est le# témoin» de chacun 
de nos geste*. Sur la blouse d'un 
meunier on trouve de la farine, sur 
«•elle «l'un maçon du piètre; #ur la 
r«<!ingot* d’u:' érudit, l'émiettement 
des livre# feuilleté#.

Dans la chambre où gît la victime, 
le meurtrier a ban dore »a veste 
L’expert #’en empare, l'enferme dans 
un *ac de papier, la bat longuement 
nuis recueille le» poussière» accumu
lées au fond «iusac. 1a» microscope y 
ducerne abondance de niinuttcules 
m oripeaux «b* b,»is ; le eou|>able e#t 
«Jonc menuisier ou charpentier. Mai# 
on trouve au*a#t quantité de («etit# 
fragments «le «vdle. C'est done l'hy- 
pothèse «lu menuisier qui est la bon- 
ru* 1-e j«»ur même, le criminel e#t 
«lécouvert. C’est par la même mé- 
thode que le br*»##age cb»# manche* 
trahit b* faux-monnayear en livrant 
le# (Kxissièr*** métallique# d«»nt l'ana- 
lys*. corr» *i»md A cel!«( de* pièeea fa
briqué*»#

Sherlock Holme# découvre b*# vo
leurs t«ar l'examon «le* taches de 
bouc. Nléthode excelleote, hors mé- 
m* «b*# r«>nian# anglais, «»t qui, dan# 
la réalité, donne les plu# heureux ré
sultat#. l'n vol «et commit dan* un 
moulin. I.a victim** a«*ou#e un voisin 
«(ui i»rf‘s*4*i»te uu alibi. On examine 
aussitôt le# chaussure* «lu suspect. 
‘*«>u* la semelle, entre deux couch»** 
do houe desséchée qui représentent 
l’aller et le retour, eut un«t mince 
t ran' fie de poussière blanche, mélan
ge «1« farine «*t de s«»n. L'alibi ont 
eontrouvé et la reuve bien pré#

d'être faite
D'autre# fou, U*s trace# les plu» 

divsrse# mènent à la vérité l’n vo
leur. son travail accompli. #aute par 
la fenêtre, tombe sur le# genoux, 
laissant d«# empreinte» dans la w*rre 
molle. Mais >1 porte un pantalon «le 
velours à côtes, dont une jambe est 

ée *\ec du \el<»urs à côte# plu# 
large# L* geniiarmene rafle tous les 
vagabond* porteurs de pantalons de 
velours. Cne heure après, le coupable 
est identifié par se* racconuuoiiage#

Je ne parle paa des trace# de 
pied, de celle# qui fréquente# main
tenant, de# talonnettes de caout
chouc, mais peut-être s’attend-on 
moins h voir les traces des dents 
résoudre le problème criminel.

Des ramins ««rganisent le pillage 
d'une pâtisserie. L'un d’eux, qui 
a le goût raffiné, rejette «somme in
suffisamment délicats de* gâteaux 
entamés. I^e lendemain, les ••nquê- 
tcurs prenent a»in de recueillir i»*# 
tartelettes mordu**#. Dans de U 
crèm»» aux marrons, le# tiwes sont 
nettes: des incisives de jeune loup 
avec de curieuse cannelure* verti
cal**#. thi moule avec de la cire è 
modeler le* dents des gamin* du 
voisinage. Sans nulle difficulté, le 
pillard est r«*<v>nnii.

Je ne saurai» énumérer le» ordre» 
de faits où l’enquête peut encore 
tn>uver »«*i» indice*. Un cheveu dira 
'l’indentité de celui qui l'a pe’-du, 
son â^C; les «iates auxqueU«vs il a 
fait nsité au coiffeur; un cachet de 
«ire fera voir ai i « ffrai'tion d’une 
lettre a eu lieu au départ ou à l'ar
rivée; quelques ni ill sgram m**# de 
cendre «létermineront le tabac que 
fumait le criminel; U* nœud d’une 
ficelle dira la profession du coupa
ble; un mot sur la mura’lle «lotinera 
la taille «le celui qui l’a tracé, in- 
«liquera s'il est «iroitier, s’il e#t 
myope. Kt quelle que soit l’expé
rience d.* l’enrjuêU'ur, il doit s'at
tendre. dans chaque affaire. À trou
ver des preuv«*s «l’une sorte nou-

Dors mon enfant
(Basal pour le ‘'Kol•il’, i

J,'écho du soir se fait enten«lre.
Au l«>in, dans le bois, parfumé 
("est l'heure où l'ange va d«*sc©ndr*. 
Car, l’astre au ciel est allumé.
Kn *<*couant #es ailes blanches, 
l.e l«ol envoyé du B«m Dieu.
Comme l’oiseau du haut de# branche». 
T'invite à fermer t«# beaux yeux.

Dors, mon enfant, l’ange dam l'ombre 
Sourit à ton rêve, si l*eau'
Kt quand la nuit deviendra sombre 
Il sera prê# de ton bercoaa.

Dors, mon enfant, la brise chante 
Kn berçant le rameau en fleur.
Et, du ciel, l'étoile brillante 
Met l’espérance au fond du coeur. 
Jeutemls, là-bas, un «loux murmur*- 
C'est la voix du petit ruisseau 

ui. serpentant dans la verdure, 
hante pour endormir l’oiseau.8

Dors, mon enfant, l'ange dan» l'ombre 
Kourit à ton rêve, si beau!
Kt quand la nuit d«)\*en«ir& sombre 
11 sera près de Ion l»er«*«*au.

D K8FE UIL LE S

, UN PROCFDF PRATIQUF. D’FN- 
LEVEMENT DE ROUILLE

l^a gome A effaoir l’encre e-» 
particulièrement efficace pour l’en- 

, lèvement complet «le U rouille aur 
; des surface# raétalli*iu«>« qui ne sont 
pas encore profondément atteinte» 

'♦■lie n«* détériore nullement, du r*st.
I le métal sous-jac«mt-

vellc dont il devra savoir tirer pa* 
ti. .

Docteur ED. LOCARD 
fiir^teur du ÏAbor»toire «le P«>li«-. 

technique de Lyon.

LE WILLYS KNIGHT 
MODELE 20 EST ADMIRE 

DE TOUS LES VISITEURS
LE MOTEUR MHT VALVE A MANCHE

Le moteur Kni(Kt valve A manche tire son nom de son inventeur, 
Chs-Y. Knight. Ce moteur diffère de# modèles ordinaires actuellement 
•n usage. Au lieu d'être à valves à clapet bruyantes, soulevées par les 
coups de cames en acier, et retombant sou# la poussée de forts res
sorts, il est muni de valves à COULISSE deux manches de forme 
cylindrique qui glissent silencieusement de ha# en haut entre la paroi 
du cylindre et le piston, l'une travaillant en-dedans de l'autre. Dana 
cea manche# les portes, ou ouvertures, correspondent l'une avec l'autre 
et ave* les orifices du cylindre à intervalles voulus, ce qui forme de la 
sorte de grands passages sans aucune obstruction pour l'entrée ou la 
sortie dea gaz. Ce sont les valves è manche qui donnent au moteur 
Knight lea importants avantages suivants:

Il s'améliore avec l'usage
Il est plu» fort
Il est plus flexible
Il est ailentieux et il le reste
Il est simple exempt de complications
Il n'a pas besoin d'ajustage
Il est économique

SPECIFIC ETIONS

WILLYS KNIGHT—MODELE 20
Moteur type Knight pas de valves 4 cylindres 40 H P.
118 pc# d’empattement pesanteur 3<‘tW)
Refroidissement t her mo-siphon, capacité 51 gallons.
Alimentation mécanique combinée avec lubrification par éclabous

sement.
Accumulateur et allumage distributeur A arrêt automatique.
Démarrage et éclairage A 2 unités, commande Bendix sur le moteur 

à démarrage.
Embrayage A simple plaque sèche.
Conduite Hotchkiss double joint universel
Grands coussinets annulaire» A billes, A rouleaux et en bronze 

dans la transmission.
Transmission en bloc avec le moteur.
Engrenage» de direction A biseau spirale.
Cousaineta Timken ajustables dans les roues d’avant et les pivots 

de conduite
Conduite irréversible A vis aans fin et engrenages en acier durci 

et ajustables. Vis sans fin montée sur coussinets Timken ajustablee.
Tambours des freins extra grands freins ajustables et vif».
Ressorts semi-elliptique» surbaissés à l'arrière faits d’acier au 

vanadium chromé muni de dés A ressort pour en empêcher l'usure 
de longueur exceptionnelle pour assouplir la marche.

Pneus A corde# 33 x 4 porte-pneu double de dessin upécial.
Ailes A pleine couronne carrosserie, capot et tablier A blet d'air, 

avec coupe-vent A ventilation incliné.
Ailes et châssis finis émail noir cuit dur Carrosserie bleu royal 

Tou» les rideaux s'ouvrent avec les porte» capitonnage de cuir naturel 
à long grain frappé A la main sur des ressorts A coussin 
Marshall Grand compartiment pour les outils dans le plancher 
du tonneau Motomètre Pompe mécanique pour gonfler le# pneus 
actionnée par les engrenages de transmission Serrure de sûreté sur la 
transmission.

C’EST IMMENSE
C’EST MAGNIFIQUE

C’EST GRANDIOSE

Trc* intéressant d cxntru- 
mincr en outre :

l.OVERLAND-QUATRE 
Il CLEVELAND-SIX 
Il CHANDLER-SIX U

roi des cvlindres 6.
L'OIJ >-\h >B!1 E-HUII . 
LT I ILS CAMIONS 
DI NB Y. KEI l 't 

SPRING! !LLX>.
Bethlehem, Oldsmobile 

Lconomv.
BICYCLL.S

etc.
GLNPRON

C’est la plus Grande Exposition de Meubles 
que nous avions encore vue à Québec
Voilà quelques-unes des exclamations qufil nous a été donné d’entendre des 

centaines et centaines de personnes qui depuis Vouverture de cette gigantesque expo
sition ont visité nos si vastes planchers.

FIGUREZ-VOUS DONC
3000 pieds d« plancher aicluslvamant consacrés à l'éta

lage de# plus somptueux mobiliers que l'industrie ait encore 
produits.

C'est IA que l'on peut à volonté admirer les ligne# gra
cieuses des merveilleux styles de périodes.

WILLIAM «k MARY—QUEENE-ANNE—LOUIS XVI—CO
LONIAL HEPPLEWHITE ADAM. etc. C’eet A cette expoeition

3ue les jeunes couples heureux qui sous peu uniront leur 
estlnée verront les vrais mobilier# qu'il» souhaitent pour 

leur prochain foyer.

A TOUS LES VISITEURS GRATUITEMENT
Sera donnée une carta d'admiaeion à une dee grandee 

eoiréee dramatiquee at musicalee qui saront données per

L’UNION DRAMATIQUE DE QUEBEC,

le 7 avril -Salle dee Chevaliers de Colomb 
le 8 avril—Académie Jacques-Cartier.

C’EST GRATIS.

ENTREE SALON D’AUTOS
1200 rue St-Vallier 1228-1232 rue St-Vallier, Québec

Remarquez bien l’Entrée Principale est
1228-32 RUE ST-VALLIER

Au Departement des Meubles
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A LEVIS
App«U d’ambulartc*

l 'ambuUce* de M. l*nl Kortier 
% ét4 appeU hier apr<hi-in)di pour 
irtn*porter à î'Hôtel-Diru de 
<«ufhunt de» âèrret, Mlle lkr^voet, 
ilîe de M. C.-A- I*révo«t, bijoutier 
C6t« du Lévis

La même *mhul*ncc a éU appelée 
•lier MVft9*4nidi. pour irarwporter à 
l’Hétel-Dleu de Lévis. soulTnuit des 
tièvres. Mme Kobert SimwKjn. qui 
demeure cher M. Oeo. Huchauan, 
me Oimmerciale,

Mort de M. Cal is te Lagece

Nous ar.^xs spprih avec regret la 
mort do M. <'auxte époux
4* dame Oeorgianna < #suvm arrivée 
s la résidence de son gendre, M 
V.ixule Sam son, rue Ht-Oeorgea. Lé- 
rts. I/O défunt âgé de t»f> ans. était 
autrefois de RuPamphile, Co. L’islet - 

■ «s funérailles ont eu lieu, co matin, 
ù l'église Notre-Dame. Nous présent 
’ons à la famille du regretté défuu 
nos plus sincères «x>ndoléances

Ln tramway hors de la vole

L’un des nouveaux tramways élec
triques de Lévis a sauté hors de la 
voie, ce malin, vers huit heures, en 
descendant la Côte Bégin. Le» qua 
tre roues du char roulèrent hors de 
la voie et le tramway \int s’arrêter 
à deux pieds d’un poteau. Les pas
sagers en furent quitte pour se ren
dre au bateau & pied et une demi- 
heure après ce déraillement le char 
fut replacé sur la voie et continua 
son service.

Mort de M. Pierre Roberge

Nous axons appris avec regret la 
mort de M. Pierrw Hob««rge, rentier, 
arrivée à «a résidence, à Sf-Jean- 
< hrysostôme. Le défunt était âgé 
de d2 ans. l*w funérailles ont eu lieu 
ce matin, à 9 heures, à l’église Ht-Da- 
• id et l'Inhumation a été faite au ci
metière St-Davld. Nous présentons â 
s famille en deuil nos plus cordiale* 
sympathies.

L’Hospice Gusy fermé su public

1a Kévde Mère Ht-Cyrille, supérieu
re de l'Hospice Gusy, à 8t-Joseph de 
f^évis, nous informe que d'ici nouvel 
rdre. le public ne sera pas admis â 

•ette communauté. Il ny s P** de 
maladie à l'Hospice Ouay. mai» on en 
est venu è cette dA-ldon, voi le grand. 
u mbre de maladies un peu partout 
afin d'assurer la protection du person
nel de la communauté.

Un constable ne ferait plus partie
de la police

On nous dit que l un des constables 
de Lévis ne fait plus partie de la force 
constabulaire depuis une couple de 
jours et qu’il a commencé à travailler 
â Québec. Il faut dire aussi que le «a- 
lairc payé aux hommes de police de 
Lévis n'est pas extraordinaire et que. 
vu le coût actuel de la vie, il faut un 
calcul et un talent vraiment oxtraor- 
•1 maire pour arriver à vivre à ce sa
laire.

Il paraît qu’une requête sera en- 
oyé au conseil «le Lévis pour lui de

mander de remercier de ses service* un 
con-stable qui d’après les requérants, 
ferait trop de zèle lorsqu’il est en de
voir. Il semble cependant qu’un cons
table en devoir ne peut jamais trop 
faire de zélé, car il travaillé alors dans 
les intérêts ds la ville.

traîner jusqu'à la porta et l’air le 
ranima.

La fourniture de l'aau au Manè
ge militaire

Mon filleul L’ALLEMAGNE ET J« t du hlesvig. A Copenhague les
■ p nAMITILI ADkr de I Kntente font aujour-

^ tr^ vivement grief à N! 
—------ ' hriwtenaeu. Dès sa premiere entre-

.. ^wwntvf « vin nvmmc au mono* •* menée# elUmen- ^ Moltkr Lnt-
L éehevin Mercier fait rapport que —- - - des avant le conflit mondial k«‘n communiqua le t*xte même de

le département de la milice * p*yé àl Le filleul vient d’avouer à son ------- 1 instruct ion présidentielle au rhef fu
la cité, la somme de fNOU pour la parrain qu’il cesse d’aller à l’érliM dianoeux que l’héroïque Bel- état ma^>r allemand
fourniture de l’eau au Ma:*^ Mill- parce quil n'est pas hypocrite et i ^ t>mide Danemark échappa. oon versa lions de Berlin, de
laire de Ldvi», pendant tes quatre qu’Ü ne veut pas faire les gestes 
dernières années. Le département re- ‘ d’un acte don' 
fuse de payer à la cité, la somme de sont absentes. 
fnOO.OO par année pour l'avenir. Le "Tu tiens
comité a décidé de demander LV)l).00 dirait sut w ,

•Ju^uw ,-.vw. r à Uiurtfev Hi'S™ Z?Cr U D‘Mm"rk »o«. «-uW», I». qu-, ,U. KM».. 
!» duKuplm*. Mj-ulte du drap^u Y,-«“ mwu irt MoUk-d»n, 1.» deu«u».
( oram« uujuurd hu. »«eno»! v»,., ^ du Uur.M,, et 1-

iirame i’»upro»rs ,,ZV, V —  . . 7  
en 1914. à la griffe aUsmanda. Te fut IMüh à mars 1907. il nous est

par année et pas un oentin de moins

Bienville ne prend plus d’eau de 
Lévis

Irène ment du tsar régnant .une ef-
L éehevin Mercier fait rapport an ; m’en aller, je déposa les armes 

comité que Bienville ne prend ' fai* la même chose 
plus 1 «au de Lévis depuis une qUin ter Non. d’abo.u. ... 
zame de jours, soit lorsque Lévis dut1 pas *ur le champ d« bataille. Nous 
mettre see pompe* a vapeur en mar- y somme* tout le temps U vie morale 
©he, lore de la dernière tempête. et religieuse en est un perpétuel et le
Le conseil réel.mers-t-il pour qnUt> no?B D6 P*«

dommages? nou* vouuona ou non. nous
' nous y battons, san» cesse. Aussi, non

que je ne vibre malheureusement plus : * , . 4 - , uxmei
à tous ifT-erui« im nrAtàrn : UDc “®nt* de dtKmments «ecret». pui- . .^ Sr': eè* eux archives du feu roi Kré.lérv fp, vabU> révolte communiste «le*

u annon

u VILlECIATURk A ATLANUCXIIY

sa parole
Mais autant que le 1 > a ne mari 

d«mt peu compter sur une aide mili
taire Immédiate «le l'Angleterre, au
tant le Danemark peut être assuré 
à supposer qu’il ait cherché plein»- 

ment défendre la neutralité que 
l'Angleterre, si elle lie sort pas vain 
eue de la ruerre. emploiera, à la 
couclnAon éventuelle de la paix, 
toute sou inrîuen«'« en faxeer du 
Danemark, «t prendra en suite 
toute garanties «'«•ntre une violation 
future de son territoire ”

l/ee alliés ont vainm cela est 
heureux pour le Danemark 

v “Courrier des Ktats-Cnis*')

KOMI CNELSEA
Atlantic City, N.-J.

Orrmpain umu as bloc an fl » la | rv 
rsan «laaa « sertlnn foshiunabU ds v Kelona Xou rhauilcve s coucher *»or heiM pr 
va |œu freAchneS «au «l" mert srrtmstre de 
presMg f»r«lra. «ni #t* CboSi frencals Prtvliseaa 4a gnU lies autos coi 
I arn »*n a«a traia, hmebuotca. Ou à l aaoSa

i -a. ▼Moareten a cirt
*4 soa

CARTES D'AFFAIRES
NOTAIk

Ti, ^ -lives au reu roi rrcien ..... v '
hose - '------11 - __rêcemment communiqués km P»v*sn» ru***»s En 1907, d an
’abor«l noni neUr.^Il psrlmner.t «lan«,is voir le recueil d»* 9^. dans la grande g
nn Juments étrangers No 57. “dr- la 'j*** ‘ Allemagne, qui re paierait
np d« bataille. Nous a- i*_* ^ de la terre française de toute

L'N MOT DF. PESSIMISTE

Le comité pratiquant, tiède, oublieux, tu dois.discuté la Question 1 • . .de réelamer de la ^ amelian Klectric «qU<Uld rné,ne’ du moment que tu n «s

uerre j •'
avec I I^es {tesaimiaSen ont quelquefois 

Maison de la I>rêeae’’). («Ue “publi- t«'rre française d«- toutes le* de* l'iMi* hu i- »:.' témoin relui-ci
cation sensationnelle" soulève main l'Angleterre lui inflige-. l’n dun-, éta:' en tram
tenant, à ( o^ nr.ague, 1 indignau«.n r*‘T , , ! i*ar otinr s«»ti j.»;iniaJ 11 venait
des meilleure anus de l'entente: ils S<‘1’* anf J*ius tar«i l’Allemagne *. de lire «^e titre

Lrelèvent maintes preuves de mol-i f'U ^ ,la B**lgique, négligeant .. L. exécution d. Vincennes
re et de complaisance envers l'Al- • qu» lui donnait p.us Quelques lignes pl is loin, ce» an-

lemagne Friions ce débat d'ordre d inquiétudes. \ «*-â % is «le l’opi tre titre fmpt>a e.«s yeux 
intérieur; le récit des menaces et me- !l‘«»n danoise M (’Krt-f« n*«r: - «lé L exécution du traité de peii

Light la somme de $4200)"'par^l de ! nées* allimand^n suffiT^imus *int4-l •léguant maintenant «pje H leva 1«- brae au « c w
— J * - * ^ lui rwter ndèle, attaché enc«»re. île

[>ar le* dernier* lien* de la remonte à 1903. I n
que, lurs de la dernière U-mpête, 11*7* _
faute d électricité, les |>«.rnj»eH à va-, IV i*?
peur dûrent être* mises en marche et Irl^T;?56 Mr» , k 4 , . .. «uu.-
^0i.^Pf^,onnjk nnti h la cité * d€ T° ' “în dl^ tieux. le capitaine Lutken. «iui avait ' ]'*>'* '
d' *130.00 p»r jour, pendant 3 jourl j "«te mo.«. àl^uolle j«, fa]lll d,VBorr „limstr„ <ie ^ p.orTv,''

lanoiite M <’hri«t *
mt maint cm

ils misMon Lutken l'aida â rafteurex

«t m»l do lui fMwmr oom- ïuüÏÏi^nt ‘tral1’''
I'AHemA^ue et à Hauvegarder la neu-

II u » eu aucune oecision prise, 
vu qu'on est dans ln doute s’il y à 
eu force majeure.

Les réparations à la bâtisse de le 
Traverse

Danemark, "sans lier le 
sur aucun point par des ail 1 an 

de* conventions’’

criant
Ije traité «le paix, lui au**), a 

été exécuté' Il n était que temps! 
Kt il ajout*
- II y avait si longtemps déjà

Le CAFE MARATHON
»'•* CM lIDS. pr#e 

«• MOI •T-JCAN T«I 7911
«tué au «le ta villa «m»-

•nt remodels bien Aialr* et 
aAré vwUlaa*a a«r*ah«a • iieln*, al 
•rrvt-a «Hi.* Mai raU«rn«i:t !<Ol 
envers les <lante« ot lr« u.'-aair tn

Noos aarvou* et vendofui Ira g % 
teaux rt Ira pltâa «le f-urulU- le* 
mleui fait* 4a la villa Nos prix mot 
auaai raixl^rM «/e- oe qu’il vous an 
«> ft taraient «le faire rhea VI,us «*ea 
Kâtoaux et pèt«a Jan.ai* «je risque 

I* “ tr»*iot*er ...
•jue ca »»if \ «tua svas teuj«*ur« la 
plaisir de que VWtre faoülla
•e lêie 4a ta»>U- tout en tirant hlein 
*aTi«falt« ri bien contant* du mnn- 
dr

Huftrve servies S la ntoda 4u Jou-
N«*u« aert'in* un Dinar Spacial

«la 11 h to a 111 * h h p iu

; C.-E. TJISCIIEliEliy
1 126 rue St-Pierre

Le comité n décidé «l'accepter 
le* suggestion» de M. L -J. Koberge. 
gérant de la TraverM> de I^vis. 
raitcH & M Baillargé, ingénieur de 
la cité de Quél>«c. au sujet des ré-

me repn^he d'asHist^r en étranger, en j travaiilait alorfJ du grand hutre temp*. U gouvernemen* la- qn’il étnit oïdamné!
wî^if rf1^ •? 4 i état-major de Berlin. Une noUToon-1 f"1; «)*" ni <** H,n ,, r
Juctamont! J •im« « troubU qm •* OOnti,^ Lutlo-n < n d»t.. du 1 '•" >-
un retour et cette gêne qui est un re- novembre 1903. re I 
mords. Quelque m*t«s*e que tu ' nuh 
éprouvés à «es émois, tu aies subi des ma

i 1903. n-lmto 1m propo. **-i r”’m>'l^ ,",*ur’ unr"
I par !«, offlcuT. „ marin, al!, ! ...... Jî "«PI'h'- a..-- I- «•>-

. . . . . .—né- -8. noua m- pouvona pav, f',Son.^ «lu alrma'Mt
onntaine. d. tu ne 1m aa oeiiul diMit-un. nous ti. r pleinement ü i 1 ^ fut har^ d. ,,r.-
pendant pas complètement P**rdueto- vous dams une on,..rr«. rrA.^.U '«•utir le rot Kdouard \ II, nu norr 
même petite et réduite sa plus sim- I noug faudra, d 
pic expreswitm, est salutaire, à celui ) tilité*. “paralv 
qui m> l’inflige et aux autres, à ti- p* Belgique a

lar^ag** anglais, 
e. offre U- con-

vous dan» une guerre générale,
1 nous faudra, dès le début des h

ser le Danemark' 
éprouvé depuis corn

m
du Danemark, sur les «langer- de 
guerre européenne. I>* roi re|»«in«iit:

_Je trouve que vous vove* l'ave-
re d'exemple.' ---Singulier ex empire « menrie^nd i ^ ““ ,wwrt }A ' rai,l? *

PM U que,rt,on L exeni éUit capable de s'y prendre pour, on; V' ]i,
"le chétif reste encore un exemple. I ”I>ant]vgHr uu petit pars ch.»«ia et la quesMon «lu Mar,/ ••nt

du j rJ°Uf 9U’'1 Produire am effet il n est ̂  l7 décembre 1903; le roi Chr v 1 ’ *'T« ,h^rmlv ’ "T aPlH,lU’' . ('"r!
pas ne«*es*aire que celui qui le donne , tian iX M rendit à Poatdam. Guil-' J0" ^ * à v“lont4
parfois malgré lui. et *»ns qu il s en • iaum,. n vml aimablement ie cher- ’ ; ttlx ‘' in ^ ‘

quick idout«' *oit un moyen fréquemment «-he- a Berlin. Dans le tram, entre , * voV: qua-,., un t
employés de Dieu qui est fot infé- |^r<in ,,t i»ot^Hm> Guillaume II m‘ dun « ^ra-t«r* ,iimpui^f

x, . „ *«w ®hcenedesbuts qut la d«sein préailà#tmb6tsqu’enoaade gu. r . V? J d Ailernagm k la
N.-A. Boulanger, de Plessis-1 d« toucher par eux II est bien im-'re russe-japonaire, la flotte anglais, ‘ u d#; !a P,u? f' rV 

viUe. informe le comité qu’il a l’in- Prud^nl ^ audacieux, àtin pauvre ' jetterait assurément sur le» p«>r- ' I*1'*' !1‘ IH Ut
tent ion d’ou%rir au printemps, uni*10111™» twI Qu*» mo1' *»**• ^.russes de a Baltique «t que la flotr. 1 u,nX

paration* à faire â la bâtisse occupée 
par la Cie de la Traverse d.* Lévis R1 
et incendiée l'automne dernier dn I “ 
côté de Québec.

Un autre restaurant 
lunch” dans Lavis

M
attendre

Funérailles
Néron

da Mme Edmond

Ce matin, a 9 heures, au milieu 
d’un nombreux concours de oarents 
et d arma, ont eu lieu, à l'église de 
l/vu/on. les funérailles de Mme Ed
mond Néron, décédée dimanche 
dernier, à l'âge de 36 ans. Après U 
érémonie funèbre, les restes mor

tel» furent reconduit* au cimetière 
St-Joseph. lieu de l’inhumation. Nou 
-éitèrrmh h la famille en deuil nos 
plus rives sympathies.

restaurant “quick lunch’’, dans Lé- touch?‘ ie‘ niain* impure» et aUemand l*arrcrart le» eaux «ianoi-
vi». et demande quel **1 le prix ères à ce» questions d'une fa- mais qu,. Danemark devrait
d'une licence. I gin té sacrée, aussi je n- prétend» pas ’défendre sa neutralité'' contre l'An-

niéna© 1 essayer; mais tout ce que je gleterre Le red nota cette conversa- 
L* conseil supérieur d'hygiène son» capable de dire efficacement, tion, dont il inform» *♦•/- ministre 

va poursuivre Lévis ^ 1,11 jeune homme d»* ton âge. sar» guerre njK»<eja|>««naise survint
j que je me trouve une second# ridi- ensuite, »an» intervention de l’An-

L»; comité prend oo nu ai» sienne **1 qu il soit tenté «le ne moque , j gioterre. Pa- de guerre mondiale,
d'une lettre, en date du 20 mar* r P€t Qwoi qu’il t'arrive. nejGuillaum. II ratait ” cette première
1920, de MM. Geoffrion, Oeoffrion 
A ITudhomme, avix-ats. de Mont
réal qui se lit ainsi:

"Nous vous donnons aria que con
formément aux instructions que nous 
ay«ins reçues du conseil supérieur 
d’hygiène de la province de Québec, 
n«ms allons intenter immédiatement 
de» procédure* ç«>ntre la cité de 
Lé\D. pour ne s’être pa» conformée 
à l'ordre du «tonseil d’hygiène lui 
disant de changer rapprovisionne-. 
ment de l'eau ou d'installer une'J* frçquentons» sans nous douter, la 
usine «le filtration ” 'plupart du temp*, de ce qu’elle est!

S«juoieux de ne point promettre'

i»lu» qu’il tu- pensait pouvoir tenir,1 
Edouard VII prévint loyalement ^<*n , 

interlocuteur que. dan* le «a* «»ù la 
neutralité «lu Dan«*mark serait violée 
par l'Allemagne, le Danemark ne 
pouvait p à» «vimpter, de la part «ie 
l'Angle terre, “sur une aid»- active as- 
»e/ prompte pour empêcher une te-'

cesse jamais d’aller à l'église. Si ce ! orra*ion rêvée
n’ost. héla*, pour toit qu’une habi-' A Berlin, b* capitaine Lutken s’é-l 
tude où l’âme n’a point sa pa-t,, tait lié d'amitié avec le général d« ! 
garvle pourtant c^tte habitude, la Moltke. d«»nt la femme était un» 
moins mauvaise que tu puisse* con- Danoise. an’hi-<ian»»iHe" En fé- 
seiver. I*ar ce que l'église vois-tu. . \rier 1906. Moltke. devenu chef du 
mai» non . je m'arrête. tu avais grand état-major allemand, ae^mm- 
raison, il est inconvenant de die- ].agn«- 1 empereur aux funérailles d«
------* ’ ‘ * « IX. Ilcourir de oe« cho*es eu ple*n » r, ! C'iiristian
«ians la vanité de la nie Mais si 
Allex donc! Puisque nous y sommes, 
continue* Eh bien’ l’église nou»

invite son ami Lut-
ken à venir causer avec lui à b«>rd 
de son croiseur de guerre, en rade 
de Copenhague Dan» cet entretien, 
prophétique par endroits, Moltk» 
envisage le rêle du Danemark au 
cas de conflit européen

Moltke Parlons net. Si vous
lie est tout. Au Moyen-Age on y

Levis •• joindra aux autres vilUs | vivait. I. «V; r, « st pas eeul*roent _____ ____ ______  __________ __ _
!» mais«>n de Dieu, mai» «•elle des! marchez avec l’Anglelerre. si vou^ j 

L« «•omité n’a pn* aucune décision J hommes. On y peut entrer comme lui permettez d'utiliser votre terri J 
et attendra, a sa prochaine séance,!011 veut, comme ,'hez soi. et nulle toire ou »i vou ne faites qu’une dé-J 
mardi (irochain. Le comité a décidé I>art °n no !*f nt Plus libre, moins j pense fictive ««t insuffisante, eh bien 
de se join<ir« aux villes de Lachine, j Pr,R<,nni*rK des soucis et de* eha-i c'est ma conviction que la dernière 
Iberville et Sorel, qui sont égaiement I I heure du Danemark aura honné. La
dan* la même position que Lévis, au U’cst un refuge.un as-le, une re-. crise européenne qui menace, c’est 
point de vue de l’eau de leur aqueduc, , tr&de. G’est le cloître du passant, une guerr» entre 1 Angletcrr*- et 
afin d'obtenir des délai» pour la cousl 1* monastère d'une minute où j l'Entente. Je la regareierais comise

d'une heurs. On > espère et on y at-i un grand malheur oour le* trevis pay* 
tend toujours quelque chose d'en-; mai* il • «t possible qu’elle arrive 
haut. C’est la "salle d'attente". p«>urtant.'' _______________________ k_

i pci
Léviisaurs à Lévis

M Dezlel Samson a été asser 
men té lundi dernier, «vmime chef 
du bureau perman«nt des cotiseure. 
de la cité de Lévis. Une courte 
■éan< e a été tenue, lundi soir, k 
«’hôtel de ville. Etaient présent», 
M. Déziel Hamson, chef de ce bu
reau. M. le maire Belleau et M. l’é- 
chévin F.mest Roy, président du 
comité des finances. Ce nouveau 
bureau tiendra une autre séanoa 
prochaineent.

Mort d'un enfant da onaa ans
des fièvres

Une petits fille de onze ans Gé 
cile Bégin enfant de M Alfred 
Bégin. **st morte la nuit dernière, 
à U résidence de ses parents, rue 
Ste-Sophie, h Lauzon. 1a petite fille 
h succombé à une attaque de fièvre* 
Elle était une élève du Gourent de 
Bienville. Les funérailles auront lieu 
lemain après-midi à Iauxou et L in
humation sera faite dans le cimetière 
Je ftt-Joseph Nos r. mpathie* à la 
•ani’Ue en deuil.

Le» affaires municipal»* à Lavis

pour
tructlon d’usines de filtration.

Pour <>e qui c«,n«>*rn© la ville de 
Hull, on dit que le Conseil Supérieur
d’Hvgiène a déjà pris une action, paree î,*,rsonn* nH vous y réclame rien Lutken plan *- une remarque *ur la

Îu'elle ne s'est pa» «xmformée à son or-1 9116 vous soyez, et vous n’y de- difficulté de frapper l'Angleterre,
onnanoe * 'et rien à personne, qu’è Dieu. I “Moltke —Oui. Nou» ne pouvons

As-tu jamais songé à ce que Mirait penser à un débarquement en An-
La bureau permanent de» coti-l1* vi*« lft rie gaie amusante, plai gleterre. mai» elle est vulnérable

•eur» sanie, où il n'arrive jamais nen que, ailleurs.'’
i d'heureux, n'est-ee pas? si. brusque-1 "Lutken. Si vous av»z la Kussif 

L’échevin Demer» demande si îel1™*01’ toutes le» église» ce«saien, avec vous, on peut entreprendre
chef du bureau do* ootiseurs est asser-1 ^ ^tre- ^ on n* h*v*lt plus où allor » quelque chose contre l’Ind»-. éven-
menté et ti ie bureau a siégé. Legref. nH<ils P^® seulement pour prier, tuellornent T Egypt.-" 
fier répond dans l'affirmati\e mai» pour u^naer, pour reposer son' Moltke Pa*. de réponm* directe

MM. Denier» et Dussault deman-1 «■Pr?t« pacifier son c^eur, reprendre sur re fniint II n'est pa» impt>a*iblc 
dent si nos séances vont être privées et | haleine, chercher un conseil dan» les que nous ayons le dessous et que la 
kl. Ernest Rov répond que o«»* séance.»' lu'njn* d’un vitrail et trouver un avis France nous reprenne l'Alsace-LDr- 
ront être publiques sou» peu et que le« ’ * l'ombro d’un pi Hier? Et enfin, raine Mais le Danemark n’en sers 
contribuable» pourront être renseigné» j pleurerait-on sans honte, je te 'pa* plu» avancé Je le répète trè* 
»ur tout ce qui se fera. demande, presque avec permis- sérieusement: devant une attitud*

-__________  . »ion et ave»* autant de lal*»««r aller équiv<K}ue. nous vous traiteren* en
î confiant et douloureux? L'eghse est : ennemi et alors je croi» sûrement que 

LLS AMIS DISPARUS l'endroit qui renferme et rassemble c'en *«-ra fait de vous, qu*»i qu’il ar-
en lui le plu» de souvenir» humain», rive . Vou» feriez bien mieux de voir 

Ainsi nou» mourrons feuille à feu,He précieux et cher», baptême, mariage», clair auparavant et de faire- v«.tre 
Nos rameaux jonchent le sentier morts. L’église est nécessaire, indis- choix. Alors nou» pourrons conclure j 
Et quant vient la main qui nou* pensable, c 'est la foyer, le cercleI dés accord* d'avance. Agissez amai.

cueille. et i «t i Allemagne vou» garantira votre
Que de nou» survit tout entier }« n«, m’étais souvenu —quand territoire et sera derrière vou» avec

ta mère ra » demandé de causer un ! toute sa force”.
Ces oontemperain» de nos âme> i P^ »vae toi dans le courant de' Ami ou ennemi, poiat de milieu 
Le» main» qu’enchalneut n«.s m*in*« <1^* t’avais tenu sur; Embrasee-moi, ou je t égorg* Lut-,
Ces frères ce» ami» ces femmes ^ fonU* l’irais refusé . < aat à: ken élude les réponses positive», al-J
Nou* abandonnent en chemin J l égliee que tu es redevable de toute] lègue seulement que pour le Dane-j

la morale dont je t’ai ennuyé depuis. | mark une guerre avec l’Angleterre
A ce cœur joyeux de la route 
Qui commençait à tant de voix 
Chaque foi» que 1 oreille écoute 
LTne voix manque chaque foi

Chaque jour l hymne re< ommeuov 
Plu* faible et plu* triste à noter 
Hélas! C est qu'a chaque distance 
Un cœur cesse de palpiter

Ain»! dan» la forêt voisina 
Où nous allions près «le l’en cio 
De» cris d’une voix enfantine 
Eveiller des millier» d’écho*

POUR LA 
CUISINE

DISCUITS AU CACAO 
î •*M*a «la farina
« cuLlaroaa A th» Ca poudra A rAt» 
S eulllarAa A th* da mi 
2 cuiUarte» A tabla de ancre 
4 eulllertaa A tabla de Caaaa

Cawan
4 eulllar+a» A tabla da bourra 
H taxa* de lait

1 Mêlait#** ot «*«**.- anoamtJ# !w
in* red ion u

2 TraTaroeo-y la bourra en too»
•errant da bout de voe «loi*ta. 

S Ajouta* le lait gra.luelleinent, 
faloai-t alntl une péto moila.

4 l«-ta* eur une j anrha aaupou 
dr»« d«« farina.

A Rouia* )Af Arament A una épafa
aeur «1 onrlmn un dam 1 pouce 
at «xmpa* an i-ctita biarulta.

A. Taltoa cuire dane un foumosu 
chaud «la 12 A IA minuta*

ISF

■ ■, m. ■ h ^__
on/e mois.—Vous m’agacer sou- "tournerait faoüermmt à l’enondfiD- 
vent, mon parrain mais vous ne m’eti, ment éeonomiaue".
nuyez jamais —Tant mieux ! Si] Moltke N«»n! une fois la paix1 
c’est iTai. et surtout si ça ne l’as» j conclue, les Anglai» voudront recoin-] 
pas ' Enfin l’église a ceci d'admirable men'H-r à manger «lu beurre fin • • du 
qu’on ©n sort toujours, si peu qu'on lard "
y reste, meilleur ou moins mauvais Dre deux ami* se Népareni Moltke { 
qu'on y e»t entré Qui on peut nej rentre à Berlin et fait demander à 

.'faire qu© s'asseoir deux minutes et, Copenhague que l'on veuille bien lui! 
regareier simplement autour «le soi., envoyer Lutken, pour cau«er en«vire 
le miracle éternel et insidieux s'fvi "( ela peut très Lien «m* f*r. -»n»i

f 11f4

COVilt^

Tout jusu oo 
Et il faliait qi 
«•icatrio© au plu 
puisse faire sc 
suggéra b

Tile nmo latum
***** » jty/ÇjL

Et le M«*nth«.latum rit l’affaire- 
Il ci«*Htrisa la coupure rapide
ment et son action antiseptique 
empêcha I’infre'tiot*.

Guéri en quelques jours
D- Menth«>latum «aime le» mi
graines, cicatrise le# brûlure», etc.

t • ManthoUtum att
vendu partout en po.a 
de 25c et de 50c.
Tk* Raatkotatom Co

pridaaburg. Ont 
SnSXlo. N Y bbadoo. Z g

'Im Petite Y«r >* . le» Petit» Hok+f ' '

HOTEL“PLAZA”
Nouvmu et Moderne 

$244 PLACE JACQUES-CARTIER
MONTREAL

Plan Européen, St.SO et p«us 
Plan Américain, S3.00 et plus

TELEPHONE MAIN 5839

L.-A. COTE, Gérant
 IM «»•; . J n ■

Au centre de la finance
HOTEL FREEMAN

182 rua St-Jacques Montréal
l'ian européen. Taux K2.UÜ j>*r 

jour « t plus.
160 chambres â eouober *<0 avad 

bain privé attenant.
I Situé k cinq minute» d* ton» ’«v» 

termina » de chemin» de fer et da dé
barcadères de bateaux

Trot» attrayante» saiios à manger 
Excellent© cuisina, bon servria, 

prix modérés.
Ch*-L- da Rouvfila

gérant

ARGENT A PRETER

LE PRET HYPOTHECAIRE
raU" 187 ruf Sl-Jojfph. Oufl.rc

tdllca aanawa W«,al«

ARGENT à prêter pa 
troesee et petite» sommft»| 
r la ville ou à la camp»-| 
fno.

Sur hypothèque ou au* 
très garanties spéciale»! 
pour les fabriquas ou cor 
porationa municipales.

AVOCATS

Roy, Langlais. LaVergne, 
Langlais.Godboul&Tremblayj

AVOCATS

ERNEST ROY. C. R.
ROMEO L ANGLAIS, t. R. 

f ARMAND LAVERGNE, C. R. 
ANTONIO LANGEAIS. LL. L.
F.-X GODBOUT B A. L. 
THOMAS TREMBLAY, LL L.

SUREAU
QUEBEC, 126 rue St-Pierr«

Tél. 5C4K1 à 5803.
n j.—a.*

MEDECINS

Dr J.'UDOttt PARtM
EX-ELEVE -ie» hôpitaux d* IV 

ri», ex-inleme «îe !a Chanté de L.v<m, 
Médecine rfi:«'rale: spécialité ma

ladie» mentahre et nerveuse» «épilep
sie*, ch«jrêe. neurasthénie.

HCUWCS Of CONSULT*T»OH
L'aprèe-iiitdi <]*• d .* .* beuro» et la

soir oe 7 h & heure».
1 AVENUE PARENT—Tél: 3144 

11 uov.—

DIVERS

Bre\
LHRkS

VETS
En t mi* pavi 

L'INV EM Deman la» la GIÎIDB DE
’K li ti gtru envoyé g-.lin

m -a u. -o- —

AVIS

L» corporatkm mutil«ipala du ran ton 
WatfCfd-Ouoat par«iU>a •'t-l,r<iaiwr I>or
• luster . o«>i 
rmssl<ma tern 
main, un p 
piod» iw«ri« 
rulatK n» plu 
crélaira tréw.

Vente à Pencan
JfUDI LC 2» MAMS Al (h 10 ». m. 

én la Soianca du «tack Sa mawMaa 
HK M JAMS» PKRH1 

* tan mafaxla, M» 121 raa t4-e»«l.

MARION A MARION
T2're ru# St eiorr* Tk» &»»0 Quntgg 
Suraaua è Montréal »t WatHlngton, D.C

POUR PAQUES !

.«Il quartiers de 
beau choix à vendre 
devant» et I3«’ les «

ra \ I rntraprt*^ jmxt *ru- 
% <ian» le mol* d a\r)i r»n«

«n arm» 4a vin*rt Nou* mtoti* in«»Trurtlon da v«ndr» «mn*
«i aan pour blanr da anu * r«narv>- «ma rranda <|-.iantlt4 da meuhie*
«t «Uvi* fl'adrea»rr au a «« la «nia lita an far da toute» grsndetir* 

r N - Slf—af»| Hualaur* oata da rtal<K> faniaa rx.baa bu/
fat* ar •haian» 'ahloa à extenaion rhalar*
«•n rotin »«».Tf«aIra* T«*ua no* rueiibka a mri'lfiir* 
»Mit tou* da p^miara riaa» Auaai «inr IlIXTiliXTUI

___________ _______ J trranria quantité de meuble* 4a «atviiMla
main an «iora#a Tal uua piiiala 
<ia Müon rhaioi* morrla fauteuil»
*rand«- valeur* an acajou. iM.yar rK»lr at 

hfn* aoüde « atta Ywianca de *t«*ck. va 
k«ur d«* fCOOn at »ara vendue »an« r«nar\ <
• » toute d4tat]i*a |*our le bénâfloe du pu 
bile

Vlr’bie Jeudi matin.
Venta la uiAtna Unir A ! h 30 m

.3 24m M A SCC AU A FILS

Si vous voulez manger du 
bon jambon ou bacon fumf 
ou cuit, ayez .soin d en rete 
nir un. Une seule qualité.

BOKUf

ALBERT HAWEY
11 La Canardiere

Tél: 1145
23-24

Barth. Rondeau
4V2 ru* Lache\Totière

Téléphone
l»«n Sfq

Vente a Pencan
ON DEMANDE IMMEDIATEMENT
deux bon* arranfeur* at daa tis- 
•arand* pour métier* Drapai 

I> un atock da suoemion au ainai que da* fiiauae* pour Rtn«
Nm ,M HL K I»Rh Kos-K.m vj-.^bae frama*’’ et de* paraonna* oan*

i, -p*-— **«•• <>--«
à 11 h. M ». m. 4* permanent. S adra**er Do

a-a vendu £ mon buroou 44 rua Oaibo minion Taxtil* Co.. Ltd., Me*tt 
aia U’iAbec
T’q •TOfl'•cli de «fthauasuro» a* «Ti*quaat4 ISS

an bkie 4 tent dan*

DEMANDE DE
SOUMISSIONS) «•"«

TVff Cowan COM PA N > 1 «Mirto
* T-.»Roa*r<>

1 ! i i a#

1. 4t

Hi Lhonime jaIoux de leur on me 
Met la cogné»» au pied «les troncs 
A cheque chêne qu’il décime 
Une voix tombe avec leur front

II en reste un ou deux encore 
Nou» retournons au bord du boi 
Sa voir si le débris sonore 
Multiplie encor notre voix

1 ne ‘iéanoe de comité général a 
été tenue, hier soir, â 1 hfitel de 
ville de Lévis, sou» la présidence 
de M l’éehevin Jos.-K. I/tiflAmme. 
mffire-su ppléant.

I^»* êohevin* présents étaient:
MM Eme»t Hoy. Horace Ihissaultf 
Emile Demers, Nap-J. Mercier et 
P. Doyle.

L'écho décimé d'arbre »*n arbre 
L’echat da deux masqua» pro-j Nou» jette à peine un dernier < 

facteur» ' I«e bûcheron su coeur de marbre
' L'abat dan* son dernier abri 

©omit* a discuté 1 achat «le.
deux masques, l’un pour la protee-' Adw»u les xoix de mitre enfance 
tien contre le* iça; lorsou'oi» met Adieu l’ombre de no^ beaux jours 
«lu chlore- dane F eau de Vaqueduc.; I^a vie est une morte silence 
! autre pour la protection contre la I Où le eo*ur appelle toujours

père. I^e silence parle et quel lan
gage î Ce» confessionnaux où l'on 

Le'entre pe^ von* arrachent quan«l 
même à distance, des lambeaux de 

j me-a-culpà les pne-Dieud'où l'on 
s'écarte avec «xrgueil agenouillent x*o» 

i pensée» ces murs, cm dalles, ces 
| x'oùtes imprégnée* de tant de pitié.
I d'élan» «ie v«eux. «ie soupir», d’espoir»
; et de bénédiction*, au point quil»

éveiller l’attention'
I.© gouvernement danoi- 

prépare une ' Inatru«»tion’
Lutken. 1^ texte en est maintanani

La grande question du jour *

L* munir
Lotbini Ara.
«v.ni»tnii-t lot 
«'bar at rui* 
rivlèra tia« 
miRsion* *a 
IW20 * lu 
*»«ai <la>-ra
au montent 4a 10% du prix d entrapeija I 

acrapté par una ten'i'ia Inr» p*r#a 
h*k)ija acumtoaion davr-» Atra «VM'batke «'t | 

porter sur i andu* emailerf«m pour por.t J ,1^

I-i >ant« *a far» 
la montra

I lu van taira .«t vlathla * mon buroau
« o Rtork tara vlaibl*- Jaudl la 26 mar* 

leX) au No .13 nia da* F.e**a
«ndltion* «le palciuar.i Argaet c»**©-

J.-ff.-t OAGNON 
C a mpt *bl* at ItqwlSataMr

Rtfreau 44 r»a DaJhoual.- 
' * P' ".r '• Itêtlw « anada Staamahlp Una* Lui 
rigé *urUÎ I Naéba* la 20 mar» IW20 2Sm

l a* ODU_____________________________________

morancy Villaga, Q

qu au IA avril
}i».,«!a Houmt» 1

ra »• «•omiaMO a* dtm «'hejua 
4a 10% du prix d Vente à l’encan

[en suintent par tou* le» pores...vou* avantage pour le Danemark A vivre 
(jettent sur le» épaule», jusqu’au font! en temp* de guerre» comme en temps 

du c«etir. leur s«»rt bienfaisant, ©t d« naix, dan» de lion.» rapp«*rfs arec 
si endurci que l’on soit dan» le dé-! l'Allemagne M. (liristensen n >u- 
nordre. il y a une prexfond© douceur tait
a se sentir encore un peu chrétien "Mai» on ne peut pa* dire que le 

; ne serait-ce que par la filière de l'é peuple partage absolument cetre fa- 
! eho lointain d'un cantique, l'exem-jçon de voir, car la blessure- <i«* lHfi-| 
| pie oublié de» parents, l’image ex- «*»t encore trop sensible ««• A' .-t' «i«

«.c ei C'e»t da »• procurar aan» ra- rt *,rf> sdr.-»**,. «u
üZ-üZJÏ *••1 ‘‘••4b,1Ut* «K,ur «r.nd,. WT»

connu «.-n________ >-______  - . i soirée» dramatiques at musics- van* Pubb v s. a sacrarw -loa ^ n<ras^ hautement lares- qur l’Union Dramatique don- ta! ra-tré».-r. ^ r.fi.r a 4 ,»«.
THmsaKhté du ministre? q ujl a sign*». | nerm j,, 7 ,t 8 avrii Ce# billet» D f, * err+vu*

dn Uont donné, gratuitement à tou- ^
conseil et ministre de a I>éfenj;, | |#. |„ p.r.„nne. qui vi.itant la. o r monts,.nt
pre>tecteur r^reonnel de Lutken Af gr.nH, »Khibit* de mauble* chax ! 4*cr*«.»r.-tr4..H^
Armant que son roi voyait un grand ! ju|i#n À St-Ma!o. mars 1020

D,
fumée, for» des incendie* < es mas- ; 
nue» coûteront $25.00 chacun. L e- 
«diat sera décidé â 1» prochaine, 
séance Cm prétend qu'avec ce* 
manques on préviendra «ie* accident* 
et on pourra combattre* plu» fa«Mle- 
ment le» irvemlics Comme on le 
^ait le «•hlfxre» acheté par la Cité 
*«rrixc «ian» des cylindre* «‘ e*t 
pla'é «ian» les «mves «|ui contien
nent 1 «*au «ie E aqueduc. La pres
sion, «ian» «diaque cylindre, est «le 
J.ÔU0 lixTes au pouce «‘arré. ( est 
ua travail dé-icat • shap^e

LAMARTINE

PEINTURE DU FER

humée de» mort*. Et |nii* je te de
mande pardon de m’être laissé entraî
ner â te prêcher c© carême.

Henri Levadan

DES FAITS CONCERNANT
LES AUTOS FORD

beaucoug de gaz, ce qui rend la 
né cessité d’un masque protecteur. 

L© comité en est xenu k cotte dé-

choare en Slecvig trop peu nornial." 
L’Instruction concluait d«*nc que le 
Danemark ne pouvait, * exieirer aux 
«langer» d’une convention mu-taire 
exclusivement profitable k l'Allema
gne. â moins qu’il ne reçût «les 
avantage» essentiel» en -ompensa- 
tion”. C'était une invite k de- négo- 
iestions. h dea marehandag* ' au su-

La Route pour L'Ouest
Départ de QUEREC Gars du PaUK 

Mar-. Jeu.. Jk Sam. S.25 du aelr

Malté

sont i»et 11» et peuvent supporter 
la chaleur, ou le» «ihauffe jusqu à ce 
que l’huile de lin arec laquelle ila 
sont «n contact, commence a fumer, 
après refroidissement ils peuvent 

cition. parce qu’il y a quelque*more. I r©,w>voir la peinture. Ironique les
un o* -bient fatal faillit se produire k | objets sont grands et que le «'hauf 
la bâti—** «les pompe» de l'aqueduc fag.- ne peut être recommandé. I hui- 
Un employé manipulait l'un «i«* «•es |P de lin peut être appliqué** bien 
cylindre*», lorsque le gaz » en éehappa j chaude. !>•* surface© en fer ainsi re- 
a’vant «pie la < «xnnexion fut faite etI couverte* d huile prennent et gsr- 

répandi «iati* toute la bâtis»*, dent trM bien la peinture. Ce pre»cé- 
D-s pièce» de cuivre dex-ftirent vertes dé peu» également être employé pour 
•b iâuiylojtt à denu-asphj xlé put »e u b«ns exposé à 1 air.

Est-il possible d'empêcher 1» <v>u- u me.» Ford fabriquent plu»
leur de se détacher du f«*r en gran-i de la moitié de toute» le* auîomohi-
des écaille», comme cela arrive fort ! le» faite» en Amérique. LJ !• I t 1
souvent ° le» métallurgiste* reoom- ( e»t une chose absoluement a*!* ' rlOrllCK— Le Lait 
mandent de laver la «urface qui doit prê-édent rt sait* parallèle en n'im-i L",
être neinte et d«« la briser ave«* de portu qu.-l temps et place Authentique t-VltCZ imi-
l huile de Un chaude Si les objet»' ('«pendant, rette énorme produc-1 tâtions et substituts».

tiqn ne parx lent pas encore k satis- j
faire la demande toujor* de plu- en wmmmmm»mi^^mmm^»Kmmm~m»»mmmem
plu* forte et «le plu» en plu* pressan
te pour de» automobile» Ford. La 
compagnie a des commande* à exé
cuter pour plu* d© inn.OOO auto
mobiles de reft© marque.

As-tu ton billet?
- T'as-tu procuré un billet pour 
! las grand»» soirée» dramatique» 

R’il n’v avait que trois femme* Su1 du 7 et ê avril, qui aaront don- 
mond© il y en aurait toujour* deux j née» par l’Union Dramatique da 
pour «’occuper d© la troisième Québec?

—---- - • Va donc visiter la» grands
Garder *a fre-tun© est quelquefois exhibit» de mauble* char Julian, 

plue difficile que de l'acquérir tu va* en avoir gratuitement

—^ 4'-* »v effata aru?Qoe« 4e feu M»r»au»iro^ . 1 n» a la halle du marché Maatralm.
sto- 1 «^vrTHlrwili mars à 1 b T0

Tubie «ie *Ailc 4 œangar an s-'ajon **« 
ai«a*a fond «n cuir volturarta * arrrtr 

^Iblnat 4 porcelalna «•ifa-Lit earvice 
• epar , g (pnar. ærvlra 4 »hs antiqee, sfganter** 
ni au i v,»TTarU- amaubianiant da aa)<w «viNna» 

Mais.-» déoaaaortW- '-orpott.H» -*ri**ntolaa 
.iructa m cuivre- gravira» t t rhr «noa. 

•<«mn»«x1r»i. Ht» en «-nvra amatiNamant an 
«-rubit- pl'i.i». tn«i4 m«>rceaut «artl.» n>haa, 
• .' i. a» « f %«.saa <-anst>* amauDiaraant da 

4 n,sugar an rhana at un grand l«»t 
i» >'‘il«« l^r•l<•l«•» livra» atc

'.«.«It stslhla la JalKjl. 26. JUSq i 4 
Ïu-'IT 4a \ v» n*a ja »aT»dra«il 2» msr» k

i -A GAt (
meant aur

SPECIAL !

POMIIES ! P01111ES ! !
Baldwin No 1.... S7.50 

“ “ 2.... 6.50
“ “ 3.... 5.00

V« nunot 50c
En parfait ordre garanti I

Les commande» da la campa- 
grve aaront acceptée» par quan
tité. Pri» spa< tal

J.-A. Lé vesq ue
28 Tumbull

Tal < Qoébao
12 41* •

Chemin de Fer National du Canada 
SERVICE DE QUÉBEC

WINNIPEG

BRANDON

REGINA

SASKATOON

CALGARY

EDMONTON

VANCOUVER

VICTORIA

jCJVVICE DE WAGONS-LITS CT DC WAGONS-RCSTAURANI 
NtCDCLCS

Cerveependenee â Cechrsne avec le •‘Natienar* da Tarent#

V*nr dStaia »u «idat d«vi l» !l'*t« at« •‘a«ir*e»ar 
da la il lie: 7 ru«- du rort HH nia Dalh«>u»ia at aux v»rm 
<'arr* Partait

burea u dre btllat 
« du Pami* et du

•uroawi lnO*««tr>N« O» Tareet# »t 0» Winnipeg ©entrant ê a irao 
OMaanOev» *nmn n* 0*4»»* »*• •••*• «te» *•'«•• de ‘-tw»t Mn«ai*n OI«p»nia*»« 
eu twr» »♦ guère An«

Chemin de fer National du Canada

Quebec-"
l>c la gare du Pelai» via 
LF PONT DE QltBFC 

I>épart 4.00 P m.
Tous les Jour», exceptédlmanrh©
d(l à M >'-«-f»; 10 4' r- *i —ri racenr-iamant 
»vnr la «, T R (rMif Tor«*rf » a« la» «utraa 
ar.drotui prlncipaus de rOntanu et da

Dut arré P»/ont via i# F At© Nard 
Départ S. t S a m 

Tour* 1rs jour», excepté dimanche

Quebec-St-Jean. N.B.
IV le gare du Palais vie 
LF PONT DF QUÉBEC 

Depart 4.48 p.m.
! undl. Mercredi, Vendredi

Quebec-Halifax
et Ica

PROVINCES MARITÏMFS 
I* révisé 2.48 p.m.

Tous Ir» jour», rxrcpté Ir Samedi, 
poor endroit» su drià de Mont-J«»li

12.10 a m.
Tous les Jours

Quebec-Winnipeg
©t L’OUFST DU CANADA 

lb- la gar© du Palais 
Départ 6.28 p m. 

Mardi. Jeudi, Samedi

Peur billet* et remeignements, «'adresser eu Bureau des billets, 7, 
rue Du Fert: au bureau de la Basse-ville. 3t, rue Dalheusie; eu écrives 
tu Département des Passagers. Québec.

1583
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Petites Annonces
POU» LA VliLI

d«I c«nl par mot 
chaque inaartéon.

Aucune loaertion à 
moins d« 2 > canta

.vii insertion* cnnaé- 
cutiteaau pria da qua
tre

Toula annonce pu
blie» dan» rea colonne# 
doit é r* payée avant
ton insertion.

DIVERS A VENDRE ! DIVERS A VENDRE DIVERS—
• cuaataïc a vadra

1 jurrU*. <u.« i»HUT«ri^ evM 
UMUl au (xiiiipiet. atet rti 
urnvriM.» «n Uteu »i. bl<
I»ola rméet

* I Aer

Aart—ea ton tu
rraarr A

FILLES DEMANDEES—!— HOMMES DEMANDES-! LOGEMENTS DEMANDES

•ICVCLB» A
'•Ire A t.Arlai«a pour iwxnnMO. Blire «A ga.' 
/»i»a *n IrmiM <on.liu-*i tme uukni* 

l 4P» Nt Jrer l'm* *»ft

PaCLI ( n D-AO- <1 a» 4»f Ma>etl CAaMOAMt de «CBCt kAperaU.e. CdUTUaitaC aCMAMOIC Cm de- CiaCWH de ••TTC».
an fuunarau d aa* rulw» ton <tra •emoaM •* pealie «*ni-uèaa de tout matul* un* bon or ou'urlar* po*ir travel) p*mu lM Ire mal ua )r
ru.mm'it a veadre H a>tr*eaer è 1SI Rira- «mre tel que pea#» dte benda«*e «-n 1er a la )«un»Aa au No b* rua NU- Arm* ( rWeu». pour tpeiuirr riiarpa «l ue 
Uee « aoeudw.jc eur peUle roue, nuuveruira tAJ «U7? J2\t\ «vfa dena Nt-lbe h rt adcrm-r aieAa N baurea

• - * -1 r- ^ PMBSnâ«M.| -- ------------------------------------ P m . »»r4 référuaw. a J«e B* rtraiid
PdCLf I a ;-*Aè«- Nr. si ImiMOlal <*i \*t ..**+*» ^tc MMii a ^ttAW a eaerutei COUTUatiai 4t* d«’maada une nou- 2« ♦. rue di-Jieewl. -Aa* O fa

font A veodra ou A e •■AJie* r unu# un ptua | cr eenre dourraaa Itnvo»raooua v..m tUTlrrr Injmeilatrment H adr»T 4 Oeffÿ
peut n a ir*ee r a** N< ** ‘ iuodtirr **«uuai*4e avant le li d avril, rer U noua eiaia Leplne K or ‘4K| rue Ht-Vaille r CO M MIS Oo demande prune Ua

^ Wi» A4A faudra a eqteadre le travail pnur un loola 
. D«mr «auae dr dAxnMiaeeauetu TO 774Hle ,

Irai «rartde I'epAA d*e Buna M-m.a. iiu ru. e.. 1

LdOCNICNT —**n demande an
ment de * «»u 5 ■ itambrea. meubl-ea »*u i 
aoc. pour une fannlle de 1 grande* p**r- ' 
Mtnae». dana St-RocU ua JeC'.’Ute t-art;er 
de ^rlfAreuce K nr» à caaw» »7. Le >

SERVANTE- On demande u-.e aarvan 
e n adrtmrr A bd rua 4-araeaU ou ppr %t 

lépluwie 604 1J

ttPVAMTE >11 demande ane aarvan- 
te au No 6 rue Crémaate. bon» gi^.- 
Tél 274w

lell Moi ER

Pt ant NB A LAVER
BUANDIRIB g VENDRE < hûm« > 1 

. ocpti<i«mrUe {jour ua Imnmte du m*tl»t dA- 
alreus de ar faire un aveiiir brUlant m 
«uée A LoTutjUr I* O I une dee )eun< • 
vtlPe ..e plue pf^reaairte de U pruvta< v 

j hopi.latUrri art*irl|e 7 rve» Ame* et doubt#- 
ra »a populatl'Ni d Vi dru» an* 1 *pr*«

! Ue prureeiira uue nuaa av*«ea < etla letan 
I dm* l.tet* bâtie et bu«) uutillAe «et ai tu 4e 
I dan* 1 un# d*e pertne Ira pli# n, v«q^ie 

de la nU» t omprête) teota Larrair** «le M) ’ tr*a urupre et m 
pUala par KM) pteda diacim bAtiaar de 6' I grandeur* 24 p»> 

j |>.»/ *ti In «au,*

priit aarvt/
DM4) t pour
21 p« uea per ie o«. *«aa 
ru va •tnilunAaire < due(U: 
ra.ur g/ï (g) fra*a de irauaourt ouanprl* F 
X Man#u* Ko/ IA rue Kamaau et-■•ai.

INmtdent r<*Ua faite «pArlale-

*n* iie##A»#ui. grai.-leurl —
p« . ee rrupb )*» avec DE COMPEZ 

'2 AO A la dou- j al cett# ante
ptu’UigrDplüaD
fttndl

MarcbAa. IBb rua du' PILLEE Oa d«inan«le 
)bai *

1 M SAf 2»V

diawlrt revolt l'ouvrtna dea ali«u*ur* <«randaur 1* 1 
N que dea ntuipegnq-e ForreUArea -w */*) 4 6 ty* la 0

PAPIER a ENVELOPPER Panne -n
ramra boun*- /ualitr «(<•■ umro* neuf.

et «ardta^r*- J et* a* J« deux 
par M pouce* haae 
pmiuet de 60 üvrea 

pouc

etparltunr tfu
--------------------- ———--------J (veCii Teiaturerla IfelE«r. 4
EVITE nar avecr iSc hoi IIMB-df*

12 de voa ---------------
<►«. puer suit et )utir gu PILLES On demaade dea AUaa parlant 

f'a/iatm M rue lut rigueur s/uAbe* anguia et fran^aia pour aervlr |#a talWe al 
Am Mf» 1 dae fOUe (arur laver la valaanlle flll«e «le

CMiatr*r et de ijeatry N adreaaer A I hAtel tmoipaten

•ureearr a i.#i. ---------------------------------------------- ------------  - ___
Ht-Vaille r COMMIS On demande prune Lonuue I LOREMENT DEMARRE • »o demau

2dm-«r* aohre ayant u«4e4.^*ra aiu.ere d xpérlmcr de un togem. r,i rl*- atx ai'j)artem««nta arec i
——-------------   daita ua --g--*» gmeral buo aotlluiieur 1 «'bamttre de bain de prfflPenoe «lana U-
dae fl lira grec 1 pour aorvir au uumntulr rifarriMee esl 1 mullou nu ht Uocit N adreaaer a 4Jit -te

perma H adrteger par onrreanouilano
WiMa-. Piw/n Cm . lac . M«*ir> Rive- P

Finch 

i Am 6f*

COMMIS Aplclrr d>xp4nrn<e dcmaudA 
4a bir* Ira

vt* per pe>juet de 40 livrée

OARAOS A louer earn** d auto, r*- 
le-r v«*li A gaguhne. naarrulr 4 l'huile 
‘ «aah ata; *d plg* e pour laver lea mart il 
nas ■* adr«mgr A ZI* bavard. 66W nt N al 
lier. Ul 4046 20in-6f*

LIMOILOU Noue «1 lapon ma mainte-

6t#- ( reuk <W* ' 07

deux lrn*u#e et bien 
Um salaire pour un bomuie 

H a.lr**err par lettre 4 caaler 
Le Muirll 24m-2fA

avetiue I.inmilou, J -B Carneau l'/xn-t**

LOOEMERT REMANRE ' n
M»ni de 4 chambre* d«*u* pannnam 
our le mu** de mai ou juillet -'an* la 
(gute-rille ou faubourg Té) &01-AV4 

12-16-17-là-22-24m

SERVANTE <>n demande une aerv»,. 
U g An fraie h adreaaer 4 J-E RouiUar» 
126 d’AlguiUuD 94m>»if«

SERVANTE < »u demande imin*<1iat. 
ment une aervante pour petite fatnUlt de 
trot* p'rawmiMt )‘a« de lavage N adrrMM- 
4 Mme Oauvio. 1 IA rue Mt-Jean ou par 
tllFplHiOr No AA47 22rn-6t«

SERVANTE, «in demande une a*'rva;. 
te pour deux grande* piurwinma Dcrra

___________________ Tenir .i«-m« irer a MnairAal le le.- rua
—------------- ' ______*_1~ • . bORg Kaaee H'a<lr -m> •

MAISONS A VENDRE --- a Ifhl tlrande-AU**- v

1 «nuira A lxa»n«» 'vmd'tku.a è un a#he ! Par u«»aiiUlé dr 2 Uliü tirrm P*tg •périaJ , nant d# doux voiture* pour LlmolltMi
Il mge* u. hp

ARCEN1 A i’Kf I i K
AD GIN f » PRETER

L -fc loru.r notaire, m ht-
lee- 141 44t#'

ARDENT é PRETER lér» nrpoth*-
que lot* 4 h4tlr grand» terrain* 4 vrn«lre 
4 bnu mairt»* pour la • * >n*trta-tk>n de 
ruanuia*tume au* plus bulles place* <1* 
I «i i « •. •ni «•' HV F ra« .ola-«) Aaeia«- t/u*be>- 
g a>ir« aei r A li lIAlauger. 4X6. l*r« ave- 
nur liutnaine l#g4e*A. Iltn/nr*

AUTOMOBILES A VENDRE

t#*»r kérleux liataon dUvvK.tuiuatlofi |amr 
eaïua- le aant* H a«lreeaar 4 lllld < an tin 

* taire I.a Tu.iue. Ote t'baui|daii> 
JtMb 1; Jl> M 17ntrv fol*

*W
6ffe

CARISTES A Vfjulre MJO «artlstea d» 
c«*nde main fMAir sirop d erabb 4 J.V 

«fiaque Fr« fkAjr» t Ig) rue ht-T'eut TW 
IrtiT 24 «n Of li

dre

CARROSSE A vndr*- un carrqgae
*nc «ta rotin pour Keb* Kn parfait or

adreeaer 4 &A «le# Pran«-iacala* 1
J-im 6f» I

CHARDON A vendre «’tiarbon «l’ir et lr 
rfiarbon «le bois starve et rheanut H Ac la ‘ rv#

she 1 Itarbofi de Isda 4Lir la c»>s'ii*>. ilvrl

F A Maleuii Knr.. 1# ------------
Hauveti/ 26r 2614 rarnaae«>na les aar* de lavage «leux Z

-— Ig»*’ « heure
POELES N «>us av«ma pluelenre poARe j ne <i#e lamlik-* 141 4644

‘•«g«e. pagbb à rat#
m -«il en vmte A i*»n lu+rrijé d'id 1'• H.ur» 1 LIQUEURS — V u<i* trou news 4 acheter 
HCang* r A Hokluc MiniiSr Nu 119 rue < eur pr«aRmpU«*n de «n‘#l«*cln hruich. CU» 
du Pou’ (/u*b#r )Hui Af* ftrendx V\ hla*> vin* «de . cbee J Noël

Kond.au 6 vroUAr* IRtf /hf*
POE il «i# de oulelnr rn tr*A — - ------------

fsKi ««rdre A > «Mire v.whp u»ua U* >.u » MORTMAONT A rie <*6 par le prA 
> *#lr««s#-r A IA% du l'ont 2e Atage £iu»-6f 1 annt «jonn* «|Ue Eugène « •«■Merlin frère de

! J «• <*oeaeltn. boulangrr «nivrim un Mal 
POELES •« MEUBLES 4 vernir. Pog- 1 de l«.u« her 4 » ancien ptaite d« M t'iAo-

haa Ouay le bl

PILLS <>1« d. inai.de une fille pour la-, COMMIS d'EPICERIE «>n demande 
r 1a «aiaæUe h ednggrt 4 20 rue Ht > un commis d expérience pouvant poaulre 

Iteimugit Caf4 2/m-tfk la gAraitce d un département d épicerie
M | h adnaerr ;au’ lettre A «aaler 01. ls* fkv

«le* Elle, pratr leü Zbm-bft
I Poor Informa ! - - - ---------------------—---------------

COOOONRIER «m dcman.P un «yM-- 
dontu. r d au i«s*in» deux tu.» d eEpérl. ixv

PILLES
DR« facture

d# Courtis Ua*.

>n
de b«>nb>MM

Mal..

PILLE on
une ftile n adrs 
de ta ('««urvAa*

/•iia-Afh

demand# 1 mm Ad Internent 
ær 4 rbhtei Impérial 126

pour réparetintis «le cbeuaetirea en générai
RT*' -------- “----------------------A/éretsie «xlgéea Bon* gagea payé* 
dr.-aser A Léna Chevalier Nu 22A

PILLE
Mme ( >#n

<>• demande 
• Morin 10 rv

ne fille chex 
d Artlgny

ÎAcu-6f4

-a
|n*e dea 
Ml 1 «.s

CORDONNIER On d«rnand<- un cor
donnier tsMtr 'rasailier daita U# réiatra- 
tiona h adreaaer A 60 rue Nauvageau tel 
627 zain-6f4

Un A gac fournaise en non 
»li«.fl «liène ' ikdr*«Rpr 
Llmollou U1 JIMl

.«rdre bureau 
a IM 1ère 

«I2m-6IS

pnaa «. 
llrtlér

poate d« M C 
1 ne visite ««t sol

Mm Mb

rs'he
«lomirtle Albert 

et C'bAteauguay 141

eur la p<
Royer «v«In A.itied )C 
4 Mj7 » «BV-6/a

AUTOMOBILE. i".!«•*> 4 - • ilndre*
« ugif. 4.1 f«>«<«# arte magneto Hoar; 4 hau 
<e tension. «ayOuiateur au ;~#b«r. i» {«éars# 
avec un («u <i« revad <«a M>ut faire un 
ts« tui' de il • raison i*rti gi/s» » air** 
«#r a Jr* |*r*#ua»u avenu* Ka> u«ood 
Heauport. téf *71» *rm«i.-x .1 2tu -«d»

AUTOMOBILE i vendre in <'h.->rr«- 
1*1, 4 cyiii.dr-e «-n parfait «*rdr*' M adrt«- 
*e; A A otg «Are 4« Bayard. 141 IA7H 
tfarage *4/* V V aiit«;r 19tn fit %

AUTOMOBILE
iobii‘i ft upntobl
■ut d'adre#» r a 
iamIoii du llavre.

A ven«lr*. un aur - 
« . un Ford iiuna 

a-r«■taira de la « ocu 
t/uéh*«« i/rn efa

CHARBON Htnve « h*«nut Kgv A : u-augua> téi 4M). J 
vend/. A la iss'he. •** livré f'harbun A la 
Umiht Chart*#) de b«>ia fl H Vlarr.au 
knr. rnarv haud d# 'hart*#» hlm Ht-Val 
lier. tAl 46 |b INin df*

PATATES fW-iP-a i«tau« bla«M‘fie A
ndre i*.ur $2 74 la pi* he de »«) livre*. 

>« / Albert Itoyer. <<«in AqurddO « v t hé
i U«u -df*

COUPE FOBD m.«I*. HUA a-if a««r 
1er r.^«a d»« i«r«s*hea »r*s i»r«.pr.- «a Km- 
»«e r««million A » ••luire «u *« haiiger J -K 
Beaixioln f».t»e 770, Hh« i tr»*»6r L/nA

7 4«n hfg

chambré^ a Louer
CHAMBRE

«» ni rue Kir
t#e grec peu.

ua*' Ibm-nfA,

CHAMBRE 4 A p.uer tiu-ublAra ou non 
o»4»ub «'-a suHe .» « hambr* s av«« • nUrtn# «u 
Poêle A ga< < t.andx.n 4loi.bi«a et ainiples 
blairsv# hl«-n « haul?A»a antAüoranorui m.. 
derttea M iulnaaer au Nu /u ru# <«arneai«

lUfu *r*

CHAMBRES *« PENSION <iran«l«« 
<hait.l«r.-* double* et simple* «t très Men 
met* hi A** povaaBiuo lmm«-lJate H a<lr«a 
eer 4 4 et 47 avenue ht# fieiMvisvn

1 Win 6f»

fHAMgRit 1 aeubiésa >u»*«.
«I*. bair rt du téiAphone. t«isa.#■ >.ui rniniA- 
dlate un*' autre. t»«a»*a*l«.i* i# 1er ma. 
na*l>.H*ar A 6 14 rue Ht V allier T out prsa 
du boulevard 1 .*i.g«-lo r 19«u hf*

CHAMBRI !.. t....... grande rham
bre A 1l'U4 t. ixtovlruiIrait pour 4 io«#al*u.r* 
1 •**• du bain pia<'e «i auto N'adreawi r « 
1 tt'i No4rv t «ans de* Auge* '.‘ftin «if»

CHAMBRE l n# .grai«<i« « han.
bre a lovp r aur «-'«mi* «lu bain, A la liant# ■
ville da«»a uu* fan. .l« prlv*r d«« J uer-
annu#« K«3rlr«' A naeier H.». Im dnlsil

19tn 6f«

CHAMBRE i«)eul4ée A k>'t*r Bell,
gratu!.- « hau.ftre j*«ur homrtt# æuW#nen’ 
H’Ddica*« « A 64 1 a< lie» r«>tiAre 2/m Itft

CHAMBRE < haiitts* A louer au No 
>24 *»e ru#. iJinollou Aua*t uu m«>ulJn 4 
laver A vendre a l*»n mar« hA #:4iu 61*

CHAMBRE A «Ireaarr A AS
2dm 6f*

CHAMBRES A Ion.- uambr.*
Oan* une faontle privé», coin Ht-L'yrdt* et ! 
ROWlggngr.«u. mut i#«i* de I avenu# dr* 
ï.rali'. », p*..«t p« rei.nit#-». bien n-toinrian 
1 Ae* H air.**» r A IWJ nie « rAina*i. tét 
’Jkif' 22-24-961

CHAMBRI
fée « au t hau<i«' I *t* pour bain mrvio# «le
«xm i. rg* rv(«s nervi ai «laairé. ■*« air < «*•»■«
A tm Nt l . nlk (Ai 146/ 24m ««f*

CHAMBRE «• «n.l. i.amb'c A »<*urr, 
meublée 7 Itnétri* sur ta r .« , «-haudAe a 
l ean rlia nlr l'truiér* Aiectrt.|Ue yard.
«b»-* tXiambr.* «b» .4Mn .uav«re du ISlepI».. 

ne h air« *a r 4 .««» Pt-A>Uvûg /Am tu»

C MAMLKLb DEMANDEES

CHARBON g» BOIS A 14« le «a< char 
hou dur htove <mj < h#*anut A HA* la i-x he 
cfte* J N .««i KiMtdeau. 6 rue l/»< h# \r«e 
UArn. (Al 4122 16 2Af*

CHIENS 1 n ««ui-H* '-#gR! de
chien# *i-iiibiahl«- |>*mr atteler, A v« udre 
H alr«si*. r A i hôtel Neptune Inn 115 c «•.te
«i* la M«#]tagne 2tm df*

CIRE a REPASSER de première «| .a 
Uté et *i)-«1a»efn« nt |**ir r*p***er I* lin 
g«-. en carré d‘ui*» livre A deux livra* rfua 
uue l'r.#a«L voua de placée votre tvtmmaa- 
d# i.* üvre 4<* par la malle i.V extra. 
Par 25 livres frai* de transport payé* K - 
A Maheux Fnr . 16 rue Kaiu«» ■ HP
sau veu« (fuébear. 25f-25f«

C1UTCH \ . i.-l'#
gaa.line iwur un «Iiafr de un pouce n funeM 
> alreaa r eriU«< A et 7 h« urea A l(o«ari«i 
ItuiuAl*. 1AV. 4e ru#, l«om«»l)<Ni J/mi.fv

COCHE TS de rac.» pure f'Iyrnv.'ith 
Book barrée. Khod«- lalarul r«»wg. el I « g 
h««rn Manche ai;jet# ur..»«-uant «le U.nn s 
lignAea KH 1 S4 et pin* Bas#* « oui B#-i 
védérg, chemin H te Ko» L/uéB < t«U
2574. //m «if*

COSTUME A vendre magniA.iue ■ ««• 
’unie tielg. . graiiileui (H 4 vendre 4 aa 
cri floe a a#!r<#*#r A S7 rue «le I ten**- tél
« »i - 1 Mb m

COUVEUSE *4 ELIVEUSES I n li»
’<hat«*ur ' liuckey • 6Ut> «eufa valeur 

Sl4ü {*mr SA*. / Neveuar# f'olony Bn«*l 
«r* valant S2U « l.*« un«’ t*»ur S 1<> l#e 
u»ut #n parfaite .-«mmIIUihi A -J «Bngra*
< ap-hanlé. f'te Ihirtneuf. I* vj 10m mf*

COUVERTURES M II IT AIRES mute* 
laine, grandeur 6t* 1 K4 |*»uc. « tréa uill»-* 
t*our la tnaiaon l«« camp* hôpitaux. hfr- 
:« la etc A v«D«lre |«>ur n*.)na «411e la va- 
leur «le U lam.- bruu l*rlx ' i •*’
• juantlié Voyageur* A - ■mniuiaa»#) cou
vrant i*#> alentour* «t* Montréal detnandés 
l'harle* Itondeau. 6 rue de la FatuMqUe

20m Af*

Ol^sRS a VERORt Système a far
tur «le lin • «-mpt#-* avec « l**a«-ur ■ en 

ter ('a*h U»gt»ter A un «t. deux tiroir*. 
Htan.l 4 owule p«»«ir hlguiecr Us. <»uUU Ou 
111* d* ferblantier Al mit #n -l.arg* ave>
fM'bi ainsi <jue «'41*1* d a«1er cotnpri* F 
X MalM>UA Krn . 16 ru# Harnea Ht "au 
Vcur. t/uéb«* 2M 26fv

RIVERS iue.if m lui.* i«>-.r SI *
t*«ulet« diud«a <>l«si he# Hart I(«.n«l#-au 
4 ‘v 1 gtfRevrotlérv. tél 1599 26f /6f6

DIVERS A vendre poêle de «uiHiv 
drt'l* «le torgeron moteur êlesdrpjue, rn- 
. «ij» labié c liai **-«., an« u-unc ortmmode
*i.«.e-ca*»- lt«ffl«igi- couchette nnwh’ne A 

* ig i«»ur cheval coffre 4 •
tilx et# 1 adrewr 4 SOT M-l'aui 2A-2<'m

FILLE #* OUREAU ' ne sténographe
d experu me anglais et frac r U* > .ninal»- 
sant la tenue d«<* livre* ayant une B»nne 
AiTifure «letuande d# I enjpl«»l Immédia'**- 
mrnt H adreeaar au bureau «1# Acme Me- 
chacxai Kuglnerr 4 Boiler work* f ompa-

___ I ny Ltd. 116. A* ru#' I/uKilkn#
PLANCHETTES * POINÇONNER '

N«*ua w.omies diMrlbut^ur* pour la pro- I FILLE On demande un#, ftile de
vlDCe de Ouétiec de plaixltettea a poli. 1 pour w-rvir Uw talAee parlant tes deux lan

Î noer de 300 A IOO ir»*u* 4'hrtex doge , eue» M adr 
« mar«*t»a*Kl >a«# manufa. t urées au paya 7a«'qu««

POELES A ve* vous b««s>r. du» l«»n | et non aux Etat#-1 ni* Liât* de prix aur!---- -------------
P*'H' j" r 1# .;•.(* <!#■ ruai n* fnan«)U#x d#-mai «de la «vxupaumie A vard A Nadeau FILLED
iw I. vis.ur iM.tr. est allai, t. d« j«.êkw limit*. Beau/» Joncikm JOtn-12fti l tiiaru bre et une aide p««ir la mialiw & #.
Itll HN'.KU I* Kt»YAl llKI.ANnBH - —- -1 —I ftrrtmrr à Min# ('h«ml&a)rd. 467 rue Mt-
«- f*b. * ’«.ut en fonte .t en d* ux FORTES et CHASSIS Pnur v«ï# por- Paul 2Aa 6fs
gtaixleur*. N«.'i# p«»uv.«n« le fouruir tout t«» *t «l«4«vl* et b»ut «.irvage de con»- 1 ■ ...........— - ■■ - —■--------------
'■"‘r ‘«u u.trt ui<A• lé la maison BHanaet ' tr irtlon en ts.ls d'lm«rte«ir «t «i e*ta FILLE Tue le»nn# n«*na#Are nu ftt.e
« u.i-r. depuis n.. an* • st ui*e dea i.Tua neur adr.warz vous % Tbihault limitée, gfaiale Ugivera uSî^mïïltlîn avMSaJfîI • to-itr* à 76. 2e ru* 

•"‘«e f■ rrnt. ri#a d . «a#a«t* ... , gfl * t ^ t^ fiSiÙ^de ^Tl
•«.n! de la pl u. lia .t-» ...ai.'# Béia/.g.-r A _ ,«#,* u^ levante HCOUVREUR ‘w
I I-lue limitée. No j ]m me du i ru F h dé)4 une *rriante K/fér»

CONTREMAITRE On demandeJ u» .«ntrémaitrr bouianymr, pAtiaster ca- 
! pabie de faire tout# «set# d«' biscuit* et 
I gérer uns fabrique de biscuit* iMiur aller à 

vt mnlp«ig s adreaeer 4 H H 162 rue t*t- 
I Paul lHra~t>f*

COMMIS DEMANDES
•a partant les deux la» t»*eotn «le «xioimiR d 6Xi»4n#noe. parlant 
fhlkl s ('afé. tt rue ht- j mw deux lang'.ea t) adreeser au bu/vau 

2.1m ;tf» Faguy Lepinay A Frère. 254 rue M-Jean
----------------------------———J ____________ ISiu-Olli

—to—1
CORROTEURS « m demande muBé-

diatetuent «le* corT«»y#ur» d « xpén« n«v 
y«»ur finir le cuir chrome” 8‘adreaaer le 

4 </ueb«-c Olove l««ather Vif g 74,

MAISRH# a wmmrre a''>na SERVANTE -fin demande une w-rvai.

*-» d A<a“1’ •• ^ •«'•«-* I «mvANTK -m dêioandr un. .nrr.-
te pour une |»etlte famille lavage en de 

jnf» hors ainsi qu une L»nue d en fard bon 
salaire aéra payé pour dea personne* ««n 

DEUX MAISONS à vendre «n pierre. ] P*»** . d*1™1 “ **
3 éT*g«* améllnrationa moderne*, cour, dresser 4 Mm# Andréas TUrgestn 
garage, écuru- grande *tie#1 en pierre, etc 
oamlitkma facile*. V*gy«trait meublé, si dé- 
»iré H adresser 4 ijO B6»Vallier JH«n-«fk

i,a iwm-isxs a Acnaiv ev ue . «#;w-» u*- 
bAtlaæa si de Klaoetucni* de Uuéb*^' T'-l 
te four 4496 «K ;l*»04 Le soir /(Uih et 55m 
111 rue MrJoerph 1 itcZHfs

Ht-Olivier

SERVANTE

22m-6f«
-On demande une eervai.

te pour servira général dans une petite f*
MAISON 4 vendre, en brlqiu deux k* ! unil*e «an* enfants 6 adreaaer

rue. Limoigiu. tél 2021. l#e soir apr< 
20m-26fi

(/u«be. RECOOOSI OECOROSI RECOROSI
IHitidfti Noua échangeons toute »<rte de recorda.

I Prix lOr lie et NX- )00O 4 cbolslr Ou- 
POISSONS lladileck frais pv la vert tous lr* jour» lusqu'4 9 heur*# 40

livre iU-tan. la livre hanmon f'ata • ( «arneau. (Québec tél 2100 24in-ftf»
Blés .'.V la livre, j------------------------------ - —-------- -- ---------- ■ ■

Moru» turn-# -ix U livre Hai-og» Irais POELE é GAZ « ta demande 4 ach«*- 
6c <na«uri f'.-bfers nittrum. 3 livre* |«*ur fer un i*.Ale A gat 4 deug fourneaux un 
2A« chex I. -N lt<g»dt-au. 6 Ièx fievrotiêre • r4eerv«dr 4 «-au chaude et un miroir de 
tél 412:1 6m-26f* J 2 ou .4 pied* par 15 pieds H adreaaer A i«»e.

L

H IR bR 1
«te iMxr 
266

POELES «elle an noix e n est pas dans
le )>ut d'activer le volume de nos vente* 
bien au contraire, ceat une v«nte f«»rcAe' 
un* lourde porte pour iu»u* Aux lntér«-s*é^ 

<1 en tirer pnillt. poêle# neuf* « t d ««era 
slon < es (i'.rnier* annt très bien rêpju ■* 
A usa) fouruaisna |*«Al«*a 4 g*/ etc N<*ua 
ofVPona la tialanoe de nos HM-uble* dan* 
le* uiétiir# -ondittofi* H adraaær au Dépôt 
dea Bons March#*, 122 du Pont 19m « f*

rue Ht-Joaeph. tél 79*5
2.1tn -6fs

SALLES «1 é«'fiantillnti* 4 louor «ouw- 
naf.i*-#. pour article# de nouveauté ou de 
fantaisie Aiia*l grand hun au au roa-«1e- 
chausaée p«Hir i en liste architecte ««u avo
cat Chauffé et éclairé, h adrssmer 4 51 rue

gag** payé* poux une perwxine qui ; „ . ...la compétence vouhy 8 adr#wa*^^A | ^
« >n detnande un 

vreur et un plutnbkr lmm«diatemrnt
aura
63H rue Pt-V

MBetoRf •
‘ Allier, tAJ 23m 6f*

b«Hi ealaire i»*>4. X adr*^- 
Adrlen Dion. Ktmouskl 24ru-2f*

FILLE *w FEMME Je d. a a ‘‘0*1,Vi"
femme «»u bten un# dUe pour tenir une pe- j •vV- ’’Z}'*''' n»•«- . «___ ^     •___ j cl 1 a ij rinutn

ham

ta grand greid.-r ««u et bain, une 
xmilque et poulailler trois «•mpbMvmrtit* 

«d verger près de l égitai du collège *• 
nrvuvent et 2 minute# œa « har* boni)*# 
n>ndltion*. Voir Léon Noel. < ollèg* Beau 
port. lHin-6f*

MAISON - 1 afayeife.
Makt endruft nie#i .i iûgtsruenta de 5 ap- 
parteuMHite. amélx«rations inudcrues rave 
nu*. S«>H par moi* Prix de v«>nt* S5.300 
exigera en vin* f ) jfg) (v.mptant. f«alanoe 
pa> aille comme un loyer Auaai 2 autre* 
maiw>na A 3 logeiucnta de 7 appartwneute 
chacun avec {«rivliégc d <Xîcui»er un loge
ment i»«»ur le 1er mai h adrrweer A 140 
H ta-Th 4r «Ne. t>i 44.L6-6525 IHnvttfX

OyiiUe.
A 264 Ht

23m-6fX

SERVANTE On «Bmaude une aervan 
te générale pour une petit# familir H'a
dr.-Kaer A Mme Pb-tffer. No 6 rue Ht-Ata 
nUlaé 20tn

SERVANTS <>n demande une •*•
vante pour ouvrage de maison 8 adreen. 
de midi à 2 heure» et le eolr de 5h .V) a 
h heure* à >1 M. OobeN. 20 rue dee F«*
*«# i9m-6f»

SERVANTE «>n demande une 
te générale b«m* gage* naa de lavage 
d* «-ulftlue h adreeeer 4 89 rue de* Fa

23a»flf s

«tUTUAl —
«leu* logi-inenu de 4 chamlge* cna»’'uie. SERVANTE -O* dernande «ne acryai 
lambriKée en briquca. entrée de cour 4 fe i*<«ur un*, famille «I# 3 [•ereomw* bon* 

e iuytir 82 3«)(). P«'U de comptant *) /agi». H adreeeer 4 79, 2e rue. Umnllouvendre i*> 
on le déel re. Ecrire 4 caaler Hl.

iptant 
• Le .Ho-
19m-H fit

22m-6fv

tlte tnaiaon pour un homme seul, pa* d en 
fan’ très peu d'ouvrage è fair.- jwusuxg* 
payé H*/lrea#er a Pierre H Aland <x;rdori- 
Dler Ht Kaymotxl. ctè Portncuf IHui 6f*

«m deinan<i>- un driver”
* adr»-ee« r avec référenetw ! 
A S##m. V2 cAtc d Abra- 

23ro-2f* i

Jell

MAISONS A vendre, ru# I>orciie#tcr 
No* 131 A 135. quatre logement*, condi
tion* facile# «le |»6i. iriert 8 adreeeer A J 
A DubA. 300 de ta Heine JOta-Of»

ELECTRICIEN on dercande une j* r
_____ __ ____ JB aonne («ariant des deux langues. ca|»abl>*

JEUNE FILLE -On demande un* jet^ | r*irr d/-m«»natrmtiona de ctu«««>n et 
ne fîn* pour ouvrage général au No 13>ue *“1i, prendre charge d un magasin <1 ap- 
LJrXfsJwvn * #0^ l«areil* élcctrltiuef. t*»u salaire H adreaimrMCMahon /om-ftf* | x put>lK. « <M^mUoo of «/uebec.

MAISON Un grarul bargain, maison 
au faulxiurg St-Jcaf, de’ix toyrm. entrée 
de voiture* revenu* S4HO j*ar année. 14% 
uct wi)dr<»o* a AatYifkv pour prompt 
acheteur b adresser 4 124 côte d'Abraham

22m «Vf*

tél 7713 __________ _____________ __________

SERVANTE 4>n demande une eerrai; 
te immédiatement S atlre**»g- 4 359 St- 
Paul. hôtel OaènRlal »2in-«f

SERVANTE «Jn «lemande une eervan
te pour une petite famille pa* de laragr 
8'adreeeer A Mme Kmest Hameau. 24 , 
rue < oui Hard ou 126 Ht-Paul 22m-12f*

JEUNE FILLE.- On déniai «de une )*»uxie 
AU#, pouvant ee r«-ndre généraient*-ni utile 
dan* un bureau EU* devra ooimattr.* Ire 
deux 1 angine et la clavlgraphic. être *ûre 

fîlffre

'‘FOOL**
"Pool en 
A K m Ude 
cté t/uéb#'«

PRESSE
but# scrap; 
nu- HP J can

A vendre «leux 
parfait# oaidltlott* 
HiIhAauine. Ht igua. •

tabke de 
H'adrt «sier 

I. gwébM
22m-6f*

^ AYlln". »?**_<*• * Ht-L«XUN. prèi j d alk-mém* dan. lx* chlirtV. «*t pouvoir 
du palat* d# Tuxtk-e 24m 4ft Acxir,. f*. ik-nx iit et lisiblement Heuke l»e

privonnea vivre. Intelligent«v et bkn r«»- 
commandAee doivent faire anpllcaikm h*SAUCISSE *4 SAUCISSONS at>pllca« 

cfw-x D
ouror

Mahatne

22m-6f*

vetidre une
4 A

t rees# 4 rw- 
1 H-mer» 266

20m «f*

TOROIUKH é LINGE fabrfqué et.écla-
kineut |*«'ir mai aura 1 rt v«#e oonununautêre 
huaixl«r1«a. ayant <1«e rue»e statlonnalne 
J ••«• ai «!»• «leux .'..iwlexir* 12 poueve *1 14 
p«Mx-e* i«ran«leur '** ramena. Six et S2«i 
gratxlcur* 14 pou«im 4h) ««t f /V frai* «le 
tran.port com pria K X Mah«»ux Enr . 16 
ru»- H aune 1 Ht-Sauveur, guébec 25f 26f*

tr«)uv«in * 4 acheter la m ll.aurv sauriaa# i pereoniK Uement <
et 1# meilleur •au*tee«m 4 2o «enta la livre I £ p.rkln*. 19ô rue de la <
«»u 3 livre» po«u 50 cents. « h«>* Bart Ron- ! y1#M
de*u. 4 Lâchevmtlére. tél 1599 j  _____ ______ ___ ______________

24m 26f» 1 JEUNE FILLE OR JgRÜRftg une )gn
• mom raaa »_________ rw>r. *>e All# K»ur æ rendre généralement utile
■ How-cagg en piato-giaaae («orte aw» dan* un# maison privée imurra aJU-r omi- 

mlrolr moulin S JaMbaocnuteau 4 ftw. chmr rh„ eUe ^ ït, 
mage A vendre 4 bon man hé Uma en IMf 4 14 rue dee Ortaona 24m-3fk
fait ordre K -X Maheux, Enr 16 ru# , ______ .
Hameau Ht Sauveur guél»«K* 24m 6fS ;

_________ _ .fM _
t# pour se rendre génAralement utile dans 

| une petite famille U»u aalato aéra donn* 
1 4 la i«#r*onnc déolrée. 8 adresser 4 Mm#

ie. niAieon 4 v»-u- ' Francol* Ji’bln. 121 rue «'rémaxle ui
riMSfx

mal a»-n de'pension ou chambre 4 louer !——------------------- -— — ■■ ■ ■
B«*u poste d affairoa 4 vendre 4 BiRuee ooti- i SERVANTE Ou demaade une eervau 

FERMIER OEMANDE.-I/homme et A Champagnq, Rlvlèra-lHetie. QuA-1 to l»ur une famlUe de trol. pem«.nnee
K femme. *an* enfxnta p«>ur prendre *r»ln ____ 23ni-gDi Harcsa»
de* animaux et cultiver une terre, devra j

62 de ia «.'-ouronne. guébM- iMuf.fx

MAISON Ku cauipag!)
dre. 12 appartement* bonne place pour 164H9

or 6 65 avenue Htgaouette 22m-6f

COTTAGE A vendre cottage daté, SERVANTE On demande un* Aervan
à Rale-Hatte*. P g « mllke en b«» ' te dans une famille «an* enfanta Padre*.

____ _________________________________de la station du Bic, sur I I. C H omn- 1 eor au No 26 rue HuL/mJ» 22m-6f»
GARÇON «>n demande un **r-«,n d«-! l*c*-tiaut ait chambres 4 coucher grand vl-! - - -   --------------- —.  ------ ; 

, t»ureau mnnaiaaaiit ie frM/iraia et ! «jiKia,* '°,r xv«« foyer •>tiv«'rt saik* a manger SERVANTE - On demande îmmMiete 
Faire appttaatioxj par letUe 4 caa)** ‘g> tarde-marig* r cuisine et chambre d» bain ’ ment un* eervart# dana une famille Igm* 
•Le S«5Sfi" ^!hL-6fk W glacière Pour autr,* dêta.la ga««- H artreaaer cbex M. P Paré. 29

.............. .........................................................  s'aareaaer A Ja». Brwlie 61 <«rand*-Allée, ! avenue Parent 19m-6f*
tél 496 aom-6fk ;------------- ----------------------------------

HOMMES. GARÇONS demawgse. COTTAGE 4 VENDRE A AMM^Tf lf"VA,,Tf ' demande uae aervac

- pSS?T5i tsiïs >v<rt ^ m^t*1 i*%**ur #n be*v«-

fournir de tr«* Ivmnea référence* A a<irc«»- 
a-r A 42 rue HlrtieUeu. Québec. 12m 26f*

t# gènéraie chea Mme Verge, 47 Grande
Ail« IVm-dfv

JEUNE FILLETEINTURE réputAe p«»ur ch««veux «t |
harlx-. la meilleur» c eet la teinture Au- I Oo demande une Jeune flUe p«» tr pren- 
gu*ta en toute* nuarx e* manufa«'turAe ; dre noln d un enfant et aider au ro*naft«- 
chex A’iguate Oourrb-au coiffeur i»ari*»*«i. 8 artte*#or 4 167 « irand#-Allé*, tél '«m96
13 côte d Ahraham. tél 3619. _f)in 6fa 24m-6fg

l ** carré* ave.:I dati 4lTe “ÆS 4 r2Î!te ! rt ^ 4!f-° e«HP« ‘n^>

FIFE HLCNXO M«^v«*meux pour «16 
boni her ke tuyaux de toute* *«>rt*«a et «uxrt» 
tneibk. q.u*l «ju en ».»it leur état g«4éa <«» 
bouchée broie tout, tel «jiie pelure* «N 
h»ute* «orto* b«>U llng»- détruit la glace, 
etc F Art h* A ctnpk»y»*r et ouvrage fait .il 
qualqBaa rolmitr* .« {iroprfmierit la l*»lte 
•'* iMxr la malle |.%c extra. A la dourain* 
$7 20 expédié |«r erpreae et fraie de teana- 
rewt iiaié* K X Mafteux Hat i« rue 
liauw-au. Ht Hauvwur. guébec 25f 26f*

pure liguée «le jw>n- 
i S 2 V)

FOULETTES ra
poiulent actueliemeiit I*ri

«
i»ur Belvédère chemin Hte-Foy 
H 2573

Quête* 
22m 6f»

S HOLE A vcmlr* i««»ri !«««et* pour ti
rer du *abi* Toute i Installation «'ocnpléte,
9 «Jam* une l««xrg*- • hixland etc., etc 
ave«- p- tx rraiti ’cadreaaer A M Marti
neau. 139 d*w Keah|t-s. tél 297 1 23m «>f*

P*.

CHAMBRES
iad'«a*er au n 

Je«u*

‘tnaude#** rue Hl Jean
Min «1 4 liai ni XM« rue 

23ut .tf*

CHAMBRI Daine Agé. veut» AN 
Mute «bMitbr»' u«ai itteublAr le pr> 

•Ian* Ht-Sauveur «m U< fê
1 MirttHa-r i«ar NTit au No 4- rue 

230) 2f«

ECHAHTILLONS Magnifique
oonibiné A c^iarbott et gar mar^u* F J 
terpa te a«'t uelk men’ « xi-e* «tans notn 
vltrliM. aviuit «b* déniénag. r $129 Phono 
gracie a*»-» oabinet en véritable acajou. 
reprxMjiK'teur uAiverael. jouant n itup«#t* 
•pal ren«r«l ayant servi couun*- déiiMin* 
'r*UMir vaie.c d* $2A«) i«uur SilO Plu- 

foumalee* «Mihantdkjus 4 Ué* b«* 
p«-èie A gax «•«•* f- -imaÉBrs 
e • te chauffage parfai' Au* 
•Ubir» <l<'iM*re»lléi» nun iilnra 
1 »>u a*«-c t>ia* «tuoTiln*. A 
lion .-te ii«»ie otffon» le J 

1» avant «i»* d*ni»-ii*a<r ! 
M archée Knr. 123 du 

/’•lu «ihi I

i/i[r,\ SIRVIETTKS MILITAIRES flnl.-e b«l

art* a»»* u 
font un »v*t« 
•> phui«Ti«- 
A laver 4 I •

le grandeur 22 x 1x1 ««or# non naag 
îles lalÔH 

. m-
t

vét»-«tienf* «^iilUére* inarou* ' Fb>g«.m ' le 
u»ut 4 bien te*n marché Que te*. Armv and 
Nav f Store H.-g d. 6 rue «le la Kat«ri.,u*.

JOtn ftfx

roudre «I •H-caaloii 
tout 4 tréa t«*a p 
I)épét de# Bons 
Foi;

SHOW LASES !».% M)o«it «-n fait d# 
show cane tout en vitre plate «rla#» mi 
roir* «lixn* le# portes, portes *ur rouletU# 
teww rai marbre de i-nuU-ur*. 'ahh-f te* sur 
équerro* l a’cntaw liauteur 42 tM.ucea l*r- 

■r» pied* d»- i'»ng r - Xg«>ir 1* 
Mahsfl • I 
veur, guéb»

ni

CHAMBRE at Ft NSI OH t 1. .«.«,•
|v«uaa»ie clAaïubc*- e* pension da«ix 
' • |“ ’ d.-. pr . r. A U M.*.. !.

«Uk IB vire A te»lb (U. ' I# H.iieil

CHEVAUX A VfcNDRE
CHEVAL \ v. ; 10 tré* beau rtieTal 

Afé de .'• an» brun Ira deux bas «le patte*

ENCRS â MARQUER fa LIROt
i* r«« re «H.lr litdél' bii« . «Je pO*fti'*r** qualité, j 
t«rvai|Ue Uitl#air‘M't.ib>r évite I»-* |»«>rtqa d# j 
..ngr i n« vrai. -• n«.mi« •* re»« i rapt 
«lenvait 1#) bouteille «l'une <iuce 25c j«ar | 
la malk- \ la dou/aUte IJ 4b F X Me-

SUCRC GRANULI
pour SI6WO le 100 11v’ 
CViJtl AuuedtK- et « hâu-i

Harm-au

|»r«-mi*re
-a Altierl

si Hau 
fcSf 260)

«juallté | 
K«>v*r : 
4.507 J 1

Pratiquez Véconomie

\ ous avez, chez vous, dans vos hangars, 
dans votre grenier, une foule d’articles 
que vous pourrie» vendre à bon compte, 
si vous désirez les convertir en «argent 
Une petite annonce classifiée dans ' LE 
S< )LEIL ” trouvera des acheteurs pour vos 
vieux meubles, vêtementsusfig^s et autres 
articles qui ne vous servent plus.
En ce jour de coût élevé de la vie il n’y a 
pas de “ i>etites économies

«m ,m 1,18747 “*• fc-s-ouTaîs
lAurent MoutrliS

SERVANTE.—On demande ua« bonne 
servant# d'expérience, aalaire 825 par moi»

à 16 ni h
i2fév-62fe

HOMME -Oq d«-niaiwle un honuu«‘ eo- 
br«-, machluiate-opératour eur la linotype, 
s «ulrrMer 4 Le Quotidien . rue Ht-Loui*
l-évle. 22m-«.fv

nwmma i n numm* demandé pour 
I travaux de la ferme, bonne oevashm i»our 
' un Jeune homme H a/ir«*«**-r au teireau «le 
; j'ijM-cinent Provincial. H3 du IHgit. Qué- 
j bec. 23iu-6f»

HOMMES, FEMMES On demande
j dee hommes e» dee femroee. âgé# de 16 

an* et plus PualMons du «hiuvemcraciit 
canettW-n $75 S125 par moi*. Ourragé 
agréable Kcrire Inimédiatement en aiiglaiü 
pour avulr Uxte de pneltion* Franklin ln»- 
tltute, I leak 7-0 Rorhrater N -Y

INm 26fti
1-------------------- ----------------------------------------------------

i SERVANTE —O» demande un* e*n»n
MAISONS DEMANDEES-\f7f^^lmAnmer à Mb* rit

MAISONS à ACHETER -Noua avorta, LiRVANTE -4M
beaucoup de d« mandes pour d*-* maiauna , ment #u No 24 ru# « 
dan* toua l«»e quarliera I.a H«wdé« ê d A«-ha»* n*. «ervante générale 
et de Ventee d# Rétiema et d* Planemen’# l-i.»

671 Ht-V allier

SERVANTE

de Placemeot# I l|,H>
de Quête* , tél k* jour 4196 et «MN04 le 1.
•oir 7h3h et 558. Ill rue Ht-Joeeph

-4M demande Immédiate 
dea Jardins, une boa 

sachant faire la cui- 
IDM Bfti

*l*Ph ; SERVANTE demandé# eachaat faire la
________________________________ Ilm-J6.» cuisine S adreeser 4 Mmé Plaidde ÜOBRMJ

M*Ymi------ 'HT' 20 Aberdeen Mr4MnMAISON *«• LOGEMENT demandée - I_____________ ____________ - -
l u locataire couaclenrtaMg et honnête est , SERVANTES On demande deux m- 
di*p««é 4 pay»-r S5<> l»ar mois ou plus i vant«* pouvant fournir de bonnes réf<
pour un 
teuH-nt *alu

». .n. ; :

par léléphone après 6 heures du entr 
No 3438. 19m

DIVERS

heux Knr
guéte*c

ENGIN

Kau
2Af JAf*

SURRV
siég.- fixa. < 
rhe* P T

A vm 
■In rond
Ugaré

P

f un eurry 
nihbcr tire 

i ayant pre# 
- idrtaai

Dorcheal. r Québ

vendt*' 

U'u si« |n ayant *er> 1 
neuf. A vernir 
c«-au. « «mèure A «'I#, l.yeter. Qu«

il en avant btaf<< b* '~wrr blare h" eur I* 
«ves peaantrur 12»«' livre* «onviendrait 
Mm pour ua uiAde» in H adr»am r a L 
Lortle WAi 6.1.16 ré*tden«v 259 .*2m Jf*

CHEVAL \ vendre «m «hevaj un
lorry Un bann.a’i un barnal» A Uin n*ar 
cto* E*ad«*-we«r a iAft DureArater 2.«m 6fk

t HEV AU A 7aMj»>ufV «n Viork ptvi 
«iroa «-hevanx Jiunente ,4»ur ruiU

VgArUf* «4 chevaux de v.Mture# Un» de 
M>« 4é'. quai.^é EBéra PdulèoL 179 de la

vapeur.
» fume*, 
«jucmcnt 
* Mar- 1 
22m «Nfè i

Mar- |

TYPEWRITER
MPUf 4
A trie bas prix 92

Oliver • No 
e neult-rneni. 
4e rue. KJom

i — FILLES DEMANDEES-
• .

OriRATRICCS On demanda rte* 
npér%ti-1««-v p«»'ir notre département de 
coutum 5 ’is*i le* couturléree nul déaéra- 
râler t er |*r«Kur#r «lu travail 4 «v maiaon 
8 adreewr perwonnclk-ment ••hes D‘«chaîne 
A Perkin* fabricant* de chaussure* IM.5 

_____________________________________________ rue tie la Couronne. Québec *m JON
ASSOCIE ’em. nomme ayant ;n OUVRIERES a# CHAUSSURES Ôb

'•••rtain ai-ital et j»»**é#iani 7 année# d ci demande une b«>nn»' aktveuae un* pltiiieu- 
Pén.-mv oorome ma. hinlete tourneur dt- ^ ^ to,in, ,m#, pU cap* un» ni
»aii«1# position «le machlnlat# »u autre qV)euM de talons un. i xnira

SEC ONDE MAIN Allé* au Nn 10 rue
I9n« 6f* de# F-oaé* pour vendre v»»tr* linge d'hom

me. f.-uune et enfant* auavl tapi* rideau* 
CTO» h«- et meuble# Tél 7266 24m «Ife

EMPLOIS DEMANDES

JEUNE HOMME - ^)n demande un 
Jeune h«>«rune sachant l anglaix pour ou- 

I v rage général Apportes un* aj>pllcatl«>n 
I mentionnant réfén-nces et «alaire désiré.

au magasin de meuWee. 251 rue St-Joarph 
I Ht-Hcwm lUiu-6f*

JEUNE HOMME hoda un
' Jeune homm»- pour l épicrvie s adr«^avr A 
IN14 4 Sé-VaJBlar 24m-3f*

JEUNE HOMME <m «lemai
Jeune homme sérieux comme ctmunlv dane 
une épicerie H adrerarr A J -B. ««obrtl. 132 
rue l«alil»erté //m-of».

j LIVREUR <»u d.-mand* trmnédlate- 
' meut un livreur compétent p«»ur une r«>n«le 
{de lait H adrtxiacr A la Hr«»ohs!«ie Dairy 
. v'h«*miu Ht-I a.»u1* 24in-3f4

PEINTRES 1 -n demande .7> hoaHRea, 
i |*”intr»-« et t#pfae>-wra. auvsi un jietntr»* 
j d enacigne* H'tAmmr Iminédiatenv-nt A 

Marchant A Frère*, 122 4 rue Artlllerit-
22m-3N

PEINTRE On demande un h«»ti peln 
; tre de voiture pour oelnturage #.t verni» 

«ag«* «l auUi capable »!e bien faire h* ftni»
, aitaia «levra fourbir référeniva S adr««9er 
tau lettre «m i»en*»nnellemcnt à M Eu

tên* Ore nier, peintre, ht-Oe»/Cge* «té del 
leauce 23m-4f«. i

ment ou un*- maison parfai 
de huit 4 neuf pièces, dont 

j au nmin* quatre rhaoibre* A coucher De 
1 préférence dana Montcxdmvltte. 8'adr

-- *■-- - *- au
19ua-6fk

MAISON *>n demande 4 louer une 
malMUii de 6 «vu 7 pièce* et chambre d# 
tiain plain-uied ou iruxinrin détachée, pa* 
loin de la ligne «le# chars S'adresser par 
écrit an bur««u du "Soleil'' caa.er No 9H 
ou t4lépb«»ner 4 776k 22<n-6f».

-MAGASINS A LOUER—
MAGASIN nu BUREAU et entrepé* »

louer poraeeelon le 1er Juin, tout n«*uf 
chaufTé. 1.500 pied* «wrè* de plancher 
*itu. au «arré du Palal* Four rnhirma- 
th»n* s adr»**eer 4 2i0, édite# Quebec 
Kaüwai 2. tn-6/k

MAGASIN? . ti
torla Pnlata-Lêvl* 3 niagaelns a Unirai 
quelqu»-*- logenx-n ta et chambres H adre» 
N»r 4 Mme N .-J. Bolvtn, 5 avenu*. Ste-(
nene%ièvt‘. Québec 24ai-6fk\

rem»* au No 22 rue Ht-Amie Jflm 12D

SERVANTE—«M demande ImmédiaV
ment une w rvante pour petit# famille 8'a- 
dri-eacr au No 31 H avenue ('artier ou te 
lépbooer No 7*27. lwm-6N

SERVANTE «M demande un# v'mj.
te bien r»■commandé«j an No 4 rue Hlmar»;

18m-6f«

SERVANTE <>n demande imm4«*.ia'* 
ment une *»■ rvante générale p«»’ir peQte 
famille b«*ne gag.-* payés aana référer)rv-
h «elrrraer 4 Mme C. Matte, 61 rue Fr* 
aer. lÂin-6f«

SERVANTE ■ m demande une serve
ta pour famille «le 2 i#-r*onnea pas d# la 
vain. 3 api.*rt« ment* dadrraacr 4 240 
st-Jean, appartenunit i* lAn>-6f«

SERV
♦« #u : 
chemin

VANTE-
NoTl r» 
i Hte-rry.

—On demaade une *erv#« 
no\ n avenue de* Erables ét 

ITm-aOtv

—MAGASIN A VENDRE—
—TERRES A VENDRE-

MAGASIN Bon poste de commere»* anZ-nte^te laritel«ur é^arpenta Tte'lx.ng #^*

K«rrr«. * K7.*--™.r Kr.'^sr^* &£i?rs f
IHm-tif» i jçji ' IHm-df»

dan* un» bonnbrame compagnie «ntrer» «vitume 
(vrtire 4 caster 67. I#e V>ieU' .

20m-6fx
clé TJ

PROFESSEUR On <1 ««mande un pr-v 
«aeuî riMHMteur ou demi>1 Melle, pour «m. CtraTeTS? che1*^" E' ! "rl^r 1 kn*1‘1* ^ I AritJiinétiqoa dana une

ENGIN è GAXOLiNE FalMauika
ar J < ylltnir* ■ » for»*#* a%«« outiUag**
<oni| lot en broun pour I . au •aléa h6 
Ihje al'eft Magti»to eu- . le tout en l»«xc 
fait or«lr«- f.inre A l»ott-- 94 l#w H«»hdr

Jfbn 6f»

- DIVERS

4UW» /». J»V»

C HE VAU A ' urxivate . «leur* «le 
NUI A'/M-vB'i» «te «v.llurm et «I* plUA ju 
enlê, b'iu».-* p»rt« vil A VMïHire Chea J 

Nior»iHy 2*‘x de la < «mit»ma#- tél 
dn /un. 66

CFICfRICS
67c, pola eulaanta 
Harliade pure II ' 
»rra 47c Kdlft«#
« aAMArdiére Ltiooi

E APR S 4SI t
|»>«'ra le IDraiwM)

• * ale IO B 
SI IO tnél

l" ’•te

ALLEZ AU N# »SS ST VALLIER u
têlépb«'»»e< 7429 noua artteton* toutes 
aortra «i- meuble# d# aaOMKle main p *ie 
linge d h«»mm#a et «1# fbanm*#. haoiUe- 
tuenta iNxMeasua \aiseell». i«>èi«# a gax 
«•t a l huii«' prêlart et»- etc Nnya payons 
U a plus haute prix Vedea au magasin 
ouvert «*n t»*»it temp* Noua »11<*R* au**» A 

IUm 6ft | doDilril* *• adr.#arr a \| W McDonald 
*3 Ht Vallio tél 14A» Blin hifv

EMPLOI DEMANDE Homme de 
bureau int#iIigotit. araalt heureux de trou
ver . mploi de l*»jre>au ou autre travail lé 
ger tenir ara aolrére et are aamedia après

‘ 20-6f4

r i«- ;. .ir cnea * n vtan'i* minuté# . «# - —
~ W «>lr *" '■■' ^ fSSU <î Tlfë^bE^îïr™ ÏÏJZÏlr

«canjam , ‘•^"" Québec. lSm-6f*

midi é'Tire 4 botte 42. "Fi# Haie 11

t MPLOI < ymtre-martre boul«xngra «Vv
matMte enipkd. cille «m campagn* pour 

*ndr» p. «sac salon tmmédiatemen’ 8 a- 
4 ISM \Iari«»-de-l Incarnation

SSaa-2fb

, BMMN
! -v»

OUVRIERES On dtnnande pluaieur» 
bof.n»# orivrière# p«*ur capota et pantalon* 
Ma«diina« « «n» miair** Travail agréable 
empk>l rontlnc. adair» payé «tt apprenant 
F adrraarr tmnieliatemrat 4 The F.aatem 
Manufacturing Co, IS de Oourrellc* Ht- 
Mak», Quête» 12m-26f«

CHEVAL DEMANDE

14. 5*> ru»-. Ut

PLEUR Ü.
Uilèru qualité, 
fioy.i coin 
tél iiMirj

|w>tit# ex- 
•’> parfaite

’4rn ttfk

y al Patei 
$•'• 65 le 
Aqueduc

r«. b:
et CO

rea Albert 
«■a>igua* 
19m-on

CHS VAU s
aux d • ad

- On demande «U* .b# 
lag# doultlt Ouvrage p«»ur 

mr 4 J ch U QidulfMi A ('la 
l'éaegu Froc Isa a« 2* ;c«uh !

lèflto
l(k>

DIV ERS A VENDRE

POUR t ««Naïr., f 
geler Bla«'k Diaïuond 

1 «* t*aln* d nu., livre t « té $♦».%«
*»( è Nmi iiuut h' t*uir argent BMBO» 

tant H «ajrraaer A Kwima/iuei Sylvaïu. .«4 
nie Ht Patnoe Quêtai 23rn JHtn

ameublement a vendre un ma
gaéflêMe «et «1# ■ han.br# A *6*rher et» j
aoy»f ’e 1 urea « et |« chiff> unira aeee 1
gla» • totea.î’èe. au**l «ta i«o*l# Happy * 
«ru. Mh’ No 9 k lotit •il lerfal» ordre 

v tel hé* tous le# Jmir» ûr v t 1 brun# H'a 
Inaerr à 419 St-Joseph QUéhee l»n>Afi

iaNe «*n
aiNM-iié

neuf

ORAPMOPHONt t rendre un ma- 
gnlAqne « abloet « n noyer im»t#ur Helrve 

lr»»la reaatirta repro«iu<Ueur uni*

ATTENTION Î1 »#t prouvé qu* t<- « 
ceux qui prennent i Klixir N«»van»i et 1»

«.Ml',.
I apraniok. Itn vente «*l»e« A K Ffanoeur 
pbamiai'UNn .'4f-266i

A TOUT LB MONDE
ton* tous le* mevihlea neufv ou vieux poê 
Ira rideaux i»ar paire Aurai tout# ancte 
il# Ihia»' i h*»mnHe et teovmra capot* ha
billement* v tease lira arg en traira vrmTlra 
•le imite *■•»»# a usai i-'él.- A gax ei A t bu. 
le d#* koxlaka. dra mj«>ulenra H adr»rarf 
A F Bovven. 1# rue Hraidratew INUaia 
tél 94 SM If • '*

INSTITUTEUR K*«velirnta bravât# 
a.telêmltjue français modèle anglai* et 
«■'enure c»»mn «.r.Maira enrten étudiant «le
i* ( aniulian Khaki I nlvoralty «lèatre 
Noie uMidèl# Veu 1 Ilex uartdlnxmcr «alalre 
boite 96. Le Soleil ' 22m~4lk

PIQUEUSES
ptijucueee N ne 
«•ompagi.u John

rtn demande «Ira bonnes 
g*ge« s «dreaa» r A la
Ritchie *6 st-Valller 

iMm-dfb

REPASSEUSE de i.arute une re-
y)..,if i# ling uni rt de fantaisie 

H adr es* h.i gérant de la H»ianderie 
Ftiw’ena.- 196 rue de la Couronne. 24 3 fa

nV'ZW’iizs*: 1 •■.s'!,. T«"d",ï/,7 ,ïï*wîs"
s adrcea# r a J B FAquet, Bienvlüc Lévds Hriw,ntJI q, mr trente-cinq arpent*

2Utn-6fa ^ pmfondeur. tout#- défr1ché.e teirrr eéche 
et l»onne terre 4 lAgum*« Aurai bonne ter-e 

_____ _ ' A foin, grande maison neuve A deux étag»,.
—r tKLJlJo  bâtie sur la rue Coiumerrtaie. «yul forme

_   . - | revenu de S144 par année pour le haut .{e
BOURSE T'nc b-.'irse gr 1».. . ^menant « 1» ruai*»n Aurai grang»- cf gU«-iére «1tu-e 

un «'he<jU#- au nom de Franco!* Kalard«'a>. ’r,,r bord du fleure tre* belk* rue p«>t,' 
et une «vrtame a«»nuue d argent A été per ' urM' pl*ce «1 biver. d été, *ltuée » un drm 
duc *am«v1i «olr RA-ompen*- A qui la rap- mille «le 1 égl!*- A deux milles de la Tr* 

7e nie. Llmollou 28rh4R i ' <** Lévia, A deux minutée de Fêeok
A v«n<ire A de très bonn»** «wnditiong. b> 1 
le chance çour un prompt acheteur. H a

portera au N«»9'

COLLET l n collet chat aaurage
perdu de I Hétel Dieu «le Lévis luaqu'4 la ''1rr«,,p,r * Alinanxor l#4t4>unieau 441 
rue Wolfe I»réa la rue de ta Dalle 4 Bien-!™* ''oramerrtaie. Ht-J<jaeph. Lévia

remettre 4 1 H V 
23ai-2fs

POSITION OEMANMB Homme
ounntesMRt larfaiteraeri’ les deux langue» STENOGRAPHE Om d«*„»arHle 
denuAivI# travail de bureau ou i-omme irraanoa

ur »1e prAférence, peut fournir de 
caaler A5.

« -vageur de préférence, peut f 
’rée Nonne* - éféretKve* Kcrire 4

1# Huiei I9vn «ifk

» atén««graphe française #t anglaise 
avec expérifiiM, bon aalaire pavé. H adrra- 
eer entre 4 et n heure A Ichance 
tée 99 DalhfriMi#* llml

«A. U»»la rra*NH« repr«»1»i«M#*ur unlvcrar «'hé Noua ORriraa un f~ 
tant te «a Ira grnrra <U 'tiaqiMS Marti» ( mlMtalrra c»»ulr)ir hhaAi

AVIS 1 *eml*re grami.- vente d** • *«#- 
mente militair»e Ne iwrdei pa* 1 ocraHoa 
«l ai'heSer d* ora ii'aivnarxlira* A tewi «nar 
hé Noua olfroua un gma lot de pardreaue

POSITION Of MANDEE Jeune h«-»rn 
nv> a>hr«' (h a#<édai)t ara dlplôm» » «le chauf 
feur uiiian»!** i»»*1th>n pout automobile d# 
Bvrangnade ^'adri sear A M6 ru* dra «'»>m 
mlraair.a A H.-udreau tél S372. M 
Tremblay

iHm-dfs

REPRESENTANTS DEMANDES —
Frmmre préférér* une seul# |>ar ;ar\)<**«- 
aucun capital requis, sans avrQr de rh*‘t 
roua aucune expérlraue requise devra 
•tre avenante et ten*'# voilà tout Adrra 
ae? d# suit# 4 cask* traitai 272. Quête 
P Q .ad 3< fi«

STENOGRAPHE r*umaianant i»arfatt«. j » Ile tm voudra ht# 
mer.’ bien 1a sténographie français* et an- : tel Dieu ____ __ .
gîtera OORandée Spécifie* rabxire .11# —_——  ....... -- ............. .................. . I TERRES 4 ’ ervlre prés de Québec.
donner référencée H ad rraarr 4 J 4 F«v CLEFS In trouera au de «d#-f* a été ’ •■Tunt# en cul’yra aver l.Atiara» bétra * 
rend ncariaville Qué Sn-MSi I perdu vendredi s’ir la me Ht-Jngeph d* la corrip# ..aux cochon» volaille» et rot »

------------------------------------------ . rw jjt, Vnaelin* 1 la rue Orant, x il vous lr* inxir-imenta arau»i«»e BiMMMBM II
STENOGRAPHE «>n lemande un plaît remettre à 9H Ht-Anralm»- 23m-2f»

bon sténogratihe 'ran,au et anglai» Av*»* ! ........... ............... .................. ............................... .
expérience Bon salaire payé ^ a«tr**ra' FORTS-MONNAIE a été perdu hier 
entre 4 et 6 heure* 4 Lacbanoc limitée | adr A partir du magasin de NT TAlf^>6«»-

re Himard. en pamanr eur la nie St-Jo- 
raph Jtiaqu'bu preabytêre d* Ht-Bcx'h «»t 
«le 14 i»ar ira du Bol at de la ('ou-
ronrei Juaqu A 1 huaph* Ht-« 'harlra Prière 
de le remettra 4 1 noaolc* Mtcbarle*.

2Hm-2te

99 DalhouHe 23n>-.if*

TAILLEUR «^n detnande un tailleur 
pour tra\ailier dan.» Ira hard.-e pour darrv* 
et mrasteura Ha«ir*'aner 4 < Turcotte

2Tm Alt i fAiJjeur. 56 cùte de la Montagne TOtn-flfh
STENOGRAPHE On damaode MMR 

I# 1er mai une «tênograpbe d expérience, 
anglais e» françaia. c,mnalraant a usai la 
machine A értlre H ai-era..r Immédiate 
ment 4 Ludger rurootte. 14. 5a rue. Ll- 
roollou 24«n-6ft

AMIUBLEMENT «te »ak.« noter noir 
OPBÎW'e «*.' a>i. 6 uM^v-eaux en irarfai 

e# catrvl
Ma ante 
NU-»A té

ne atradum#'»’ neuve n ayant servi que 
t«v»M in< la \rndra pour «.aura .1# «léiiiéna- 
gvmcnt ' adrrarac au No 75 ly ne- l a 
tourelle. 2c é*age Ikm 6f»

Etagère acajou, awe 
' acajou et sut

1!

-ee fiav 
41 item

4M1UBLIMBNT i«»»u quativ apppar- 
emer ’«« tout twuf 4 vendre .raura or «lé- 
irad. h a«ir.-aar 4 é*>.' 1ère avratue Amr 1 ; 
«m Vtiéte» Q\iê #:tm 6f«

4 VIS AU * (NTRtPRCNIURS i-m.« 
MX’gge e». bêU.M armé IH) mille livres 
l'a «r A v*nv«1re. prit «périsut. • ère q<ra- 
ilré S adr. era r par le»fm .*0 au No •* 
Hirliarila i- 15m I5fS

AMIUBLIMCNT I) nous «t» ra
wrr quelqu*# Ivan» ameutée ni* ni# pmi» 
îiambr> * coucher en véritahle a<xajovi ou 

»*«>cr «Bail n«»i*s ■!rair uis m*»a déiranir 
<*» ai «1 de ■ I e«n «nager Faire# une Pn «mée 
'ian« Ira autrx# magraln» et voua ‘•ousta 
ereg que iM«ue p ).»«*»« v»»«w •rtraoiuirar 
te ?$ a tOU sur l achat d un «te ce* «et*
(l eg rai «le même pour la t>«Uance de n>- 
rr si." A tous ira i*f1x enni «v»up*a De 

iWA ira H-h.. M archée Rn' 1U du fN.n* 
«Al 7706». hhn «NA

a 4M uni • MtRT A Ven,Ire ameuNe 
•xenl «la hambr* A rvmabrr en iM’trr tudr 
autgu# - a»lr»-eeer 4 SA «ir*n4e vhée

»g|b SR

4Mtl’8liM«NT A
ara ut. un an - .bk n»*#»» «1e H appariemeat* 
uaur abat * * —*------ ---------

GRAMOPHONE
laxrfaB ordr» av«»
• eudre 4 (r#* |» n

MACHINS A COUORS
v 4 bobines i»iuvai)l 
aulie en parfait «»rdr»

J H Marna «

ihla garanti en 
de nrcv.rd» A 

ié. ■« adri-m* ) A
I via «dh

",X •
a.ire#nr» A kl 

19m «ifN

aria ivaleteU d 
khakt. paniak’i 
rsuiuadra et
iwufe . tRgq'ieti 
tMé de molkt 
cuir terni»**» »a 
rra Aurai une 
turee mitBaire 
k»t l'uCteidératH
#t claquee
man A L ie

pak una mllltalrr# '
«»fll» i«*ra, t unkjura noir» s n 
t» !• «tm» et > ukdte* khakl 
i*ale cous pure laine unit I 
#« khaki UM gran.lc quan 
lêfX'i khakl iamblér'» en ' 
K>peftea et var*\iara miltm « 
gran«te ^pianUté «le ctMvar-!

FMPRUNTS DEMANDES_ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _  w*
EMPRUNT REMANRE

A empmnter gl «ww» 1ère
pcipriété nie NBmtmagn 
Krrlr». A casira 76 Le

VERBEUSES On demanda dra ven- 
deum< parlant I angUis et :«• français, pour 
k# chapeaux de «lam.e M a«r^.r fuimé- 

! dtatement 4 Rerue dra Modm 2.'S2 rue 
>n demande t W-J«^n 23m-2fb

v» hvp«>rhé<iue BUT 
iy. prra des ualnra 
Aoleil Dtm 6f» — HOMMES DEMANDES

He de « 
uirur «H« 
163 nie

neu
rhai' rara

Faui

MAI SL A4 en PBUTRI g ran «leur pour 
Ut» Mm pie* SU réduit 4 * 7A pour lu# 
i- utH. • ».» raiult A S » N» 1 »êi- t de*
B«>na \lanhm U3 du lN>nt VOm-«Nk

MOULIN 4 SCIt % vendre moulin
> 4 valeur 60 forcée ecl«- r»m1e. i«ia 

movikang** etc |*»>ur 1 n format i* a»• 
•a » A I V Moud*. IO rue «t Mau 
guéb*» TN S44i 7/m «ri

A TOUT LE MONDE
tons t«. ia b<e tneuM*-» neufk 
le*, rideaux par jiairt' tu 
«le linge d'tetiunm et temn
bliv-nraau «sürarlira ara» 
«i# mute enrtr aurai L» él« 
le. «Ira kod a**» dr# rq>^
A I* Howra 16 rue H- 
tél *4J*

Aiu*i qu un 
■ militaires 

U •'liter 
Quête c

Ikni-dfi

v' ou* a«*he 
'leux i«oF 
toute a«rte

ha

FEMMES DEMANDEES- AOSNTS
-Qu* pen#* # 

revend eux méni**
BONS OARE» FOOD TR 

LA S4 AISON — N

® * CELLO fXCELLO.
is d un articles (,uj ^ 

» Ira mol», qui lave

TENEUR S* LIVRE «>n «leman»! un 
teneur «le livre ledger' d gxpéflaoo*. bien 
reiviminandé |V»#1tl<’r enviable avec N»n* 
»alalre au début Application tenue atric- 
teuxent oonftdcntteUe H adr«*rarr 4 caaler 
A9. l/e Holell 20m-6fk

TENEUR 6* LIVRE -On detn*
aaaivtant h iieur de llvrra avec 6 ou 6 an» 
d expérlen*-e H adresser 4 I#acbance Uml- 
tée 99 Dalhousle 23rn-3f»

ndêi pour la venu 
A cPTnmisM»#) «le no* marrbgrulisra mill 
taire* couverture*, bas. wma vên nient# 
etc l'harlra Himdeau rt nie de la Fabrl 
«lue.

PROPRIETES A VENDRE

45 arpente, terre 4 beia 4 un mil)* de I» 
première Conditions facilea. H aiLkwm 
au Dr J.-M MacKgy. 105 «Hlte «i« U
Montagne 28in-6.»

TERRE planche de 40 arpente pas d» 
roche» rivière fruitière bon chemin, 
mille «le ! Agiter et stathwi de I/ireéteviU* 
maison Avec veramia 30 » 7. «■uürtne d ét 
laiterie, ahuri que toot le ména#»* lastn 
ment# aratoire# $;i (IOO pour Si 500 cenr. 
•ar.t 9 adreas r 4 738 nie Mt-tailler u'
2 *25 4nv-e'

propriété 4 f TERRE i vendre de «5 arpente pur 80 
de 1 évaluation j belle terre planrto fae «le roche». 4 2 ■

* TERRE 4 x »*ndrFROFRIETI l’ne
Mal.) »era vendue en bâa «*> « #vaiu#<ion 1 heu# terre plancj
nuui ici pale 8 »< ireaarr 4 O -M. Oiroux I iniilra du village et n talion, maison de 37. 
notaire. Ill C7t« de la Montagne. té|: | g JH. grange A deux étagra 45 x 70. haï
5696 20m-?fi

3 FROFRICTES gu coin de la chte la 
bad le e» de la rue Commerciale. Lévt». 
2 Iveau» poste* «le COBRBafCe aru i« nnenu nt 
rie M Nlarc Couture Tout 4 vendrv pouf 
mi régk-ment de sur^easéon tn prix bas 
erra fait 4 un prompt a«-h*.tet«r S adrraser 
A Wilfrid « outur*- rue Marte-d«M incar-

S»r
1. grange A deux étagra 
30 x 25 ainsi que d au,insi oue d atitre# dêpcmlae 

era. fourche 4 f«>ln Veau 4 ! aqueduc f«>u«

»Uin-6f» 1 nation. St-Mak) Québec, tél

”'■• ap» 
l’cri#*, wxirer ira
A ga# et A I bui- 
crk* » «nirra»-r 
Mtereon. l*al*i» 

24m /«>fs

A* AIL A ^ tenit,r «an» faire
braota d* ,'1,, ~ ^ 1è)1,'»N et qui

dra bas tur la Trteoteura r*9V'<^ * 9“ln*e j aster» par Jm.,
A apurerai r* Kxp* 
la dUtan.'e • f fait

LOGEMENT A LOUER- SERVANTES

ni*' par une mue 4 vent, «'orhocui. VOtoü 
le», mouton.*. 2 chex au*. 13 vache* 7 ta'L 
r»# waeolr A dent g heree A «liajue fat 
cheura double, hervo A «lents mo sa nneu 
»e moulin A battre avec horsr-pow.

! 1 tni«-k double voitures «le promenade 
I «•xprr*.* «airfolc. htemal» de toute# eortra 

6107 ] terre A boi* au<Terle l>e l«»ut p«»ur flA.ûtk»
llm-Uf* I dont SM.OOO nom p tan’ et balance aux com. 

---- -- -- _ _ _ _____ ditlon* ordinaires M adrerarr 4 B -J. C-s
DEMANDEES . n,*, i>vi*. téi 41*9

- BR ■ N

rapide e» faréée 4 appreadre Expérience 
pe# n*« i—sire
Ataolumenl PAS de emik-itattor 
Knii-Qie envoyés timbre «le Mc pour «JF 

SIC Ante knitter Co. To- 
30 avril I. me v —

D4ps

_ - A»%r k»\4i
de prxvflt t est cr que fait F. T’Fl IA 
Il I# fall pi’ur Ira au»rra et «-««t - *taihl*- p. 
le faire pour vous s me garantlSMM ira 
vente* Renaeign. ntei.ta grauuu E*relk> 
Pmducte Company, TrotoRlviérra q,^.

3304-1213

LOGEMENTS 4 teura. 4 IJmoflou. «te 
| 3. 4 3 e» 6 appartement* eur la 4e rue- 

prra de 1 rall«e et dra u«unra du < anali.*h 
Nord ** adr»-«#er 4 l lrio Rédard. 45, H.- 
arenua ou 4 Ju*. JYoteau. tél S7|5 *>o- 

I «e» * 2 . f 26fs

SERVANTE ‘ht d«>man«te tme eervan 
te, très N me gxvge# 
famille s adr. #»gr 
nue Bégin. L4

•w*»* rmvra r^tite i TERRI 4 vendre de 4 arpeute j^r .#■vgra pavra daojiutie l#rilte C ^ ^ myiyf de 30 x sCma
n taj ^,y<^ "«n * 2 étages, «huslnc d_élé 15 X 2?.

tel 4 9. ^4nW,r!' grange 100 x 30 hangar porcherie, 12 va-
SERVANTt drrnandée pour petite fa»

pereonn«-e

lire, anteubl uaeaii 
SlOO Uuffet su 

15 rvgi*«rra «1 labeuret

M * USAIS
de «km 6 ■ 
erg-.*» améftrain 16 rral#«re* «q tabouret 
âsü t alorlftee H«vval o aL Sa |N»4te 4 l'huite 
|> 1 able «4e . uLsIim- Ri n ' balai *. U M)
Iratiuau neuf pour bétvé. $5 h adre«ra « A 

95 rue Fraser *2-34-27ni

l»

AVIS !■
au cvmtrat ; i 
priés «Se a a»tn

veulent «te
ira décbrt#

.MIWV iteO

n. ■«

l/ri

CUISINIERE demandée M adr» «m» a
F. « .'ulombe pont d# Québec têléph >n«
Hfl 7T> 2 23mf s6

MANTE AU « 4 vrandr» •/*•<*
traux d# pnutetap» dervura style N 
rt 4»- * telrraarf par I4èéi»h«»ne 171* <*«
47 1 #« ktretl Mme Martin *3»n 2or

AVIS
d# aaite 
neuf à

i H Je 
5# rue l

AUA FUTURS MARIES Hra
A mang» r et) « hêne r«mé t»>*it 

ihthithéqiie «wtnbi
ot# heure H ai U
1er vin 3* a»ei:

>i «932 :h

ARBRTS Noua v».u«.hv» «te# agei ’» 
ftabl»« poor vendre dana «ira dietnet# non 
«■epraeraité» oo* arbres d ornemente et n*>« 
arnrra fruitiers bten COMu* I# (teni#iute 

CUISINIERE On deiixande Immaha- ^ ran prodmia ■ 6 JnamH ra# aurpaase 
(«aient une cmlalnière tjwa recommeiuiér N ra repréaui tante de I ergent p
#u No 5 rue Oollln

te pour pet
_______________ mill*- de 3 pernrmnra H a«ireener A Mme

LOGEMENT \ louer loge mer. t de 4 i '‘•IJubvr Morency. 47 ^ avenue Cartier 
«'hambrra. livraieon Immédiate A’itr»« p**- i 
nu» logements h adr.M» r A Paul Haranon I 
notaire, édlftoe Qttebrc ry tél .441 1 • pr

«Grande 4Uée

V4m *'.ri

rtf|i SERVANTE d.'mandé# pariant anglai»
I pour une famille de troi* perermnra 360

20- 22-24m

C AFB T g* CHAT
■d de c 
rite 4

. u

n itemaml»' 4
sauvage de ae-

/2asriri

18m 6ri I dêtalla terlvee A 
_______ Turtmio Ont

CUISINIERE On d» mande un# ui ”'6'* indu#
‘ alnlère av»-c bonne# référenora M adr.^r'----- " -----

4 M Aïe* Allé» n 111 OmatfraAUte
lSra6-ri

Prtham 
tuerv

r* urarrr
rana Jua A»

LOGEMENT A louer je $ «hambrra.,___________________
•v-tvie !em-mtegne tr*a bi«m ftni « « . .» “ V# . ---- 1—
de lr. la . hambrra are» hirolète élecfrlqu# SERVANTE On demande une æryaa- 
- ui-.raer * Alton Lambert. 113 de 1er- générale \«>ur petite famille de «jeu* 
nl/r«. ^tadacxina 7:(m-6fe »'rr%,nn^* teuteiMPt J \ \an«)ry. 40*

23m flfc«%te Htn-Oenev.éve

t ,
maMM 6 attnraa r a

_______________  Dugkiay. 171 ru# •te-THe
Féer iLtn-dri

ROPFET -A «vradra. «n t» 
gia>4 4 alnerar 4 49 rue Ae-tTyritte ia rtri

RpORRE -Voua wouvere* è acheter «lu 
RrutTe <te xiêroarie «te preaMer choit è 6Ac
la üVtv b#-« Altert Royer
#4 ' Tl41«<aug’i*>

Cl 4 Ri GRAPHS
nrlter Keaungtun è veraire. 4 boo mar

aAa z» a «r—wt O

MARRRLINS
vraadte A*

B*a
217 24

BOUL ANGERS
gk# vtatv* ,t Api

BTC I tea** ra trin 
te. *e* bra A «omdte au 

bar Htteiaiymâ Box Qn |64 rue Orani 
43.» t Mira 26faINC UB ATS UR Ray de -no

«I. x ' '.tara 1# Sll> et MR> 1»oil.-ta «*, parts *#•
erdrv I ara eut» pour tix.-ubatkin. de BROBCRIB ro'it# imi 
Rho.1# laiaivd roust# «nQe«e J eip>rau->n *e faite iravaiBef d# ta tmotert# A la mai 
A ura <#« «v#! Rhode laAaral roug« ra un a n «m de la rira A «te# prix véa roo 
or a#» W yaadntae hAara S adressaw A J i d4r«L e auruatl qu A s adr*»#» r a Mlle F» 

A FAqtxrL ISA rue AVl or *5» rtri loa, 13*. 2e me. Umolknu. Québec il .«ri
Arin Aqueduc («i A.Û»? i jem dri POELER Cm nragnidque fteirrxa.ar de SENTIERS

hxxe « lumey ' A#er hmmeau *ra»i <vr»6- vMU>‘« fa* 
te# Sri» p«‘ur f** Ausra brai r°«te te «l ' raai S7 b 
«enr -«teriiog «4 pl»«a4cuni pindee 4 I huile | 14 craie la dent
4 1 « t toux. 33 «6 75e p"»‘t ftqaalar .4y%- p»ri# K

« m
n importe i'».H ru* de drauer

CUISINIERE On demande un# n
•tni ère av#c butine* réfArnsuva. i adr. ra.xr 
A 55 * • rand# Ariêe 22m-Ori

AFFRBNEI LB METIER DE BAR I . EOGB MENTE • LOUER PUln-pted 
OIBR Hysteme moderne quelque* «r- » *’ »v«»oue Matgraraeuv# prix $45 2*
main»-# •uffleent Outil# rra t ta pourrema , Maiantmeurr «/e ftar*- 7 ap
te pavé en apiirecuu)' tV'fîrkvn faranUe tuent# 826 par m*>ia Vialbl## de 2 4
Adrcraet Motor Brabra « k>Uvo*. 62 houte I - J!)'^Trm I* m H »dr*raer par Ciéi>h*me 
vanf Ht lairrail. Montréal Ilm anfs 19m «tri

FEMME
teratue ou Jeune 
d un#
Turvv’

demaivte une bonne 
ftlk jm'ir t.rendre «un 

» adr «ra t 4 Mme H u 
56 cm# de la Montagne i »m Ari

AFP RE RT 18 -On demande des ap- 
prsMlle en peinture * adreeeer au No *r 
rte Bédard 77m «%ri

ASSRCII

.. I,f \ "*** ** * apparr#TBenta
? ^ J.77. adrraær au No 99
LouAevard UB^geber .-ém-rtri

rj
FEMME <>n demand# 
ir faire le lavage une fols 

4 *« rue ArUlArrie

avant expérleo*# dra i 
■'aoital tlMte entrer ra
qu un avant «vraraerne

ir«\nt par le teUiur J- la te mandée

FO.

33B) Jfii , A»
-------- . --------- --------------------------- --------------------- XMnnteo

Ecrire 4

FILLES DEMANDEES — j CHAUFFEUR
SMFTAOLE «eun# fille «xvmptahh» FraaT ra ■

dxj«u».T Age et salaire désir* e\ i plare 4 1 an 
4 .uM i brara Fns

OBMARRE J« .^»- ■«••«uæ-1 . _ _____
^ JüTSTi CEMENTS DEMANDES

*taf21 Achéura | LOOEMERT OciAMOC -Ob' demande manufacture nrla mrri»r« A loura un k»»e»rIJT ^ demandew Le AaiaE . ir— *----- Wmrai

grange 1«W) x 30, han/ar p«>
1 chea. 2 chevaux et t*)Ute# aortea d inetru- 

mente aratolraa. le tout non loin de régit*# 
et sfattvm. en fa# de 1 école Cette nrca- 
nioti n# durera ira au prix d# SI 1.500 
avec tout le roulant, voiture# et bi«k‘1i d'a- 
Dlmaux H a«lr»rarr A H -J «iaavUe. r ie 
Ht-ftoorge* l^évia. Qué Têl 4»9 24ra-6f*

TERRE 4 vendre de 117 arpente, en 
très bonne terre forte et grise. A .irai terre 
»êche lf> arpent* de l'êalÉM éc»»le bourra 
rte. vtrtaine d»J nnvulln Terre nlaoche pa» 
de roches maison bien finie. 40 i 20, grar 
g« de 110 x :t2. 2 j»«i*re# grange*. x 3«> 
chaome hangar de 40 x 24. pnuiallte’*' »• 
x 16. 2 «iievaux. 6 »*< he# 6 autrra b#»« 
a orarnra volailles orv'bone inulaaonneu##

SERVANTE -On demande une eervan SSS^p
te avec teranee référer.. .* p«vur «me famille 4 .-JL^-« «t,,r

p'"" * "r'~TTr " "v^^-SbtJL rzz£*“Wiï*,jzzrz.
‘j*____ - _ i pr»m»‘ I harnai# récolte de H mille bottes

SERVANTES DEMANDEES J ai ^ ’
r ^«r^re’SLs^. ^«r. j
boni).> d'enfant. ’OU* on que voua e-ce* CR. ! J»

M.- d« faite, n- lavage ni r. jraeag- »a n J .
par n#»i* F.'-rlre immédiaterr-"1* DaarDe rue . t- temra lévia. WJ 
Pré rant 255a H%*< athorin»^

SERVANTE On «Jernande une serran 
H adr rawer A 104 rue Ht Jean 2.3m-3ri

^cvfiiar.-

•i avril
• » Faubourg15» d Llguilkm. tri vf 14

bre .Ae*'aun. situé1 V*!*

;*’ )•
lair. *K) 
4 i tailla 
Vlonu-éal

B -J
-meut 

■teKet i 
22m «ri |

LOGEMENT On <
7oet\i d# |0 ou 1 :> aimar»ratent àde un loge-

la Baux#

SERVANTE —Or demande Immédiate 
ment au >6 ril nie Fleury, un» ewrv^te 
générale

TERRE—A At linrh d.* Autnalé*. une 
terre 4 reodr# de 1V) arpente imit ra cuk 
tur# bien bâtie maison rxraiv#.

SERVANTE
te, suie 4 la
CQÜêEfi SVJOM

<>n
Béréremn* ex «géra 

jtulrioaoo. Ul. kL2.2JOtt!t

i««x efk i neuve, eau 4 1 aqueduc ('ett# terre rat 4 
_ i trot* arpraca d# f égliae î'ne de# pUa bel 

terre de la parx«le»* H adresser 4 C» 
te. Aoob dea-Aul&ai##



?.)• SOKhn., »«i imprun* et puhllf 
■uxNut of*ie ti« I* Monta^n#
jar a ( te da Indication “1.,* So
*i! ” (limité*), HEN HI Ü AG NON', 
dirai tour-génmt

NAISSANCES

at A MOM DOM \ v, K<y h Oc QutU .
21 nuu« lyzo .k I iK«* t|«- M nv>.k ei ck-mi. 

*1« Klèt* Mai i«--t'luir»- Jar.^ut-lln* faftuil ' 
bien d« M« ur J -t> I'laitKiuilot! mt tu'- I
u*ur d« U < *l«* l*4(ju«*l hmit*«

14^ funéraiik* auront li«u )rudi. k* 25 !
rn*n> à 4 hcuroM i». ni I>^|>art d« 1a mai-
•awi mortuaire. No ‘AM nu- st-\aUUr h 1
3 h 45 |»>ur d** Jit-Roi'-b i*t il.- 14
au <’iinHi4r« M CharU^

WOBITAILLS - A HaptihU* M«
(juébec k- 24 mark ikjü A l a*. <i*- s
an». »*»t «iam»- Affn4» Leclerc,
apotiac de feu Jon Kobitallie

f un Aral lie* auront Heu le 27 m*r« à 
H hruro (>4ii«n de la maiaou uair uai'» i 
No 441 nie 4 7 b 45 pour 1 è«lik*-
de Mt-jean-HapuAU» et de 14 au einMti n»

CMOUIMAMD M \| K
C bout nard. nAe Alberta Hoiwm *u un fll» 
baf>ti*A Moi» le» prAno if i. Joaepb-Rl- 1 Ht-Chartea
aéar-Alfrexl l>e» journaux de MontrtaJ «ont pnA» de

Parrain et marrame M . » Mme Alfred ' r**Produlr*' 24ru if»
IX four oneU- *-t tante de I enfant

G U A >
la buanderie de ! v l* m,r. n»w n#«e 
luu.ia M»m. I font |M*rt à leur* parent» et 
ami» «k* la naiMaace d une idle qui a re
pue au bapt Am. 1. * pr*nnni« cki Marie-i 
AUOH-ttetnma Noela

‘narranw M WilfHd IlAMMé I 
et MU» Aluv t.uay . m.-U et tante de Ten- ! 
rant torteuMe, Mm. 11. ma» < orriveau 

LCVCSQÜC M .t Mme

Sardines Millionnaires
u«c.

------- AlphOMM1
I* v - , . nA«. Klonda Hiwion. font lakrt 4 
>. 'n> ...uentp. * t au. « de lu nalwance d un 
uk buj'ttaA le .< S4»i. u*» prénom» de
Jo*. I r ruji\fil(e .\»vt« r Alptionee Klorant

!, et marraln. M et Mme Xavier 
'f l«iur«-nt. oti.'le - t tante de I enfant, 

u • - Mm.1 Om Maroi». tante d#
I enfant

MARTI -le- urant I Apouw de
M. Henri Marti, un tü*

MARTEL M et Mme Krneit Martel.
<1. '.*uAb. ■ f(«n t»an » leur» parent» et 

■ . une Mil.- baptixAe
• • t'a pr* uima de Marie-An toi netuvII lia

l‘arrain -t marraine. M et Mm* Ma»»- ! 
'> '11.1 oncle et tante de l'enfant

l.r», is, Mme Hlm Aon Hamel tante de
J «nfant

b'OFFET 5! et Mme Philia»
ioe Lueietu.^ Drolet, fout part A leur» im»- 
'• ut* t i ami* <1. la nauwance d'une fill.*, 
baptiaee k> 20 niar». hou» le» prftnom» de 
M.u ie-I u« lenne- Ma<lelelne

Parrain et m rrain,-. M et Mme Dro-
• i grand»-par. nt» de l'enfai t Porteuse, 
Mtoe vlaji>r MofTet. Krand'mamau de 
I enfant.

y ILL CNE U VE M et Mme Lucien-F.
V lileneove ne Hile. taintiaAe «<>u* le» f»rA- 
nom» d* Mar . \ yett. 1 raiii-otai

Parrain «• riiarraloe. M et Mme Oeor- 
I><>riori AU rm< le et tante de ( enfant 

Porteuse Mm. f>or1nn mAre.
Fraud mAre de I enfant

SERVICES ANNIVERSAIRES
Parent» •• ami» «ant prl»» d y 
# a»»l»ter »an» autre Invltattan.

AtlMtMT -Le M-rvlre anniversaire de 
Mn»e T-tiaudia» Aubert née Ia»urliia 
puamault sera rt.antA A I AgUae de Notre- 
frann- du-fheniln vendrtfil, le 2t. mars1 
cuuranr. 4 huit heure*

1>A**®**T A C'harn\ . kamedl le 
mars 4 W heure* »er» chanté le sarrloe an
niversaire de feu 1 abbé Ixrior Lambert 
par Mon frère. l abbA £oel I^unbert 24 .U*

DECES
F*rrnt» «t »mt» «ont prié» 

d'a«»l«t*r au» «un»ralll*t
•an» autr» invitation

REMERCIEMENTS M Achille i
Ko>i-r dAstie remercier tou» ceux oui iui 
ont témoigné de la Hympathie. d îme ma
nière ou d une autre a l occaMaa d. la1 
mort de M»n époune Bée Edith bweeney

*VMPAT Ml CS 1a fatmli. < adrin remerci.- hi. n 
f*ncèr*jnont tou» œux «jul om bien voulu 
leur témolgn* r de la RympaUii.- à 1 o<» a- 
slon du deuil cruel qui U>* a frappé» dan* 
la m'rri d Eugène, soit i«tr offrandra de . 
UJON».-*. bouqU«'ta »pirituels, dépéeb«» let
tre» et cartes, chant * et a«*i»tan.e aux i
funéraillsa

REMERCIEMENTS 1^» famille de ! 
feu Mme Patrick Nolan remerrle Bincér- 
nv ot le» perM.nnea qui ont bien voulu lut 
témoigner de» marque» de sympathi» dan» i 
te deuil réœm qui vient de la frapper 
Merci encore pour les fleurs et bouquet» 

j «pim uel»
REMERCIEMENTS peur »vn«pathl*«

—Mme veuve K H Tesmer dit Implant»' 
et la famille r«mereu-nt ■incènsTw rit |.*»

[ personne» «jui leur ont témoigné d»e mar 
ûue* de sympathies 4 I .k-en» on de la mort 

: de M Implante. *ytt par offrandes d m. * 
«*•« bouquet» spinttiei» ou aksiKtatx'o a .x 
funéraiiie»

REPARATION NCTTOVAGC »t PRES
SAQE d’habit pour dame» et nM'^ki.-un 
Vu le prit • xorbitant .k** .habits 
et ('««iurma. téléphonex immi» pour aüsr
• i.ercher vo» complet». |M»rdea»ua <x*rtu
m enfin ' fa.re remettra 4 neuf
pour le printemps Aifts»d Bergeron 7y 
du Pont lél 71*15 24m-Af»

FEMME 2»n demande une femme sa-
• i%nt fair# la cuisine et premier soin de la 
maison lava«e en
pagne préférée ^ adr*«M r de M 4 12 bru 
r»-» le matin et de 4 a h brun* le aolr E 
■ ». ndrou 202 Ile avenue Idmoilou. gué- 
b.s 24ra df»

ETUDIANT »n PHARMACIE
un.' phannat i.' à la Haute-vl k-, un étu 
diant ayant un. année ou deux d'exnf- 
tienr. Communiquer par lettre à casier
04 'Le Soleil 24llJ-«>ft.

COMPTABLE N..Uk avons befta.iU
d un aM-viant comptable pour faire la oolloo 
Uon Kr* Bouret IHlr lie St-l*»ul Tél 1005

24m Af»

ISO BUCHERONS demai
Hope I umb. r < o Ontario gage» ISA A
5 par moi», ouvrage de tout*.* s..ne*
pour la coupe du i>r1np.mp» et la "drive" 
etc Passage payé et nourriture pour •> 
rendr 1 >épan à 1 h 15 B atlrrsaa-r a< 
bureau d*. nkagetuent générai 549 nie Ht- 
Paiil tél ;if7 24m-5f»

CHIEN On demande 4 ach»*ter un 
k*une chien HVBernard. Albun Marrr.et 
éi.i.-ier, côte du Passage N I) l.évl»
P g

' -v«ire*iier 4 Mm»1 Hlais, Jfîîrm! du Roi
24m-flf*

COUTURIERE
turiére pour coudre 4 domicile S adr«*w* r 
4 115, He avenue. Limoilou ou t-ar télé 
phone 70611 24m-dfW

FILLES é»n demande dee flL’e» parlant 
-vnglal» .-t le fran...»i* pour tra>ailk*r dan» 

un. »a)le a manger ^ adr.-aaer au l afé 
Alexandra. 162 rue kt-Jean 24in 2ft.

E
Eï FINANCE

BOURSE DE MONTREAL

d~e, h * 944', a 94 .VS 
Span River l(K) Jt 94»4 20 à 94 

■i-K, .r» a 94 4 4.'i k 94 i-b 
Spauist, U»ver l*fii .’A) à LU)4. ôO 

h 1404. *'0 à 130 4. 155 à 131, 
2 0 A 1.(14
Way *£ mBrk 40 * 83

BOU.vS DE NEW-YORK

rator 83 5 8
Texa« Oil 215
Tobaroo l*r»»du**tg 75 1 2
rakjn I VMlie 

• U. 8. HirpI.
; 1 ' t*h < upper
Wüli* Ov«rUbd

I W oul«n»

120 3-4 
102 5 H 
76 7 H
25 14

13.3 1 4

Cours communiqué par NEUVIL
LE BELLEAU 6t CIE. 126 rua 
St-Piarra.

Cour» 
Bol i. n » i 

S*aiin*t

DEBENTURES

REMERCIEMENTS M xvértn 1). 
BEGIN A Lauxon le 211 mars 1*20. ; champs, comptable de la tnaiv.n Hethrmg , 

nil an» «-*t décédé.' («écile Hé-1 ton. déalru ewmrrier Kinrérement ceux t 
uiarf bien aiaif*' «k* sieur Alfred Bé-J qui ont bi.-x» voulu lui témoigna quelqu-t. 

Fti r i.' -t. -..phi.' | marque* de gymuathie. soit [>ar bouquet»
l es foin <aiUe* auront lk u demain apree- *fpiritu«*»s. offrande* de nie»*»s. vktiie* et 

n.idi A I étfliKc de lauxon . t I infiumation asHstanoe aux fUnérsi11rs 4 I occasion de
ra faite date le . imet 1ère Hi-Jom ph la mort de son épouse dam. Blanche Mte
BONNEAU t I H okl Ideii de Lévi* nn 1 »e»champ*

'♦ REMERCIEMENTS ÏJt famdle de 
.si dé. Mit. (.ahrieUe Bonneau (Haul Dion remercie cordialement fou» ceux

. bu r aimée de ideur Joaeph Bonneau i «jul leur «mt témoigné de» marque» de syqn 
d* uno était du Bonaire \ ivaat et patide 4 ! occasion de 1s mort de leur fille 

' ‘ ►'«ion de» Demoiselles Kn | bten-amiée Marte-Jeanne
I • * f ' ' .r .n* Heu Jeudi matin . ,******C,B**,I,T* J Rt Joseph et 4

, i>4t..'; ,! la maison mortuai- i0vma^ «.algani, pour faveur obtenue
o r d dn l<.,Nv(n à Lau/4>n r>o»ir 1* a. xt a » c

i. -. nâ a ink * -t »a famille, du « ap Hanté
I-+ jouraaux de Montréal sont prié* de K*'**®* bêen Rncérement le» i*«unn.» <4ul 

-, ..r -i : ! «»ut bien voulu leur témoigner dm marques
rdimo A MOI.» . , ,1*' empathie dan» le deuil cruel qui vientBRINDAMOUR \ l Hpt. l Dn ij-du- le» frapje-r t»ar la perte de »«>n époux 

r.. .u ' -v n * !• -2 mar» IV20. 4 1 Age de *r>it par offrand.w d*' me**. - bouquet»
* ' i lai ■ Eugénie Pouhn. Kplntu*-!» aa»lst*n.'e aux funéraiHe* «.u de
-P- *•< » hiléa* llr odamour. ' (0uu,' autre manière quelconque,

lé*, funéraii|.-v auront lieu jeudi 4 H h I

Annonces non classifiées

M) Départ »le la maivon mortuaire No i 
1 ’ ■ I ■ - - . ■ i h - • i p. ■ .r , .-Ki.s. lie *■ 
t N.iuveur et d«- IA au cimetière de la *" 

parrdMSt' I
EU* éta.t de la >aint«^Famille et de IT- 

nlort de Frièie de Mt-hauveui 23in-2f»
CHATEAUVERT t M-Maro-dsn-OBr ------------------------------------------------------------- I

if i.- S3 man soi IMRLOI Homme marié de fl* an*.!
d/ 'dé à I »»K. de M an* et lu moi», «leur : demand» emploi comme Ingénieur pour!
t.. ..nre* ( > .Pauvert é|»iux de dame Vlr- j travailler sur loi'omotives ou derrick» H a-i
giti i » Arcand i <irt<«a.'r A J*is. tôté Ingr. boîte po*ial.. 1 HA. I

f un é mint's auront heu vendredi le ! (’hioouilml. Québec 24m -fa
24m-2fs j---------------------------------------------------- —

DERT \ -t-Jar, Haptiste le 22 mars i A table de œn
192" A l Age de u.t *n» et :i mots. e*t dé- I tre *n piédestaJ i n aca>m une
•co ■ daim* Adélaïde D m. lin. épouse de r*u**um* *}** ^uvert-- en bro.au lie de
feu Pierre Dérv --------- « —------------------------

1>* funéralUe* aurc
9 heure* Départ __ _____ ___________
<1e ciieï ou g. tmIre Paul Lf tarte No 27 j 24m-3fs

glise St-Jean- : i—ZTZ--------------T~\—Ba; - . t :• :» au • mstièr. Belmont FROFRIETE A vendre ou A lout r.
>'iin-2f» bette belle propriété connue sous le nom 

r* i boii v » u. i . ‘’.11 . de "Berry Woollen Milk* . A Loretteviile.GIROUX - A Mt-lnuls-de-C aunrlUe. le un mille de u Ktation av.*- hâtlss. en 
-0 mar* 1920. a 1 A«e de 2 Ail* est décédé pierre à trot* étage* pouvoir hydraulique 
Am u-. ->>i\i... enfant bien aim* ik- sieur j kuM iuu' scierie et un moulin 4 farine et

aide la-RM lin. épouse dr ^*’1*‘•u**• c,s>r^ recouverte en Drocavelle de 
: sole, une lamp*- ékctriqu* un rug rever- 

auront ll- u jeudi le 25 4 »ible 3 *. 3 T*rfrT. to,if *:n. .*■-
de la maison mortuaire <lr‘5 r 4 4d avenue Malaonneuve

V.-t.f.i' Olrt.uk .t do dame F Uiroux malMtn privée, k adresser 4 Mme M 11 
ro. E.dv* i*-e 1 ajnante .... Berry sur les lieux. A Lorettevilk

la* funeralU*-» ont eu lieu dimanche le o*—. m».

. . ___________ FILLE < *n demande une bonne per
'(front * U familie CHroux no» ,onne avec référeitt*» p..ur avoir soin dut 

«V't fr. * ■yinpaihle* à I occasion de 1s claire »:i0 i«r mois H’Adrtsm r 4 2-
un 
24

4m-*if«i

sur

. "t i^>ui»-de-C«}u __________ _ .it. »'*-
\ ill.- 

Ne
T'I' - rfi tu « ■ - p, .>, 11 vu. rr, n i - « x «a»./u ne .a bébé salaire g k) ttar 
m«.n de leur enfant bien aimé .Haumkrt de 2 4 Hheur.»

LALIBCRTE \ -t David-Me-I Aube-
i* .2 mar» 1920, 4 la*, «le t>'. uns FO R T E Ft U ILL ES

•’ ' ni" " -st d«-<*<i* «leur Fortunat La tramway* de Lévl», lundi après-midi, un 
lib* rt* conducteur sur <• l. (* B époux portafeuilk*. hvec arfÿrnt can.-* de viaiu- 
' < oajr J'b;i. iiiène Morin 11 lais»- qua- avec le nom du pro|»riétaire Prière d*- r*«- 
tr. eufuiit-. MM Alfred, Adélard et Al- mettre 4 la pliarma<'ie Dlou. Lévi» ou au 
bert l ui b rté et Mme lx»ul» Pbili).pe bureau du "boleU’
.*satu»oii -------- ----------------- -—•m----------------------- - -

D*s funéraillc» auront lieu Jeudi matin, SACOCHE i-.-’-du Lo.-r * ta ru*- d -
a 9 lieu-.-s D»'i><irt «Je la maiaou mortuaire la Couronne entre 3 et 4 heur» ». un» *
* h h l.‘> |h»ut I «vfii»*‘ St-David et de 14 «^x-he. 'Xmtenant de l argent et diver* ob- 
*»u cim.tifr. St-David jUm 2f» j*-u Celui «iui la ramA«»*< et 11 a été

LAMONTAGNE Au faubourg St-Jean y.u * 1 'n^',ut
H-iptiat* le 2.1 mars 1920 est «lécklé ( anadU,n *** v‘u<* Wuébt*c Hécorn-
J..N. ph-Elj-h.g. fll» blen-aimé de «leur J - P®®** Pr,>mise

U- f-tti'-ra.ll. - auront lieu Jeudi aprèa MANCHON -Perdu lundi 15 du cou
midi » l heure* Départ de la maison umt- > qUl
tu.» re. N«. • ni. Mar. hand 4 ;» h 45'^‘l trwUv4 ^ téléphoner No 4 ou 4f.9o
L*> ir l'égli-.- «1* "t J.-an Haï liste et de 14 Bé>x>mpeuae promiæ 24m-df»
*u dmrtiè;*e ’k-lmout

, v ,,r%u ,H" funéralll.1» ; jeune FILLE -On deman.ie une j*u-
I'' ' *, n' ‘ne tille pour ouvrage dan» une petite fa-
, « , l/n*UX <i* MbOtréal sont l»;»4» tic mille, i>a» de lavage H adreBSer A .94» rue

n prndtur* 2.im-2f» ^t-J«»enh 24m-12fk

-3 magnlfhjue» 
avril. S arln-i

Ht Joœph
LE G A RE A \ ilia-M at.i'.>«e. !«• 2.'i mars ................

- '-il 4 I >►:■ de 2 ai." .-«t .t.védf Joseph- CHAMBRES 
tv ilfrul Fdm«»nd. enfant bien-aim«'- de sieur » louer pour le 1er 
Wilfrid 1/* garé i 2t) rue Hte-Anne

I-" funéraili»* auront lieu mercredi
a mal FEMME On demande une femnu d«

• u n •' t uaii. N., d ni«* -aundt r« à 2 h. j E'uniée ouvrage 4 1 année »aJair*- Si m 
i ,>«.ur I . ^Iis. «Je Notre-Dame-du-Ch*- par Jour f* a<1r«‘»aer 4 Mw A J IVlland

«fi ambre» 
«r au No 

24m-9f*

1Ô3 rue St-Jean 24m-t»f*

FILLE <>n demande une fl U* avec 
expèri«-nne pour servir k*» table». S'adre- 
ser 4 AH St-Jean. DonUnkm Café 24m 2fk

min ei d** I» au cimetière Belmont
MAHEUX A Beaunort. e 22 courant 
l Ag< 'i«• 4ô an», est oécédée dame \ ia- 

.n** Dubreuil. éj«.»iu»- de sieur lsa.a« I Ma-
beu*

l«s funéralllss auront leu jeudi, le 25 
courant 4 W ietir*» Départ d*» la malso 
mortuaire, rang St-Michel. 4 H heures pour 
(église de Beau port

METHOT A guébec. i* 22 mars 1920.
» I »g» de 3S ans et 5 n oia. est décédé 
sieur Lazan Métitol. «poct de dame VJe
té* lu OoMSt-Iin.

L*-* fUnéralUe» auront lieu vendredi, k»
2d A 9 he un-» Départ de la maison mor
tuaire No « marché Plnlay 4 H heure» 45

four la Baxillqut- et de <4 au cimetière 
k-lmont. 2.1m-2fli

McGRATTY Décelé H Otiéb*« le 23
; M' h- !fv«l I1 u Hugh Mcfirattv COMMIS On demande un coinnu* «le, 

Is* fun railh-s auront lieu vendn di, lejbur. au av«-c référence» d’hôtel H atlreaser 
2«i niar» 4 9 i-etire» Départ de la maison i 4 I hôtel < laremion 24m-2fh
mon u» i r. No ,«> ru. St-Michel 4 h h 45

FILLE --on demande une fllk* •" a<lr.«»-| 
»er 4 M me f 'orni ier, 9 H St-J can

SERVANTE -On deman*l. une serran-1 
te général*- p»« de cuisine a fair.- réfé- 
renc*-» « xigé*>» S’a<lr*-»ser entre 10 et !2 
heur«-s » m et 4 et t» heure» p. ni a 93 
rue du Koi. tél. 7M76. 24m-or»

CUISINIERE, FILLE on d«aMnd«
une bonne «nilslnière et une fille de sa g 
S adresser 4 l hôtel St-Malo 1098 "t-\ ,, 
Ber 24m tifli

AUTO K vendre un Cadillac ** over
haul# rt pneu» oord, équipé* au complet. J 
1* pro;*-! étal re désir»- un char privé h 
dresser 4 J <’ McNieoU. 44 Jeanne-d’Arc 
tél 3*67 oarage 206H-BTR0. 24m « f»

;i*mr i égli**>- sv-Patri<ve. (irande-Allée
24m-2fh

FAQUET A "t R*vch k 2.1 mar» 1920. 
à ! Age de :u an* »»t décédée Mathilde.
fUb d» Mme wuve l'a I PAquet ____

' • •• • •-• » * • >n( lie.J A St-Jean ! _
iri" vernir.-.ii le 27> oouraut. j . DIVERS. *

a • I ari v •— «lu <• «nvol quittant l’église [ foumais» i*»rd*‘-r«B»*>* ea chine, bon gr«i*
-■ i. il v aura chant du hbér» 4 1 P*»"0- 1,1 double en fer tout mont* et pîu-

:s malin D- départ de la mals«»n 1 " l*w «le ménage B mdnmmr A i2
m«>’ . . r. du No 161 «le» Ko»»»* 4 .S h 45 | nM' St J"*n 24m t.f»

rnaux «k Montréal «le -------- ■;Mm-3(b 1 FRESSEUR -<5n demande un pre»sr-ur

FARENT
pour le département de la teinturerie et 

A tWh rie Québec le ! du repassas» S'adresser su gérant «Je ta
; mai 1920, 4 I 4g> de 4<> an» et 2 moi*, f Buanderie Frontenac. 196 nie de la CouT-o. ~ 24m .if»décédé sieur J.-O. Parent. ép*iux de I forme

dam • Alice Linteau J ———-------------------------- - -—-----
' • - i : ')«'! 4iiw* « iront .eu vendre*! A 9 EMPLOI f'haufBpur mécanicien, »yant 

• r - i» ;**rt *1 la maison mortuaire . h aniié*>» d’♦•xpénenr»» demande iNNnt.on 
N . 14.» ne- "i-Franco)» A H fr 45 pour {pour conduire un auto «J« pmm. i,«d, 
l é, •) st-Koch et de là au cimetière ftenre à casier Ofl. "Le Soleil en ni» ntiou

uant salaire payé 24m- 2f»
l a Pr.-sse et » Patrie de Montréal sont 

pr " «k reproduire .'.tm-3fg
Fil CHAT A St-Sativeur le 23 mar»

19*20 A l Ag*- de 73 an* «wt décédée dame
veuve Ferdinand Pelchat

Ia* fun éraillé» auront Heu )et»di malin 
4 9 h 10.

D ; art de la maison m«»rtuaire. de chet 
son fil* Nfip P» l< liât ent.-peintre No 
1X2 r»« îiayjud A 9 h 15 pour 1 église de 
St sauveur et de 1» au cimetière HMI'har-
les

PETIT - A Québec Haute-ville le 23 mars 
|92i. à I Agv l.t »n» 4 rmès. .-st déi-édée ' avec bordure en •nurrure. 2 étoi« » et 2 
Si il” Mar - Irène Petit, fille blen-aimée ) nuuK-bou» en fctururwi s a*Jr«a*»‘r au No 
d* «leur AdolplM1 Petit plombu-r eni^..>é 94 rue de 1* Couronne, té X123 24m-2fA,

.1 4 1-----------------------------------------------------------------------
Ijes fiiu rai I-" au" n< u-u vendredi A VOITURE -On deman.ie 4 acheter une i 

10 heure» » m Départ de la mMson mor-| voltur*- «Je ivramm. «-ouverte très légér». I 
tualre, Ne 12 rue C ovk. 4 9 h 43 pour l é- au*si un bogh«l. le tout en bonne ordre.

rli*. «le I » basilique «rt, de 14 au cimetière A feed îk-rg* n«n 79 du Pont tél ;9»V5 
Limon t S3RF if» 7 4« Hf«

I
LEÇONS D'ANGLAIS - Jeune fl||e del 

bonne éducation donnera des leçon» «1 an-j 
giai» • tout*- prvBuoae voulant »r |»irf»T^ J 
uonner aur anglais Quatre soir* la semai
ne. prix modéré Botte 03 "Le Sokd"

____  24m «f» i

JEUNE FILLE
fille ayant «Je I exi*ér1en«ve «Jan* |.«o motie» 
de chapeaux e% une nomme ven<iruai s a- 
dress» r maisna Juliette 53 rue Dorchesvej-

rooRRURIA

On demande un bon 
vendeur dans le» pia
no* et instruments de 
musique en général. 
Position permanente et 
rémunératrice pour tou
te* personnes qualifiées. 
Meilleures références 
exigées. S’adresser à 197 
rue St-Joseph, Québec.

24 ,i f*.

S/qupv fie 1 avant-midi jusqu à 12 
h. .‘J0 a. ni
Uranium. DV) à 48 4. 25 à 4NV4 

I Hrompton I‘ap*r. 125 S 81, 20 à 
I NI 4, lté) à N21 2. 50 à 82*'4. 100 à 
Hil-a, 30 k 82 
( an. <'ar. 75 k 67 

I (’an. <’ar l*f«!. 75 S 67. 
l'an. Ornent, 25 ^ 70. 20 a 6H‘4. 
<'an < Vu j ont l*fd. 5 à 931 
(.'an. HS. Lines, 55 à 741-,
Allantie Hujar, ‘.A) k 89V»., 2.'» ii 90. 
50 k 91, 150 u 91 h- 25 à 91 W, 25 

k 91 1-8. 3231 à 91. 25 à 91 »4, 
885 à 91
('arriiécf. 5 k 38, 70 h 40 
Abitibi. 55 à .'iSO, 350 à 34a 20 k 
355. 20 k 340. 5 k 335, 25 k 340. 

20 à 335. 25 \ 334
Can. SH. Lines ITd, 205 à 82 *4 10 

à 83
Detroit United. 100 k 110 
Do*n. Bridge. 25 à 108 
Dom. Cauuers. 10 à t>5. 25 a 65!.), 

25 à (*»5 3-8 25 à tiô, 25 à 86 H 
Dom. Steel 5 à 72 *4 
Dom. Textile 100 A 128 
N>v LaurvnUde 625 k 97.
Mont. Lower ('ons.: 375 à 88.
Nat. Hr. u 50 49 3-8, .50 A 49H 
25 k 49 3-8. 50 k 49 4. 25 à 49 3-8. 
40 k 49 4.
Quebec Hv 600 k 62 H 
Me Donald 25 à 35 
IVu-e Brou : 6 à 300 
yiiel»e«* Hv 100 k 27^»
25 k 27 Vj. 10 ü 27^
Rtordon 50 k 175. 25 à 176. 25 
175!*,. 50 à 175 V 10 à 176. 18 à 

175.
Shawmigan 25 à 114^4. 25 à 114 
.50 à 114 V
Spar Hiver: 265 k 94. 100 à 94»4, 

20© 1 94! . 25 A 9414, 75 k 94!^. 
50 ?» 94 '• 4 . » à 94 : y.

Steel Can. 12.5 à MV 20 à 8114.
75 à 81 V 5 & M ».

Toronto R y 10 h 54‘y
Span River: UK» à 94f^. 20 à

Am
Am

J rit 
B„.

nmufiiquS («kr Neuville, 
k'. 12<i ru** St-Plora».

« î avant-midi, jusqu'à
Quélsn» 24 mars 1920

Husxian -5 1-2 )
Russian 6 1-2

84
219

75 B 2
121 1 H 
103 12 

78
•ML

137 l 2

30

( orp 
•h Map

102 I 
119 3

10

i Am Su;n Tob KM 3 4 HO
Alcohol 1 2 99
Ana ■ -uda 62 1 2 63
Am igyro 106
Am Hide f*r 117 3 4 118
Beet Suffer. 89 5-8 89
Beth St*wl 97 98
Bfeld iri loco 142 141
Can IVifle 123 7 8 123
Crucible 2.*i0 259
Corn LroduetK. 94 1 8 93
Ch**» A. Ohio 57 1 2 57
(«nirai l>>ATher 89 89
Col Fuel Iron :J9 12 39
Kjie 14 1 4 14
O. Nort. Ore 40 3 4 40
Ooorl Rubber 71 71
Gen. Motor» 404 403
Inajii nation, 57 14 57
In pirfetion. 57 1 4 57
1M 79 3 4 80
i>*hi|fh Valley 45 12 45
Marine Com 37 3 4 37
Manne }fd 97 3 4 97

I Mexi an Let 1|>S 204
Mi " in Dtw'iôc 29 1 2 2f)

1 Ma weii Motor.. J7 37
! N ickei . . 21 3-4 21
Northern PbbÎAb 82 82

! New-Haven 54 7-8 35
New \ org ( entrai 75 1-4 75
Pan A meriofen mi 3-4 105

} Peiusyivauia Rv 4^1 4-1
lYe- fti Steel ("fer. .102 12 102
Pi»*n*e Arr w. . . 7.1 3 8 72

1 R»»H«i:"Uf . sfi 3 4 .86
1 Rv S'«***i Spring» 100 100
! Rubiier................... I id 1 2 112
Republic Steel. ... .110 1-4 109

J Royal Dutch___ 103 5-8 101
Retail Store». . 81 1 8 80
S i matra................. . m 3-4 103
SuEjar Ref......... 130 3-4 131
Htudehaker __ . I0B 107

1 Southern Ry.......... 24 1 4 24
1 .Smeltorv K<*f . . 57 1 2 67
, South Pac 101 1-8 102
B 39 39

103 3 4 
119 .3 4

i 4
V 8

18
3 H
7-8

1 2 
1 2 
1 N 
1 2 
1 -I 
3 4

COURS DES CHANGES

Cour* sur le» «liffçrente» capita*

L.-O Beaubs*n ( 
l'terre. (Ju4b*c

Le eltfihEe à N sa-'i or
l>ondre« 'livre sferliiif"
l*ari» 'fran.* '
ItruxelU.s “franc"
(»eoève ‘franc"
Madn*; a
lierlm "ruArk 
^ x-n£ie c«»ur«mne 
Uotterd.vm 'Üorm” 
Koreb "lire’’.

70, me 8
mi pn croup

3 4 
3 4
1-2 
1 2

1

1-2

L» r»t« »sln 
<amm« ue» d»»h»

Qtjc ▼»m» sret 40 eu HI roi;* n su
rer ;•«* de mei.»:** " r r •*’ v«>u»

* les Din | su premier 
»!gn*- d» mal «le • vertige en 
flurc aux Jrunture* «iig.r.u f*o<issia 
n d*- brique ou tnu« u» Tou* ce* 
symptôm** indiquent que vou» ave* 
1«- rein affecté Le»

Pi H R I t RH N
»r*nt k* crurectlf « ,r vif et nertaln Kl!** ont aoulagé du m*l «k- rein «k- longue durée De» miUk-rs «it toatalrement témoigné - u faveur de leur ••xtraordlnslr*- \«rtu Dan* un 
bnt .1* prit»*t-on ayer-efi un.' le.tt*- chex k- ptvarni*. w n ou marr-haivi .'>ü* . avec gareiiUc de rernbn«irse- rneut E—u (tratui »ur «k msn-k
Adr*»»»< Th» National Drug A 

Chemical Ca . a< Canada 
Limita*, Tarant* 

Adra»»» au t E.-U ■ Na Dru Ca , 
In»., 7S2 rua Main, BuNala. N V

S 3014 
5;s 1437

* 1740
* J 28
f !
S 385
f 19m7

NOUVELLES Df. NEW-YORK

Ear L.-G Beau bien «V C'a 
N en-York. 24 l*e» opinion» «i* 

«pAciilii.ti.urs sont diverFcnu-* a» si 
)*»t d'un fTAnd rutmbri' de valeur 
liien que les affairo* Miirnt d»-mé* 
r^e* BCiiVBA, le» .stock» pr’.ru'ij* .
n'ont que mm CAffn* (Vpendant. 15 
cm»! qug le» conua>s»eurs dem* urer 
optimistes #1 des avances «vuisidén 
Lie» sont prédite» pour aujryurd'hu 

màme» di<T.-rm*>.H d oitmion- 
r**ncontr«*nt à î'éard du march/' u;. 
notaire. N atuieliem en t, IgcDor} «1* 
(lenfrtü Motors est t*eaiicau;' 
nwmtée. et c'eat impatiemmen 
l'on a* tend laAru-mblés. de» 
leur» de !a Haldwif) \u que d* 
vélo Laments sérieu.x «ont jrrwl 
est paiement mm*tir que le (Y 
Sté^ef voit aujourd'hui de* pn 
oBptionnglli ment favorable » 
doit nep^ndan* remar»juer que cet» 
dermàre valeur ainsi qu'un* foui 
d'autre d aiUeur* sur t tellement <9.; 
tK*l^es rsvr de» jhh»!- qu il devier 
imposaible pour août individu q

rom- 
f que 
direc-
*4 dé- 
II». 11 
iieihle 
X i-x-
L'on

nouvelk-d d Ailemxdpln ABToO 
'•eti» la formation d’un jouverhAtnen* 
•OclailNte. % fin «le la grève et la 
tenue proebajne de» élnefioan 
raie* mo«i\enAMit «'«unmunute
semble prerulrr. de I atnplear dan» 
le* dis’ri't* em :'-ornante le*» ran- 
ports de l’ou’. er :rn de la • «npib; - 
won du « ouanenv» entre V'tnt*, sort 
«yuntradictofma Uependanl le jk'u 
qui soit connu concernant ne» d41i • 
birrntion» prouve les bonne» disprtg;- 
ti.m» et ittriparqa'itA de ce 'v>rt>4 

■ iporta i .. ; •* K-ank’.m de
IT M M rie touk- rumeur d'«n.* 
énii t»! >n «le «to-k de» di \ idende- 
en retard sur le nUr*'*, prSfSrenti»'! 
et il d4 -lare qtie la oom;tAffnk> non 
tinners x les acquitter en arfr 
comme par le p***4

Plu sien rv prétendent qoe le Ha5i- 
win déeuicr» d*ina«n l'a'T^qrama- 
tioj- de "«•* «v.mpag «uboMiairf*
âvee l'émusion de -i- . ;'arts d*- 
sU»ck nouv-su r-uir cha • e part de» 
au enne* valeur- L'opiMou la ph.» 
probable es* qu'auoti^. décision ne 
sera pme vu «^ne le president \ a.i- 
clair e»t jiresentement en F.urope
l>e marche mou «ta» r* '***t crtq,-p,,r
t> mieux: q-.: ’«m a'4 r«-ia T
hii r et t<jut lats:>e pr-boir que - et .. 
«iiuation ta «'amElions’

-M Mme P-A. Vlain e ML- 
.luUett* -vint partit samedi s«.«r i>-. 
Montré*1

Jeudi
Vendredi

Samedi
J-ED. DUBE

152 RUE ST-JEAN Près de T Auditorium
Livraison dans toutes les parties de la ville

ZAM-BUK 
Ong.) 50c

38c
PILULES

BEECHAM
30c

22c
Dentifrice 
MINTY 25c

20c
EAU QUI
NINE de Fi
naud $1 00

76c
LAIT MA

GNESIE 
Phillips 60c

46c

NUJOL 
$1 50

KOLA AS- 
TIER $1.35

VINOL 1.00 PEBECO
Dentifrice

50c

Eau Des 
Carmes de 
Boyer 75c

$1.26 $1.12 84c 39c 56c

SAVON CU- 
TICURA 35c

23c

Médecines de Famille
Rég.

30 
I 00 
I 00 

25 
I 00

25 
I 00 

50

10
100
35
35
50
35
25
15
35
35
35

Bromo Quinine 
Bœuf Fer et \in 2 
Sirop Hydrophosphites 
Peroxide Flydrogène 2 
Elixir d’Huile de F oie 

de Morue 
Sirop F*in Blanc 
Salsepareille 
Teinture d Iode 

française 
Sel d'Epsom 
I ablettes de Cascara 
Huile de C astor 
Glycérine 
Alcool Camphrée 
Huile Eucalyptus. 
Onguent d'Oxide Zinc. 
Pilules pour le Foie 3 
Dandenne 
Essence de Menthe 
Goudro!

PAILLETTES
NAPHTALINE

Rég. 23c pour

I8c

Vente

23 
I 00 

74 
25

74
19
74

33

19
18
18

.35

.14
15
25
28
18
21

Articles de Toilette
Rég.

60
75
25
40
75
40
75
75
50
50
35
35

60 
40 
20 
40 
75 

I 50 
50

' Odo-Ro-No .......................
Poudre Shampoo 
Peroxide Dentrifrice 
C. rème à barbe (Mennen) 
Poudre de 1 aie Rigaud) 

! Savon à barbe ( bâton) 2 
Savon pour enfant. 
Savon Vinolia.
Bay Rum ...........................
Poudre Compacte ...
Cold Cream ......................
Corylopsis du Japon 

Poudre de Talc. .... 
Rouge Brunette . 
Brosses à ongles 
Savon à bain 2
Glycérine et eau rose. 
Vanishing Cream 
Brosses à cheveux 
Shampoo à Thuile 

de coco .. . . .

COLORITE
Teinture a Chapeaux

Rég. 30c pour

Vente

46
48
19
32
64
40
43
50
28
34
23

21
43
21
25
23
43
95

23

LIN TARIN
SI 00

58c

25c

ASPIRINE 
TABLETS 

$1 00 pour

33c
LOTION de 
PIVER 1.75

$1.47
EMULSION 

SCOTT 
$1 50

$1.09
PAPIER 

TOILETTE 
25c 4 pour

50c
EAU VICHY 

35c

I9c

SI

GRATIS-CRATIS-CRATIS
Nous donnerons pour chaque achat de S0.50

Une Palme Royale pour le Dimanche des Rameaux

Pharmacie de la TELEPHONE

Croix de Malte 842

Poudre de 
Talc MAVIS 

35c

SAVON 
WOODBU - 
RY 25c

Névrosthé 
nine Freys- 
singe $1 35

VIN de 
HALL $2 25

Poudre à to lette 
de Roger Gillet

$1 00
Neutralisme 
Bureau 2.00

TABLET Ti S
T 222 Rég.
50c dz., 3 dz.

27c 2lc 94c $1.74 72c $1.53 $1.00

Nouvelle Emission

$2,000,000.00
d'obligations 5b£%

5 ans
Commission «l Ecoles Callioliques

DE MONTREAL
!►«»••• Irr 1929 L h»»** i«* Mai IfT»

Coupures: $100., $500.. $1.000.
D«rte»U.»rM)tie»

#542^70,006 OU »<S 7 * 64
•) U i^-opoéff aeoUvw. %

b) U propriété <imm can tri
hu»bi«» c*tbol*v)oe* fia 
Montréal

c) U part de la propriété 
neutre («iétrrwe par ie» 
compagnie» à na»v>on*ah»- 
Ilté limitée) impTMiabia au 
bénéfice de» érole» cat ho 
Ittfue»

17 270 (W

275 fW¥»01«

2 S0 000 on*
$>42.270.000

Oping» ièsxle d« l'honoTLble J -L. Perroa

AUGMENTATION DE RECETTES
Une loi de cette année a p-jr'r de 60 à 70 p e ! impAr ■*o«*ire mur 
la propriété catholiqtse et à $! 00 le méine impôt »ur ta ^^eopriéte 
neutre ce qui aevroft de $42>.000. par année U recette tja |a 
Com m ibb ion catholique
L obligation *> i% 1920, à 5 an», «iea broie» catholique» d» 
Montréal e»t un placement de tout repo». qui »e 'ecocrm.ande 

aux communauté» religumee». 
aux adrmni»tr»teur» de »ur<ea»ion» 
aux tuteur» et bdéi-cotrmuasa 'e*. 
aux simples particulier».

lai» titre» aeront livré» le 1er mai prochain. m»«» I intérêt au 
taux de b['2% l’an »era compté aur les aouwnptions. du iuur du 
paiement au 1er mai.
Io» titre» seront au porteur ou nominatif» i enregistrement en 
■era fait gratuitement au bureau de U Commieaion

versa"æricairemcwi
VTJtiAâllS

BOSTON
M Seat» Str*et 
(Tél Main IUT)

LIMITI
Courtier» on valours do placeman»

OTTAWA
Immeuhle de 1»
Sanq u# Nstionale

M0KTRLAL

QUÉBEC
JM» rue s jeso
Faubourg S

NB.— On peut «ouacnre également en »a ri ressent i VI AIMfi 
LAFONTAINE, «ecrétaire de la Commue ion de* Ivraie* Cathoi que» de 
Montréal, à VAcadémie du l’iaieau 87. rue Ste-Catherine < *ue»t Montréal.

Ce que vous donne le
GRAFONOLA COLUMBIA

O mervqiUeux inutrunH 
ét 1«» beguté» Tiiu«lr-&Jn 
fAnt afnién* JJ vou» donne 
symphonie», los airs do l’ope 
r». les vieille» ehuuaoii" du 

PDV». *éle««tion» haaaiuqm*** 

1a plus nouvelle musique de 

d»n«qp. I«» flonaédio» muaiCAle» 

et le» air» martial*-

La sonorité du (tnafonola 
«•st d im»* ptir»*te et d uru< «*lar- 

té fmrprenante». interprétant 

'out* rett«* musique «i#» la fa- 

çi»ti la plu* exa'tB *t la plu» 

nat u relie

appo lover 1 han

IL FAUT L'ENTENDRE
• hn de m* renflr* oompi*« Pas.** 
phe*- nous nou» ferons an plai 
V’ene* dé» demain

OM E

fai
fH7r

L.

y/ V llfjü M! 1! ^ ^ %;
CisW. L.irsJDSAV' L.I fSrd IT e: e.

201 rue St-Jean - Quebec
ïé-ÜÔ 00



H—DF.RNIF.RF FDtTION LE SOLFIL, QUEBEC, MERCREDI 24 MARS 1920

Au Parlement
I* rmmatrvM % a\+c*.

hW antia 1» dm l'hofl
L.-A Tmwnhtnmu, imtmMr nunutnn 
ttt>r rriAir»-

— L‘h#»n J.-K Pwmwmll. mmj tr»», 
dm !» • . dm minm •*% dm*I
p*rh«*rM^, |>»rt »pr+*>mul! l**\r \

L'bon N. H4ruttL, minlatn» mlon 
portin''•u ili*». «Rt nii vÙlm ri rrUwumrm
4M

I- tion J A T«»Ni«r mmutr*» dr 1» 1 
Voirtr «at r«*p»rtt pnur 'l’rouKivi^rf» | 
hW »nir

M U' ( édillot, dr Lmftrminr
mt à (Juéhr- et » fmtt U lu* vimttr «• 
matin »u lititmrirmmnt d** 1» VotrM 
d»fu ! Int^r^t dr mrtn *om(£

M. O* Ht lA-**mrd, mu-r^imirr du 
< W»rvi*-fl «l'A|^v*ult ure M M A -<i 
l>rti I*rr1, mariai mtit-*mrr4tmirr, iw>nt 
U**»** d«*u« en vo>Nr*' <lan* J'iwt^rM «Je
leur

Dans le monde

L’HON. L.-A. TASCHEIEAI
RASSURE LES IRQNETS

f ièrc attitudr
[je premier ministre intérimaire et le procureur général 

de notre province déclare que l'attitude du gouver
nement Couin sauvegardera l’autonomie de Québec

M J f 
<Mt en \ ille 

!
«at am \ # en \ 1

M

! » 1

Napoléon
hier

1 bi^uutinii. 

Seguin

H «»y e*t •ia relUmr
de Ri n
mpitaii K-K rmq-M mr*.
retour d’( Mtawtt, hier ikitr
WHHai Juneau. d« !Ia-
at ©n viUi! ©t W retire au

C.-H 1 rAlaiUrt, ©»t arrivé
hier dr Toron ti t, et est

mu ( h ft «« isu

L UAte«M
— M

en villa 
d—eattdn

— I^e s»< r Aral l«aitdry, #‘«»t |>arti 
h»« r |MMir Montréal | n * -1 r afTair* *t>/- 
ciau * ri M«ra de retour on tille <io-
mam

1/hon. .1 -y. Perrault mmutre 
de la eolorii at ion de» miru* et l»é- 
chenet h».i d*- rettmr en VilU d'Ar^
ftfcahatka

— L’hon. I* -J. ParadiN, M < 
!>., nd>arqu«>ra aur r"KmprBM o# 
ÏVarv**' ' et «utu protiahUunent do
retenir à «yuM»- scnth la fin de la
•ornai ne

—Le* not!ibrmj«eA arm»’* de Mlle 
< ieriiiH'n*' ('holetie de Montréal 
qui ©at tombé* aérien «•ruent maladie 
à la réAKUnee de »a mtmt. \!rne 
Joa Dihr*-f|o* de eette ville. •[>* 
prtmdront avw plaisir quelle * t 
man.'eiiant en tréa bonne santé

•M I* l>r K. Hold ne <Ih Mont- 
ma^ny. de A quélme «*t
dea^-ixlu au < hAt«*Mi.

M1 le* Anto'uette Kn»ot et An- 
feiiua l’Iante sont revenu*** d'Ot
tawa

M *t Mm* ( '-Ol. (.aborgn wont
T“

MM Od Pkquat 
et Ph Moreau *ont 
Now-York

UN TELEGRAMME AU "STAR” DE TORONTO

*0 mur h desired bv ali ( arvadlans 
L.-A. TAftf'HSHEAU

TRADUCTION!

J* reeormak que notre oonstitu-

l>aus «wrtaina quaruer», où on a 
pria l'habitude <1* «* oortipromet tre | 
le mortia pomihl* et où l’o • efforne de ' 
trouver toujour* U* autre*, en faute, on ‘
•'«*1 inquiété de l’attitude que le* J* reronnai* que notre ootwtitu- 
* hefa pofitieu** de notre province al- 1 lk,n «J*™1 fLr" ommtiimtm* dana 1*
talent prendre en fa**e du projet de P««* U» æn*. du mot mal* ai la
modifier notre oonatitutlon mod it) cation projeté* à f Acte de

L'hon. M L.-A. Taaehereau ■'••t 
hâté de dinaiper ce* inquiétud*** en dé- |
«larant caté|roriqueni*nt au Star d*
Toronto ce que le gouvernement Oouio ! 
peniM* de ce projet.

Un mot d’avertissement
aux fermiers de la province

Le d**i*inornent provincial de 1‘Agriculture, vient d'émettre une circu
laire dana laquelle le miniatére de l'Agriculture de la province de Qué
bec met le* cultivateur* en garde contre certain** organi*tion* dc.uteu- 

dit la circulaire, qui exigent «le l'argent ou font signer des billet* 
en promettant de procurer aux fermier* de* brochure* aghcol**. 
plupart de ce* brochunw agricole*, ajoute la cirrulâtre. aont distribué** 
grluitcment par le adPvire de* publications du mbiiitére de l'Agricul
ture

L'avi* continue en disant
“Si cet avert isNement arrive trop tard che* quelques cultivateur* qui 

sont déjà engagé* envers “Les Cours Abrégés ITatique* des cultivateur*" 
nous le* lirions de transmettre leur* plaintes au plus t6t au ministère 
de l'Agriculture, A Quéh*.

LE COLLEGE DE 
LA POCATIERE 

ESF FERME
Bien qu’il y ait peu de cas 

de grippe, les autorité 
décident de renvoyer les 
élèves par mesure de pru
dence — Fermeture de 
l’Hospice Guay. de Lévis

LEVIS DEVRA 
CONSTRUIRE 

UN FILTRE
Les autorités sanitaires pro

vinciales somment la cité 
trans-riveraine de s’exé
cuter immédiatement — 
Autrement, l'autorité 
prendra la chose en main

ül'JgL-g

I rni...r«t. .• I A tA«< IffCkKAI ur. 
mtrr ministre IntArliiiair»* de m proviorw 
i).- «vu« I* « i|>ii vient de d^niur ■! emt- 

m• I »ttltitd« •!#
-

iiM’fiui t*i à I ArU. do l'AioAriqu*
du N<vni

ACCUSE D UNE
AGRESSION

III* Larlvièr*. d* Limoilou, est 
condamné par I* recorder c* 
matin

Nos lac leurs trou v*r ont ei-d«s*»ous 
ropinion du r*hcf Intérimaire du gou- 

! v*vrnecnant

Qu«*b*e. 23rd Magch 1930. 
Tli* Toronto Daily Htar,

Toronto, Ont.

! agrae that our ('oust it u turn 
should le» Canadian in the widmt 
sense <»f the word, but if the propo- 
ci amendment U> the Hritub 

■r» America Act will 
Parllanient lo change the Cuostitu- 
tion of < anada in regard to «uch 
aiihiacta as civil law, uropurty and 
civil rtghts, education, language, re
ligion. power* of province* to tax, 
and r>ther power* held exclusively 
by province sine* Confederation, 
including Queiiec'* prxiltion a* the 
pivotal provif.f.- lu regard to repre- 
•entation, I am of opinion that 
the intended change is open to **- 
riou* objections.

1 doubt whether the discussion 
on these difficult questions, in the 
Canadian Parliament, would be 
conducive to the unity, welfare and

L’“AFFAIRE” DE LA
CHAMBRE COMMERCIALE

DES CULTIVATEURS
l'Amérique britaxmiqu* du Nord i 
est pour donner au parlement le 
j mu voir d* changer la const 1 tu LK>n 
du ( anada si «ur rr qui a trait A des 
sujet* comma 'a loi civ ile la propriété 
et ie* droits eivils, i inotruction. la 
lang'i*-. la religion, le pouvoir d«s v
provins* de prélever de* tnpAu, procès de I urner commencera le 30 courant—Deux 
d’autres fwjuvoii» détenus «xdusi 1 accusations et non pas dix tel que rapporté hier
veinent par elle* depuis ia ( onfédé- I ^ *mrr' *•*
ration, en comprenant la position de 
Québec comme pivot de la repré

progress of our country which are fait pressentir.

►entâtton. je suis d’opinion que le 
changement qu'oa a l’intention de I 
fair** ouvre la porta A bien de* ob- | 
jætions.

“Je doute oue la diMCUHsioti de c«» | 
questions riifiicilc* au ptu-iemeut 
conduiraient A l'unité, au bieu-étr* 
et au progrès de noir* pays, que 
tous les Canadiens défirent tant.

L.-A. TASCH K UK AC

f'omnie on peut le ^mstater le pro
cureur général de notre province ne 
s'empresse fut* de donner dans le 
plan de M. Doherty et toutes les que*- . 
Mon* qu'il soulève montrent asser. de 
combien de difficultés ce projet est j
hériwsé

Qu'on se rassure donc: l’autonomie 
de notre province est sous bonne garde 
et *•** ne sont pas n<»w chef* politiqqes
?ut iront l'exjwMier A des reetrictloa* 
“est bien ce que l'hon. M. Taschereau

ON PREVOIT DES DEVELOP T f MENTS

LES AVARIES 
AU “LADY GREY” 

SONT REPAREES

INCENDIE 
A LA TANNERIE 

OSC. CLEMENT
Elle Ijartvière. Agé de 19 ans et ! 

demeura' ’ A Limoilou. arrêté par 
le con«'ah'e Thibault, du poste de i 
poluw No 13. sur l'accuMation d’a-j 

Alb < *aron v*^r voulu commettre an** agression J 
partis jNiur Contre Mme llodnlphe Amyot, aussi 

d* Limoilou. dimanche dernier, pen- 
M Ile Ka<*ho! Hamel in, dcOron- ‘i*vnt quelle revenait d* la m«Me a!

din.-* . x- . 1. , r Mimnale A Qucmv étc K** !*' ^ ! Le brise-glaces sortira du $20.000 de dommages Le
|G rt lo Jb.bert, !.• L. •■•nier 1 h r v \ f-IU d aim ndc et au* 1 1 1 # ___ * t a i

fran*
le la rue U»ckwell, e*t I Uft b r* subir un examen A l’ac-• 

rttournéR dar* sa familb I cusé qui ne parait pas posséder tou

Assemblée de 
locataires à 

St-J.-Baptiste
La Ligue des Locataires de Qué

bec va tenir demain soir, à nuit 
heures, en la salle de l’Académie 
St-Joseph, une réunion spéciale 
pour les hvatairen du quartier 
Samt-Jean-liapt iste.

On trouvera en page intérieur* 
le rapport de la réunion qui a eu 
lieu hier soir, des locataires du 
quartier Montcalm et on verra que 
tou* le» locataires de Québec s'en
rôlant dans la ligue qui est appelée 
A redresser faut de torts et préju
dices commis au détriment des 
locataires.

Donc, demain soir, locataires 
de Saint ^Jean-H&ptistc. allet A 
l'assemblée.

(Dl corres rendant du “Soleil ”) 
Saint-Hyacinthe. P Q.. 24.—On 

•s'attend à de* développements nou
veaux dan» l’affaire a*- la Chambre

La Cité de Lévis a reçu une dernièr*» r 
J Su

;Du correspondant du “Soleil’’)
Ste-AnnuMie-la-Pocatière. K am ou- | sommation du Conseil Suj»érieur d’Hy-| 

raska. 24.— I^e collège de l’endroit j giène de ia province do Québec, au suJ
est fermé depuis une semaine L’é-i «.r 1 ‘rtl-----* * m
pidénne de grippe qui a oaqsé la U 
fermeture de différents collèges dans

idémie de grippe qui a oaqsé la' 
fermeture de différents collège* dans 
la provincq, commençait A » xercer 
ses ravage* dans notre institution, et 
le* autorités ont cru sage de ren
voyer le» élèves dan* leur* familles. 
I^e* ca* n'étaient pa* très nombreux 
«environ 2U . mais les tètes dirigean
tes de l'établissement croyant oue 
l'épidémie pournùt prendre de plu» 
grandes proportions ont fermé tes 
portes du collège.

Le* cour* reprendront A uns date 
qui n’est pas encore fixée.

L’HOPITAL GUAY DE LEVIS

On non* annonce que par mesure 
de prudence, bien qu'il n’v ait aucun • 
•■as de maladie dat • l’institution 
le* autorité* de 1 hôpital Quay, de 

<'ommerciale de» Cultivateur*. Off Lévi». ont fermé rétaoliseement pour 
J sait en effet que Turner, qui était 1 une période indéfinie. 11 n’y aura 
gérant de cette entreprise a été ar-j donc pas de visite* tant qu’un nou- 
rêté et condamné A subir son procès 'el avertissement n’en aura pas été 

(aux assise» criminelles «ur deux donné.
'•hef» d'accusation et non jas du _____________________________ _____

I II s'est reconnu coupable sur ce*
| deux accusation*.

Le procès de Turner commencera

construction d’une usine de filtra
tion. La lettre vient de M M. Oeoffrum, 
Oeoffrion À lYudhotnrnc, avocat* 
de Montréal. On dit dans cette leur*
3ue si Lévis no so conforme pas A l'or- 

re du Conseil d'Hygiène, des 
dures vont être prise sans délai 

Comme on le voit la cité de Lévis^ 
est bien prise et on ne sait vraiment 
comment le* choses vont tourner, 
car U parait y avoir obsQnation de* 
deux côté*.

On dit que la ville de Hull est, 
dan* le même cas et que même 
act ion a été prise contre elle par le 
Conseil Supérieur d'Hygiène de la 
province de Québec,

Dernièrement le conseil de lAvis .» 
reçu une lettre de* villes de Son»!, 
Iberville et Lachme lui demandant 
de bien vouloir s« joindre A elke* 
afin d'obtenir du gouvernement uu 
délai pour la construction d'une 
usine de filtration.

lç 30 mar» courant et l'enquête pré
liminaire dan* le cas de Turner et 
de Brien, sur d'autre» chef» d'accu-

Aux obsèques du Col. Onésime Readman

Mib
t»r»in« . qm était i n vmte chez Mlh 
I) St Amant

te* »e» f.bcultée

Incendie ce matin à Jacques-Cartier

gril de Lévis ce soir mais» feu a éclaté vers 4 heu 
ne partira probablement! res, et ce n’est qu’à 7
pas pour combattre les 
glaces avant vendredi

lies avarie» 1* bn«-glace» du 
gouvernement ’Lady Orey” a re

heures que les pompiers 
ont pu retourner au poste

L'établissement de M Oscar Clé
ment, tanneur et corroveur au coin

L’ATTENTAT
DE

LA TUQUE

m*fiatn)t Mann le 29 courant
Cette affaire Mensationnelle. dans 

laquelle déjA de* centaine.» de culti
vateurs d*. toute la province de 
Québec sont intéressé* fait le sujet 
•le bien de» commentaire* et suscite 

[un intérêt général dan» tou» le* 
-•oins du pays.

LA Lof SCOTT
A QUEBEC

Jos. Clark, restaurateur ds Saint-I 
Sauveur est condamné A l’a
mende

1

çu«» dans sa lutte contre tes glares, de* nie» Caron ©t Ste-Hélène, A 
en haut d* Québec, où il travaillait | Jacques-Cartier a été ravagé par 
à briser le barrage de glace* areu-< un incendie désastreux, A bonne 
muté par le* froid* d© Timer der-j heure, ce matin. 
ni«\r. sont pratiquement terminées et 11 en résulte des perte* pour una 
un reporter du ' Soleil’’ a appri» au-| nomme d'environ $20.000 qui sn- 
jourd’nui. A Lévl*, qqe ee noir, le ront couvertes par le* assurance*. 
vaisaeau **»rtira du gril oh on l’a ré-1 croit-on
paré et qu’il traversera A Québec, j l^a cause de cet uviendie n'est
C*«'r pour reprendre »a be*ogne dans ( f>a* encore établie de façon p<»»i- 

glaiiya de Portneuf | live, mais on croit que le* Éanunes
On ne croit pas. «cependant, que ont pri* naissance ‘près d une ma

le \ aisseau soit prêt A repartir avant chine au l«tr étage j>our »o propa- 
Nsndrsdi malin, vu qu’il lui faudra g«r rapKlenieut au deuxième et au 

; prendre du charbon, provisions, eu .1 troisième qu’ellle* ont presqu en-tiè 
avant de retourner A ses attaque» mment détruit.

Au premier étage, les dégât» par 
le feu ne sont pa» considérable*.

Lorsque le* pompier* appelés par 
deux alarme* consécutive» et une 
alarme générale A la boite 82 sont 
arrivés sur le théâtre de l’incendie, 
le feu Nortait |>ar toutes le» issue*

M. Gustave
sous-greffier des session t 
spéciales de la paix ess 
parti à La Tuque avec 
le détective (capitaine) 
Lavoie.

Jos. Clark, restaurateur de St- 
Sauveur, accusé d’avoir violé la loi 
Scott a été condamné, ce matin, 
en cour de police, A $ôü d‘amende 
et aux frai*. 11 s'agit d'une première

Chouinard I off''n*’ _____
M. le magistrat Phiiéas Corn- 

veau entendra mercredi prochain

©outre le barrage

LE CAS DU COL.
WHITEHEAD

L’anquét* préliminaire sera re
prisa cat aprè-smidi

les cause* de Jos. Tmdel. rentaura- 
teu côte du Palai», J. Poggaitht, 
me et Henri Sansfayon, de
la me de la Couronne qui sont ac
cusé* d’avoir violé la loi Scott.

Des saisies de bière, en {>©tite 
^ . quantité cependant, ont été opé-
On na aucun autre détail depuis rhez le8 défendeur» par les offi- 

bier, sur la santé du détective spécial cier* du revenu.
(Jeorgs Roy, de la Laurentid© Pulp i ’__________
Paner Co . qui a été blessé par un© ip “MONTPAI 
halle de revolver, nomme nous l’an-:1-*' IVILfl^l I v^AL-iVl
nonçions hier, par un inconnu dan* les | MANQUE DE BRAS
bol* de ta Tuque ----------

M Gustave Chouinard. assistant-1 || ..t retenu A Shelburne, Nou- 
gri*ffier de la |>aix A Quéln»© qui a été: velle-Ecosse, par le manque
le premier informé de la nouvelle par' de chauffeur» 
télégramme comme ami personnel I
du détective Roy, est parti hier soirl (Dépêche *i>éciale nu Solwr’) 
pour aller le voir comme tel et non pas Halifax. N-K 24 Le steamer
prendre la déposition ‘ ant© mortem’V'Montcalm’ a été retenu dans le 
de ia victime, contrairement à «m* que port de Shslbumc. Nouvelle-Ecorne, 
disait un journal hier noir. par le manque de chauffeur* A son

Nous savons d'autre i*art que le dé- bord, 
tective Ernest la vote, est aussi rendu

La foula oui a eaourt* ht«r. à Lausoti la dépouille mortelle du colonel ON Km >4® 
HEADMAN.—(Photo W -B Edward», québer

l'on a eu |*eur un instant pour une 
©onftagrnlion. mai» le* homme» de

<1. I» p-.Ik» n.rittain h guol*- .. nu. f" "'‘‘’"r ‘,ll,‘rr’^r
To.. 2. U- .!.• ,le,«ru.m..n. de fond. ,,'ur mar, hr h 1 "nrtr'>u u0 ‘'n- * *-

L'enquête préliminaire «lans la const 
du colonel Nv'hlt4

i» JUK- rh.Nu«t« d.. I» "O'.r do polio... j br^.or

OUI • ARA
B Kdwsr-

AK t 'I KVtr.NT cwlc «lf« rue 
A 4 heure* re matin | *r dir

1*1» Si, é J«« <|U#*-f'prtlei 
• PV «>tt> W’

MORT DE M.
J.-ODINA PARENT

\ oyacaur «ia commarc# biat% con
nu at ancien commandant d» 
la <»arde Indépendant» Cham
plain

IL EST DECORE
k VR LA FRANCE

»© continu««ra cet après-midi 
le jug»* t'hoquet 
p«»ur la déf«tn«e.

LE r RETENDU

devant

Il s'est produit des \a< aroes dans
tie* deuxieme et troisième étages et à ^ne pour tâcher de mettre la 1©» rangs de* chauffeurs, A bord du

** 1 mam sur 1 auteur de cette attentat steamer, et on a dû en faire venir
meurtrier j de Québec nième.

<>n Ut* attend aujourd'hui et dès 
qu’il seront à bord, le 'Montcalm” 
recommencera son travail à briser 
la glace dan* le* petits ha\Tes au
tour de la Baie do Fundv.'aient déelarées, en plaçant sept 

ligne* de I*>vaux qui déversèrent de»

Décédé

Ia première alarme fut Ronnée à 
4 h 4’* et le* autre* suivirent sans ! 
retard Ce n'est cependant qu'A 7| 

FAUX DE $15.000 'h (VI, ce matin, que le* pompiers
• retournaient au poste après avoir i

travaillé énergiquement ■MM le* j 
ordre* du chef Ixmis Talbot, du 
chef adjoint IVormelly et du soua» 
chef Bélanger.

L'enquête préliminaire dan* I» 
«a* d» Paysan, alias Beau
mont. aliaa BaMaffeur

M
r api»n» avec rtigiN'' 1 
J (Hbna l*ar<mt. vovi 

pair . M i H 1*1
h*r*ê. et au 
Gariie Indè| 
ru rr spna une Ion 

la* défunt jmiiesai 
tou» eaux qui le coi 
mort crée un ' nie <1 
•STSla de a©» arnts 

I était stncèvatr*
•mns et s* chanié ] 
était b»eu connue.

M |*arent ne lai»

... , . . , | LYnquéto préliminaire dan» ! af-M l.jol. .*U,,.pK..i..r r H-llflI.ur «u». It.num.nt.
I. M.HailU Hhonn.ur ^ mn .r, uW. <r,vou. voulu

po... .. h.11. . onduil. .n |i(iwr ^ rM( j, (IA.or» *«
r*n< * magas'n S4*ifert. il y a quelque

xi t , i i _ . . . . temps déjà, commencera d»mam.YYY ^ \ a h. :» .i.v.m n,...»
.Y. rr.'u uui'lui . Yirn* J1»" Cboqu.U« <l. 1* cur dr poli«

. 11 rt M.d.ui' de la la Médaiik* dh-ii'r-ur h\ »- .-ctte ■ t^rg- mi TD Cf 
t . . • r- belle cita' : I; .ie- Ulwt VV/AJIxOE.

maiadW' . voué concours au servi»*» «fe santé D’ENDURANC
! eatiiue de françai» l«a médailU* e*t de bronssl 

saieut et *a *upt*>ftée par un ruttan incolore 
Elle est arçon 
sur lequel eai
décoré avec la mentem suivanté 

■ Pour bomvahl* et eonracma» <N»n
duite ”

OU VONT LES
CORBEAUX L’HIVER?

La réapparition da* noir* oiseaux 
avac la printemps, amène na-! 
tu relia mant la question Où 
hivernant la* corneilles ? Uns 
répons* scientifique.

■r

le nombreux

dé\ mié aux 
e* pau\re»

Pour celui oui est quelque peu ob
servateur. il a été donné de constater 
depuis quelque* jour* l'apparition 

..cgi .v d'un diplônM»! Elle devait s* fair* ce matin, da de** corneille*. Partie» A 1 automne 
in»cnt U* nom du, JM-Joachim A Québec , |N>ur un grand voyage, elle iv>u* re

viennent »ame« et sauves, heureuses 
],a grande eoursc au trot, qui de- d** pa**«>r encore «ou* noa climats la 

swit avoir lieu ce m»tm. entre Ht-1 balle saison
*prè» lu» q1 

de bons exei

la <

M U 
M J-A

M I

SERV ICE DU

’’el («snvie **»t la frère de Joa- bim ©t Québ»*- sur une distance Plusieurs souvent *e sont deman- 
lAtvufe, -oinmM aux archi- «k» 27 milles, n’a pa* eu lieu I n© dé. et n*eat-ee pas ce oue nous re-

. r. - d#- c»>tt#» ville qui. foui© nombreuse » était niaMee«> a«i marquons che/. de nomnreu*©* per-
rrvu cette dé«v»ratioii en jw^age. A différent* endroits «ur le sonne», où allaient ce* oi«©aux au
ii' • chemin de Beau port. et son pro Ion- noir plumage durant nos hi\ers vi-

ch»rn Mau. «le court*- duré»* fut la dit A <*© sujet M C.-K. Dionna. <lans
jou> drm spe«MSteurs Hsn» l'attente son livre institulé : "Los oi*eaux ds
d ut>' •«' belle <*ur>. i . . ir la piN»vince de Québ©«

lajH*nt qu elle n aurait lieu A *'au "Ia corneille habite toute 1*\mé» 
TRAM AFFFCTF 'i'1 mauvais étfti de* chemin*. rique s*‘ptentrionale. A l’exception.

/ar r xlv ■ c. t ^ autre ©ourse * . a de* région* arctique» et du *ud ds!
Stf^Anne et la VWrida

•u*tra i>i©n 
félicitai mi J

SOIREE DE LA
SOCIETE DES ARTS

La prochain# aéanca publique 
aura liau A la asile d» l'Aca
démie Commerciale daipain 
aoir

N mis publierons, demain le pro
gramme de la *êauce publique que 
ta Société des Art*, Sciences et Let
tres donnera, demain soir, dans la 
grande salle de l'Académie Com- 
nureiale, de l’avenue Chauvrau.

Rappelons t*>ur aujourd'hui que 
c©tt«* soirée Consistera en une trè» 
intéressante c<»nférenoe faite i>ar M. 
Oscar Boulanger, avocat, et en une 
partie de chant et de musique- 

, Comme chant I on signal©, entre 
i autres ©hoses, l’air du 1er acte de 
IGrisehdis de Massenet, par M. La
montagne. baryton, l’un de* metl- 

I leur* élèves de M. F.-X. Mercier 
L’entré* d© U *all© est libre et 

(gratuit© pour cette intéressante soi
rée.

M ia fap

M. J-O PA HE N T <t* saint Rn© h •Ucm- 
«1* t»J©r II «lait hleo connu dan» 1rs rar- 
cUw romnirr isui dr la pmrlnca rt fu» 
Bradant un certain Nnip* (v>mman<1ani 
dr la sarde Indi'prmianu* V'hamplain

MORT DU ÎTlv.
HUGH McGRATTY

L'ancien curé d* Valcartiar est 
décédé hier A Québec

BELLE SOIREE A
MONTMAGNY

UN DRAME 
DU FEU AU 

SAGUENAY
Un enfant périt dans l’in- 

cendie de la maison pa
ternelle. à# la Pointe-aux- 
Outardes et son grand- 
père. vieillard de 80 ans, 
est blessé

Chicoutimi. P Q . 24.—On vient 
d'apprendre qu un enfant d© deux 
ans. fil* d© M et Mm© Joseph Boas, 
a péri dan» un incendie qui a dé
truit la maison de ©es dernier*. A la 
Pomte-aux-Outarde*, comté d© Sa
guenay. bief- Lorsqu© l© feu *© dé- 
clara. Mxnt Ko** était au lit, ma
lade, et près d’ell© *© trouvait un 
bébé d© 7 jour*. Dans un© autre 
pièce, se trouvait M. Ferdinand 
Ko**, beau-père d© Mme Ro*a, ©t 
l'enfant qui a péri-

L© feu sa répandit si rapidement, 
qu'on eut* tout juste 1© temp* d© 
sauver Mme Ross, ©t son bébé. 
Quant au vieillard. M. Ferdinand 
Ross, il s'infligea d© graves Igûlure» 
en tentant, mai» inutilement, de sau
ver le malheureux snfant d© deux 
ans. on ne croit paé qu'il «urvireA 
*©* blessure*. M Joseph Row était 
sbaent au moment d© la ©ata»tro-
Phf*- t a

On ne connaît, pa* les cause* d©
l’incendie.

L’IMPOT SUR
L’AMIANTE

L’EAU MONTE 
DE 8 POUCES 

A MONTREAL
Depuis hier, le niveau de 

1 eau a monté à Mont
réal, sur le fleuve- 11 en 
est de même à Trois- 
Rivières, mais là, la 
crue, a été moins forte

Délégation da* propriétaira* da 
mina* da* Canton* da l'Est 
auprès du ministrs da* mina*

(Du comwnondant du “SoUmI*''
Montréal. 24.—L© niveau d© l’eau 

a monté d© S pouce* dan* 1© port 
d« Montréal depuis hk*r. En effet, 
hier, I© niveau n© l’eau était d«* 42 
pied* ©t doux pouce* et aujourd'hui, 
fl a monté A 42 pied* ©t dix pouce*.

A TROIS-RIVIERES AUSSI

(Du correspondant du “SoleÜ";
TYoi»-Rivière*. I*. Q., 24.—I/eaii 

a monté légèrement depuis hier. 
Dan» le cour* de la nuit ©t d© oett© 
matinée, l’eau a monté d© deux pou
ce*. Hier, !© niveau étau, ici, d© .*i8 
pieds et fi pou©©* ©t aujourd’hui, il 
est de 38 pied» et 8 pouoe*.

LA GLACE DANS LE PORT

Ia glace commence A amollir dam 
le biuwin Ixni is© ©t dan* 1© ha**m 
extérieur on a commencé A placer le» 
navire* 1© long d©« quai». Ils avaient 
paseé l’hiver ancrés au milieu du 
omasîp. pris dan* la glace. Dans I© 
ba**m intérieur U glace est encore 
bonne, mai* dan» quoique* jours oo 
ne pourra plu* passer *ur la glao©

Cuir *e rendre aux navire#, mai* il 
udra placer de* pacserelle* d'un 

navire A l'autre.
Dan* un© couple do semaine** la

Fl u part de* navire* qui ont "
I...................................... ..................'hiver dan* I© bassin, seront *ou» 

vapeur, se préparant A la pro
chain* Raison de navigation.

AUTRE PROCES A 
PROPOS DE LA ROSS

La daraillamant d'un» gratta 
canuiM* eau*» du ratsrd
virvulatéon da* » bar»

-quelque temp* entre St©-Ann© et la Florid©. 
mé- Quéh,^- I^a dial an o« A j**reourir était M Wlntl© dit qu’elle v«\ 

A la (»© 2t> mille* l a v*inqusur a été M commune et *© retseontr© in

Le révérend abbé Hugh McOratty,

q© po
mine* d amiante de Thetford Mine*
©t d© Black l*ak©, ayant à sa tête 
l’hon. Uso Smith. **t allée rencon
trer. flier, l'hon J. K. Perreault, mi- 
ni*tr© d© la color isation, de* mines 
©t «le* pêcherie*, au sujet de l’aug-

Du conwpondMit du Soleil") du dTnii rA**lKm ,ur ________
Montmagny. 24. -Demain soir. 1 F >Vtu du «léfwat ad«»pté réoein-.Lr© «I© voiture* l’ont franchi, 

le r. mur,, «un. k 1. m\U de T dit o^T^t deT et M*i» Von .'«.«e.nd à e, qu'ü

Demain aoir, réunion da l’Aaso- 
dation Littéraire et Artistique 
da Montmagny

LE PONT DE L'ILE

(Du correapondant du '‘Soleil” 
Saint-Joachim, 24.—Le pont de 

l’!l© d'Orléan* ««si encore forme au
jourd'hui. Cs matin un certain nom-

•pec taries de rhôtel de ville de
■oit

déraillement d’tiiu. gratte" 
méa-arupic du Qualnv' Kaiiway a été

Ra.Mil Parent, laque! 
dite «twtança ©n 1 h 2,'>
rvnt était M J<>« l^voi©

^ ar* w n «Miré catholique «le Valcartier, M«>ntmagny, une intére«ante a«*irA|», 4 •> p.
.\M<tciAtion membre* d© la «lélégation ont

A I brisé d’un jour à l'autre.
reruNmtre p« ridant décédé hier A la réaniencr de Son* le» auPpiea* de l'i

parcouru la td>ute I année A Montréal hile f«at p-W Kerwtn au No 90 St- Littéraire et Artietique
N.n c«>n«'u ^ également commune h .v ... --..ur* \\^Ur\ ________ ly,!!.. M .b-an-< h»»r!~. Hsrvey. jour-

uébac. dan» kw p*mi»*s* situées
.b demandé a l'hotiorabl© minÿtr© ^ ' Assemblée annuelie de

n < haasaur ble»»a prétend 
la carabine H o*a qu'H 
avait da» defauts

Haï

__retard a*sec Iqi g dan* r fc
b« « lia--.- ill© U. SFRVICE DU

••ROYAL GEORGE”

Alf Dnhell. «if 
nlmw-I^ TbomP l'ali

1^»- ournsrs »pr«» un a»*ff 
travail. o> t rét^asi A remettn 
* gratte" sur la vol© ferrée et la 
dutre h la mn«ia» du Quebec \ 
mam. 

f. *er

ta ai"

figura
ir fut grm%ai bl«

no© de» irai *a>» * 
ry repris w»n «Hmr* régulier Afin
>»• p«Mir b* temps perdu Jar^

vice, il arrtxc «lue .1©* ordr 
«looné* aux ©mploNé* rf© r 

re d’un t**** tramways que p«eir fai 
» été cet «Ire leu xuvagcu’» et 4e 
te m ré|».<xira aux «ignaux «I arr»'»' 

* © qui cISsysRS qui at
«lu dé aux c«»in* d**» rue©

O matin «iaa©. pludeur» l 
i ei le «i affaire* H>nt dù dencMniirv 
<*sé A la i ba**©-villa A pie*l 

• wars.

ur i 
la '
f,'( l« gros transat hsntiqu© "Royal 

tèr»>rg. voyagera ici cet été ©t 
tiendra un serxic© entr© Montréal 

'+ Québec et Smithampton 11 sera 
, ce tendant au service de 1# V 

f^'t'unard Cs Joli navire est
dan» le* cerclas maritime*

de Québo
•tir le III _ ____ _ H I___ ____ WM
A l’automne surtoni. elle m* \«>it en nombre d’amui smoêr** qui regret- 
grande* ban<l©». particulièrement su teront vivement *a mort.
moment d© »a migration <'©(w tuianl | — ------------------- ------
»! v ©n a un eerta n uid-rv qui l»H 1 îwrx; MAI IF 
veinent dan» le- bon» nent j
»>n arriéra cl© Chariesbouig. A su 
Joaf'him. A la Malbaie, ainsi que
dans d’autre* localité* Mais la près-^, 
nu© totalité émigre plus au sud. Elis* I ^ »n«la»»e Wins »eu-!
em commune A find bout en été. lement sera expé«i»ée par leva-1
qufèqtis foi* en hiver ((Vmeau^ et prtw N©w-^ork via Nsw-^ork.l

f*»en « ^ _____  v » _.. .. i 'et., mtv u* mr

retarder cette augmentation de quel-, . L»"révérend »bbé était bien c.,nnu1 n*!1*’* y donnera une causerie «ur ____ «— j---------- - ---
wr»l du rt.uvr « MlU-ur». „ gu#h*- «J .1 .-.mptMt u„ p.and I. I t^rMur. e«I,».t.-rn». mt,tul^ . ^t2u^Tu.v^I« m-

"Autour dr jardin dr no. l.tlm."(>«t. r,uiri. M* -U.vu- d'un.
costédie en un acte, “Chicot’’, joué©

la Ligue Anti-Tu
berculeuse de Québec

rde* amateur* fie Montmagny 
y aura un bat programm* 

r ^ A- tmUK.Lir't. »i©a!. a'»'** <»rch«*tre, imu* la dtr©<’- 
i tion de M. Raymond Pelletier

AVIS PUBLIC

Ma N©a > r jhliqu©. I©* immeuble» «uivant* ap

a ' «rt. rrr £££ • '$• t Æ r h Quand tout le monde dit une ! “ 'SUW~i0" <>ri“
^ ^ rr'dr'^'U»: ^'----- chose, ça doit être vrai

L’assemblée annuelle de la Ligue 
j Anti-tub©r©ul«*i»e d© Québec aura 
1 lieu lundi, le 29 mar*. au Palais d©

Le vingt neuf mar» courant. A dix * b£T
heure» a.m. dans La »aUe publique à 
1/ Islet, seront vendus à l'enchère pu-, ^ p

r , mèr© prit po»»e«*>«m 
(*'*n“ <a ligne < ar.atlian Northern I>e- 
dent «ignature de l’anuistice le

Royal t teigge’ ' a fait 1© service 
xmme* »wt tr New-Y ©rit et le* p«xrta an- 

A la! fiais. d’aK»rd comme naxnre tran*- 
faute 4© tra->pnrt pendant la déssabélÉHMtisn al

;taM-l ni»

—Une tm. en fulture avec éra CHEZ LES ZOUAVES
--------- -- H"*..........................

L’hon. juge Choquette • renvové, 
la plainte du détceiix# Durn. du

bout de quatre-vingts arpent*, située A L a«»emb!é© généra U* annuelle <!. > 
K>, hier ' tout le mardi' «ii» que la St-Rugène de F.’Isiet. A pr»»ximité du Zouaves de Quéte'e^pfuir lajwc*

Mademoiselle Jeanne Kouaaeau, Transcontinental contre le notaire ! n‘***"i la plu* pratique. r'e*t la mai-, mouiin A scie, charmyage court et fa- rat»p«wt* et 1 élection do* men
. br*»» «lu bureau de avsetfeoo auide Nioolet.est retournée dan» sa fa- Mirault, de St-IYospère qu'il accu-j o©r.«tniit» er bf*»

mille après avoir p***é qm^jue«»
mail e»

•ait d’avoir causé du trouble A bord
Jules du tram et d'axotr e«i plu» refuié de O. CH ALI FOL R Inc..

©nauita omm© navire de yqgiw^nn Rousseau, de la ru© de l’Alx-erne. ^a\er son billet Marchands da bol» Québac

Pour lea cond!tk»n» » adre©M»r au no-i mercredi le 24 courant A * h. 30 
taire Henri Boisvert L Islet, P Q I d>i *o»r. aux quartier* généraux

24-25 m I Per ordre 2. -Vu

1770


